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ONSIEUR, 


Vais  avez  bien  voulu  dans  deux 

de 
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de  vos  Ouvrages  ni  attribuer  les  coït- 
noijfances  fingtilieres  qiie  vous  avez, 
de  la  Strti^iure  du  Corps  Humain  *. 
Mais  permettez-moi  d'apprendre  au 
^Public ,  que  s'il  a  tiré  quelque  avan- 
tage des  Leçons^  des  T>émonjlra- 
tions  d' Anatomie  ^  que  j  ai  faites  à 
'Paris  depuis  plus  de  vingt  ans ,  tant 
chez  moi  en  particulier  ^  quaux  E~ 
coles  de  Médecine ,  au  Jardin  du 
Roi\  ^  que  s'il  en  tire  encore  de 
cet  Ouvrage ^il  vous  en  doit  regar- 
der comme  la  principale  occafion. 
Vous  êtes  le  premier  pour  qui  j  en- 
trepris de  faire  un  Cours  d'Anato- 
rnie  ;  ce  qui  m'engagea  depuis  à  en 
faire  auJJÏ  à  quantité  d'autres ,  tant 
du  Royaume  ,  que  des  Hâtions  E- 
trangeres.  C'ejl  par  vous  que  j'ai 
obtenu  une  'PerwiJJiGn  fpeciale  d'a- 
voir fréquemment  des  fujets  conve- 
nables à  mes  Recherches  particuliè- 
res. 

^  Oeconomie  Animale,  «Sec  ira;. 
De  Scrudura  GU  nuuloe  Epillola  ,  &:c. 


E  P  1  T  R  E.  VII 


res.  Vous  ^n'avez  encouragé  à 
compofer  un  Ouvrage  entier  fur  mes 
p'opres  Expériences.  Vous  m  avez 
■procuré  les  libéralités  du  Roi ,  pour 
7ie  pas  abandonner  des  Travaux  fi 
utiles  au  Tublic^  fi  onéreux  à 
l Auteur.  Enfin  depuis  tout  letems 
que  je  fuis  honoré  de  votre  biejivcil- 
lance ,  je  liai  cejfé  de  recevoir  des 
marques  de  votre  zele  ,  tant  pour 
f  Anatoynie  en  gênerai.,  qtien  partie 
culier  pour  ce  lui  que  vos  invitations 
ont  porté  à  s'y  livrer  tout  entier. 
Ce  même  zele  a  paru  dans  la  pro- 
teBion  qu  ont  reçu  de  vous  tous  ceux 
que jai  cru  devoir  vous  recomman- 
der ,  par  rapport  à  leur  difpofitïon- 
pour  r  Anatomie.  Ces  motifs  publics 
joints  aux  obligations  particuliè- 
res que  je  vous  ai ,  me  dé  ter  mi- 
nent  naturelle7nent  à  vous  dédier 
un  Ouvrage ,  à  l'avancement  du- 
quel vous  avez  tant  contri'aué. 
Je  rnefîime  fort  heureux  d'avoir 
*  4  troîi- 
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trouvé  Voccafion  fi  longteins  defi- 
rée  5  de  vous  témoigner  ■publique- 
ment la  vive  recomtoijfance  avec 
laquelle  fai  l'* honneur  d'être  très- 
reffecîueufement  , 

MONSIEUR, 


Votre  très- humble  & 
très-obéiflant  ferviteur 

\V  I  N  s  L  O  W. 


IX 


AVERTISSEMENT. 

Au  lieu  d'une  Préface  que  j'avois 
defTein  de  faire ,  comme  on  le  peut 
voir  par  quelques  renvois  qui  fe  trou- 
vent dans  ce  Livre  ,  je  me  bornerai  à  un 
fimple  Avertiflement  fur  la  difpofition  de 
l'Ouvrage  en  gênerai  ,  6c  fur  plufieurs 
circonftances  particulières  dont  il  eft  à 
propos  qu'on  loit  informé ,  avant  que 
d'en  entreprendre  la  leéture. 

Je  me  fers  du  titre  d'Expofîtion  Ana- 
tomique  de  la  Structure  du  Corps  Hu- 
main ;  parce  que  j'expofe  fimplement  cet- 
te Struélure  ,  comme  je  l'ai  trouvée  , 
par  des  DiIîè£tions  fréquemment  &  dif- 
féremment réitérées,  6c  que  je  me  tiens 
uniquement  à  ce  qui  regarde  le  Corps 
Humain.  Je  ne  m'étends  pas  beaucoup 
iur  les  Ufagcs.  Quelquefois  j'en  indique 
fcu'cm.nt  ceux  qui  me  paroifTent  être 
le  m.eux  fondés  fur  la  Struéture  connue  ; 
&  quelquefois  je  n'en  parle  point  du- 
tout,  n'en  étant  pas  aflez  sûr.  Quand 
je  n'en  puis  rien  du- tout  découvrir  , 
j'avoue  ineenument  mon  ignorance  ,  afin 
a  exciter  ceux  qui  pourroient  être  plus 
heureux  que  moi.  J'en  refcrve  un  plus 
long  détail  pour  un  autre  Ouvrage. 


X  AVERTISSEMENT. 

J'avois  d'abord  fuivi  en  gênerai  le  mê- 
me ordre  que  Vefale  a  fuividans  fa  gran- 
de Anatomie  ,  en  commençant  par  les 
Os,  &  en  continuant  enfuite  parlcsMuf- 
cles,  les  Artères,  les  Veines,  les  Nerfs, 
le  Ventre,  la  Poitrine,  &  la  Tête,  avec 
les  Organes  des  Sens.  Je  m'étois  d'au- 
tant plus  attaché  à  cet  ordre  ,  que  je 
m'étois  propofé  auparavant  de  donner  un 
Vefalius  Rcnovaîus. 

C'eft  ce  qui  a  été  caufe  que  dans  cet 
Ouvr.^ge  le  Traité  particulier  intitulé  , 
Traité  Sommaire,  fe  trouve  dans  le  rang 
qui  ne  paroît  pas  lui  convenir  ;  &  que 
j'ai  été  obligé  de  rendre  ce  Traité  Som- 
maire en  partie  comme  une  eTpcce  de 
Récapitulation  des  Traités  préccdens  , 
&  en  partie  comme  une  introduction  aux 
fuivans. 

Je  me  fuis  étudié  à  fuivrc  une  Mé- 
thode fimple  6c  inftruétive  en  faveur  des 
Commençans,  6c  de  ceux  qui  ne  font  pas 
encore  bien  avancés.  J'ai  évité  de  par- 
ler d'autres  parties  inconnues,  pendant  que 
je  traite  de  celles  que  je  veux  aétuellc- 
ment  faire  connoîcre.  J'ai  obfervé  de  ne 
pas  entrer  dans  le  détail  de  quelque  Ex- 
pofîtion  ,  fans  en  avoir  auparavant  don- 
né une  idée  générale. 

Ainfi  dans  le  Traité  des  Mufcles ,  je 

me 
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tne  borne  à  l'Expofition  de  ceux  qui  font 
uniquement  attachés  aux  O^,  parce  que 
dans  le  Traité  précèdent  j'ai  fait  l'Expo- 
fition de  ces  mêmes  Os.  Je  n'y  parle 
point  des  Mufcles  attachés  à  d'autres  Or- 
ganes ou  Vifceres ,  par  exemple,  de  ceux 
qui  font  attachés  à  l'Oeil,  parce  que  je 
n'ai  pas  encore  donné  connoiff.nce  de  ces 
Organes;  6c  le  Commençant  ne  pourra 
pas  fçavoir  de  .  quoi  je  parle  ,  furtouc 
quand  je  lui  nomme  quelque  portion  par- 
ticulière de  ces  Organes,  à  laquelle  un  tel 
ou  tel  Mulcle  eft  attaché. 

J'ai  obfervé  dans  tous  les  Traités  de 
cet  Ouvrage  la  même  méthode,  de  paf- 
fcr  des  parties  connues  aux  parties  incon- 
nues, ôcj'ai  évité,  autant  qu'il  m'a  été 
poffible,  de  traiter  les  particularités  avant 
ks  généralités;  comme  on  le  peut  voir 
par  les  avertilîemens  que  je  fais  là-deflus 
dans  chacun  de  ces  Traités. 

C'effc  ce  qui  m'a  porté  à  mettre  immé- 
diatement après  le  Traité  des  Os  Secs,  le 
Traiié  des  Os  Frais  ,  avec  toutes  leurs 
apparrcnanccsi  far  tout  par  rapport  aux 
Mulclcs  qui  font  uniquement  attachés  aux 
Os,  &  dont  plufieurs  ne  font  pas  immé- 
diatement attachés  à  l'Os  même ,  mais  par 
le  moyen  d'un  Ligament ,  d'une  Apone- 
vrofe ,  ^ôcc. 

J'ai 


XII  AVERTISSEMENT. 

J'ai  cru  rendre  un  fervice  particulier  de 
compofer  deux  Tables  particulières  pour 
faciliter  la  connoiflancc  desMuIclesi  une 
pour  voir  d'un  coup  d'œil  à  combien 
d'Os  chaque  Mufcle  particulier  eft  atta- 
ché, foit  qu'il  ferve  à  les  mouvoir  ou  non, 
&  l'autre  pour  connoître  fur-le-champ 
à  combien  de  Mufcks, chaque  Os  particu- 
lier donne  attache.  'Ainfi  la  première 
de  ces  deux  Tables  eft  tellement  difpo- 
fée ,  que  chaque  Mufcle  eft  mis  en  titre  | 
avec  le  Numéro  du  Traité  des  Mufcles; 
&  fous  chaque  Mufcle  fe  trouve  le  nm- 
ple  dénombrement  de  tous  les  Os  qui 
y  ont  rapport.  La  féconde  Table  eft 
difpofée  tout  au  contraire  ^  c'eft-à-dire, 
chaque  Os  eft  mis  en  titre,  &  lous  ce 
titre  eft  rangée  la  Lifte  de  tous  les  Muf- 
cles  qui  lont  attachés  à  cet  Os. 

Ces  deux  Tables  m'ont  paru  d'une 
grande  utilité  pour  la  pratique  de  Mé- 
decine &  de  Chirurgie ,  pour  mettre  au 
fait  dans  le  moment  ceux  qui  ne  font  pas 
habitués  à  fc  rappeller  fur  le  champ  en 
mémoire  toutes  les  liaifons  qu'un  Mulcle 
blelfé  ou  autrement  malade,  pourra  a- 
voir  avec  plufieurs  Os,  ni  toutes  celles 
qu'un  Os  luxé,  fiaéturé,  ou  tiutrcment 
incommodé  ,  pourra  avoir  avec  plufieurs 

Mufcles  j- 
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Muicles;  faitout  quand  le  tems,  ou  la 

vivacité  &  l'impacience  ne  permettent 
pas  de  coniulter  tout  au  long  la  de- 
icription  de  l'Os  ou  du  Mulcle  dont  il 
s'agit. 

C'eft  dans  la  même  vue,  que  dans  le 
Traité  Sommaire  je  fais  à  peu  près  un  pa- 
reil dénombrement  abrégé  de  toutes  les 
parties  externes  8c  internes  du  Corps  Hu- 
mam,  en  mettant  auflîtôt  après  chacune 
de  ces  parties  une  Lifte  des  principales 
Ramifications  d'/irteres,  de  Veines,  6c 
de  Nerfs  qui  y  ont  pour  l'ordinaire 
quelque  rapport  par  leur  route,  con- 
nexion ou  communication.  J'en  don- 
nerai dans  une  autre  occafion  une  plus 
étendue  ,  un  arrangement  plus  com- 
mode. 

Mon  delTein  de  rendre  cet  Ouvrage 
fi Qiplement  dogmatique,  &  de  le  donner 
comme  vérifié  par  mes  propres  Expé- 
riences ,  faites  uniquement  fur  des  Cada- 
vres Humains  depuis -un  grand  nombre 
d'années;  ce  deffein,  dis -je,  m'a  déter- 
miné à  éviter  quantité  de  récits,  d'hiftoi- 
res ,  de  circonftances  étrangères ,  de  con- 
troverfes,  de  citations,  ÔCc.  qui  peuvent 
avoir  lieu  dans  les  Ouvrages  particuliers 

Tovii  I.  *  *  de 
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de  Recherches,  d'Obfervations ,  de  Cri- 
tique, ôcc. 

Je  ncprétens  pas  par  là  donner  la  moin- 
dre atteinte  aux  mérites  de  tous  ces  habiles 
gens  £c  de  tous  ces  fidèles  Obfervareurs , 
tant  anciens  que  modernes,  à  qui  nous 
femmes  très- redevables  de  tant  de  belles 
découvertes  &  d'excelkns  Ecrits.  Au  con- 
traire je  m'étois  propolé  de  mettre  au  bas 
de  chaque  page  d'un  Ouvrage  Latin  plus 
étendu ,  une  efpece  de  Chronologie  Ana- 
tomique,  pour  rendre  juftice  aux  vrais 
Auteurs,  &  pour  montrer  qu'on  eft  fou- 
vent  trompé  en  croyant  avoir  fait  une  dé- 
couverte. 

Je  n'ai  pas  divifé  cet  Ouvrage  en  Li- 
vres &  en  Chapitres.  Je  l'ai  fimplement 
partagé  en  plufieurs  Traités  particuliers , 
dont  les  Titres  indiquent  la  matière  qu'ils 
renferment  i  6c  je  marque  dans  chaque 
Traité  par  des  Titres  fubalternes  lesdifte- 
rens  articles  de  cette  matière.  J'ai  entre- 
coupé le  Texte  de  chaque  Traité  par  de 
fréqaens  à  l'inea ,  pour  en  faciliter  la  leétu- 
re^  &  j'ai  coupé  très- fou  vent  le  Texte  de 
chaque  Traité  par  une  fuite  de  chiffres, 
pour  rendre  uniformes  les  citations  des  dif- 
férentes Editions. 

A 
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A  l'égard  des  Figures  ,  comme  je  n'en 
ai  voulu  que  d'Or'gina*es.,  tuées  d'après 
nature  fous  mes  yeux,  &  que  remprelie- 
ment  de  plulieufs  pcrfonnes  rerpeétables 
ne  me  donne  pas  tout  le  tems  néccflaire 
pour  achever  la  fuite  de  celles  que  j'ai  déjà 
fait  deffiner,  je  me  fuis  propofé  d'en  faire 
un  Ouvrage  à  part  ,  qui  contiendra  pour 
le  moins  quatre- vingt  Planches  in  folio  ^ 
avec  une  Explication  courte  en  Latin 
Se  en  François  à  côté  de  chaque  Plan- 
che. Mais  je  prévois  que  cet  Ouvra- 
ge furpaflèra  les  forces  d'un  particu- 
lier, 

'  On  avoit  voulu  m'engager  en  atten- 
dant, à  indiquer  dans  plufieurs  Ouvra- 
ges d'Anatomie  les  Figures  que  je  cro- 
yois  le  mieux  exprimer  la  Struéture  de 
chaque  partie  du  Corps  Humain.  Mais 
j'avoue  franchement  que  je  n  en  trou- 
ve qu'un  très  -  petit  nombre  qui  en 
puifle  faire  une  fuite  j  ôc  encore  font- 
elles  en  partie  accompagnées  de  traits 
fort  imparfaits,  qui  à  la  vérité  ne  font 
pas  grande  imprefïîon  aux  Connoifl 
feurs,  mais  font  un  grand  tort  à  l'ima- 
gination des  Commençans,  comme  je 
le  prouverai  dans  fon  tems  par  un  Me- 
**  2  moire 
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moire  fur  les  Figures  Anatomiqucs  en 
gênerai,  &  particulièrement  fur  celles 
de  Caflerius ,  d'Euftachius,  de  Vidus 
Vidius,  &c.  On  ne  fçait  ce  que  c'cft 
que  l'Edition  Romaine  des  fept  Figures 
des  Nerfs  du  Corps  Humain,  que  Rio- 
\  n  loue  fi  fort  dans  fes  Notes  fur  Vef- 
Lngius. 

Je  me  fers  d'un  flyle  fort  ferré ,  con- 
cis ,  6c  pour  ainfi  dire ,  Laconique. 
Je  me  luis  néanmoins  étudié  avec  une 
application  très-particuliere  à  le  rendre 
clair  &  intelligible,  en  évitant  les  ex- 
prcfiions  obfcures  6c  équivoques.  Ou- 
tre la  brièveté  du  ftyle ,  je  me  fuis 
cxprclTement  appliqué  à  une  grande  fîm- 
plicité  de  langage.  Ces  deux  points 
m'avoient  toujours  tenu  au  cœur  dans 
la  compofition.  J'avois  confideré  par 
rapport  au  premier  point  ,  que  le  plus 
grr.nd  nombre  de  ceux  en  faveur  de 
qui  j'ai  compofé  cet  Ouvrage,  avoit 
feulement  beloin  du  fond  ,  6c  que  le 
furplus  rendant  le  Livre  trop  cher,  les 
cmpêcheroit  de  Tacheter. 

Le  fécond  point  regarde  les  Etran- 
gers, à  qui  j'ai  cru  rendre  un  grand 
fcrvice,  en  évitant  dans  tout  l'Ouvra- 
ge 
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ge  les  Gallicifracs  ,  qui  caufent  plus 
ou  moins  de  mal -entendu  à  ceux  qm 
ne  font  pas  au  fait  du  génie  de  la  Lan- 
gue Françoife.  Ainfi  ceux  qui  au- 
rcjient  mieux  aimé  des  expreflîons  pa- 
raphralées  qu'un  ftyle  fi  concis  ,  6c 
ceux  qui  ne  trouvent  pas  ici  la  délica- 
teiTe  ordinaire  de  leur  Langage ,  me 
pardonneront  très  -  ailément  p:\r  les  mê^ 
mes  motifs. 

11  y  a  pluficurs  années  qu'on  m'a 
avei-ti ,  même  des  Pays  Etrangers  ;  que 
fi  je  ne  donuois  pas  au  Public  moi- 
même  ce  que  j'avois  dit  &  montré 
dans  mes  Cours  d'Anatomie  ,  principa- 
lement dans  les  particuliers  chez  moi, 
oi^i  je  me  fuis  quelquefois  étendu  fans 
aucune  réferve,  j'aurois  le  déplaifir  de 
le  voir  publier  par  d'autres.    Cela  n'a- 
pu  m'engager  à  précipiter  un  Ouvrage 
que  les  Compilateurs  trouvent  toujours' 
beaucoup  plus   aifé  que  l'Auteur  -,  ni 
m'empêcher  d'agir  dans  les  Cours  fui- 
vans  avec  la  même  ouverture  de  cœur. 
Cela  m'a  fi  peu  embarrafié,    que  j'ai' 
corrigé  moi-même  ce  qu'on  n'a  pu  écri- 
re pendant  mes  Leçons  6c  mes  Démon-- 
ilrations. 
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Parmi  le  grand  nombre  de  ceux  'qui 
ont  affifté  à  mes  Cours,  je  n'en  ai 
apperçu  que  très  -  peu  qui  ayent  fait 
paroître  comme  d'eux  ce  qu'ils  tenoient 
de  moi.  Je  vois  avec  beaucoup  de  re- 
connoiflance  la  conduite  différente  qu'ont 
gardée  à  mon  égard  les  Etrangers,  en 
rapportant  dans  leurs  Diflèrtations  ce 
qu'ils  ont  vû  ou  entendu  chez  moi  , 
aux  Ecoles  de  Médecine  ,  &  au  Jar- 
din du  Roi,  où  j'ai  prokffé  pendant 
douze  ans  à  la  place  de  feu  l'illuftre 
M.  Duvernay,  qui  à  caufe  de  fon  peu 
de  fanté  m'y  avoit  engagé. 

A  cette  Gccafion  je  ne  puis  m'era- 
pêcher  de  louer  la  fincerité  de  l'Au- 
teur de  la  Traduélion  Latine  de  la 
Myographie  Angloife  de  M.  Douglas, 
de  m'avoir  dans  fes  Notes  ,  déclaré 
l'Auteur  de  plufieurs  chofes  que  j'avois 
feulement  dites  de  vive  voix,  &  dont 
je  n'avois  encore  fait  aucune  mention 
imprimée.  Cela  me  donne  aufli  occa- 
fion  de  parler  de  la  fincerité  de  celui, 
qui  après  avoir  amaffé  par  écrit  tout 
ce  qu'il  avoit  pu  dans  plufieurs  de  mes 
Cours,  me  le  mit  entre  les  mains  a- 
vant  Ion  départ  de  Paris  ,  en  me  di- 

fant; 


AVERTISSEMENT.  xix 


iiint:  Hac  tua  funt.  C'étoit  M.  L'Ar- 
chevêque Dodeur  en  Médecine  6c  Ag- 
.aregé  de  Rouen. 

L'an  1722,  j'avois  fait  une  Compo- 
ficion  lous  le  titre  d'Anatomie  Fonda- 
mentale ,  &  elle  écoif  entre  les  mains  des 
Examinateurs  nommés.  Je  l'ai  retirée 
dans  la  fuite,  &  entièrement  refondue 
pour  en  faire  celle-ci ,  qui  efl;  très- 
différente  &  en  méthode  &  en  éten- 
due. Il  s'y  efl:  glifîe  une  grande  quan- 
tité de  fautes  d'irnprefîion  ,  à  caufe  de 
l'empreflement  du  Public,  qui  ne  m'a 
pas  permis  d'en  réitérer  fuffifammeiit  les 
Epreuves  à  raefure  qu'on  les  corrigcort. 
Je  fupplie  fort  qu'on  en  fallc  la  cor- 
reélion  avant  que  de  lire  POuyrage?, 
pour  ne  pas  fc  méprendre  dans  les  ex-- 
prefîions,  ou  imputer  à  l'Auteur  les  er>- 
reurs  dont  il  n'eft  pas  coupable, 
i^.  Je  finis  en  avertiffant  avec  une  fîncere 
reconnoifîànce,  que  le  feul  Difcours  de 
feu  M.  S  TENON  fur  l'Anatomie  du 
Cerveau  ,  a  été  la  fource  primitive  & 
le  modèle  gênerai  de  toute  ma  conduite 
dans  les  travaux  Anatomiques.  Je  l'ai 
inleré  dans  le  Traité  de  la  Tête,  cro- 
yant faire  plaifir  au  Public  de  lui  com-- 
*  *  4.-  muni^i- 
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muniquer  de  nouveau  cette  pièce,  qui  c- 
toic  devenue  rare  8c  qui  renferme  beau- 
coup d'excellens  avis ,  tant  pour  éviter  le 
faux  &  l'imaginaire ,  que  pour  découvrir 
le  vrai  &  le  réel ,  non  feulement  par  rap- 
port à  la  ftrufture  6c  aux  ufages  des  par- 
ties ,  mais  auffi  par  rapport  à  la  maniè- 
re de  faire  les  Différions  ôc  les  Figu- 
res Anatomiques- 
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Z/f  Quarré  ,  4iO  128 
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Le  Droit  antérieur ,  o«  Grêle  anterienr ,  429  1 3 1 

Le  r^a/ie  Externe  ,  434  133 

Le  i/ajte  Interne  ,  4^j5  j^,^ 

Lt'  Crural  ,  44 1 
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Le  G/e'/e  interne  ,  oh  Droit  interne ,  449  136 
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Le  Moyen  Peronter ,  comt^une'ment 

dit  Peronier  antérieur  ,  471 
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verfaire  {oilateral  du  Cul  ,  669  198 
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Vrjges  du  Trapèze,  79S  304 

hlug^es  du  grand  DtnteU ,  809  306 
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Ujages  du  petit  Rond  y  8;  6  326 

USAGES  DES  MUSCLES 
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Ui  'iges  du  grand  Anceni  ^  881331 
Ujages  de,  deux  Anconés  latéraux^     884  -^1,1 

Ujages  du  peut  Ancuné  ,  88y  331 

USAGES  DES  MUSCLES 
qui  meuvent  le  Rayon  fur  l'Os 

du  Coude,  886  332 

UÇages  du  Long  Supinateur^  ibid. 

Uf^iges  du  C'urt  Supinûîeur,  890  334 

Ujrges  du  Pronateur  Rond  y  891  334 

Ujc^ges  du  Promteur  Quarr/ ,  892  335- 
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l'Avant  -  Bras ,  900  338 
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l) fages, du  Cubital  externe  ^  341 
Ufages  du  Radial  interne^  911  341 
Ul  âges  du  Radial  externe ,  ou  double.,  91  j"  341 
Ufages  du  Cubital  grêle ,  communé- 
ment nommé  Long  Palmaire.,  919  344 
Ufnges  du  Mtffcle  Métacarpien,  910  344 

USAGES  DES  MUSCLES 
qui  meuvent  les  Do'gts  de  la  Main. 

Ufages  du  Perforé,  ou  Sublime,       921  34 f 
Ufages  du  Mufcle  Perforant ,  commu- 
.  nément  dit  Profond  ,  9^°  547 

Ufages  de  l'Extenjeur  ommfin  des 

quatre  Doigts,  934  Si'O 

Uf'J^es  de  rExtenfeur  propre  de  l  In- 
dex, isf  de  l'Extenfeur  propre  du 
petit  Doigt  ,  940  35 i 

REMARQUES 

fur  la  fituation  des  Mufci es  longs  qui 
couvrent  les  Os  de  l'Avant-Bras,  942  3^3 

Ufages  du  long  Fléchifeur  du  Pouce,  94f  3^4 
Ufa£es  des  Extenjcms  du  Pokcc  ,       94?  3  M 
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Du  TheKar  ,  9^3  3^5 
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D*   Affût henar  ,  pyj 

ZPa  ^riî«^i  Hypothemr  ou  Meîacar- 

Ou  petit  Hypothenar^  y^g  gyy- 

Des  ht  er  a  (jeux  ,  p.jQ 

iV&ïiî  fur  U  Compendtum  de   M.  . 

Heljler  ,  966  3^9 

Du  Demi  -  Tnterojeux  de  l'Index  ,  967  3r9 
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^«  /jff/f  Fcffitr  ,  97J 

REMARQUES 

fur  lesUfages  des  trois  Feffiers,    976  363 

Uiages  du  Pfoas  ,  , 
Vflges  du  Pea:>2e' ,  ^Sl  =64 

t;>^.;^«Pyr//.r«îe,        petits  jL 

■•^eaux  y  duQuarre'  dclaCuiffe  ,  986  366 
UJ  âge  s  de  l'Obturateur  htcrne  ^         989  0^7 
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Uiagej  de  rObturateur  externe  ,       991  ogg 
Ufages  du  Mufcle  de  la  Bande  Lar- 
ge^ ou  du  Fafcia  Lata  ,  992  368 
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Ufages  du  Grêle  interne  ,  1009  374 
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Ufages  du  Poplité  ,  loil  379 
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qui  meuvent  le  Tarfe. 

Ufages  du  Jambit  r  antérieur  ,  1 013  38Ô 
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petit  Pero-fier ,  lOlf  381 

Ujugei  de!  Gufirocnemiens ,  ougrands 

Jumeaux  ^  ts'  du  Soléaire  ,  102S  382 

Uja^^'s  du  Jim  hier  grêle ,  commune' 

ment  an  Plantaire  ^  384 
Ufûgei  àu  Jamhier  fofterieur  ^  1035-  38$" 

Ufages  du  Long  Perunier  ,  1036  38$' 

Nota  ,  1038  386 

Ujages  du  grand  Extenfeur,  du  long 

Fléch'ffeur  y  du  Thcn.:r ,  ^  de 
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l'Accef  oire  du  Perforant , 

Lttmhrtcaux  des  Orteils  ,  IO45'  3.88 

Ujages  des  Interofjeux  ,      àu  Tranf 

ver j al  des  Ortetls  ,  IO48  389 
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du  petit  Paratbenar  ,  1049  390 
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Ufjges  des  Scalenes  ,  lOj-^  ^gz 

Ufàges  des  Dentelés  pojîer'teurs  ,  IOJ7  393 
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Coflaux  ,  lo6o  394 
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Sous  -  Co/îanx  ,  I064  59^ 

Ufages  du  Diaphragme  ,  1066  396 
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la  Tête  far- le  Trûiic. 
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USAGES  DES  MUSCLES 
qui  fervent  à  mouvoir  la  Tête 

eu  particulier ,  io86  401 
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àn  Doi.l^. des  Lombes  ,  JI14  412 

Ufages  des  Demi  -  Epineux ,  ou  Tranf- 
verfaires  Epineux  âu  Dos  ^  des 
Lombes,  111641^ 
Ufages  du  Quatre'  des  Lombes  ,  Ss' 

du  petit  rf'jas  ,  II 17  414 

USAGES  DES  MUSCLES 

du  Coccyx  ,  II 20  415 

USAGES  DES  MUSCLES  , 
qui  meuvent  la  Mâchoire  inférieure. 

Ufages  du  Crotaphlte  ,          '  1122  41^ 

Ufages  du  yiafjeter  ,           _  11^3  41° 

Ufiges  du  grand  Pierygoïdien  ,  ou 

Pteryg'iïdien  interne  ,  1x24  416 

Ufag*  du  petit  Pterygoïdien  ^  ou 

Pterygaïiiicn  externe^  H-^-î"  4^7 

Ufages  du  Digaflrique-,  il 26  417 
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ARTIFICE  DES  CARTILAGES 
luter-Articulaires  dans  les  Ufages  de 

ces  Mufclss.  11^8  412 

USAGES  DES  MUSCLES 
qui  meuvent  l'Os  Hyoïde.    1144  4 if 

U fasses  du  Mylo  HyàcUeu ,  1 1 45"  42  5' 

Ujuges  du  Gemu- Hyoïdiens  ^  II46  416 

Ufrtges  des  St\l9-Hyoj diens ,  I  ï 47  4  .^6 

Ufages  des  Oino-Hyadiens  ^  II48  4^7 

Uj  agts  des  S  terni -H\'oidiens ,  115-1428 

REMARQUES 
fur  la  coopération  des  Mulcles.    iifz  428 
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^jPLan  y  Diiifion  de  ce  Traite\  3  I 

L'AORTE  EN  GENERAL.      5  a 

Dïvijjon  générale  de  PAnrte ,  8  3 
D'jb ibutiofi  gcKcrale  des  Branches  de 

l'/iurte,  18  5" 
Les  /irtercs  C ardia^ues  ou  Coronaires 

du  Cœi-r ,  41  lO 

Les  Artère^  Carotides  en  gênerai ^  45*  il 

L^ Artère  Car</tide  extirne^  jo  iz, 
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Çff  tes  Trachéales,  80  19 

L"* Artère  Mammùire  interne  ^  88  li 

Lê^  Artère  Ce^xic.  le ,  91  2Z 

Artère  ertihrale ,  laBa/îlaire,  les 
Spinales,  la  J^let.inge'e  pajlerieure, 

Cif  r Auditive  interne  ,  23 

U Artère  Interc  ftale  \uferieure  ,         I04  26 

Jjc  Canal ,  eu  Ligament  Artériel,       ig8  27 

L*  Artère  Bronchi.'-le ,  109  27 

Les  Artères  Oefophagiennes ,  I14  28 

Artères  httrci'ft  des  inférieures ,  IIJ"  29 
if/  Arieres  /ix-il^ires,  les  Jhora- 
chiques ,  /e;  Scapulaires ,  /ej  //«- 

mer  aies ,  121  30 

Artère  Brachiale,  131  33 

L'* Artère  Cubitale^  144  36 

Suite  de  r Artère  Cubitale,  lyi  38 

D Artère  Radiale ,  160  40 

Les  Artères  Diaphragmatiques  ^  171  4X 

V Artère  Cœli^ique ,  176  43 

L^ Artère  Stomachique  Coronaire ,       179  4$" 

V Artère  Hipathique ,  l8l  45- 

L^  Artère  Spleniqne ,  190  47 

L'Artère  Mefenterique  fuperienre ,      196  49 

Artère  Mejentertque  inférieure,      208  JZ 
j  Artères  Rénales  ,  Capjulnires , 
Spcrmatiques ,  Luï»baires  ^  Sa' 

cries,  ^         2T4  53 

XfX  Artères  llinques ,  Î28  5'6 

Zf  f  Antres  Crurales,  aff 

JVu/tf,  i8f  71 
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LA  VEINE  CAVE, 

&  fa  Divilion  en  gênerai ,         8  74 

T  A  Ve'fûe  Cai  e  fuperieure  y               l8  7^ 

La  Veine  Cave  ir/ferteure  y  33 
La  Veine  Azygos^  ^  les  Veines  1»' 
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Les  petites  Veines  Peéîorales  internes  ^  SS  '  ^î* 

Les  Veines  Soûclavieres ,                     66  88 

Les  Vetnes  jugulaires  externes  ^           "JO  89 

Lap'eine  Jugulaire  externe  antérieure  ^  72  89 
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U Oreille  interne  ,  384  318 

Trompe     Euftachius ,  386  318 

Zi.i  Membrane  du  Tamhour  ^  393  32.1 

Pertofte  interne^  396  32.2, 

ZiÉ"/  Cellules  Mafloidiemes ,  397  312 

Li^miens  des  Offelets  ,  398  3 3 

Ligamens  du  Marteau  ^  399  313 

Le  Miifcle  de  l  Etrier  ,  403  31)' 

IPeriope  du  Labyrinthe  ^  404  325" 

Vaijjeaux  ^  418  326 

iVe-r/j      POreille  Interne  ^  409  327 

La  Bouche  en  gênerai  ^  41  ù  329 

Z-e  Co/  en  gênerai ,  419  331 

L<?  Larynx  ,  421  33 1 

Le  Cartilage  Thyroïde  ,  42-3  33 ^ 

Le  Cartilage  Crictïde  ,  416  333 

Lex  Cartilages  /îryten'îdes  ,  4^9  33 J" 

VEpiglotte  ,  43'  33<' 

Ligamens  du  Larynx  ,  4^2,  3:;)' 

Liî  G,W^(? ,  43f  336 

Sinus  du  Larynx  ,  43^  3 

Glandes  Aiytenaidiennes  ,  437  337 

Les  Mufcles  du  Larynx  ^  441  338 

Les  Sterno -Thyroïdiens  ^  445"  340 

Le/  Thyro-  Hyoïdiens  ,  ^e.  447  340 

Le/  Crico  •  Thyroïdiens ,  448  341 
Les  Crico-Arytenoïdiens  fojlerieurs,  4j-o  341 
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Les  Crico-  Aryienoidie»!  latéraux  ,  45"!  341 

Les  Thyro  -  /Irytenoiâiens  ,  4j"X  34Z 

Les  Arytem'tdicns  ,  45-9  344 

Les  Thyro  -  Epig^lottiques  ^  4j-(5  343 

Les  Aryteno- Epiglotti(iîies  ^  45-7  343 

Les  Hyo-Eptglotttques^  45-8  343 

Le  Pharynx^                          ,  468  347 
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Les  Cephalo  •  Pharî«g{e»s  ,  475"  35-0 

Les  Petro  •  Pharyngiens  ,  476  35-0 
Les  Spheno -Pharyngiens  ^  ou  Spheno- 

Salpingo-  Pharyngiens  ,  ibid. 

Les  Pterygo  -  Pharyngiens  ,  ibid. 

Les  Stylo  ~  Pharyngiens  ^  477  3^-1 

Les  Periftaphylo  -  Pharyngiens ,  47S  igj  i 
Les  Palato  -  Pharyngiens ,  on  ii)pero- 

.   Pharyngiens  ,          .  ibid. 

Les  Glo£o- Pharyfigiens  ^  ibid. 

Zi?/  Hyo' Pharyngiens  ^  .^-ç  3^^^ 

L«  Genio-  Pharyyigiens ,  ibid. 

Zifj  Syndefmo  •  Pharyngiens  ^  4§r  -^^2, 

ie/  Thyro- Pharyngiens  y  ^"^i  ^j-, 

Lex  Cr/Vo  -  Pharyngiens  ,  ^83  3^3 
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mtmément  dits  Peryftaphylins  ex- 
ternes ,  .,.X>  „i.o 
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Z,ej  Incififs  latéraux  ,  jôi  385' 
Li'J  Incijifs  mitoyens  ,  J'^f  â^*^ 
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Les  Incijifi  inférieurs  ,  ^c.  JÔS  387 
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Les  Palatines  i    Arytenoidiemes  , 
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AVIS 


AVIS 

SUR  Les 

FIGURES. 

CE  11  et  oit  nullement  mon  dejfeïh 
de  donner  des  Figures  pour  le 
préfent.  On  en  peut  voir  les  rai- 
fons  dans  f  Avertïffement  qui  ejî 
à  la  tête  de_  cet  Ouvrage  :  inais 
plujïeurs  particuliers  ajant  très- 
fortement  infijîé  là-dejpus ,  rnont 
engagé  d'y  joindre  au  moins  quel- 
ques-unes des  fameufes  Tables  A- 
natomiques  d  Eufiachius  avec  ex- 
plication. J'ai  été  enfin  obligé 
de  céder  aux  infiances  ;  comme 
je  me  bornois  abfolnment  à  quatre  de 
ces  Tables  y  en  donnant  à  choifir^ 

on 
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on  m  a  demandé  celles-ci.  Je  les 
ai  fait:  copier  fur  les  Originaux 
de  Ro7ne  ,  avec  les  Ex-j^lications 
de  feu  M.  Lancifi,  aufqnelles jen 
di  ajouté  moi-même  quelques-u- 
nes. 

U Auteur  avoit  donné  des  mé- 
thodes particulières  de  trouver 
dans  ces  Tables  les  endroits  qur 
demandent  explication.  M.  Man- 
get  qui  a  mis  toutes  ces  Tables  à 
la  fin  de  Con  Theatrum  Anato- 
micum  ,  en  a  ynarqué  les  Expli^ 
cations  à  la  manière  ordinaire  par 
des  LettTcs  ou  Chijfrcs  :  ce  que' 
feu  M.  Lancifi  avoit  approuvé. 
J'ai  fiivi  les  mêmes  marques.  La 
manière  d' Euflachius  neft  pas  il 
la  portée  de  tout  le  monde. 

'Voici  un  expédient  que  j  ai  trou- 
lé  pour  raon  nfage  particulier. 
Je  fais  tracer  des  quarrés  de 
c-mq  degrés  avec  du  n  oir ,  comme' 
on  le  voit  dans  les  Tables  A  A 


*  *  »  * 
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^  B  B.    J'achève  ces  traces  noi- 
res avec  une  couleur  rouge  ^  traiif- 
parente  fur  les  Figures  mêmes , 
^ar  exemple  avec  la  teinture  de 
bois  de  BreJîL  Rn fuite  dans  cha- 
que grand  quarré'  noir  ^  rouge 
je  trace  vingt  petits  quarrés  a- 
•vec  îtne  couleur  jaune  ^  tranfpa- 
rente,  par  exemple  avec  la  tein- 
ture  de  fafran  ;    comme  je  Vai 
fait  dans  la  Table  B  B.  par  des 
lignes  ponEluées.    Uufage  de  ceci 
eft  de  chercher  en  haut  ^  à  côté 
les  degrés  aufquels  répondent  les 
Chiffres  des  Explications  de  M. 
I^ancifi»    Jai  cru  faire  par  là 
plaiflr  aux  Curietix  ,  ^  à  ceux 
qui  veulent  avec  facilité  profiter 
du  Livre  de  cet  Auteur. 
.  Je  donnerai  dans  une  autre  oc 
cafion  mes  Remarques  fur  ce  qui 
\ félon  P Anatomie  moderne^  man- 
que dans  ces  Tables ,  lefquelles  fe- 
ront  toujours    l'admiration  des 

,  vrais 
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njrais  &  favans  Anatomiftes.  La 
feule  Table  BB.  eft  un  chef- d œu- 
vre anffi  excellent  ^  unique  pur 
fin  tems,  que  le  fint  de  nos  jours 
les  Tables  Kevro graphique  s  de 
feu  le  célèbre  M.  Vieujfens  ^  dont 
ferfonne  ne  put  dire  en  avoir 
vu  depuis  pibUer  de  meilleures, 
iii  mê'ûie  de  femblables. 


****  4.  EXPLI- 


EXPLICATION 


TABLE   A  A. 
qui  eft  la  XXV.  d'EuHachius. 

EXPLICATION 
(le  M.  Lancisius. 

^  T  E  Cœur  attaché  à  la  Veine  Cave. 


^  b.  La  Veine  Jugulaire  externe  du  côté 
droit,  coupée. 

c.  La  Veine  Jugulaire  interne. 

d.  d.  Les  Veines  Souclavieres. 

e.  e.  Les  Veines  Axillaires. 

f.  f.  La  Veine  Cephalique  du  côté  droit  «Se 

celle  du  côté  gauche. 

g.  g.  Les  Veines  Médianes. 

h.  La  Veine  Bafilique  droite. 

i.  i.  Les  Artères  &  les  Veines  Rénales  ou 

Emulgentes. 

k.k.  Le  trajet  de  l'Aorte  cachée  par  le  Dia- 
phragme, qui  efl:  ici  vû  en  delTous. 

/.  /.  Les  Artères  &  les  Veines  Iliaques ,  qui 
en  defcendant deviennent  Crurales,  &:c. 

tn.  Les  Vaiffeaux  honteux. 


DES  FIGURES. 


DES  Figure  s. 


hit 


EXPLICATION  AJOUTEE, 

«.  L'Arcade  Palmaire  de  la  Main  droite. 
0.  Autre  diflribution  des-  Vailleaux  de  ia 

Main  gauche. 
pi  L'Arc  ou  le  Contour  da  Tronc  de 

l'Aorte. 
P.  L'Aorte  inférieure. 
q.  Veitie  Cave  fuperieure.- 
r.  Veine  Cave  inférieure  dans  fon  trajet  par 

le  Diaphragme. 
s.  Veine  Cave  inférieure  dans  Ton  trajet  der-*f 

riere  le  Foye. 
t.  Veine  Iliaque  gauche. 

Artères  &  Veines  Crurales  ,  ou  Cru- 
rales fuperieures. 
X.  X.  Artères  &  Veines  -Crurales  -infeirieures , 

ou  Crurales. 
y '.y -y -y-  L'Os.  de. l'un  &  de  l'autre  Tibia. 
z.z.  Le  Tendon  coupé  du  Mufcle  Grêle 

Antérieur. 

I.  1. 1. 1.  Le  Mufcle  vafte  externe  reaverf^ 
a.  2,  Le  Vafte  interne. 

3.3.  Le  Crural. 

4-  4-  Le  Mufcle  du  Fafcia  Lata.. 
f.  S.  Le  Triceps. 

6.6.  Les  Reins. 

7.7.  Le  Mufcle  Grand  Dorfah. 
8.  S.  Le  Trapèze. 

9.9.  Le  Deltoïde. 

10.  10.  Le  Biceps. 

II.  II.  Le  Grand  Anconé- 

11.  Le  Long  Supinateur, 
13-  Le  Cubital  externe. 

ï4>  Le  Radial  interne  coupé,  . 


[kx  Explication 

i^.  Le  Cubital  Grêle,  ou  Palmaire  coupé. 

16.  Le  Cubital  interne  coupé. 

^  Veine  Jugulaire  &  Artère  Carotide. 
Veines  &  Artères  Frontales. 

17.  Veines  &  Artères  Temporales. 
3  8.  Veines  &  Artères  Occipitales. 

19.  Mutcle  Sublime,  ou  Fléchiffeur  des  fé- 
condes Phalanges. 

20.  20.  Les  Mufcles  Grands  Jumeaux. 
21.21.  Le  Muicle  Soiéaiije. 


TABLE   B  B. 
quieft  la  XVIIL  d'Euftachius.  " 

EX PLICATION 
de  M.  L ANcisiu s. 

FIGURE  IL 

M.  a.  Les  Nerfs  Olfadifs. 
b.b.  Les  Ners  Optiques,  coupés. 
ce.  Les  Nerfs  Moteurs. 
d  d.  Les  Nerfs  dits  Pathétiques. 
e.  La  Protubérance  Annulaire. 
/./  Les  trois  Branches  de  la  cinquième 
Paire. 

g.  g.  La  fixiéme  Paire. 

h.  h.  Les  Nerfs  Auditifs.  Leurs  deux  Portions. 

i.  ï.i.i.  L'origine  de  la  huitième  Paire. 
k.k.k.k.  Le  Progrès  de  la  huitième  Paire. 
tn.m.  Les  Nerfs"  Recurrcns. 

».  Le  Nerf  gauche  de  la  neuvième  Paire. 
0.  Le  Nerf  droit  de  la  neuvième  Paire. 
p.p.  Les  Corps  Pyramidaux. 

q.q,  La 


DES  Figures.  Ixi; 
q.q.  La  dixième  Faire  coupée,  félon  Lan- 
cifius,  qui  explique  ainfi  ces  deux  petits 
blancs.   Mais  comme  ces  deux  marques 
ne  paroifTent  point  dans  les  quatre  autres 
Figures  du  Cerveau  ,  cette  Explication 
n'eft  pas  fondée. 
r.r.  L'extrémité  fuperieure  des  Nerfs  vul- 
gairement appellés  Intercolbux  ,  &  que 
M.  Lancifius  dit  pouvoir  être  regarde'* 
comme  une  onzième  Paire. 
s.  s.  s.  Le  gros  Tronc  de  ces  Nerfs. 
t.u.u.  Le  Nerf  Acceffoire  de  la  huitième 
Paire,  &  fa  communication  avec  la  troi- 
fiéme  Paire  des  Vertébraux. 
x.x.x.  Les  Nerfs  Diaphragmatiques  ,  donc 
le  gauche  efl:  naturellement  plus  long  que 
le  droit. 

y.  Ouverture  inférieure  de  l'Entonnoir. 
z.z.  Nerfs  qui   vont  aux  Tefticules  ,  à 
l'Uterus  ,  &c. 

EXPLICATION  AJOUTE'E. 
î. I.  Nerf  Brachiaux. 

z.i.  &c.  Communication  des  Nerfs  Verté- 
braux avec  les  Nerfs  communément  dits 
Intercoftaux. 

3.3  Nerfs  Cruraux  &  Sciatiques. 

FIGURES  II.  & 

Depuis  a  jufqu'à  k ,  comme  dans  la  précé- 
dente ou  féconde  Figure. 
N^rf  Acceffoire  de  la  huitième  Paire  ou 
Nerf  Spinal,  avec  (es  différentes  origines. 

»».  La  Corde  du  Tambour, 

^  ^   *  6  ».  Com- 
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n.  Communication  de  la  Portion  dure  cfii 
Nerf  Auditif  avec  le  Nerf  Maxillaire  in- 
férieur. 

0.  Nerf  Oculaire  communément  Nerf  Oph- 

thalmique. 
p.  Nerf  Maxillaire  fuperieur. 
q.  Nerf  Maxillaire  inférieur. 

FIGURES    IV.  &V. 

Ce  font  les  mêmes  que  la  I.  &  la  II.  exv 
cepté  la  coupe  des  Nerfs. 


TABLE  ce. 
qui  ell:  la  XL  L-  d'Euflachius, 

EXPLICATION 
iç  M.  LancisIus. 

FIGURE  I. 

Les  Mufcles  Frontaux  bifurqués,  (ce 
qui  ne  fe  trouve  pas  toujours.  ) 
h.  h.  Les  Segmcns  fuperieurs  des  Mufcles, 
Orbiculairés  des  Paupières. 

c.  c.  Les  Segniens  inférieurs  de  ces  Muf- 
cles. 

d.  Le  Mufcle  Releveur  de  l'Oreille. 

e.  Le  Mufcle  Temporal' 
/.  Le  Mulcle  Mafleter. 

g.  Bord  inférieur  du  Zygoma. 

h.  Portion  de  la  Mâchoire  inférieure. 

if  L'extrémité  fuperieure  du  Mufcle  Abbais- 
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leur  dè  l'AîIe  des  Narines  j  lequel  eft 
entièrement  vû  dans  la  Figure  1 1 1.  a. 
l.  Mufcles  Pyramidaux  des  Aîles  des  Na- 
rines. 

m. m.  Grands  Mufcles  Zygomatiques. 
n-  Petit  Mufcle  Zygomatique  accelToira 
0.  0.  Les  Mufcles  Canins. 
p.  Le  Mufcle  Quarré-,  ou  Mentonnier. 
q.  Le  Triangulaire.  Il  paroît  ici  une  méprile 

dans  l'Original, 
r.  Le  Mufcle  Orbiculaire  des  Lèvres.  Voyez 

Fig.  IlL  b. 
s.  Le  Mufcle  Buccinateur.  Voyez  Fig.  IIL^, 

EXPLICATION  AjOUTE'E. 

1. 1.  Petits  Mufcles  Palpebraux. 
u.  Le  petit  Mufcle  Zygomatique.  . 
AT.  Le  grand  Mufcle  Incifif. 
y.  Le  petit  Mufcle  de  la  Sous-Cloifon  des 
Narines. 

FIGURE  IL: 

Cette  Figure ,  dé  même  que  la  cinquième 
&  la  fixiéme,  ne  paroît  pas  d'abord  être 
de  l'Homme^ 

«.  Mufcle  Sterno -Thyroïdien  droit. 

a.  ...  Mufcle  Hyo- Thyroïdien  droit  en  fî,- 
tuation. 

b,  Sterno -Hyoïdien  droit. 

FIGURE   II  L 

É.  Le  Mufcle  Abbaiffeur  des  Narines ,  vû 
dans  ion  entier. 

****  y  i^.  Le 
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h.  Le  Mufcle  Orbiculaire  des  Lèvres. 
c.  Le  Mufcle  Buccinateur. 
d'd.  Les  Mulcles  Canins. 

FIGURE  IV. 

Le  Mufcle  Temporal  détaché. 

FIGURE  V. 

a.  Les  Mufcles  Sterno- Hyoïdiens. 

b.  Le  MulcleCoraco  -  Hyoïdien,  ouAncho- 
ra- Hyoïdien.  (  Omo- Hyoïdien,  ) 

c.  Le  Tendon  mitoyen  de  ce  Mufcle. 

d.  Le  Mylo- Hyoïdien,  appellé  ici  Genio- 
Hyoïdien  externe  ou  oblique. 

e.  Le  Genio -Hyoïdien  j  appellé  ici  Genio- 
Hyoïdien  interne  ou  droit. 

/.  Le  Stylo- Hyoïdien  du  côté  droit. 

g.  g.  Kerato -  Gloffes  ,   ou  Hyo-Kerato- 
Glofles. 

h.  h.  Stylo -Glofles. 

i.  L'Os  Hyoïde. 

k.  Les  Glandes  Sublinguales. 
/.  La  Glande  Thyroïdienne. 
m.  L'appendice  de  la  même  Glande. 

ADDITION. 

»,  Le  Mufcle  Sterno -Thyroïdien. 

FIGURES  VI.  &  VIL 

Elles  font  à  peu  près  comme  la  1 1. 


F  I- 
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FIGURE  VIII. 

«.  La  Trachée. 
b.  L'Oefophage. 
ce.  Le  Mulcle  Long  du  Col. 

La  Glande  Thyroïdienne ,  qui  paroît  ici 

divifce  en  deux. 
e.  L'Appendice  de  cette  Glande,  ièlon  M. 

Morgagni. 
/./.  Les  Mufcles  Crico  •  Thyroïdiens. 

g.  Le  Cartilage  Thyroïde. 

h.  Le  Thyro- Pharyngien. 

7.  Le  Stylo- Pharyngien  gauche. 
k.  Le  Tendon  &  l'attache  commune  de  ce 
Mufcle. 

/./,  Les  Bafio- GIofTes.  (Celui  du  coté  droit 

paroît  là  comme  un  Genio  -  GlolFe. 
m.  L'Os  Hyoïde. 

».  Le  Genio  ■  Hyoïdien  oblique ,  mieux  ap- 

pellé  Genio  Gloffe. 
e.  Le  Genio  -  Hyoïdien  droit.  (  Il  paroît  là 

comme  une  Portion  du  Bafio-Glofle.) 
q.  Le  Stylo -Glofle. 

FIGURES  IX.  &X. 

Les  OOelets  de  l'Ouie  ,  dont  l'Etrier  a  été 
découvert  par  Euflachius ,  de  même  que 
le  Mufcle  du  Mar-teau. 

FIGURE  XI. 

a.  a.  Les  Mufcles  Bafio- Glofîes.  (  Celui  da 
côte  droit  paroît  là  un  Genio  -  Hyoïdien.  )  ' 

b.  Le  Kerato  -  GlolFe  gauche. 
(.  Lz  Stylo -Glofle  gauche. 

fi.  Le 
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d.  Le  Stylo-Pharyngien  gauche. 

e.  L'Oefophagien.  (Cela  paroit  plutôt  le  Thy- 
ro-Crico-Pharyngien  détaché  &  renverlé^ 

f.  Le  Stylo- Hyoïdien  gauche. 

g.  Le  Cricc-Thyroïdien.  gauche. 

h.  La.  Trachée- Artère. 

/.  Portion  coupée  de  l'Oefophage. 


k.  Ligament  du  Mufcle  Stylo- Glofle. 

/.  Le  Kerato  Pharyngien. 

m  Le  Syndeifnio- Pharyngien.  Ces  deux  cou* 

vrent  la  portion  moyenne  du  Stylo  Pha- 

ryngien. 

?z.  La  portion  inférieure  du  Stylo-Pharyngien, 
attachée  en  partie  au  Cartilage  Thyroïde  j 
&  un  peu  à  la  Corne  de  l'Os  Hyoïde. 

0.  La  Baie  de  l'Os  Hyoïde. 

p.  La  Corne  gauche  de  cet  Os. 

q.  Le  Cartilage  Thyroïde. 

FIGURE  XIL 

n.  Lt  Bafe  de  l'Os  Hyoïde. 

b.  L'Echancrure  &  le  côté  gauche  du  Car-  - 

tilage  Thyroïde, 
f.  Le  Mufcle  Hyo-Thyroïdien  gauche. 
d.  Le  Mufcle  Sterno-Thyroïdien  gauche» 


e.  Un  petit  Mufcle  particulier.. . 
Un  autre. 

g.  La  bafe  de  l'Os  Hyoïde, . 

h.  La  grande  Corne  gauche. 

#.  La  petite  Corne,  ou  Appendice  gauche. 


A  D  D  I  T  I  0  N. 


ADDITION. 


F  I- 
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FIGURE  XIII. 

â.  Le  Mufcle  Pterygoïdien  interne. 

b.  Le  Mufcle  Pterygoïdien  externe. 

c.  Le  Mulcle  Long  luperieur  du  Col  ,  à\i 
côté  gauches  autrement  appellé  Droit  an« 
teneur. 

d.  Le  Long  inférieur  du  Col ,  du  côté  droit. 

ADDITION. 

e.  Le  Mufcle  Salpingo-Staphylin,  ou  plu- 
tôt le  Ptery-Saipingoidien. 

/.  L'Oblique  antérieur  du  côté  droit. 

g.  g.  Les  petits.  Droits,  ou  Latéraux  anté- 
rieurs. 

h.  h.  La  Mâchoire  inférieure ,  divifée  par  la 
Menton, 

F  1  G  U  R  E  XIV. 

Elle  ne  paroît  point  dans  l'Homme. 


TABLE   D  D; 

qui  efl:  la  XLII.  d'Euftachius, 

EXPLICATION 

de  M.  Lancisiuit.. 

FIGURE  L 

4.  L'Epiglotte  un  peu  foulevée. 

k  b.  Les  deux  Sommités ,  ou  petites  Têtes, 

des  Cartilages  Arytenoïdes. 
C.  L'Aîlc  ou  portion  gauche  du  Cartilage 

Thy- 
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Thyroïde ,  hors  de  fituation. 

d.  Apophyie  ou  Corne  luperieure  de  ce  Car- 
tilage. 

e.  Apophyfe,  ou  Corne  inférieure. 

/,  L'Aîle  ou  portion  droite  en  fituation. 

g.  Le  Mufcle  Thyro-Arytenoïdien  gauche. 

i>.  Le  Mufcle  Crico  Arytenoïdien  latéral. 

i.  LeMulcle  Crico- Arytenoïdien  pofterieur. 

k.  k.  Le  Muicle  -Arytenoïdien. 

/.  La  Trachée- Artère. 

m.  Portion  de  l'Oeiophage.  Ce  Mufcle  pa- 

roît  plutôt  la  portion  Membraneufe  de  la 

Trachée  -  Artère. 

ADDITION. 

n.  La  petite  Facette  Articulaire  latérale  gau- 
che du  Cartilage  Cricoïde ,  avec  laquelle 
eft  articulée  l'Apophyfe  inférieure  duCar- 
tilage  Thyroïde. 

FIGURE  IL 

4.  La  Face  interne  de  l'Epiglotte. 
b.  b.  Les  Mufcles  Arytenoïdiens. 
€.  c.  Les  Crico- Arytenoïdiens  pofterieurs. 

d.  d.  La  Face  poflerieure  ^  inférieure  du 
Cartilage  Cricoïde. 

ADDITION. 

e.  La  Ligne  Taillante  de  la  Face  pofterieure 
du  Cricoïde. 

/.  /.  Le  Mufcle  Ary- Arytenoïdien. 

g.  g.  Les  Têtes  des  Cartilages  Arytenoïdiens. 

h.  h.  Les  Cornes  fuperieures  dii  Thyroïde. 

i.  i.  Les  inférieures.  ^  ^ 


DES  Figures. 
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FIGURE  III. 

(<.  La  Fente  du  Larynx. 

b.  Le  Murcle  Hyo -Thyroïdien  gauche. 

c.  Le  Sterno-Tbyroïdien  gauche. 

d.  Le  Pharynx. 

e.  L'Oefophage. 

ADDITION. 

Cette  Figure  paroîc  extraordinaire  à  l'égard 
de  l'Homme. 

FIGURES  IV.  &  VL 

a.  Le  bout  de  la  Langue. 

b.  La  Bafe  de  la  Langue. 

c.  c.  6l  d.  d.  Les  Stylo-Gloflès  coupés,  fé- 
lon M  Lancifi  j  mais  voyez  t.  t. 

e.  e.  &  /.  /.  Les  Stylo- Pharyngiens. 

g.  g.  Les  Cephalo- Pharyngiens,  qui  s'uniC; 
fent  enfemble  par  une  ligne  blanche. 

h.  h.  Le  Mufcle  Oefophagien  (plutôt  le  Ke- 
rato  -  Syndefmo  -  Pharyngien.) 

2.  Ouverture  du  Pharynx. 

k.  k.  L'Oefophage. 

/.  /.  La  Trachée- Artère. 

ADDITION. 

m.  Le  Mufcle  Hyo- Crico- Pharyngien.' 

n.  n.  Les  Gloflb- Pharyngiens. 

0.  Portion  du  Stylo- Pharynuien. 

P'  p.  p.  p.  Le  Voile  du  Palais.   (La  Cloi- 

fon  du  Palais.) 
q.  q.  La  Voûte  du  Pharynx ,  &  les  rides  de 

cette  Voûte. 

r.  r.  Les 
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Y,  r.  Les  Petro- Pharyngiens. 

s.  Le  petit  Stylo- Pharyngien  de  Santorini. 

t.  t.  t.  t.  Les  Periftaphylins  externes. 

FIGURE  V. 

a.  La  Langue.  ^ 

b.  L'Epiglotte. 

c.  Le  Ligament'  Epiglottique  de  Morgagni, 
ou  Gloffo-Epiglottique. 

d.  Le  Ligament  Hyo-Èpiglottique  gauche. 

e.  L'Os  Hyoïde. 

/.  Les  Glandes  de  la  Bafe  de  la  Langue. 
F  I  G  U  R  E  VIL 

Le  Cartilage  Cricoïde  vû  en  devant. 

a.  Partie  antérieure. 

b.  Partie  pofterieure. 

c.  c.  Les  petites  Têtes  ou  Sommités  artica- 
îaires. 

FIGURE    VII  r. 

Le  Cartilage  Articulaire  vù  de  côcé.  (Il 
manque  ici  la  petite  Facette  Articulaire 
marquée  par  la  Fig.  I. 

«.  Partie  antérieure  ou  bafle. 

b.  Partie  pofterieure  ou  haute. 

c,  Partie  latérale ,  (où  majnque  la  petite  Fa- 
cette Articulaire  marquée  par  «.  i^ig.  I.) 

FIGURE  IX. 

A,  Le  côté  droit  du  Cartilage  ThyroïJe. 
b.  Le  côté  droit  du  Cartilage  Cricoïde. 
s,  L'Epiglotte. 

d,  La 
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rf.  La  Corne  (uperieure  drolte  du  Cartilage 

Thyroïde. 
e.  La  Corne  fuperieure  gauche. 
/.  La  Corne  inférieure  droite. 

FIGURE  X. 

La  Face  poflerieure  du  Cricoïde. 

a.  La  Ligne  faillante. 

b.  b.  Les  Faces  latérales. 

c.  c.  Les  Eminences ,  ou  petites  Têtes  Arti- 
culaires. 

F  I  G  U  R  E  XL 

a.  L'Epiglotte. 

b.  La  Corne  fiiperieure  droite  du  Thyroïde. 

c.  La  portion  fuperieure  ou  Tête  du  Carti- 
lage Arytenoïde  droit. 

d.  il.  L'Orifice  du  Ventricule  droit  du  La- 
rynx. 

e.  La  portion  droite  du  Cricoïde. 

g.  La  coupe  antérieure  du  Cricoïde, 

h.  La  coupe  pofterieure. 

FIGURE  Xn. 

Un  des  Cartilages  Arytenoïdes  dépouillé  de 
fes  Mulcles. 

ADDITION. 

«.  h.  La  Bafe  de  ce  Cartilage. 

h.  L'Angle  interne  de  la  Bafe. 

c.  Cavité  Articulaire  de  la  Bafe. 

tl'  Appendice  ou  petite  Tête  de  ce  Cartilage. 

I  N. 

AVER- 
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AVERTISSEMENT 

fur  cette  Nouvelle  Edition. 
T  ^ Anatomie  de  Mr.  W  i  n  s  l  o  \v 

été  imprimée  à  T'aris  avec  tant 
de  négligence  ^  quo7i  ne  peut  guère  s 
s'en  fervir  dans  fétat  ou  ce  Livre 
a  paru.    Nous  avons  crû  rendre 
Jèrvice  au  public  en  Lui  donnant  une 
nouvelle  Edition  de  cet  important 
Ouvrage,  plus  correEîe  &  en  même 
tems  plus  utile  que  celle  de  Taris, 
Outre  les corr étions  marquées  daîis 
les  Errata,  ou  en  a  fait  un  grand 
nombre  d'autres  ;  ^  on  a  mis  à  leur 
place  les  Omiffions  quon  a  trouvé 
à  la  fin  du  livre.  On  a  eu  une  at" 
tention  particulière  à  corriger  les 
numéros  des  divers  Traitez ,  quon 
avoit  fort  négligez,  dans  F  Edition 
de  Taris,  ou  l'on  a  fuvent  oublié 
lin  grand  nombre  de  chifres  ;  ®  on 
les  aauffi  marquez  exa5f  émeut  dans 
la  Table  des  Titres ,  en  y  ajoutant 
les  pages  des  volumes  pour  la  com^ 
Vîodité  de  ceux  qui  auront  befoin 
avoir  recours. 

EXPO- 
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II 
I 


I 

1 

I 


EXPOSITION 

ANATOMIQUE 

D  E 

L  A  S  T  R  U  C  T  U  R  E 

D  U 

CORPS  HUMAIN. 


TR'AITÉ  DES  OS  SECS. 


cOnnoiflance  exa£be  des  Os  cfl 
m  T  W-  1^  fondement  de  toute  l'Anato- 
^  mie;  car  fans  cette  connoiflau- 

M'^ISiÉ  °"  peut  avoir  aucune  idée 
julte  de  !a  fituation  ,  de  l'arran- 
gcmcnt  &  de  la  connexion  de  toutes  les 
autres  parties  duCorps  humain  ,  ni  être  ca- 
pable d'en  comprendre  les  ufnges  ,  d'en 
connoîtrc  les  indifpofitions ,  &  d'en  re'ta- 
blir  les  dérangemens. 

2.  On  appelle  cette' Science  Ofleolor^ic  , 
terme  Grec  qui  (ignifie  difcours  ou  raifon- 
nemeut  fur  les  Os.  On  l'apprend  ordin-.ii- 
^'""^  ^'  A  renient 
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rement  fur  un  aflemblage  artificiel  des  Os 
décharnés  &  fechés  ;  affemblage  que  l'oa 
nomme  Squelette  ,  &  qui  reffemble  en 
quelque  manière  à  la  charpente  naturelle 
des  Os  frais, 

3.  Je  dis  en  quelque  manière ,  parée  que 
dans  ies  Os  frais  on  obferve  non-feule- 
ment la  confiftancc  naturelle  &  la  couleur 
des  différentes  pièces  offeufes ,  mais  on  y 
découvre  encore  les  Cartilages ,  les  Liga- 
mens ,  les  Membranes ,  les  Vailfeaux  ,  &c. 
comme  on  verra  dans  la  f-iite. 

4.  Cependant  quoique  le  Squelette  n'é- 
gale pas  tout-à-fait  la  charpente  naturelle 
des  Os  frais ,  il  efl:  néanmoins  &  très-nc- 
ce/faire  &  très-utile  ,  parce  qu'on  y  peut 
avoir  recours  en  tout  tems  &en  toute  fai- 
fon,  fans  aucun  embarras,  tautpour avoir 
une  idée  préliminaire  de  l'état  naturel  de 
cet  édifice  offeux ,  que  pour  s'en  rafraî- 
chir la  mémoire  à  loilir ,  ou  enfin  pour  fc 
mettre  en  état  de  profiter  promtement  de 
l'examen  &  de  la  démonfiration  des  Os 
frais ,  ou  d'une  Olkologie  particulière  fur 
le  cadavre 

C'eft  pourquoi  je  traiterai  de  l'une  & 
de  l'autre  ;  &  afin  de  le  faire  avec  métho- 
de, je  donnerai  d'abord  l'hifloirc  des  Os 
du  Squelette,  ou  des  Os  fccs ,  félon  l'Of- 
teologie  ordinaire  :  &  enfuite  celle  des  Os 
frais,  ou  du  cadavre  tout  récemment  dé- 
charné, que  Riolan  appelloit  Oflcologie 
nouvelle. 


DE- 
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DENOMBREMENT 

D  E  S   O  S. 

6.  /^N  a  coutume  de  commencer  l'Of-  ■ 

V  /  teologie  par  les  geueralttés  des  Os  : 
mais  comme  on  ne  peut  fe  difpenfer  de 
nommer  de  tems  en  tems  des  pièces  os- 
feufes  en  particulier  pour  fervir  d'exemple 
de  ce  que  l'on  en  dit  en  gênerai,  il  ell  à 
propos  de  commencer  par  un  fimple  dé- 
nombrement de  toutes  les  pièces  du  Sque- 
lette, afin  d'en  donner  une  idée. 

7.  Après  ce  dénombrement ,  je  propo- 
ferai  ce  qui  concerne  les  Os  en  gênerai  ; 
de  là  j'entrerai  dans  le  détail  particulier  de 
toutes  les  pièces  qui  compofent  le  Sque- 
lette. 

8.  Je  ferai  en  fuite  quelques  remarques 
fur  la  proportion  des  Os  entre  eux ,  &  fur 
leur  différence  ,  par  rapport  au  fexe.  Je 
ne  parlerai  ici  que  des  Os  fecs  d'un  corps 
parfaitement  adulte  ,  c'eft-à-dire  ,  qui  a 
palfé  par  tous  les  degrés  de  croiffauce. 

9.  Le  Squelette  eft  un  arrangement  fym- 
metrique  ou  régulier  de  tous  les  Os ,  c'eft- 
à-dire,  de  toutes  les  parties  les  plus  du- 
res ,  les  plus  folides ,  &  les  plus  fermes 
du  corps  humain ,  décharnées ,  fech'ies  & 
foutenués  enfemblc  par  des  liens  artificiels 
ou  par  des  Ligamens  naturels. 

10.  Mais  comme  les  Ligamens  naturels 
fe  racorniffent ,  cachent  les  extrémités  des 
Os,  &  empêchent  d'examiner  chaque  Os 
en  particulier ,  on  doit  préférer  pour  l'inf" 

A  2  tru(5tion, 
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trudion  ,  les  Squelettes  dont  les  pîece? 
font  arrêtées  enlembie  par  des  liens  arti- 
ficiels. 

,11.  Quoique  le  mot  de  Squelette ,  fé- 
lon fon  origuic  ,  paroiife  ne  convenir  qu'à 
l'airemblage  des  Os  lecs  ,  on  ne  laifle  pas 
de  donner  ce  nom  aux  Os  frais  nouvelle-  . 
ment  décharnés  ,  &  qui  tiennent  encore 
cnfemble  par  leurs  Ligamens. 

12.  La  divifion  ordinaire  du  Squelette, 
la  plus  commode ,  cil: ,  en  Tête ,  en 

Tronc ,  &  en  Extrémités. 

13.  On  divife  la  Tête  en  deux  parties 
générales  ;  la  première  eft  uneboëte  olïeu- 
le,  à  laquelle  on  donne  le  nom  de  Crâ- 
ne ;  l'autre  cil  un  compofé  de  pluficurs 
pièces  qui  forment  la  plus  grande  partie 
de  la  Face  ;  &  c'eft  apparemment  la  rai- 
fon  qui  a  fait  donner  à  ce  compoié  le  nom-  1 
de  Face,  quoique  le  Crâne  y  contribue  ! 
auffi  confiderablement.  1 

14.  Le  Crâne  eft  ordinairement  com- 
pofé de  huit  Os,  fçavoir  d'un  antérieur, 
qu'on  appelle  Coronal ,  ou  Frontal;  d'un  ] 
pofterieur  nommé  Occipital  ;  de  deux  fu- 
perieurs  ,  qui  font  les  Pariétaux  ;  de  deux 
latéraux ,  dits  Os  des  Tempes ,  ou  Tem- 
poraux ;  d'un  inférieur  nommé  Sphénoï- 
de; &  enfin  d'un  intérieur,  nommé  Os 
Ethmoïde,  ou  Cribleux. 

15-.  Outre  ces  huit  Os  ordinaires,  il  y 
en  a  quelquefois  de  farnumcraires ,  dont 
le  volume  &  le  nombre  varient  coniîdera"» 
blemenr. 

16.  Les  pièces  qui  compofent  la  Face  , 
prife  dans  le  fens  que  je  viens  dédire, 

font 
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font  renfermées  fous  deux  principales  ap- 
pellées  Mâchoires  ,  l'une  lupericure,  & 
l'autre  inférieure. 

17.  La  Mâchoire  faperieure  comprend 
non-feulement  deux  grands  Os  nomniés 
Maxillaires ,  dont  cette  portion  de  la  Fa- 
ce  paroît  avoir  reçu  le  nom  de  Mâchoi- 
re ;  mais  encore  deux  Os  de  la  Pommet- 
te, deux  Os  Unguis ,  ou  Lacrymaux  ,  deux 
Os  du  Nez ,  deux  Os  du  Palais ,  -deux 
Cornets  inférieurs  du  Nez  ,  &  un  Os  im- 
pair appellé  Vomcr;  ce  qui  fait  treize  pie- 
ces  fins  compter  les  Dents,  qui  s'y  .trou- 
vent ordinairement  au  nombre  de  feize. 

18.  La  Mi-ichoirc  inférieure n'eft  qu'une 
pièce, qui  porte  auflî  ordinairement  autant 
de  Dents  que  la  Mâchoire  faperieure. 

19.  Le  Tronc  efl  divifé  en  trois  parties, 
une  commune  nommée  Epine,  deux  pro- 
pres, fcavoir  le  Thorax  ,  ou  la  Poitrine, 
&  le  Baffin. 

20.  L'Epine  efl  compoféepremierenient 
de  vingt-quatre  pièces  appellées  Vertèbres, 
&  dilfinguécs  en  fept  Cervicales ,  douze 
Dorfalcs  ,  &  cinq  Lombaires  ;  feconde- 
mcnt  d'un  Os  nomme  Sacrum ,  qui  a  un 
appendice  appelle  Coccyx. 

21.  Le  T  horax  efl  formé  principalement 
par  les  Côtes  &  le  Sternum.  Les  Côtes 
font  douze  de  chaque  côté ,  attachées  par 
derrière  aux  Vertèbres  du  Dos  qui  forme 
le  Thorax.  On  donne  le  nom  de  Vraies 
aux  Icpt  fupèrieurcs,  &  celui  de  Faulfcs 
aux  cinq  intérieures. 

22.  Le  Sternum  efl  compofé  de  deux 
ou  trois  pièces,  &,  placé  anterieuremeat 

A  3  entre 
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entre  les  extrémités  des  Vraies  Côtes. 

23.  Le  BaOïn  elt  fait  principalement  de 
deux  granas  Os ,  dits  Os  Innominés ,  ou 
Os  des  Hanciies  ,  joints  par  devant  en- 
femblc,  &  attaches  par  derrière  à  l'Os  Sa- 
crum, qui  achevé  de  former  le  Baffin. 

24.  Les  Extrémités  du  Squelette  font  au 
nombre  de  quatre;  deux  fuperieures ,  l'une 
à  chaque  côté  du  Thorax ,  &  deux  infé- 
rieures,  attachées  au  deux  côtés  du  Baffin. 

iS-  L'une  &  l'autre  Extrémité  fuperieu- 
re  ell:  diviféc  en  Epaule  ,  en  Bras ,  en  Avant- 
bras  ,  &  en  Main. 

26.  L'Epaule  eft  faite  de  deux  pièces  ; 
line  antérieure  nommée  Clavicule  ,  une 
pofteiîeure  dite  Omoplate.  Le  Bras  n'eft 
qu'un  feul  Os  appellé  Humérus.  L' Avant- 
bras  en  comprend  deux  fous  les  noms  de 
Coude  &  de  Rayon.  La  Main  eft  diftin- 
guéc  en  trois  parties  ,  fçavoir  en  Carpe 
ou  Poignet  ,  compofé  de  huit  Os  ;  en 
Métacarpe ,  fait  de  quatre  ;  &  en  Doigts, 
qui  font  au  nombre  de  cinq,  &  compo- 
fés  chacun  de  trois  pièces  appellécs  Pha- 
langes 

27.  Les  Extrémités  inférieures  font  par- 
tagées en  Cuilfes  ,  en  Jambes  ,  &  en 
Pieds. 

28  La  Cuifle  n'eft  qu'un  Os  appellé 
Fémur. 

29.  La  Jambe  efl:  compofce  de  deux  grands 
Os  nommés  Tibia  &  Péroné,  &  d*un  petit 
Os  appellé  Rotule. 

30.  Le  Pied  eft  divifé  en  trois  parties , 
comme  la  Main ,  fçavoir  en  Tarfe  compa- 
ré de  fept  Os ,  qui  font  le  Talon  ,  l'Af- 
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tragal,  l'Os  Nnvîculaire ,  TOs  Cuboïde 
ou  (^ivarré,  &  trois  Os  Cuneïformes  ;  en 
Metatarfe  fait  de  cinq  pièces  ;  en  Doigts 
ou  Orteils ,  au  nombre  de  cinq  ,  dont  le 
plus  gros  cft  de  deux  Os,  &  chacun  des 
autres  elt  de  trois,  nommés  auffi  Phalan- 
ges. 

31.  Il  y  a  encore  de  petits  Os  que  l'on 
ne  met  pas  ordinairement  avec  le  Squelet- 
te ;  fçavoir  l'Os  Hyoïde,  ou  l'Os  de  la 
Langue  ;  les  quatre  OlFelets  de  l'Oiiie  , 
renfermes  dans  chaque  Os  Temporal  ;  les 
petits  OlFclets  qui  fe  trouvent  quelque- 
fois au  bout  de  chaque  Apophyfe  Ficrreu- 
fe ,  vers  la  Selle  Sphénoïde  ;  &  les  petits 
Os  Sefamoïdes  des  Doi;^ts  &des  Orteils, 
dont  deux  font  aifez  coniiderables  au  gros 
Doigt  de  chaque  Pied.  On  ne  conferve 
ordinairement  que  ces  derniers  dans  le 
Squelette. 

32.  Je  ne  parle  point  d'une  efpece  de 
Seiànioïde  qui  fe  trouve  quelquefois  aux 
Condyles  du  Fémur,  à  l'extrémité  infé- 
rieure du  Péroné  ,  au  Talon,  &  à  l'Os 
Cuboïde. 

33.  A  l'égard  du  nombre  de  tous  les 
Os  qui  compofent  pour  l'ordinaire  le  Sque- 
lette d'un  adulte,  il  elt  facile  à  fuppater, 
félon  le  dénombrement  que  nous  venons 
de  faire  :  fçavoir ,  cinquante-quatre  de  la 
Téte,  fans  compter  l'Os  Hyoïde,  ni  les 
Offclets  de  rOliic;  cinquante-quatre  du 
Tronc ,  en  prenant  le  Coccyx  pour  une 
picce  ,  &  le  Sternum  pour  deux  ;  cent 
vingt-quatre  des  Extrémités,  flms  y  com- 
prendre  les  Sefamoïdes.    11  en  rcfulte  la 
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Ibmme  de  deux  cens  trente-deux;  à  la- 
quelle fi  ou  ajoute  les  huit  Oflelets  de 
1  Oreille,  &  les  cinq  principales  pièces  de 
lOs  Hyoïde,  on  verra  que  le  totat  fait 
deux  cens  quarante-cinq ,  à  l'cxclufion  des 
Os  Sefamoïdes. 


CONFORMATION 
EXTERNE  DES  OS. 

AVant  que  'd'entrer  dans  le  détail  de 
toutes  CCS  pièces,  &  de  leurs  parti- 
cularités ,  il  eit  à  propos  d'examiner  les 
Os  en  gênerai ,  en  y  confiderant  i°.  la 
Conformation  externe  :  z'^.  la  Struâ:ure  in- 
terne :  3°.  leur  Connexion  :  4°.  leur  Ufa- 
ge  en  gênerai. 

34.  Par  la  Coiiformation  externe  des  Os 
en  gênerai,  j'entens  tout  ce  qu'on  y  peut 
remarquer  fans  les  cafler ,  -comme  (ont  le 
Volume ,  la  Figure ,  les  Parties  externes , 
&  la  Couleur. 

VOLUME  DES  OS. 

35'.  Il  y  en  a  de  grands ,  comme  les  Os 
du  Bras,  de  l'Avant  -  bras ,  de  la  Cuille, 
de  la  Jambe,  les  Os  Innominés  :  de  moyens, 
comme  plulieurs  de  la  Tctc,  les  \^crtc- 
bres,  les  Côtes,  les  Os  du  Métacarpe  & 
du  Mctatarfe  :  de  petits ,  comme  ceux  du 
(^arpc  ,  ou  Poignet  ,  des  Doigts  ,  les 
Dents ,  &c 

FIGU' 
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FIGURE  DES  OS. 

36.  Il  y  en  a  de  longs,  comme  l'Os  du 
Bras ,  ceux  de  i'x\v:mt-bras ,  les  Côtes , 
&c.  de  larges  .  comme  les  Pariétaux ,  l'O- 
moplate ,  &  les  Os  Innominés  :  d'autres 
dont  les  trois  dimenfions ,  c'ert-à-dire,  la 
longueur  ,  la  largeur  ,  &  répaifleur  ne 
différent  pas  tant  entr'elles,  comme  les 
Vertèbres,  les  Os  du  Carpe,  les  Rotu- 
les ,  &c. 

37.  Il  y  en  a  qui  fculs  font  Symmctrî- 
ques ,  c'eil-à-dire ,  qui  ont  une  certaine 
régularité  réciproque  de  côté  &  d'autre; 
tels  font  rOs  Coronal ,  l'Occipital  ,  le 
Sphénoïde,  le  Vomer ,  la  Mâchoire  in- 
férieure, l'Hyoïdc,  le  Sternum,  les  Ver- 
tèbres,  l'Os  Sacrum,  &  le  Coccyx.  Ces 
Os  font  impairs ,  &  placés  dans  le  milieu 
qui  diftingue  la  partie  droite  du  corps  d'a- 
vec la  partie  gauche. 

38.  Tous  les  autres  font  pairs ,  &  pla- 
cés à  droit  &  à  gauche.  Ces  Os  pris 
féparemcnt  n'ont  point  de  fymmetrie;  mais 
chacun  d'eux  pris  avec  celui  qui  lui  répond 
de  l'autre  côté ,  fait  une  figure  régulière» 
Par  exemple ,  les  Os  Pariétaux ,  les  BrasJ 
les  Cuiffes  ,  &c.  Enfin  il  y  en  a  de  plu- 
ficurs  autres  différentes  figures  ,  comme  on 
verra  dans  la  fuite. 

PARTIES  EXTERNES  DE 
L'OS. 

39.  En  coniïderant  les  Parties  Externes 
de  l'Os  ,  on  les  peut  dîvifer  en  une  prin- 
cipale ,  qui  eft  comme  le  corps  de  l'Os 
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&  en  d'autres  moins  principales ,  que  Ton 
peut  réduire  à  quatre  clulics  ,  foas  les 
noms  de  Régions ,  d'Eminences ,  de  Ca- 
vite's ,  &  d'Inégalités. 

40.  On  donne  ordinairement  à  la  partie 
principale  de  l'Os  le  nom  dt  Corps ,  &  on 
le  définit  en  difluit  ,  que  c'cft  la  partie 
moyenne,  la  plus  dure,  &  celle  par  la- 
quelle commence  l'Offification. 

4'  .  Mais  cette  définition  n'eit  pas  uni- 
vcrfellement  vraie ,  &  elle  ne  fe  trouvejufte 
que  dans  certains  Os  ;  car  le  Corps  des 
Vertèbres  n'elt  pas  leur  partie  moyenne  , 
ni  la  plus  dure  ;  &  les  Os  Innominés  n'ont 
pas  commencé  leur  Oflification  à  l'endroit 
qui  en  eft  la  principale  partie  dans  les 
adultes. 

EMINENCES  DE  VOS. 

42.  Par  les  Eminences  de  l'Os  on  en- 
tend tonte  forte  d'avance  ,  d'élévation  & 
d'allongement,  qui  s'obferventdans  la  fur- 
face  de  chaque  pièce  oifeufe. 

43.  Il  y  en  a  de  deux  efpeces  ;  les  unes 
font  continués ,  &  font  une  même  pièce 
avec  le  Corps  de  l'Os  ;  l'es  autres  font 
comme  contiguës ,  &  paroiffent  comme 
des  pièces  rapportées,  ajoutées  &  unies  au 
Corps  de  l'Os. 

44.  Les  premières  font  appellées  Apo- 
phyfes,  terme  Grec,  qui  lignifie ,  pour  ainlî 
dire,  excrefcence,parce  qu'elles  font  comme 
nées  &  produites  immédiatement  de  l'Os 
même;  telles  font  les  éminences pointues 
de  la  Mâchoire  inférieure,  &c. 

45".   Les  autres  font  nommées  Epiphy- 

fes , 
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fès,  comme  lî  on  difoit des  furcroîts, par- 
ce qu'elles  paroillent  des  pièces  ajoutées, 
ou  des  appendices  dillingués  du  refle  de 
rOs  pal-  une  autre  lablVance  moins  dure 
appelle'e  Cartilage ,  dont  Tépaifleur  dimi- 
nuant avec  râge,  devient  prefque  mfcnfi- 
blc,  &  mcmc  s'efface*  fouvent  ;  de  maniè- 
re que  ce  qui  ctoit  Epihyfe  dans  la  jeu- 
nefle ,  prend  véritablement  forme  d' Apo- 
phyie  dans  un  âge  avancé  :  par  exemple , 
dans  les  extrémités  des  Os  du  Bras  &  de 
la  Jamoe ,  &c. 

46.  Il  faut  obferver  en  paflant  qu*il  y  a 
des  Epiphyfes  qui  ont  encore  leurs  Apo- 
phyfes ,  comme  l'Epiphyfe  inférieure  da 
Tibia;  &  il  y  a  auffi  des  Apophyfes  quî 
portent  des  Épiphyfes ,  comme  il  paroît 
dans  le  grand  Trochanter.  Ainfi  la  Téte 
du  Fémur  ell  une  Epiphyfe  de  la  partie  de 
cet  Os  qu'on  appelle  foh  Col. 

47.  On  donne  à  ces  deux  fortes  d'Emi-' 
ncnces  divers  noms ,  eû  égard  à  leur  ligu- 
re, leur  fituation  &  leur  ufage. 

48.  Par  rapport  à  leur  Figure,  on  les 
appelle  Têtes ,  quand  elles  font  conve- 
xes ,  arrondies  ,  &  d'une  furface  égale  ; 
on  les  nomme  Col  ,  lorfqu'elks  font 
étroites  dans  leur  milieu  &  évafées  vers: 
leurs  extrémités;  Condyle  ,  quand  elles- 
font  applaties  de  côté  &  d'autre  ;  Tube- 
roiîtés ,  quand  elles  font  inégales ,  rabo- 
teufes  &  irregulieres  ;  Epines  &  Epincufesj, 
quand  elles  font  aiguës  ou  en  pointe. 

49.  On  donne  quelquefois  le  nom  d'E- 
pine à  de  petites  tuberofités  ,  &  encore  à 
des  Erainciices  longues  &  tranchantes  y, 
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que  fuperficiellcs ,  que  l'on  nomme  au ffi 
Crêtes.  Il  y  a  encore  quantité  d'autres 
noms  tires  de  la  figure  de  ces  avances ,  com- 
me on  verra  dans  la  fuite. 
.  j-o.  Par  rapport  à  leur  Situation,  on 
les  nomme  tranf>  erfes,  obliques  ,  l'upe- 
rieures ,  intérieures  ,■  &c. 

5-1.  Eû  égard  à  leur  Ufage,  on  a  don- 
né le  nom  de  Trochanter  à  deux  tubcroii- 
tés  de  l'Os  de  la  Cuille,  qui  fervent  à  la 
faire  tourner ,  &c. 

5-2.  On  entrera  plus  dans  le  détail  de 
toutes  les  avances  de  l'une  &  de  l'autre 
efpece  dans  la  defcription  de  chaque  Os. 
en  particulier. 

CAI/ITE'S  EXTERNES 
DE  L'OS. 

•5'3.  Sous  le  nom  de  Cavités  je  com- 
prcns  tous  les  enfoncemens  qui  (e  remar- 
quent extérieurement  à  l'Os.  Elles  lont 
aufll  en  grand  nombre  ,  fort  dilî'crentes 
entre  elles,  &  diverfement  appellées. 

En  gênerai  elles  font  de  deux  for- 
tes :  les  unes  fervent  à  loger  les  parties 
molles  ;  telles  font  les  Cavités  qui  logent 
le  Cerveau,  les  Yeux,  la  Moelle,  âcc. 
Les  autres  reçoivent  des  parties  dures  ; 
telle  c(l  la  cavité  d'un  Os  qui  reçoit  l'é- 
ininence  d'un  autre.  Ces  dernières  Ca- 
A'îtés  font  ou  profondes,  ou  moins  enfon- 
cées, ou  fuperficiellcs. 

^5-.  Des  Cavités  profondes  quelques- 
unes  font  nommées  Cotyles,  ou  Cavités 
CotyloVdes ,  à  caufe  de  leur  relfemblance 
avec  un  vaiifcau  de  ce  nom ,  dont  les  an- 
ciens 
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ciens  fe  fervoient  pour  mefurer  des  li- 
queurs ;  comme  dans  l'Os  Innominc  la 
grande  Cavité,  qui  reçoit  la  Tête  de  l'Os 
de  la  Cuifle.  D'autres  font  appellées 
Alvéoles,  comme  celles  qui  fervent  à  lo- 
ger les  Dents. 

5-6.  Les  Cavités  moins  enfoncées  font 
nommées  Glenes ,  ou  Cavités  Glenoïdes, 
qui  efl:  un  terme  pris  des  anciens  Grecs; 
telle  cft  celle  de  l'Omoplate,  qui  reçoit 
la  tête  de  fHumerus  dans  le  Squelette. 
Je  dis  dans  le  Squelette ,  parce  que  dans  le 
frais  cette  Cavité  eft  plus  profonde  ,  com- 
me nous  le  dirons. 

5-7.  Le  Cavités  fuperficielles  Ibnt  pref- 
*que  plattes  ,  comme  celles  de  plulieurs 
Vertèbres,  de  quelques  Os  du  Carpe,  du 
Tarfe,  &c.  Il  y  en  a  qui  font  doubles, 
comme  dans  l'extrémité  fuperieure  de  l'Os 
de  la  Jambe. 

jS.  Les  Cavités  qui  logent  les  Parties 
molles  différent  entr'elles  en  grandeur  , 
en  figure,  &c.  Voici  les  noms  qu'on  leur 
donne ,  avec  leur  explication. 

sg.  Fofle,  quand  la  Cavité  a  une  ou- 
verture large,  ouenquelqvie  manière éva- 
fée,  comme  celles  qui  logent  les  Yeux , 
appellées  Orbites.    Quand  cette  Cavité  cft. 
petite ,  on  l'appelle  Foifette. 

60.  Sinus ,  une  Cavité  dont  l'ouverture 
ou  l'entrée  eft  plus  étroite  que  le  reftc , 
telle  que  celles  qui  fe  trouvent  au  bas  de 
l'Os  Frontal. 

61.  Labyrinthe,  quand  il  y  a  plufîeurs 
contours  cachés  qui  communiquent  entre 
eux. 
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62.  Trou ,  quand  la  Cavité  perce  d'eu- 
trecno  .itre. 

63.  Canal  ou  Conduit ,  lorfqu'cUe  fait 
quelque  chemin  dans  l'Os  en  manière  de 
tuyau ,  dont  l'orifice  elt  auffi  quelquefois 
appelle  Trou. 

64.  Quand  les  Canaux  font  très  -  fins  & 
prefque  imperceptibles ,  on  leur  donne  le 
nom  de  Pores ,  auffi-bien  qu'à  leurs  ou- 
vertures. 

65-.  Fente,  quand  elle  perce  l'épaifTeur 
de  l'Os  par  une  ouverture  longue  &  é- 
troite. 

66.  Echancrure,  quand  le  bord  de  l'Os 
cft  comme  entaillé  :  Gouttière  ,  quand  el- 
le eft  en  manière  d'un  demi-canal  long  & 
ouvert" 

67.  Rainure  eft  prefque  la  même  chofe, 
aulTi-bien  que  Canelure.  On  nomme  ces 
Rainures  Sillons,  quand  elles  font  fort 
étroites fuperficielles ,  &  plulieurs  en- 
femble. 

68.  On  appelle  vulgairement  Sinuofités-,. 
les  enfoncemens  qui  donnent  pallage  à  des- 
Tendons,  par  exemple,  au  haut  de  l'Os- 
du  Bras  ;  &  Sciffures  ceux  qui  ne  logent 
que  des  Vaiifeaux  fanguins  &  des  Nerfs  , 
comme  aux  Côtes ,  &c. 

69.  Ces  deux  termes  font  très-impro- 
pres ;  &  il  vaudroit  mieux  donner  le  nom 
de  Gouttière,  ou  d'Echancrure ,  &c.  en 
gênerai  à  ces  deux  fortes  d'enfoncemcns. 
Ceux  par  où  les  tendons  pallcntpourroient 
être  appelles  Coulilfes  ;  ils  font  revêtus 
d'une  cipece  de  Cartilage  particulier. 

70.  Il  eft  bon  de  f;ùre  remarquer  en  paf- 

lant> 
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fant ,  que  quand  on  parle  de  Foffe  &  de 
Gouttière  ,  &c.  on  n'a  pas  égard  à  la  fi- 
tuation  des  chofes  dont  on  emprunte  ces 
termes ,  mais  feulement  à  la  reffemblancc. 

yr.  Outre  ces  Cavités  qui  paroilfent ex- 
térieurement dans  les  Os,  il  y  en  a  en- 
core d'autres  qui  font  intérieures  ,  &  qu'on 
ne  peut  voir  fuis  les  calTer  ;  c'eft  pour- 
quoi on  les  remettra  à  la defcription  delà 
Struélure  interne. 

INEGALITE'S  SUPERFICIEL» 

LES  DE  L'OS. 

7a.  J'ay  compté  (n.  39)  parmi  les  Parties 
externes  de  l'Os  les  Inégalités  fuperficiel- 
les  que  l'on  y  remarque.  Il  y  en  a  qui 
fervent  aux  infertions  des  Tendons ,  d'au- 
tres à  loger  &  attacher  des  Mufcles  ;  ces 
deux  fortes  d'Inégalités  ont  été  autrefois 
appellées  Impreffions ,  Sièges ,  &c.  Je  les 
nommerai  Facettes ,  Marques ,  Emprein- 
tes ,  Traces  ,  &c.  en  y  ajoutant  les  ter- 
mes de  Ligamenteufes ,  Tendincufes ,  Mul- 
culaires ,  ou  Aponevrotiques ,  pour  mar- 
quer en  même  tems  leur  ufage. 

73.  Ces  Inégalités  augmentent  la  fur- 
face  de  certains  Os ,  &  la  rendent  propor- 
tionnée à  l'étendue  neccfTaire  de  la  mem- 
brane qui  les  couvre  appellée  Pcriofte  , 
dont  il  fera  parlé  dans  la  fuite. 

74.  Quoique  ces  Inégalités  foient  en  par- 
tie iaillantcs ,  &  en  partie  enfoncées ,  el- 
les font  trop  fupcrficielles  pour  pouvoir 
être  rangées  parmi  les  Emineaccs  &  les 
.Cavités  particulières. 
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REGIONS  DE  L'OS, 

75".  J'cntens  par  le  terme  de  Régions  , 
certaines  portions  de  la  furface  de  l'Os  , 
déterminées  par  rapport  à  l'étenduè' ,  à  la 
Figure,  à  la  Situation,  ou  autres ^circon- 
ftances. 

76.  Ainfi  par  rapport  à  l'Etendue  &  à 
la  Figure,  on  divile  les  Os  longs  en  par- 
tie moyenne,  &  en  extrémités  ;  les  Os 
larges  en  Face,  en  Angle,  en  Baie,  & 
•en  Bord.  On  appelle  ce  Bord  tantôt  Cô- 
te, tantôt  Crête;  &  on  le  fubdivife  quel- 
quefois en  deux  parties  latérales  qu'on  nom- 
me Lèvres  ,  &c. 

77.  Par  rapport  à  la  Situation  ,  on  di- 
vile l'Os  en  partie  luperieure  ,  moyenne  , 
inférieure,  en  antérieure  ,  pollerieure  ,  la- 
térales ;  lefquelles  parties  on  peut  encore 
fubdivifer  en  externes  &  internes ,  fcloa 
le  befoin. 

78.  Mais  pour  déterminer  exactement 
ces  parties ,  il  eft  très-neceflaire  d'en  bien 
obfer.ver  la  vraie  Situation  naturelle,  que 
je  rapporterai  toujours  à  l'homme  conli- 
dcré  comme  étant  debout.  Il  fcroit  à  pro- 
pos même  d'en  faire  une  règle  générale  à 
l'égard  de  toutes  les  parties  du  corps,  afin 
de  tenir  un  langage  uniforme,  &  de  ne 
pas  nommer  fupericur  ce  que  d'autres  nom- 
ment antérieur,  &c.  ce  qui  pourroît  cau- 
fer  des  inconveniens  dans  les  rapports. 

79.  Il  faut  aufli  remarquer  que  les  mots 
d'Externe  &  Interne  ,  outre  la  lignifica- 
tion ordinaire  &  naturelle  qu'on  leur  don- 
ne ,  fe  prencnt  encore  en  d'autres  feus  par 
les  Anatomittes.  80.  Dans 
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So.  Dans  ces  occafions  je  donnerai  le 
nom  d'Interne  à  la  partie  la  plus  voifine 
d'un  plan,  que  l'on  peut  imaginer  depuis 
le  fommet  de  la  Tête  juf  iu'en  bas  entre 
les  deux  Talons ,  partager  également  tout 
le  corps  en  partie  droite  &  en  partie  gau- 
che. J'appellerai  Externe  ce  qui  eft  le  plus 
éloigné  de  ce  plan ,  &  Interne  ce  qui  en 
eft  le  plus  proche.  Ainfi ,  par  exemple, 
le  bord  de  l'Orbite  du  côté  du  Nez  eft 
interne ,  &  celui  du  côté  des  Tempes  eft 
externe.  _  . 

81.  Je  fuivrai  cette  rcgk  dans  les  parties 
mêmes  qui  compofent  les  Extrémités  ; 
ainfi  j'appellerai  côté  Externe  du  Tibia  ce- 

1  lui  qui  regarde  le  Pcroné  voifin ,  côté' 
I  Interne  celui  qui  regarde  l'autre  Tibia. 

COULEUR  DE  L'OS. 

82.  La  dernière  chofe  que  l'on  a  à  re- 
marquer dans  la  Conformation  Externe 
des  Os ,  eft  leur  Couleur  ,  qui  varie  dans 
les  ditîcrentes  pièces,  &  dans  les  différen- 
tes parties  de  chaque  pièce.  Mais  cette 
matière  regarde  proprement  les  Os  frais  , 
&  non  pas  le  Squelette. 

STRUCTURE 

INTERNE  DES  OS. 

83.  'T"'  O  u  T  ce  qui  regarde  ,  la  Stru£ture 
J    Interne  des  Os  en  gênerai  fe  peut 
rapporter  à  deux  chefs,  favoir  à  Icur  Sub- 
I  Itauce,  &  à  leurs  Cavités  Internes. 

:  SUB' 
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SUBSTâ  NCE  DES  OS. 

84.  En  examinant  la  Subftance  des  Os . 
on  trouve  que  c'elT:  un  tilTu  de  fibres  foli- 
des ,  dilîeremmcnt  difpofées  fuivant  la  con- 
formation de  chaque  Os.  On  diftinguc 
facilement  ces  fibres  ofiTeufes  dans  la  f  ir- 
face  des  Côtes ,  où  on  les  fépare  à  peu 
près  comme  dans  la  baleine  ou  la  corne. 
On  les  connoît  aufTi  par  les  fentes  que 
l'on  voit  dans  les  Os  qui  ont  été'  long- 
tems  expofcs  au  foleil&à  l'air,  oufechcrs 
autrement. 

Sr.  Ces  fibres  en  gênerai  font  arrangées 
de  telle  manière  qu'elles  compofent  tan- 
tôt des  Lames  confidcrables ,  tantôt  de  pe- 
tites Plaques ,  c'eft-à-dire  ,  de  petites  por- 
tions de  Lames  ;  tantôt  de  Filets  de  dif- 
férente grandeur. 

86.  C'eft  dans  cet  arrangement  que  con- 
fifte  la  Struilure  générale  de  la  Subftance 
de  l'Os ,  laquelle  Subftance  ert  en  partie 
compade  ou  folide,  en  partie  cellulaire 
ou  fpongieufe ,  &  en  partie  reticulaire. 

87.  La  partie  compafte  ou  folide  occu- 
pe principalement  le  dehors  de  l'Os,  &  la 
cellulaire  ou  fpongieufe,  le  dedans.  La 
partie  compade  ou  folide  ell  très-confidc- 
rable  dans  les  grands  Os  creux  ;  &  la  cel- 
lulaire ou  fpongiei  fc  domine  en  ceux  qui 
n'ont  point  de  cavité  confiderable. 

88.  Ce  font  les  Lames  qui  compofent 
la  partie  compade  par  leurs  diiterentes 
couches.  Les  Plaques  avec  le-  Filets  con- 
Itruifcnt  principalement  la  partie  cellulai- 
re par  leurs  difterens  cntrelalfcmcns  :  les 

Filets 
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Filets  feuls  forment  le  tiffu  rctîculaire  qui 
fe  trouve  principalement  dans  les  Os  longs 
&  creux. 

89.  Pour  s'affurer  que  la  partie  compaète 
des  Os  eft  faite  de  plufieurs  couches  de 
Lames  étroitement  jointes  enfemble,  on 
n'a  qu'à  examiner  des  Os  cafles,  ou  des 
Os  depuis  long-tems  cxpofés  aux  injures 
de  l'air,  à  la  pluie  &  à  l'ardeur  du  foleil , 
ou  calcinés  au  feu  jufqu'à  certain  degré, 
ou  enfin  attendris  par  une  longue  &  forte 
cbullition ,  par  exemple ,  dans  la  machine 
de  Papin. 

90.  On  peut  même  fans  toutes  ces  pré- 
parations voir  les  Lames  dans  quelques 
Os  avec  de  bons  microfcopes.  Enfin  on 
peut  s'en  affurer  encore  par  les  exfoliations 
&  les  détachcmens  des  efquilles  qui  arri- 
vent aux  Os  après  les  bleffurcs ,  &c.  Le 
nombre  de  ces  Lames  eft  plus  ou  moins 
grand,  f.iivant  l'épaifTear  de  l'Os. 

91.  Monfieur  Gagliardi  ProfeO.eur  Ros- 
main  prétend  avoir  obfervé  que  ces  Lames 
tiennent  les  unes  aux  autres  par  de  petits 
OlTelets  longuets ,  qui  les  traverfent  en 
plufieurs  endroits,  les  uns  direélement , 
les  autres  obliquement ,  &  qui  comme  au- 
tant de  chevilles,  les  clouent  enfemble. 

92,.  Il  prétend  que  ces  Ofllslets  paroilfent 
être  de  petites  Eptphyfes  tranfverfales  des 
fibres  Olfcufes  dont  les  Lames  font  com- 
pofées ,  &  qu'il  y  en  a  de  ditFerentcs  cf- 
peces  &  figures;  fçavoir  de  droites,  de 
courbes  ,  de  branchuës ,  de  longues  ,  de 
courtes ,  &  quelques-unes  qui  ont  de  pe- 
tites tûtes. 

92-  Il 
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93.  Il  dît  que  ces  chevilles  paroifTent 
naître  du  dedans  en  dehors  de  chaque  La- 
me, excepté  les  plus  externes  ou  fuperfi- 
cîelles,  dont  les  chevilles  tournent  leurs 
pointes  en  dedans  &  à  contre-fens  des  au- 
tres ;  de  forte  que  les  chevilles  de  la  Lame 
la  plus  interne  percent  pluficurs  des  Lames 
qui  la  couvrent,  &  chacune  de  celles-ci, 
quoique  percée ,  produit  encore  des  che- 
villes qui  penetren:  de  la  même  manière 
les  Lames  qui  les  environnent. 

94.  Enfin  il  avance  que  ces  chevilles  Of- 
feufes  ne  font  pas  feulement  de  différentes 
efpeces  &  figures,  mais  encore' de  difFe- 
rens  ordres,  &  qu'on  trouve  auffi  de  ces 
chevilles  dans  la  Subtlance  cellulaire  de 
l'Os,  où  il  prétend  qu'elles  font  en  grand 
nombre.  Je  ne  déciderai  pas  ici  ce  que  l'on 
doit  penfer  fur  ces  Olfelets,  n'étant  pas 
encore  fatisfait  des  effais  que  j'ai  faits  pour 
pi'affurer  de  leur  exiftence. 

95".  Pour  revenir  aux  Lames  ,  on  ob- 
ferve  que  les  plus  externes  font  des  cou- 
ches affez,  régulières  ;  que  les  intérieures 
femblcnt  quitter  peu  à  peu ,  comme  par 
degrés,  cet  arrangement,  &  devenir  en 
quelque  manière  froncées  ou  inégalement 
pliffées  ;  &  enfin  que  les  plus  internes  de 
ces  Lames  font  entrecoupées  parpluficurs 
ouvertures  ou  trous  de  différente  grandeur 
&  figure. 

96.  C'efl  ainfi  que  les  Lames  qui  com- 
pofen^t  la  partie  compacte  des  Os,  paroilTcnt 
quitter  la  forme  régulière  de  leurs  cou- 
ches ,  pour  faire  l'autre  partie  que  j'ai 
nommée  Cellulaire  oa  Spongicufe;  la- 
quelle 
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quelle  fait  prefque  tout  le  tiffu  intérieur 
des  Os  qui  n'ont  point  de  grandes  Cavite's , 
&  généralement  celui  de  toutes  les  Epi- 
phyfes,  &  n'occupe  que  les  extrémités  des 
Os  creux, 

97.  Les  Cellules  de  ce  tiffu  font  plus  ou 
moins  confiderables  dans  certains  Os  que 
dans  d'autres  Les  Plaques  qvii  le  com- 
pofent  font  differentes  en  forme  &  en  éten- 
due ou  volume:  elles  font*,plus  ou  moins 
plattes ,  courbées  ,  tortues ,  angulaires  ,  ir- 
regulieres ,  épaiHes ,  minces ,  larges  ,  étroi- 
tes ,  &c. 

98.  Enfin  CCS  Plaques  paroiffent  en  plu- 
lîeurs  Os  dégénérer  en  de  petits  filets ,  de 
forte  que  la  partie  fpongieufe  de  ces  Os 
efl;  comme  mélangée  de  Plaques  &  de  Fi- 
lets ,  &  reprefente  une  efpece  d'éponge  fi- 
ne. Leur  arrangement  paroît  garder  une 
forte  de  régularité  dans  certains  Os. 

99.  Outre  CCS  pe':its  Filets  qui  s'entre- 
mêlent avec  la  pnrtic  Cellulaire  ,  il  y  a 
un  Tiffu  Reticulaire  particulier  dans  la 
grande  Cavité  de  ^-l-ifieurs  Os  longs,  qui 
elt  comme  une  efpece  de  refeau  formé  par 
des  Filets  offeux  ,  longs ,  déliés ,  branchus  , 
très-artillement  entrelacés  d'cfpace  en  ef- 
pace  ,  fouples  &  pliants  à  caufe  de  letir 
fineffe. 

100.  Ce  Tiffu  naît,  pour  ainfi  dire,  eu 
partie  des  Parois  des  Lames  internes  de 
l'Os,  enjjartic  de  leurs  Extrémités,  en 
partie  du  TiiFu  cellulaire  ou  fpongicux.  il 
produit  en  plufieurs  endroits  quantité  de 
-Ramifications ,  qui  paroiffent  comme  fuf- 
penducs  en  l'air  le  long  de  la  Cavité  de 

ros, 
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l'Os ,  où  elles  fe  rencontrent  &  s'unifTent 
de  tous  côtés ,  en  laillant  néanmoins  beau- 
coup d'intervalle  entr'elles.  On  détruit 
très-fouvent  ce  Tiifu  Reticulaîre  en  tirant 
la  moelle  des  Os ,  quand  on  les  prépare 
pour  en  faire  un  Squelette. 

CÀFITE'S    I NTE  K  NES^ 
DE  L'O  S. 

ICI.  Outre  les  Cavités  qui  fe  prefentent 
à  la  vûë  dans  la  Conformation  externe 
des  Os  entiers ,  on  en  découvre  d'autres 
en  examinant  leur  Structure  interne,  lef- 
quelles  on  peut  réduire  à  trois  fortes  aïfez 
différentes  les  unes  des  autres. 

102.  La  première  efpece  comprend  les 
grandes  Cavités  internes  qui  fe  trouvent 
principalement  dans  le  milieu  des  Os  longs 
&  approchans  de  la  figure  cylindrique; 
tels  que  font  l'Humérus,  le  Cubitus,  le 
Radius  ,  le  Fémur  ,  le  Tibi.i ,  le  Péroné  , 
les  Os  du  Métacarpe,  ceux  du  Metatarfe 
&  des  Doigts.  Elles  font  proportionnées 
à  la  longueur  &  à  la  gro fleur  des  Os. 

103.  La  furface  de  ces  Cavités  internes 
eft  plus  unie  &  égale  dans  le  milieu  que 
vers  les  extrémités,  où  elles  deviennent 
Inégales,  raboteufes ,  &  plus  ou  moins  (il- 
lonnées  à  mefure  que  les  Lames  changent 
leur  arrangement.  On  y  voit  quelquefois 
des  Produétions  &  des  Traverfcs  oifeu- 
fes,  les  unes  fimples,les  autres  différem- 
ment multipliées.  (7efl  principalement 
dans  ces  grandes  Cavités  que  le  trouve 
le  Tilfu  Reticulairc,  dont  il  clt  parlé  ci- 
devant. 

IC4.  La 
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104,  La  féconde  efpece  de  Cavités  in- 
ternes des  Os  l'ont  les  Cellules  &  les  In- 
tervilles  de  leur  portion  ou  fubftance  cel- 
lulaire. 

105-.  II  y  en  a  de  grandes ,  de  petites , 
de  lîmples,  de  doubles,  de  plu«  compo- 
fées ,  &  dont  quelques-unes  en  renferment 
d'autres  plus  petites.  Il  y  en  a  de  rondes, 
<le  plattes ,  d'oblongucs ,  de  longuettes  en 
forme  de  tuyaux,  d'ovales,  d'angulaires, 
•  de  carrées,  d'irregulieres ,  &c.  dont  les 
oblongues  &  les  iongaettes  gardent  pour 
l'ordinaire  une  direélion  plus  ou  moins 
conforme  à  la  longueur  de  l'Os.  Au  refte 
prefque  toutes  ces  Cellules  communiquent 
les  unes  avec  les  autres  en  différentes  ma- 
nière";. ^ 

ic5.  La  troifiéme  efpece  de  Cavités  in- 
ternes comprend  les  Conduits  &  les  Pores 
qui  fe  trouvent  dans  la  Subftance  ou  épaif- 
ieur  de  l'Os. 

107.  De  ces  Conduits  internes  les  uns 
font  très -déliés,  &  fe  perdent  dans  la 
Subftance  même  de  l'Os  ;  les  autres  font 
plus  gros,  &  après  avoir  fait  quelque  che- 
min par  des  routes  obliques ,  la  percent 
tout-à-fait.  Ces  derniers  ne  font  pas  en 
grand  nombre,  &  fe  trouvent  moins  fré- 
quemment à  la  partie  moyenne  qu'aux  ex- 
trémités &  aux  bords  de  l'Os.  Les  pre- 
miers font  très-nombreux  ,&  prefque  tous 
parallèles  à  la  longueur  &  à  la  largeur 
de  1'Os. 

108.  Les  Pores  internes  de  l'Os,  quoi- 
qu'impcrccptibles  à  la  vûc,  prouvent  allez 
leur  cxiftence  par  la  tranfudation  jaunâtre 

qui 
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qui  paroît,  dans  les  Os  gardés  fans  prépa- 
ration :  mais  pour  ce  qui  eft  de  leur  ar> 
rangement  différent,  que  Havers  prétend 
avoir  obfervé,je  ne  l'ai  pû  découvrir  jui- 
qu'à  prefent. 

.109.  Tout  cet  artifice  de  la  Structure 
interne  des  Os  fc  trouve  ramaffé  dans  le 
Fémur ,  lequel  étant  fcié  artiftement  fé- 
lon toute  fa  longueur  ,  en  fournit  une 
démonllration  générale,  très  commode  & 
très-inftrudive. 

110.  Toutes  les  trois  Subftances  s'y 
trouvent  ;  la  partie  moyenne  de  fa  lon- 
gueur eft  un  tuyau  fort  épais ,  formé  par 
la  Subftance  compacte  ou  folide  ;  fes  ex- 
trémités font  principalement  compofées 
de  la  Subftance  Cellulaire  ou  Spongieufe  : 
la  Reticulaire  occupe  la  Cavité  de  fi  por- 
tion moyenne. 

111.  Les  Lames  de  la  partie  compaâe 
y  font  écartées  d'cfpace  en  cfpace  vers  les 
extrémités,  &  tiennent  enfemble  par  de 
petites  Plaques  latérales  ,  dilferemment  ar- 
rangées en  forme  de  Cellules  Cet  écar- 
tement  des  Lames  y  eft  difpofé  par  de- 
grés ,  enforte  que  les  couches  externes  font 
pour  la  plupart  de  la  longueur  de  l'Os  en- 
tier ;  mais  plus  elles  deviennent  internes, 
plus  elles  perdent  de  leur  longueur  vers 
les  extrémités  de  l'Os.  Ainfi  la  Lame  la 
plus  interne  devient  la  plus  courte,  com- 
me la  plus  externe  devient  la  plus  longue, 
&  celles  qui  font  entre  ces  deux  paroif- 
fent  par  degrés  plus  longues  ou  plus  cour-' 
tes  les  unes  que  les  autres. 

112.  Par  cet  arrangement  la  Subftance 

Com- 
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•Compare  du  Fémur  e(l  très-épaiile  dans- 
fa  partie  moyenne ,  &  perd  peu  à  peu  de 
fou  épaillcar  vers  les  extrémite's  de  cet  Os, 
où  elle  elt  fortminre,  &  ne  paroît  que 
comme  une  croûte  olle  fe  qui  enveloppe 
la  Subftance  Cel.ulaire.    On  y  voit  enco- 
re allez  diiiin^le.i  en:  que  les  Lames  les 
plus  internes  ne  font  pas  auffi  cgriles  & 
unies  que  les  autres,  car  elles  deviennent 
comme  plillées ,  froncées,  entr'ouvertcs  , 
&  enfin  tout-à-fait  dérangées, 
i   113.  ha.  Subllance  Cellulaire  ou  Spon- 
gieufe  y  paroît  aifez  clairement  n'être  com- 
pofée  que  des' portions  ou  des  fra,::,mens 
des  Lames  froncées,  dérangées  &  entr'ou- 
vertcs dont  je  viens  de  parler,  non-feule- 
ment des  plas  internes,  mais  de  toutes  les 
extrémités  graduées  de  celles  qui  font  en- 
tre les  plus  internes  &  les  plus  externes. 

114.  Ces  portions  de  Lames  quej'ap- 
pclk  Plaques  ,  y  paroiflcnt  quelquefois 
avoir  une  efpece  d'arrangement  détermi- 
iie  ;  car  depuis  la  partie  moyenne  de  cet 
Us  vers  fou  extrémité  fuperieurc,  les  dé- 
tachcmens  des  Lames  les  plus  voilines 
des.  externes  fuivent  à  peu  près  la  direc- 
tion de  ces  mêmes  Lames;  mais  à  me- 
f  irc  que  les  Lames  deviennent  plus  in- 
ternes ,  &  par  confequent  plus  courtes 
ces  detachemens  s'écartent  de  la  circonfé- 
rence de  l'Os,  &  s'inclinent  par  degrés 
vers  1  axe  de  l'Os  ,  c'eft- à-dire ,  vers  la  li- 
igne  que  l'on  peut  imaginer  dans  le  milieu 
de  la  longeur  de  l'Os.    Par  cet  .arrange- 
ment elles  y  paroiQent  former  comme  pki- 
licurs  berceaux  ou  ruches  pofccs  les  unes 
^"'"'^  ^'  15  dans 
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(^ans  les  autres  ,  &  un  peu  écartées  les 
unes  des  autres  par  l'intermède  de  quanti- 
té de  petites  Plaques  plus  ou  moins  tranf- 
verlales. 

iif.  Au-defTous  de  la  partie  moyenne 
du  Fémur  &  vers  fon  extrémité  inférieu- 
re,  les  détacliemens  des  Lames  font  plus 
difpoles  félon  la  longueur  de  l'Os ,  &  les 
Plaques  qui  les  tiennent  écartées  d'efpace 
en  efpace ,  font  plus  directement  tranlver- 
falcs.    Il  fout  encore  remarquer  que  les 
Plaques  offeufes  paroiffent  en  plufieurs  en- 
droits ,  principalement  vers  les  extrémités 
de  cet  Os ,  dégénérer  en  de  petits  Filets 
de  différente  groffeur;  de-forte  que  ce  mé- 
lange de  Plaques  &  de  Filets  y  reprefen- 
te  une  efpece  d'éponge. 
•  Ii6.  On  voit  quelquefois  dans  le  Ti/Tu 
Cellulaire  de  l'une  &  l'autre  e>;trén-.ité  de 
cet  Os,  les  traces  de  l'union  originaire  de 
fes  Epiphyfes.    Dans  la  jeunelTe  chacune 
de  ces  traces  eft  une  couche  de  Matière 
Carrilagineufe  allez  épaiffe  ,  qui  avec  l'âge 
devient  de  plus  en  plus  mince,  s'endurcit 
peu  à  peu,  &  enfin  s'offitie.    Dans  plu- 
fieurs fujets  ces  traces  s'effacent  tout-à- 
fait,  de-forte  que  les  Epiphyfes  deviennent 
par  là  comme  Apophyfcs ,  ou  pour  le  moins 
auffi  infcparabk's  du  corps  de  l'Os  que  les 
vraies  Apophyfcs  :  dans  d'autres  ces  tra- 
ces relient  long-tems  fans  s'offiticr  ,  & 
donnent  quelquefois  lieu  au  détachement 
&  au  décollement  de  ces  Epiphyfes ,  foit 
par  artifice ,  foit  par  accident. 

117.  L'Os  Fémur  non  feulement  nous 
fournit  un  exemple  gênerai  de  toutes  les 

fortes 
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fortes  de  Tiffus  ofleux,  mais  encore  des 
différentes  efpeces  de  Cavités  internes.  On 
y  voit  une  grande  Cavité  en  manière  de 
tuyau  le  long  de  f.i  partie  moyenne  ;  des 
cavernes- de  toutes  fortes  de  figure  &  d'é- 
tendue ,  formées  dans  fes  extrémités  par 
les  interftices  de  la  Subftance  Cellulaire  ; 
&  enfin  des  mailles  faites  par  les  inter- 
valles du  Tiffii  Reticulaire  &  par  ceux  des 
Filets  olfeux  qui  s'entremêlent  avec  les 
Cellules.  On  y  voie  encore  les  petits 
Conduits,  tant  ceux  qui fediftribuent.dans 
la  Subftance  de  l'Os ,  que  ceux  qui  le  pé- 
nètrent* jufqu'à  la  moelle.  On  y  décou- 
vre aufli  les  Pores  imperceptibles  par  lef- 
quels  la  tranfudation  moélleufe  traverfe 
infenfiblement  toute  la  Subftance  de  l'Os. 

CONNEXION  DES  OS 
EN  GENERAL. 

ii8.  /^Ette  matière  a  donné  de  tout 
tems  occafion  aux  difputes ,  & 
l'on  trouve  prefqae  tous  les  meilleurs  Au- 
teurs partagés  là-defllis.  Sans  m'amufer  à 
décrire  ici  Thiftoire  de  ces  controverfes  , 
je  m.e  contenterai  de  donner  une  idéefim- 
ple  &  exa6le  de  lachofemême,  qui  four- 
nira peut-être  le  moyen  de  diffiperleraal- 
entendu,  de  lever  les  doutes,  d'écarter 
les  préventions ,  &  de  difcerner  le  vrai  & 
le  certain  d'avec  le  faux  &  le  douteux. 

119.  Pour  y  parvenir  on  n'a  qu'à  bien 
confidcrer  la  reifcmblance  qu'on  remarque 

B  2.  .  entre 
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entre  la  Charpente  oflcufc  &  celle  d'un 
édifice,  ou  pour  mieux  foutenir  la  com- 
paraifon,  la  Cliarpente  de  quelque  Bâti- 
ment mobile,  comme  celle  d'un  Vaiffeau 
de  mer,  d'un  CarrolFe,  d'une  Horloge  , 
ou  de  quelque  autre  Machine  mouvante. 

120.  Tout  le  monde  convient  que  pour 
monter  les  pièces  qui  en  font  lacompoli- 
tion  ,  deux  chofes  font  abfolument  necef- 
faires  :  la  première ,  qu'il  faut  affembler 
ces  pièces  ;  la  féconde,  qu'il  faut  les  unir 
ou  les  faire  tenir  enfomble.  L'alîembla- 
ge  dépend  d'un  rapport  juile  des  pièces 
entr'elles ,  tant  de  celles  qui  doivent  de- 
meurer immobiles ,  par  exemple  les  pou- 
tres,  les  folives,  les  colonnes,  &c.  que 
de  celles  qu'on  deftine  à  quelque  mouve- 
ment, par  exemple,  les  portes,  les  fenê- 
tres, lesrouës,  &c.  Les  unes  &  les  autres 
font  diticremment  taillées  &  figurées  pour 
pouvoir  s'accommoder  &  former  un  af- 
lemb'age  convenable. 

121.  Toutes  les  pièces  ainfi  alforties  font 
enfuite  unies  enfemble  en  différentes  ma- 
nières ;  fçavoir  collées ,  clouées ,  engre- 
nées', emboétécs ,  liées  ,  fufpenduè's ,  en- 
ch'-iînées ,  &c.  de-forte  que  l'un  &  l'autre, 
je  veux  dire,  l'affemblngc  &  l'union  ou 
la  liaifon,  font  deditîerentes  cfpeces  ,  fui- 
vant  la  forme ,  l'attitude  &  l'ufuge  de  cha- 
que pièce. 

122.  Ce  que  je  viens  de  dire  s'applique 
afTci  bien  à  la  compofition  du  Squelette  , 
ou  plutôt  .1  la  Charpente  ofleufe  du  Corps 
humain  ;  car  on  avoué'  facilement  que 
pour  qu'elle  foit  en  état  de  fcrvir ,  il  faut  i 
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que  toutes  les  picces  qui  la  compofent 
foient  allemblées  par  un  certain  rapport 
entr'clles ,  &  que  ces  pièces  amli  ai  en> 
blées  foient  unies  ou  tiennent  enicniblecn 
différentes  manières.  Nos  premiers  an- 
cêtres (en  ne  parlant  que  de  l'Hiltoiredes 
Os  parhiits  d'un  Adulte)  ont  donné  le 
nom  d'Articulation  à  l'allemblage  de  ces 
pièces,  &  celui  de  Symphyte  A  leur  union 
ou  liailbn. 

ARTICULATION  m  ASSEM- 
BLAGE DES  OS. 

123.  L'Articulation  ainfi  établie  eR  de 
deux  fortes  ;  l'une  Mobile  ,  pour  donner 
du  mouvement  aux  Parties  ofleules  ;  l'au- 
tre immobile,  pour  les  arrêter  fixement 
cnfemble.  La  première  eft  ordinairement 
appellée  Diarthrofe  ou  Déarticulatioii  , 
c'eft-à-dire  (félon  l'expreffion  de  Charles 
Eftienne  ancien  Dofteur  de  la  Faculté  de 
Paris  )  Articulation  féparée  ;  &  l'autre 
Synarthrole  ou  Courticulation  ,  c'c(l-à-di- 
re ,  Articulation  conjointe. 

124.  Dans  la  Diarthrofe  ou  Articula- 
tion Mobile  les  pièces  font  réellement  fé- 
parces ,  &  chacune  de  ces  pièces  à  l'en- 
droit où  elles  fe  touchent  ,  eli  revêtue 
d'un  Cartilage  propre  &  très-poli ,  moyen- 
nant lequel  l'une  peut  glifler  fur  l'autre. 
Dans  la  Synarthrofe  ou  Articulation  Im- 
mobile, les  pièces  font  tellement  jointes 
enfcmblc  ,  que  leurs  portions  qCli  le  tou- 
chent n'ont  point  dafurface  propre,  &  ne 
peuvent  glilicr  l'une  fur  l'autre. 

B  3  izf.  Il 
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125-.  Il  y  a  encore  une  forte  d'Articu- 
lation qu'il  efl  difficile  de  rapporter  à  l'u- 
ne ou  à  l'autre  de  ces  deux ,  parce  qu'eUe 
tient  de  l'une  &  de  l'autre.  C'eft  pour-  - 
quoi  j'en  établis  une  troifiéme  efpecefous 
le  nom  d' Amphiarthrofe ,  nom  qui  mepa- 
roît  lui  convenir  mieux  qu'à  d'autres  Ar- 
ticulations aufquelles  on  a  voulu  l'iîppli- 
quer. 

DIARTHROSE  ou  ARTICULA- 
TION MOB  ILE. 

126.  La  Diarthrofe  ou  Articulation  Mo- 
bile eft,  ou  manitefte  avec  un  grand  mou- 
vement ,  ou  obfcure  avec  un  petit  mou-  . 
vement.  L'une  &  l'autre  efl:  encore  de 
deux  efpeces  ;  l'une  vague  ou  avec  mou- 
vement en  plufieurs  fens ,  comme  celui  du 
Bras  fur  l'Omoplate,  &  celui  de  laCuif- 
fe  fur  l'Os  Innominé;  l'autre  alternative, 
ou  avec  mouvement  borné  à  deux  fens 
réciproquement  oppofés ,  comme  le  mou- 
vement du  Coude  fur  le  Bras,  &  celui 
des  deux  dernières  Phalanges  fur  les  fé- 
condes. 

127.  Par  le  mouvement  en  plufieurs  fens, 
on  entend  celui  qui  fe  fait  en  haut,  en  bas, 
en  devant ,  en  arrière ,  à  droit ,  à  gauche, 
&  en  rond.    Le  mouvement  en  rond  fe 
fait  ou  en  pivot,  comme  autour  d'un  axe, 
ou  en  fronde ,  c'eft-à-dirc ,  de  luçon  que 
le  chemin  que  fait  l'Os  ainfi  mû ,  décrit 
en  quelque  manière  un  cône,  ou  laibrmc 
d'un  entonnoir ,  en  ce  que  l'une  des  ex- 
trcmitcs  de  l'Os  fe  meut  dans  un  très-pe- 
tit 
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tît  cfpace ,  pendant  que  l'autre  extrémité 
tait  un  grand  cercle. 

128.  Le  premier  de  ces  deux  mouvemens 
en  rond  d\  appelle  Rotation  par  les  Aua- 
tomiltes  :  l'autre  n'elt  qu'an  tournoyement 
combiné  de  ceux  qui  fe  font  en  haut,  en 
bas ,  &c.  Il  faut  remarquer  que  le  mou- 
vement en  pivot  n'a  pas  lieu  dans  toutes 
les  Articulations  en  plufieurs  fens  ,  par 
exemple,  dans  celles  des  premières  Pha- 
langes avec  les  Os- du  Métacarpe,  &c. 

129.  La  Diarthrofe  ou  Articulation  mo- 
bile en  plulieurs  fens ,  eft  encore  de  deux 
fentes  bien  différentes;  l'une  arrondie  & 
comme  orbiculaire  ou  en  manière  de  Glo- 
be; l'autre  applatie  ou  planiforme. 

130.  La  Diarthrofe  Orbiculaire  fe  voit 
dans  les  Os,  dont  une  extrémité  arron- 
die roule  dans  une  Cavité  plus  ou  moins 
proportionnée  d'un  autre  Os ,  comme  la 
tête  du  Fémur  dans  la  Cavité  Cotyloïde; 
ou  dont  la  Cavité  roule  fur  l'éminence 
d'un  autre,  comme  les  Bafes  des  pre- 
mières Phalanges  far  les  têtes  des  Os  du 
Métacarpe. 

131.  La  Diarthrofe  Planiforme  efl:  plus 
ou  moins  platte,  dans  laquelle  les  pièces 
articulées  gliffent  l'une  fur  l'autre,  à  peu 
près  comme  quand  on  frotte  la  paûme  d'u- 
ne main  contre  celle  de  l'autre.  Cette 
Articulation  lé  remarque  dans  les  Os  du 
Carpe  ,  dans  ceux  du  Tarfe  &  dans  les 
Apophyfcs  obliques  des  Vertèbres  ,  &c. 

132.  ivcs  Anciens  ont  appelle  la  premiè- 
re de  ces  deux  fortes  d'Articulations  Enar- 
throfe ,  &  la  féconde  Arthrodic.  Quel- 

13  4  ques 
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ques  Modernes  paroifTcnt  voulofr  com- 
prendre l'une  &  l'autre  fous  le  nom  de 
Genou,  terme  emprunté  de  certains  Ou- 
vriers, qui  l'auront  mal-à-propos  pris  du 
corps  iiuniaiu  pour  l'appliquer  à  leurs  inf- 
trumcns.  Je  conviens  que  ce  terme,  fé- 
lon leur,  idée  &  leur  langage,  exprimeroit 
allez  bien  tous  les  degrés  de  laDiarthrole 
Orbiculaire;  mais  il  faut  aulTi  convenir 
qu'il  y  a  des  Articulations  li  plattes ,  que 
les  plus  habiles  de  ces-  mêmes  Ouvriers 
leur  refuferoient  le  nom  de  Genou. 

133.  La  Diarthrofe  iVlternative  ou  Ré- 
ciproque a  quelque  reHemblance  avec  les 
Charnières  ou  les  Gonds  ;  c'eit  pourquoi 
les  anciens  Grecs  lui  ont  donné  le  nom 
de  Ginglyme,  qui  fignifie  l'un  &  l'autre. 
Les  Modernes  l'appellent  auffi  par  la  mê- 
me raifon.  Charnière. 

134.  On  en  fait  ordinairement  plufieurs 
fortes.  Il  me  femble  qu'il  n'y  en  a  que 
deux ,  à  proprement  parler.  La  première 
c(t  bornée  à  la  flexion  &  à  l'extenûon  ; 
&  parce  qu'elle  fait  angle  par  ce  mouve- 
ment, je  l'appelle  Ginglyme  Angulaire  : 
cette  Articulation  eft  précifémcnt  en  Char- 
nière. La  foconde  forte  n'eil  propre  qu'à 
faire  de  petits  demi-tours  de  côté  &  d'au- 
tre ,  ou  de  petites  rotations  latérales ,  fé- 
lon le  langage  des  Anatomiftes  ;  c'eft  pour- 
quoi je  l'appelle  Ginglyme  latéral.  Cet- 
te Articulation  cft  proprement  en  Pivot 
ou  en  Gond.  L'une  &  l'autre  fe  fait  en 
différentes  manières. 

135".  Le  Ginglyme  Angulaire  fe  fait  ou 
avec  réception  réciproque  d'émincnccs  & 

de 
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de  cavités  de  l'un  &  de  l'autre  Os ,  com- 
me dans  l'Articulation  de  l'Hamerus  avec 
le  Coude;  ou  limplement  avec  réception 
de  plutîeurs  éminences  d'un  Os  dans  au- 
tant de  cavités  d'un  autre ,  par  exemple  , 
celle  de  l'extrémité  inférieure  du  Fémur 
avec  l'extrémité  iuperieure  du  Tibia. 

136.  Le  Ginglyme  Latéral  eft  ou  lim- 
ple,  comme  dans  l'Articulation  de  la  pre- 
mière Vertèbre  du  Col  avec  l'Apophyic 
Dcntiformc  de  la  féconde;  ou  il  elt  dou- 
ble ,  c'en- à-dire ,  en  deux  difterens  endroits 
de  l'Os ,  comme  d'ans  l'Articulation  dii 
Rayon  avec  le  Coude. 

137.  Il  faut  remarquer  en  gênerai  que  par» 
mi  ces  fortes  d'Articulations ,  les  unes  font 
plus  parfaites  &  plus  ferrées  que  les  au- 
tres,  &  qu'il  y  en  a  qui  ne  font  pas  tout- 
à-fait  bornées  à  la  flexion  &  à  l'exten- 
iion  ,  ni  aux  demi-tours  réciproques ,  com- 
me on  verra  dans  la  l'uite. 

138.  La  Diarthrofe  obfcure  ,  ou  celle  ■ 
qui  ne  permet  que  de  petits  mouvcmens , 
eil  aulfi  de  difterentes  cfpeces,  comme  on 
verra  dans  le  détail  particulier  des  Os  ; 
dans  l'Alfemblagc ,  par  exemple ,  des  Os 
du  Carpe ,  de  la  plupart  des  Os  du  Mé- 
tacarpe, du  Péroné  avec  le  Tibia. 

139.  Anciennement  cette  Articulation 
îi  été  appellée  donteufe  par  les  uns,  neu- 
tre par  les  autres,  par  quelques-uns  Am- 
phiartiirofe  ;  &  il  y  en  a  eu  qui  l'ont  rap- 
portée à  la  Synartlirofe.  Le  premier  de 
ces  noms  auroit  pû  convenir  ;  mais  les 
trois  derniers  étoient  mal  fondés.. 
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STNAKTHROSE  ou  ARTICU- 
L  ATI  ON  IMMOBILE. 

140.  Cette  Articulation  ,  qui  eft  l'af- 
femblage  des  Os  arrête's  entennble  pour 
demeurer  ternies  dans  leur  lituation,  eft 
de  deux  fortes  ;  l'une  par  Engrenure ,  & 
l'autre  en  manière  de  Clou  ou  Cheville. 
On  peut  encore  divifer  l'Engrenare  en 
deux  eij^eccs ,  une  profonde ,  &  une  plus 
fuperficielle. 

141.  La  première  cfpece  d'Engrenurc  fc 
remarque  dans  les  Jointures  des  Os  lar- 
ges. Les  Anciens  l'ont  appellée  Suture, 
pai-ce  qu'elle  a  quelque  reifemblance  avec 
une  couture  groffiere,  par  exemple,  celle 
des  Os  qui  font  la  voûte  du  Crâne.  Elle 
fe  fait  par  des  dentelures  &  des  enfonce- 
mens  qui  fe  reçoivent  de  côté  &  d'autre , 
à  peu  près  comme  la  menuiferic,  qu'on 
appelle  Q.ieuë  d'aroude  ou  d'hirondelle. 
Les  Anciens  l'ont  appellée  Ongle,  appa- 
remment parce  que  les  tenons  étoient  alors 
arrondis  en  manière  d'Ongles.  On  a  en- 
core_  diftingué  la  Suture  en  Vraye  &  en 
Fauflè ,  dont  il  fera  parlé  à  foccafion  du 
Crâne. 

142.  La  féconde  efpece  d'Engrenure  eft 
celle  que  l'on  obferve  dans  les  Os  qui 
font  joints  par  des  furfaces  plus  étendues, 
ou  dont  les  Jointures  externes  ne  paroif- 
fent  pas  feniîbjement  dentelées.  Les  An- 
ciens l'ont  appellée  Harmonie  ,  &  ont 
donné  pour  exemple  quelques-uns  des  Os 
de  la  Mâchoire  fupcrieure.  Quoiqu'ils 
rayent  décrite  comme  étant  en  limplc  li- 
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gne,  ils  nont  pas  pris  cela  rigoureufe- 
ment ,  mais  à  peu  près  comme  dans  l'af- 
femblage  des  planches  raboteufes  d'une 
cloilbn  fans  engrenure.  Ils  ont  averti  ex- 
près, qu'ils  avoient  fort  bien  oofervé  de 
petites  inégalite's  dans  cette  forte  de  Join- 
ture ;  &  même  il  y  en  a  eu  qui  fe  font 
fervis  indifféremment  de  ces  deux  termes, 
&  ont  nommé  Suture  ce  qu'ils  avoient 
ailleurs  appelle  Harmonie. 

143.  La  Suture  dirtere  très-fort  de  l'Har- 
monie, en  ce  que  la  Suture  a  des  dente- 
lures &  des  tenons  fort  conliderables  qui 
s'entrelacent  par  beaucoup  de  petites  avan- 
ces ou  éminences  latérales  ;  de  forte  qu'on 
ne  peut  féparer  les  pièces  aiiifi  jointes  fans 
rompre  une  grande  partie  de  ces  tenons  & 
de  leurs  petites  éminences;  au-lieu  que 
celles  qui  font  aflemblécs  par  Harmonie 
fe  quittent  fouvent  fans  rompre  rien  ou 
peu. 

144.  L'Harmonie  diffère  de  la  Suture, 
en  ce  que  dans  l'Harmonie  les  inégalités 
font  petites  ,fuperficielleinent  unies ,  &  n» 
paroilfent  prefque  pas  dans  la  furface  des 
Os,  dont  la  jointure  ne  reprefente  qu'une- 
cfpece  de  ligne  plus  ou  moins  irr'eguliere.. 

145-.  La  Synarthrofe  qui  fe  fait  en  ma- 
nière de  Clou  ou  de  Cheville ,  comme  on. 
voit  dans  l'Articulation  des  Dents ,  ell  ap- 
pellée  Gomphofe,  terme  retenu  ics  an- 
ciens Grecs.  ^  J'en  parlerai  dans  l'hiitoire- 
delà  Tête  oîieufc,  à  laquelle  cette  efpcce: 
de  S  narthrofe  appartient  particulièrement,, 
auffi-bien  que  la  précédente. 
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.    AMP  HI A  RTHliOSE  oh  AliTI- 
CULATlUN  MIXTE. 

146.  La  troifiéme  efpece  d'Articulation 
des  Os  en  général ,  participe  de  l'une  & 
de  l'autre  des  précédentes  ,  lavoir  de  celle 
qui  cft  mobile  &  de  celle  qui  eft  immobi- 
le; c'ell  pourquoi  je  l'ai  appellée  Amphiar- 
throfe,  c'clt-à-dire ,  Articulation  Mixte, 
comme  tenant  de  la  Diarthrofe  par  fam.o- 
bilité  ,  &  de  la  Synarthrote  par  fa  connexion. 

147.  Les  pièces  qui  la  compofent  n'ont 
pas  chacune  un  Cartilage  propre  &  parti- 
culier comme  dans  la  Diarthrofe.  Elles 
tiennent  de  part  &  d'autre  à  un  même 
Cartilage  commun  ,  qui  étant  plus  ou 
moins  fouple ,  leur  permet  un  mom'ement 
de  flexibilité,  quoiqu'elles  ne  puiffent  pas 
gliflcr  l'une  fur  l'autre.  Telle  eft  la  con- 
nexion de  la  première  Côte  avec  le  Ster- 
num, celle  des  Corps  des  Vertèbres  cn- 
tr'eux,  &c. 

STMPHTSE  ou  LIAISON 
DES  OS. 

148.  Après  avoir  examiné  l'Articulation 
ou  l'Afl'emblage  des  Os,  il  f:\ut  voir  leur 
union,  leur  liaifon  ou  leur  connexion 
proprement  dite  ,  que  les  Anciens  ont  ap- 
pellée Symphyfe.  Ils  ne  fe  font  fervis  de 
ce  terme  à  l'égard  de  la  connexion  des  Os , 
que  dans  un  fens  impropre  au  large,  &  ils 
ne  l'ont  appliqué  proprement  pris  qu'à 
l'ofllfication. 

14Q.  Les  Auteurs  qui  diicnt  que  les  An- 
ciens 
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ciens  prennent  la  Symphyfc^  pour  une  ef-. 
pece  d'Articulation ,  •  leur  font  injullice; 
de  même  que  ceux  qui  avancent  que  les 
Anciens  ont  regardé  l'Articulation  &  la 
Svniphyfe  comme  deux  choies  tout-à-fait 
oppofécs  ;  car  ils  ne  font  ni  l'un  ni  l'au- 
tre. Je  parle  des  premiers  Anciens. 

lyo.  En  premier  lieu  ils  ne  confondent 
pas  l'Articulation  avec  la  Symphyfe ,  mais 
ils  les  diftinguent  fort  nettement, &  pren- 
nent l'Articulation  pour  le  iimple  allem- 
blage  des  Os ,  indépendamment  de  leur 
lîaifon  ou  de  leur  union.  En  fécond  lieu,, 
ils  ne  les  regardent  pas  comme  oppofées;' 
c'elt-à-dire ,  ils  n'excluent  pas  la  Symphy- 
fe des  endroits  où  ils  mettent  l'Articula- 
tion  ,  puifquel'on  voit  clairement  par  leurs 
écrits  qu'ils  ont  établi  toutes  les  deux  en- 
femble  pour  la  compofition  du  Squelette. 

15-1.  Il  faffit  d'écouter  le  feul  Galien, 
qui  dit  en  gênerai,  „  que  le  Squelette  eft 
„  un  arrangement  de  tous  les  Os  liés  en- 
„  femble;  &  enfiaite  que  leur  compofi- 
„  tion  fc  fait  en  deux  manières ,  par  Arti- 
„  cle  &  par  Symphyfe:  Que  l'Articulation 
„  cl\  l'arrangement  naturel  des  Os  ,  &  la 
„  Symphyfe  leur  union  naturelle.  Enfin 
après  avoir  parlé  des  différences  de  tout  ce 
qui  regarde  l'Articulation,  il  déclare  net- 
tement ,  „  Que  par  la  Symphyfe  ou  l'U- 
f„  nion  des  Os,  non  feulement  il  entend 
.  „  celle  par  laquelle  deux  ou  plulicurs  pie- 
,„  ces  deviennent  une  feule  avec  l'âge; 
,  V  mais  qu'il  entend  auiïi  celle  qui  unit  & 
.„  lie  naturellement  les  Os  enlemble  par 
,  „  diticrens  moyens ,  dont  il  admet  avec 
13  7  '        „  fcs 
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„  fes  devanciers  trois  fortes  ,  rçavoir  les 
„  Cartilages ,  les  Ligamens  &  les  Chairs. 
„  Il  donne  avec  eux  à  la  première  forte  de 
„  Symphyfe  le  nom  de  Synchondrofe ,  à 
„  la  féconde  celui  de  Synevrofe  ,  &  à  la 
troifiéme  celui  de  SyfTarcofe.    11  avertit 
„  aùffi  que  fes  Prédecefleurs  n'ont  pas  pris 
„  le  terme  de  Synevrofe  à  la  lettre,  com- 
me  fi  cette  union  fe  faifoit  par  le  moyen 
„  des  Nerfs;  mais  parce  qu'ils  écoientac- 
„  coutumes  d'appeller  les  Ligamens  Nerfs, 
„  &  même  de  donner  ce  nom  aux  Tcn- 
„  dons ,  quoiqu'ils  diftingualfent  très-bien 
■„  ces  trois  chofes. 

IS^'  La  divilion  vulgaire  de  la  Symphy- 
fe en  une  fans  Moyen ,  &  en  une  avec 
Moyen,  n'a  pas  lieu  ici;  car  la  première, 
dont  on  donne  pour  exemple  la  Mâchoire 
inférieure,  n'appartient  qu'à  la  formation 
des  Os  encore  imparfaits ,  &  non  pas  à  la 
connexion.  Je  nomme  la  première  Sym- 
phyfe d'Olfification ,  &  la  féconde  Sym- 
phyfe d'Articulation. 

15-3.  Cependant  on  pourra  fe  fcrvir  delà, 
même  divifion  par  rapport  à  un  Corps  a- 
dulte,  mais  dans  un  autre  fens ,  &  en  la. 
manière  fuivante  :  Toutes  les  Fieces  qui. 
font  l'aifemblage  de  la  Charpente  olfeufe 
font  naturellement  liées  &  unies  enfem- 
ble.    Cette  union  ou  liaifon  que  j'appelle 
avec  les  Anciens  Syiriphyfe,  elt  ou  fans 
Moyen,  ou  avec  Moyen. 

15-4.  La  Symphyf'j  avccA4oyen  efl:  celle 
où  les  Os  affemblcs  fe  foutiennent  en  cet 
état  par  eux-mêmes  &  par  leur  feule  con- 
formation ;  comme  les  Os  Pariétaux  qui 
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fe  foutiennent  matuellement  par  leurs  den- 
telures ou  ténons,&  ainlî  donnent  tout- à- 
la-fois  l'exemple  d'Articulation  &  deSym- 
phyfe,  ou  d'AlTemblage  &  de  Connexion.. 
C'cft  de  cette  manière  que  les  Os  de  la 
liafe  du  Crâne  font  embraflés  &  foutenus 
par  les  Os  de  fa  voûte.  Cependant  toutes 
ces  Pièces  ne  fe  touchent  pas  immédiate- 
ment dans  l'état  naturel ,  étant  pour  l'or- 
dinaire comme  féparées  par  des  Membra- 
nes qui  fe  gliflent  entre  elles. 

If  y.  La  Symphyfe  ou  Connexion  des 
Os  avec  Moyen  eft  de  trois  fortes ,  fça- 
voir  Cartilagineufe  ,  Ligamenteufe  ,  ôc 
Charnue  ou  Mufculeufe.  J'admets  cette 
divilion  des  Anciens  ,  qui  les  appellent 
Synchondrofe,  Synevrofe,  &  Syiïàrcofe, 
comme  je  viens  de  dire  ci-deffus. 

1^6.  La  Synchondrofe  ou  Symphyfe 
Cartilagineufe ,  efl:  ou  mobile ,  comme  cel- 
le qui  unit  enfemble  les  Corps  des  Vertè- 
bres ,  &  celle  qui  joint  la  première  Côte 
avec  le  Sternum:  ou  elle  efl  immobile  , 
comme  celle  des  Os  Pubis  pour  l'ordinai- 
re. La.Syinphyfe  d'Offification  n'a  pas  lieu 
ici  ;  &  l'union  des  Epyphifes  lui  appartient 
plutôt  qu'à  la  Symphyfe  d'Articulation. 

iSJ-  La  Synevrofe  ou  Symphyfe  Liga- 
menteufe fe  trouve  dans  toutes  les  Arti- 
culations mobiles,  &  cela  de  la  manière 
que  j'expoferai  en  traitant  des  Ligamens 
en  gênerai. 

15-8.  La  SyfTarcofe  ou  Symphyfe  Char^ 
nuë ,  que  l'on  peut  appeller  encore  Muf- 
culaire,  eft  auffi  réelle  que  les  doux  prc- 
■ccdcntcs  ;  &  on  peut  dire  avec  beaucoup 

de 
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de  raifon  quex:ette  efpece  de  Symphyfeeil 
plus  générale  que  les  deux  précédentes  , 
en  ce  qu'elle  les  accompagne  toutes  deux, 
les  fortifie ,  &  même  fuppiée  à  leur  infuf- 
fifance.  Le  feul  exemple  de  la  connexion 
du  Bras  avec  l'Omoplate  prouve  alFei  ce 
que  j'avance;  car  la  fureté  de  cette  Arti- 
culation dépend  plus  des  Mufcles  que  des 
Liigamens. 

i-SÇ-  Avant  que  de  finir  cet  article ,  il 
cft  bon  d'avertir  que  le  mot  de  Symphyfe 
dans  le  fens  des  premiers  Auteurs  Grecs 
dont  on  l'a  tiré ,  n'elt  pas  plus  ridicule  ni 
plus  infupportable  que  celui  d'Aponevrofc, 
dont  tous  les  Modernes  fe  fervent  cucore 
fjns  la  moindre  peine ,  en  parlant  d'une 
Expanlion  Tendineufc  ,  quoiqu'il  fignific 
proprement  une  Expaniion  Nerveufe.  Ga- 
lien  même  s'ell  fervi  de  ce  terme  pour  ex- 
primer toutes  fortes  d'attaches  ;  par  exem- 
ple ,  à  l'occafion  de  l'attaciie  du  Diaphrag- 
\  me  aux  Côtes ,  il  employé  le  verbe  dont 
ce  mot  eft  tiré;  de  forte  que  s'il  étoit  per- 
mis d'en  forger  un  mot  François ,  on  di- 
roit  félon  lui  que  le  Diapliragme  cil  Sym- 
phyfe avec  les  Côtes. 

USAGE    DES  OS 
EN  GENERAL.. 

i6o.  T  Es  Os  en  gênerai  font  à  l'égard 
t  j  du  Corps  ce  que  la  charpente  cli 
à  l'égard  d'un  bâtiment.    Ils  donnent  la 
fermeté  &  l'attitude  au  Corps,  ils  cnfou- 

ticii- 
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tiennent  tous  les  organes ,  &  ils  .maintien- 
nent l'animal  dans  toutes  fortes  de  fitua- 
tions  convenables  à  fes  fondions ,  moyen- 
nant les  différences  particulières  de  leur 
Conformation  ,  de  leur  Struâure  &  de  leur 
Connexion. 

161.  Les  x^pophyfes  &  les  Epiphyfes  é- 
hrgilfent  les  Extrémités  des  Os ,  pour  don- 
ner plus  d'affiete  aux  Articulations.  Elles 
fervent  à  multiplier  les  infertions  des  Mulr 
clcs  &  les  attaches  des  Ligamens.  Elles 
changent  les  direâions  &  facilitent  l'aétion 
de  pluiieurs  Mufcles. 

162.  Les  Cavités  externes  logent  les 
Mufcles  ,  dirigent  les  Tendons,  &  don- 
nent pafflige  aux  Vaifleaux  ,  aux  Nerfs ,  & 
aux  Ligamens,  comme  on  verra  plus  au 
long  dans  la  dcfcription  de  chaque  Os  en 
pàrticulicr. 

163.  La  Struâure  interne  ne  mérite  pas 
monis  d'attention  par  rapport  à  fes  Ufu- 
ges.  Les  grands  Os  creux  font  d'une  Sub- 
rtance  très-compaftc  dans  leur  milieu  ,  ce 
qui  les  met  hors  de  danger  de  plier  ou  de 
fe  calfer  dans  les  grands  mouvcmcns  & 
les  chocs  aufquels  ils  font  expofcs.  Leur 
forme  en  manière  de  tuyau  jointe  à  la  fo- 
lidité  de  leur  Subftance,  augmente  beau- 
coup ces  avantages ,  &  fans  en  groffir  la 
maffe  ,  les  rend  propres  à  foutcnir  des  char- 
ges conliderables. 

164.  La  Subfiance  Cellulaire  qui  domi- 
ne dans  les  Extrémités  de  ces  Os  creux  & 
dans  toute  l 'étendue  de  la  plupart  des  au- 
tres qui  ne  font  pas  cxpofés  à  de  pareils 
dangers ,  leur  donne  un  grand  volume  fins 

beau- 
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beaucoup  de  Subfiance,  &  par-là  leur  pro- 
cure une  étendue  fuffifante  ûins  les  fur- 
charger  d'une  pefanteur  incommode. 

lôj-.  La  Subftance  Reticalaire  foutient 
la  Moelle  en  maffe ,  dont  les  grandes  ca- 
vités des  Os  creux  font  remplies.  Les  Ca- 
vernes de  la  Subftance  Cellulaire  renfer- 
ment le  fuc  moelleux  ,  ou  la  Moelle  en 
grappe  ,  dont  jc  parferai  dans  ftiitloirc 
des  Os  frais. 

166.  A  l'égard  des  Articulations  en  gê- 
nerai,  il  fu-ffit  de  dire  que  celles  qui  font 
mobiles  fervent  aux  differens  mouvemens 
&  changemens  de  fituation  du  Corps  &  de 
fes  parties.  Celles  qui  font  immobiles  ont 
la  même  utilité  qu'a  la  pluralité  des  pièces 
dans  un  ouvrage  de  Menuiferie  ou  de 
Cliarpenterie  expofé  à  de  grands  chocs. 

167.  Enfin ,  la  Symphyfe  ,  Liaifon  ou 
Connexion  des  Os,  les  foutient  tous  dans- 
leur  état  naturel,  foit  qu'ils  ayent  du  mou- 
vement, foit  qu'ils  n'en  ayent  pas.  Je 
m'étendrai  là-defTus  davantage  dans  l'His- 
toire particulière  de  chaque  Pièce  ,  à  peu 
près  félon  le  même  ordre  que  j'ai  garde 
jufqu'ici. 

LA  TETE 
ENGENERAL. 

168.  T  A  Tête  eft  un  affemblage  de  plu- 
X_/  lieurs  picccs  olfcufcs  ,  dont  les 
unes  forment  par  leiu:  connexion  une  ef- 
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pece  de  boëte  prefque  ovale ,  à  laquelle 
on  donne  proprement  le  nom  de  Crâne. 
Les  autres  rcpréfentent  un  ouvrage  de 
iculptiire  très-compofé  ,  qui  foutient  en 
partie  la  moitié  antérieure  de  la  boëte.  Cet 
aircmbhige  eft  appellé  Face,  parce  qu'il 
en  forme  la  plus  grande  partie. 

169.  Avant  que  d'examiner  en  particu- 
lier &  féparément  les  Os  dont  la  Tête  eft 
compoféc  ,  il  faut  néceflairement ,  pour 
éviter  les  redites  &  l'obfcurité  ,  la  confi- 
derer  d'abord  en  gênerai  &  telle  qu'elle 
paroît  en  fon  entier  par  l'alTemblage  ordi- 
naire de  toutes  fes  pièces.  Car  alors  on  y 
remarquera  des  Eminences ,  des  Cavités  , 
&c.  dont  la  conformation  dépend  entière- 
ment de  plulieurs  Os ,  au  moins  de  deux, 
joints  enfemble,  &  dont  an  ne  voit  qu'u- 
ne portion  plus  ou  moins  imparfaite  dans 
chaque  Os  îeparé  ou  féparément  examiné. 

170.  On  peut,  félon  le  langage  des  A- 
natomiftes  ,  appeller  ces  parties  Commu- 
nes,  &  donner  le  nom  de  Propres  à  celles 
qui  dépendent  uniquement  de  chaque  Os, 
Les  Communes  doivent  être  bien  connues 
avant  que  de  donner  la  connoilTance  des 
Propres  ;  &  cela  pour  éviter  les  inconve- 
niens  aufquels  on  eftexpofé  ,  quand  on  veut 
expliquer  une  chofe  inconnue  par  une  au- 
tre qui  n'efl:  pas  plus  connue. 

171.  La  Tête  offeufe  étant  regardée 
comme  une  feule  pièce,  on  en  confidere- 
ra  1°.  La  Situation  générale.  2".  Le  Vo- 
lume. 30.  La  Figure.  4\  Les  Parties  ex- 
ternes, s"  La  Struduro  interne.  6°.  La 
Situation  particulière.  70.  La  Connexion. 

8.  L'U- 
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8".  L'Ufage.  Je  fuivrai  à  peu  près  lame- 
me  méthode  dans  tout  le  relie  de  cette  Ex- 
pofition. 

172.  Situation  générale.  La  Tête 
eft  la  partie  fuperieure  &  la  plus  élevée  de 
tout  le  Squelette. 

173.  Figure.  La  Tête  entière  du  Sque- 
lette ell:  fpheroïde,  &  comme  compoîce 
de  deux  ovales  un  peu  applatis  de  côté  & 
d'autre ,  dont  l'un  eft  fuperieur  ,  &  a  les 
extrémités  tournées  en  devant  &  en  arriè- 
re ;  l'autre  eft  antérieur,  &  a  fes  extrémi- 
tés tournées  en  haut  &  en  bas  ;  de  maniè- 
re que  ces  deux  ovales  fe  rencontrent  & 
fe  confondent  par  leurs  extrémités  à  l'en- 
droit que  l'on  nomme  particulièrement  le 
Front. 

174.  Cette  Figure  ainfi  compofée  étant 
regardée  de  profil ,  repréfcnte  une  efpece 
de  triangle  fpheroïde.  Il  faut  encore  re- 
marquer que  l'ovale  du  Crâne  eft  plus  lar- 
ge en-  arrière  qu'en  devant  ,  &.  que  celui 
de  la  Face  eft  plus  large  en  haut  qu'en  bas. 

175-  Régions.  La  fuperieure  s'appelle 
Sommet  de  la  Tête  ;  l'inférieure  ,  Bafe 
du  Crâne;  les  latérales,  Tempes;  l'anté- 
rieure, Front  ;  la  pofterieurc,  Occiput  ,• 
dont  la  partie  inférieure  s'appelle  Nuque 
du  Col. 

176.  E  M  I  N  E  N  C  E  s  ,  C  A  V  I  T  E'S  ,  1  N  E- 

G  A  L  I  T  e's.  Les  unes  font  externes  & 
fc  prefentent  à  la  vûc  dans  une  Tête  en- 
tière; les  autres  font  internes,  &  ne  fe 
voyent  qu'après  qu'on  a  ouvert  le  Crâne. 
Les  unes  &  les  autres  font  oa  fimplcs  & 
propres  à  chaque  pièce  de  la  Tête,  0.1 

corn- 
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•compofées  &  communes  à  plufîeurs  de 
ces  pièces. 

177.  E  M  I  N  E  N  C  E  s  E  X  T  E  R  N  E  s.  On 

en  voit  principalement  cinq  paires;  fçavoir 
les  Maltoi'des  ,  les  Styloides ,  les  Con- 
dyloVdes,  les  Pterygojdes ,  &  deux  Arca- 
des dont  chacune  eft  appellée  Zygoma. 
iJe  ces  cinq  paires  les  trois  premières  font 
limples  ou  propres  ;  les  deux  dernières 
içnvoir  le  Zygoma  de  chaque  côté  &  les 
l^tcrygoides,  font  des  parties  compofées 
ou  communes ,  étant  formées  par  la  con- 
nexion de  plufîeurs  Os,  fcavoir  le  Zygo- 
ma par  celle  de  l'Os  des  Tempes  avec  l'Os 
de  la  Pomette,  &  TEmincnce  Pterygoïde 
par  celle  de  l'Os  Sphénoïde  avec  l'Os  du 
Palais.  On  peut  encore  v  ajouter  laTu- 
berohcé  de  l'Occiput,  la  Crête  ou  Epine 
Occipitale  externe,  les  Apophyfes  Con- 
dyloides  &  Coronoïdes  de  la  Mâchoire 
inrcneure. 

178.  Cavite's  Externes  Sim- 
ples. Les  Trous  Pariétaux;  les  Trous 
burciliers ,  au-lieu  dcfquels  il  y  a  quel- 
quefois des  Echancriircs  ;  les  Fentes  Or. 
bitaii^s  flipcrieures  :  les  Trous  Optiques, 
les  Trous  Orbitaires  externes ,  ou  plutôt 
inférieurs  :  les  Trous  des  .Os  propres  du 
Nez  :  les  Trous  des  Os  de  la  Pomette  ; 
les  Foffes  Maxillaires,  les  Trous  ovales 

.de  la  bafe  du  Crâne;  les  Trous  Epineiix 
les  Orihces  des_  Conduits  des  Carotides 
-internes  ;  les  Rainures  Mi.RoVdiennes  •  les 
Irous  StylomafloVdiens;  les  Trous  Maf- 
tQidiens  poflcrieurs  :  le  grand  Trou  Oc 
cjpital:  les  Trous  Condyloïdiens  anté- 
rieurs ; 
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rieurs  :  les  Trous  Condyloïdiens  poRc- 
rieurs:  la  Cavité  Glenoïdede  l'Articulation 
de  la  Mâchoire  inférieure  :  laFiffurc  Gle- 
noïdale  de  cette  Cavité  :  le  Trou  Auditif 
externe  :  les  petits  Trous  Maxillaires  pof- 
terieurs  :  les  Alvéoles  de  l'une  &  de  l'au- 
tre Mâchoire  :  les  Orifices  internes  du 
Canal  de  la  Mâchoire  inférieure  ;  les  Ori- 
fices externes  de  ce  Canal ,  ou  Trous  Men- 
tonniers. 

179.  Cavite's  externes  com- 
p  o  s  e'e  s.  Les  Orbites ,  dont  le  bord  cfl: 
divifé  en  deux  parties  Latérales ,  impro- 
prement appellées  Angles ,  un  interne  du 
côté  du  Nez  ,  &  l'autre  externe  du  côté 
des  Tempes  ;  les  Foffes  Temporales  :  les 
Zygomatiques  :  les'  Nafales  ,  autrement 
apellées  Narines ,  qui  ont  des  Ouvertures 
antérieures  &  des  Ouvertures  pollerieu- 
res ,  &  qui  font  difliinguées  en  droite  & 
gauche  par  une  cloifon  mitoyenne  :  la  V'oû- 
te  du  Palais  :  le  Trou  incifif  ou  Palatin 
antérieur  :  les  Trous  Palatins  pollerieurs  : 
les  FolTes  Pterygoïdiennes  :  les  Fentes 
Orbitaires  inférieures ,  ou  Spheno-Maxil- 
] aires  :  les  Trous  Orbitaires  intérieurs  ;  un 
antérieur  ,  &  un  pofterieur  :  le  Conduit 
Nafal  ou  lacrimal  :  Le  Conduit  d'Eulla- 
chius  appellé  Aqueduc:  les  Follettes  des 
Veines  Jugulaires  internes  :  les  Trous  Sphe- 
no-Palatins  :  les  Trous  déchirés. 

180.  Les  E  m  I  n  e  n  c  e  s  I  n  t  e  r  ne  s. 
L'Epine  Frontale  ou  Coronale  :  la  Crête 
du  Coq:  la  Selle  à  Cheval  ou  Selle  Sphé- 
noïde :  les  Apophyfes  Clinoides  :  les  Apo- 
phyfes  Pierreufes  :  l'Epine  Occipitale  in- 
terne: 
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terne  :  le  Tubercule  Crucial  :  deux  Crê- 
tes tranlverfales. 

181.  Cavite's  internes;  Une 
Simple  ou  Propre  :  la  Cavité  ou  le  fond 
de  la  Selle  à  Cheval ,  ou  Fofle  Pituitaire. 
Plufieurs  Compofées  ou  Communes  :  huit 
grandes  Fofles  de  la  bafe  du  Crâne ,  deux 
antérieures  ,  deux  moyennes  ,  deux  pof- 
terieures  fuperieures ,  deux  pofterieures  in- 
férieures :  la  Gouttière  du  Sinus  longitu- 
dinal fuperieur  :  les  Gouttières  des  Sinus 
Latéraux  :  les  Sillons  des  Artères  de  la 
Dure-Mere. 

1S2  Inegalite's  externes. 
Deux  grands  Plans  demi-circulaires  qui 
environnent  les  Tempes;  un  de  chaque 
côté ,  dont  le  bord  ou  la  circonférence 
commence  par  une  efpece  de  Crête  ou 
d'Epine  au-deffus  de  l'Angle  externe  de 
l'Orbite,  &'fe termine  à  l'Apophyfe A4af- 
toïde  par  deux  Arcades ,  dont  l'une  abou- 
tit devant,  &  l'autre  derrière  cette  Apo- 
phyfe  :  deux  Arcades  occipitales,  l'une fu- 
perieure,  l'autre  inférieure,  dont  chacune 
eft  partagée  en  deux  portions  par  l'Epine 
ou  Crête  Occipitale  :  les  Traces  externes 
des  Sutures ,  &c. 

183.  Inegalite's  internes. 
Les  Impreffions  Ondées  ou  Ondoyantes 
de  la  Bafe  du  Crâne  :  les  Traces  internes 
des  Sutures ,  &c. 

184.  Substance.  On  donne  le  nom 
de  Table  à  la  partie  compade  des  Os  du 
Crâne;  &  on  en  fait  une  externe  qui  cil 
en  dehors,  &une  interne,  qui  fe  voit  au- 
dedans  du  Crâne:  celle-ci  s'appelle  aulfi 

Vitrée, 
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Vitrée,  étant  plus  caffante  que  l'externe  . 
parce  que  fou  tiliu  eft  plus  ferré. 

185-.,  La  Subftance  Spongiciufe  &  Cellu- 
laire qui  eft  entre  les  deux  Tables  fcnoai- 
me  Diploë .  elle  eft  plus  ou  moins  conli- 
derable  fuivant  l'épaifteur  des  pièces.  Elle 
manque  tout-à-fait  en  quelques  endroits , 
où  les  Tables  s'uniftent  enfemble ,  &  ren- 
dent ces  endroits  tranfparens  ,  comme  on 
,  voit  dans  les  Os  Temporaux ,  &c.  Quel- 
quefois il  fe  trouve  dans  la  Table  incerne 
du  Crâne  des  enfoncemens  larges  d'envi- 
ron deux  ou  trois  ligues,  plus  ou  moins, 
qui  s'avancent  dans"  le  Diploë,  &  quel- 
quefois pénètrent  jufqu'à  la  Table  externe. 
Ces  enfoncemens  méritent  attention  par 
rapport  au  Trépan.' 

186.  S  I  T  U  .\  T  I  0  N  PARTICULIE- 
RE. J'entcns  par  cette  expreffion  l'aititudc 
naturelle  de  laTête  ,  l'homme  étant  droir, 
debout ,  ou  aflis ,  &  n'ayant  pas  la  Tére 
panchée  ou  inclinée,  foir  en  devant,  toit 
en  arrière,  folt  de  côté,  ni  rengorgée.  Il 
faut  avoir  un  grand  foin  d'obtervcr  cette 
fituation  en  examinant  la  Tcce  ofteufe, 
tant  en  gênerai  qu'en  particulier  ;  far-tout 
en  examinant  les  parties  inférieures^  de  la 
Bafe  du  Crâne,  &  celle  de  la  Voûte  du 

Palais.  .  .     ,  , 

187.  La  manière  ordmaire  de  les  mon- 
trer feulement  fur  un  Crâne  remerfé,  .a 
donné  très-fouvcnt  lieu  de  prendre  ce  qui 
eft  fuperieur  pour  l'inférieur  ,  &  l'infei  icur 
pour  le  fuperieur,  même  à  des  Experts. 
C'eft-pourquoi  il  fera  très  -  unie  &  tres- 
neceffaire  aux  commcnçans  de  tenu-  fou- 
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vent  une  Tête  olTeufe  bien  élevée  dans 
ion  attira 'e  naturelle,  &  la  regarder  de 
bas  en  haut,  afin  de  fe  former  une  idée 
jufte  &  certaine. 

188.  Pour  tenir  entre  les  mains  ou  pla- 
cer quelque  part  une  Têce  comme  il  huit, 
lelon  cette  lituation  naturelle  ,  pendant 
qu'on  en  examine  les  parties  dont  je  viens 
déparier,  le  meilleui  expédient  que  j'ai 
encore  trouvé,  eft  de  Irl  mettre  de  façon 
que  les  Arcades  Zygomatiques  foient  de 
niveau  dans  un  plan  parfaitement  horizon- 
tal. Outre  cela,  une  Tête  ofleiife  fciée 
en  deux  moitiés  ou  parties  latérales  exac- 
tement égales ,  eft  encore  d'une  très-)-:an- 
de  utilité  pour  s'allurer  de  la  vraie  litua- 
tion particulière  de  ces  parties  &  d'autres 
voilines. 

1S9,  C  G  M  N  E  X  I  G  N.  Celle  .de  la  Tê- 
te avec  le  Tronc  eft  par  Ginglyme , 
moyennant  les  Apophyfcs  Condyloïdes 
de  l'Os  Occipital ,  qui  font  reçues  dans 
les  Cavités  fuperieures  de  la  première  Ver- 
tèbre du  Col.  La  Connexion  particuliè- 
re &  propre  des  Os  de  la  Tête  eft  en  par- 
tie par  Diarthrofe,  &  en  partie  par  Synar- 
throle;  par  Diarthrofe  dans  l'Articulation 
de  la  Mâchoire  inférieure:  par Synarthro- 
fe  dans  celle  de  tous  les  autres  Os ,  com- 
me on  verra  dans  la  fuite. 

190.  U  SAC  ES.  Les  principaux  font 
de  loger  le  Cerveau,  d'être  le  ficge  des 
Organes  des  Sens ,  de  fervir  à  la  maftica- 
tion,  à  U  refpiration ,  à  la  voix,  &c. 
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LES  OS  DE  LA  TETE 
EN  PARTICULIER. 

191.  /'^N  a  coutume  de  divifer  les  huit 
\^  Os  principaux  du  Crâne  en 
tommuns  &  en  Propres.  On  a  appelle 
Propres  ceux  qui  ne  fervent  qu'à  former 
la  boëte  du  Crâne  en  particulier,  &  on 
en  a  compté  fix ,  fçavoir  l'Os  Frontal  , 
les  deux  Os  Pariétaux ,  l'Os  Occipital ,  & 
les  deux  Os  Temporaux.  On  a  nommé 
Communs  ceux  qui  outre  la  formation 
du  Crâne,  contribuent  auffi  à  celle  de  la 
Face ,  &  on  en  a  compté  deux ,  qui  font 
l'Os  Ethmoïde  &  l'Os  Sphénoïde. 

192.  Mais  cette  divilion  n'efl:  pas  exafte; 
Cîtr  l'Os  Frontal  &  les  Os  des  Tempes 
devroient  par  k  même  raifon  être  auiïî 
appelles  Communs.  Ainfi  au-lieu  des 
fïx  Propres ,  il  n'y  en  auroit  que  trois  , 
fçavoir  les  deux  Os  Pariétaux  &  l'Os  Oc- 
cipital ;  &  au-lieu  des  deux  Communs  il 
y  en  auroit  cinq,  fçavoir  l'Os  Frontal  , 
les  deux  Os  Temporaux,  l'Os  Sphénoïde 
&  l'Os  Ethmoïde. 

UOS  CORONAL. 

193.  Situation  générale.  Il 
eft  placé  à  la  partie  antérieure  du  Crâne , 
&  il  forme  la  partie  du  Vifage  que  l'on 
appelle  le  Front,  d'où  il  eii  aulfi  appellé 
Frontal. 

194.  Figure.   Sa  figure  eft  fymme- 

tri- 
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trique,  &  à  peu  près  comme  une  cfpece 
de  coquille  de  mer ,  qui  eft  Uirge  &  prcf- 
que  arrondie  ,  de-forte  que  deux  Os  Fron- 
taux d'une  même  grandeur  joints  enfemble 
par  leurs  bords  reprefentent  en  quelque 
manière  cette  forte  de  coquillage  dans  fon 
entier. 

195".  Division.  Avant  que  de -par- 
ler de  fes  parties,  il  faut  remarquer,  que~ 
quoique  l'on  le  regarde  comme  un  feul 
Os  ,  il  fe  trouve  néanmoins  quelquefois 
feparé  en  deux  pièces  égales  par  une  Sutu- 
re qui  paroît  comme  la  contin  ation  delà 
Sagittale  ,  &  qui  n'cft  pas  plus  particulière 
à  un  fexe  qu'à  l'autre. 

196.  Régions.  Etant  confideré  com- 
me un  leul  Os,  on  le  peut  divifer  en  par- 
tie fuperieurc ,  qui  contriouë  à  former  le 
Sommet  de  la  Tête;  en  partie  inférieure, 
qui  appartient  à  la  bafe  du  Crâne  ;  en  an- 
térieure ou  Front,  &  en  latérales  où  com- 
mencent les  Tempes. 

197.  Il  a  deux  Faces  ,  une  externe  , 
convexe  pour  la  plus  grande  partie  ,  & 
qui  forme  le  Front  ;  une  interne  &  con- 
cave à  proportion.  On  appelle  ici  exter- 
ne, ce  qui  paroît,  le  Crâne  e'tant  entier  , 
&  interne  ce  que  Ton  ne  peut  voir  que  le 
Crâne  étant  ouvert. 

198.  '  E  M  I.N  E  N  C  E  s  externes. 

Dans  la  Face  externe  on  voit  les  Eminen- 
ces  fuivantes  :  Deux  Arcades  Surciliercs, 
qui  font  le  bord  fiipcrieur  ou  lefourcilde 
chaque  Orbite.  Trois  boiTes  plus  ou  moins 
apparentes,  fçavoir  une  entre  les  deux  Ar- 
cades 5  &  deux  autres  plus  élevées  au-def- 
'     -  C  z  fus 
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fus  de  chaque  Arcade,  que  l'on  appelle 
communément  les  Boffes  du  li  ront.  Cinq 
Apophyfes,  fçavoîr,  une  à  Textrémitcde 
chaque  Arcade,  &  une  entre  les  Orbites 
qui  fouticnt  les  Os  propres  du  Nez,  & 
qui  dans  quelques  fujets  fait  une  partie  de 
fa  Cloifon  ofleufe.  Je  nomme  celle-ci 
Apophyfe  Nafale  ,  &  les  quatre  autres 
Apophyfes  Angulaires. 

199.  G  A  V  I  T  e's  externes.  Deux 
Voûtes  Orbitaires  ou  portions  fupcrieures 
des  Orbites.  Dans  chacune  de  ces  Voû- 
tes au-deffus  de  l'Angle  externe,  un  en- 
foncement confiderable  qui  loge  la  Glan- 
de Lacrimalc.  Un  petit  enfoncement  au- 
deffus  de  l'Angle  interne,  où  eft  attachée 
la  Poulie  Cartilagineufe  du  grand  Mulclc 
oblique  de  l'oeil.  Deux  portions  des  Fof- 
fcs  Temporales.  Deux  petites  Crêtes  , 
dont  chacune  fait  l'extrémité  antérieure  du 
grand  Plan  demi-circulaire  des  Tempes  , 
au  bord  des  Arcades  Surciliafres  vers  l'an- 

,  glc  externe.  Deux  Trous  Surcilicrs ,  qui 
dans  quelques  fujcts  ne  font  que  des  Echan- 
crures  ;  ces  Trous  fout  quelquefois  dou- 
bles. Deux  Trous  ou  portions  de  Trous 
Orbitaires  internes. 

200.  E  M  I  N  E  N  C  E  S    &     C  A.  V  I  T  e's 

I  N  T  E  R  N  E  S.  'On  voit  dans  la  face  in- 
tei  nc  de  cet  Os  une  Eminence  perpendi- 
culaire &  tranchante  nommée  Epine  Fron- 
tale ou  Coronale,  qui  eft  dirtélement  à 
l'oppofite  de  la  Boffe  moyenne  dont  je 
viens  de  parler.  Au-deffus  de  cette  Epi- 
ne une  portion  de  la  Gouttière  du  Sinus 
ionj^iii.:d',iial.  Quelquefois  l'Epine  man- 
que , 
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que ,  &  alors  la  portion  de  Gouttière  def- 
cend  plus  bas.  Au-dclfous  de  l'Epine  une 
Echancrure  coniîderablc  ,  qui  renfeniic 
rOs  Ethmoïde,  &  dont  les  parties  latéra- 
les font  plus  ou  moins  Cellulaires.  Ou 
l'appelle  Ecl-iancrure  Ethmoïdale.  Entre 
cette  Echancrure  &  l'Epine  Coronale  un 
Trou  nommé  Epineux  ou  Borgne;  lequel 
dans  quelques  fujets  eft  lîmple  ou  propre, 
dans  d'autres  commun ,  &  en  partie  for- 
me par  l'Os  Ethmoïde.  Ce  Trou  paroît 
répondre  aui  Silms  Frontaux  vers  la  Pva- 
cine  du  Nez.  Deux  grandes  foires  qu'on 
appelle  Folfes  antérieures  de  la  bafe  du 
Crâne,  &  qui  logent  les  Lobes  antérieurs 
du  Cerveau.  Elles  s'avancent  fur  le  de- 
vant ,  &  forment  ainlî  les  BofTes  du 
Front.  En  bas  elles  font  inégales,  ;  ce 
qui  répond  aux  inégalités  des  Lobes  dont 
je  viens  de  parler  ,  &  elles  y  font  un 
peu  élevées  pour  faire  place  j^ux  Orbites. 
Enfin  ony  remarque  des  Sillons  pour  l'Ar- 
tcre  de  la  Dure-Merc,  quelquefois  il  s'y 
trouve  des  enfoncemens  vagues  de  la  Ta- 
ble intérieure  ,  dont  j'ai  parlé  ci-delfus 
(  n.  181  )  dans  l'Expolition  générale  de  la 
Té  te. 

201 .  Substance.  Sinus.  Cet 
Os  eftcompofé,  comme  j'ai  fait  remarquer 
en  gênerai,  de  deux  Tables  &  duDipîoë, 
excepté  les  Voûtes  Orhitaires  qui  font  ti  ès- 
minccs  &  f.uis  Diploë.  Au  milieu  de  la 
partie  inférieure  de  cet  Os ,  où  cft  ordi- 
nairement la  Bolfe  moyenne  du  Front  , 
les  deux  Tables  font  ordinairement  écar- 
tées l'une  de  l'autre  ,  pour  former  deux 
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Cavités  qu'on  appelle  Sinus  Frontaux  ovi 
Sinus  Surcilicrs  ;  &  les  pièces  ainfi  écar- 
tées font  encore  comme  compofées  de 
deux  Tables,  ou  pour  le  moins  ont  cha- 
cune deux  furfaces ,  ce  qui  fait  quatre  fur- 
faces  ou  quatre  Tables  en  tout. 

202.  Les  Sinus  Frontaux  s'étendent  de 
côté  &  d'autre  ,  plus  ou  moins  fur  les 
bords  des  Orbites  jafqu'aux  Trous  Surci- 
liers.  Ils  s'ouvrent  en  bas  &  communi- 
quent avec  les  Cellules  de  l'Os  Ethmoïde. 
Ils  font  pour  l'ordinaire  fcparés  par  une 
Cloifon  olfeufe,  qui  très-fouvent  fe  trou- 
ve plus  d'un  côté  que  de  l'autre,  &  plus 
ou  moins  inégale.  Quelquefois  elle  eft 
percée ,  quelquefois  elle  n'efl  pas  entière, 
&  quelquefois  elle  manque. 

2,03.  On  remarque  une  très-grande  dif- 
férence de  CCS  Sinus  dans  divers  fujcts ,  & 
par  rapport  à  l'étendue  qui  quelquefois 
eft  très-petite,  &  par  rapport  à  la  forme, 
qui  fouvent  eft  fort  irreguliere  &  en  ma- 
nière" de  Cellules.  On  les  a  vus  manquer 
tout-à-fait,  &  dans  ce  cas  la  Cavité  du 
Nez  paroît  plus  ample  en  dedans.  On  a 
encore  vû  que  l'un  d'eux  ne  s'ouvroitpas 
dans  le  Nez ,  &  qu'il  communiquoit  feu- 
lement avec  l'autre. 

204.  Situation  particulie- 
R  E.  Pour  avoir  une  idée  jufte  de  l-.i  vraie 
fituation  de  toutes  les  parties  de  cet  Os, 
il  elt  bon  qu'en  l'examinant  &  en  la  dé- 
montrant, on  la  tienne  de  la  même  ma- 
nière qu'il  eft  litué  dans  une  Tête  entiè- 
re placée  félon  la  méthode  que  j'ai  indi- 
quée dans  l'Expolition  gcncralc.  (n.  iSb!  ) 
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Par  là  on  verra  que  la  Partis  faperîeure 
de  cet  Os  panche  un  peu  en  arrière,  & 
q.ue  la  circonférence  de  fes  bords  eft  dans 
un  plan  incliné. 

205-.  CoMNEXioN.  L'Os  Frontal  te  ren- 
contre par  Engrenure  ou  Suture  avec  fept 
autres  Os ,  qui  font  les  Os  Pariétaux  ,  l'Os 
Ethmoïde,  l'Os  Sphénoïde,  les  Os  La- 
crimaux  ou  Unguis  ,  les  Os  du  Nez  , 
les  Os  Maxillaires  ,  &  ceux  de  la  Po- 
mette. 

206.  Usages.  Cet  Os  contient  les 
Lobes  antérieurs  du  Cerveau  &  une  por- 
tion da  Sinus  longitudinal.  Il  forme  le 
Front ,  la  partie  faperieure  des  Orbites  , 
&  une  portion  des  Tempes. 

LES  OS  P  AKIETAUX. 

207.  Ils  font  au  nombre  de  deux,  un  de 
chaque  côté,  placés  à  la  partie  fuperieu- 
re  ,  latérale  ,  &  un  peu  poftcrieure  da 
Crâne. 

20^^.  Volume.  Figure.  Ils  font 
les  plus  grands  de  tous  les  Os  du  Crâne 
par  rapport  à  l'etpacc  qu'ils  occupent 
Leur  figure  approche  d'un  quarré  irregu- 
lier  &  voûté. 

209.  Parties.  Chacun  de  ces  Os 
a  deux  Faces,  l'une  externe  &  convexe, 
l'autre  interne  &  concave  :  Quatre  Bords, 
un  fuperieur  0.1  Sagit-al,un  inférieur  ouTem- 
poral ,  un  antérieur  oa  Frontal ,  &  un  poltc- 
rieurou  Occipital.  Le  bord  fuperieur  ell  le 
plus  grand;  l'inférieur  ell  le  plus  petit,  & 
terminé  par  une  grande  Echancrure  écail- 
Icufc ,  que  j'appelle  Echancrure  'Femporalc 
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de  cet  Os.  Le  bord  fupeneur  &  le  poflerieur 
font  dentelés  d'iui  bout  à  l'autre.  Le 
bord  Coronal  eft  aiifli  dentelé,  excepté  en 
bas.  Le  bord  inférieur  elt  prel'.jae  entiè- 
rement écailleux,  excepté  une  petite  por- 
tion du  côté  de  l'Occiput. 

210.  Quatre  Angles,  un  antérieur  fupe- 
riemr,  un  antérieur  inférieur  ^  un  pofterieur 
fuperieur ,  &  un  pollerieur  inférieur  L'An- 
gle antérieur  inférieur  fe  termine  en  une 
efpcce  de  Languette  écailleulé,  que  j'ap- 
pelle Apophyfe  Temporale,  ou  Angle 
l'emporal ,  à  caufe  de  fa  fituation. 

211.  A  la  Face  externe  au-dcllus  de 
l'Echancrure  Temporale  on  voit  la  por- 
tion la  plus  confiderablc  du  Plan  demi- 
circulaire  du  Mufcle  Crotaphite.  Proche 
le  bord  fuperieur  vers  l'Angle  pofterieur  il 
y  a  un  petit  Trou  nommé  Pariétal.  Quel- 
quefois il  ne  fe  trouve  que  dans  l'un  de 
ces  Os  ;  quelquefois  il  eil  dans  la  Suture 
Sagittale,  &  il  manque  auffi  quelquefois; 
dans  les  uns  il  fe  perd  dans  le  Diploë  ; 
dans  les  autres  il  perce  les  deux  Tables. 

212.  La  Face  interne  eft  légèrement  iné- 
gale; on  y  remarque  plulicurs  Sillons  qui 
répondent  aux  Ramifications  de  l'xArtcrc 
de  la  Dure-Mere,  dont  le  Tronc  fe  trou- 
ve quelquefois  dans  une  Gouttière  ,  & 
quclquefo's  même  un  Canal  parfait  très- 
court ,  à  l'angle  antérieur  inférieur  &  dans 
l'épaillcur  de  cet  Os.  On  voit  aulîi,  mais 
plus  rarement,  dans  la  partie  voi(ine  un 
pareil  Canal  pour  une  autre  Artère  de  la 
Durc-Mere. 

213.  Le  long  du  bord  fuperieur  de  cette 

Face 
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Face  interne ,  fc  voit  la  moitié  de  la  Gout- 
tière Sagittale  du  Sinus  loagitadinal.  A- 
l'angle  polkrieur  intérieur  fe  rem;u-que  une 
très-petite  portion  de  la  Gouttière  du  Si- 
nus latéral  qui  manque  rarement.  Enfin' 
on  y  obierveauffi  quelquefois  des  Enfon- 
cemens  vagues  &  irreguiiers  comme  dans 
l'Os  Coronal. 

214.  Substance.  Ces  Os  font  les 
plus  foibles  des  huit  qui  coinpolènt  le 
Crâne.  Le  Diploc  fe  trouve  entre  les 
Tables  le  long  du  bord  Sagittal ,  du  bord 
Occipital  &  de  la  moitié  fuperieure  du  bord 
Frontal. 

215".  Situation  p  .\  r  t  i  c  u  l  i  e- 
RE.  Pour  mettre  ou  montrer  cet  Os  eit 
lituation ,  on  n'a  qu'à  fuivre  ce  quej'aidîr 
de  les  bords  &dcfcs  angles  (n.  209.210), 
obfervant  que  l'angle  polcerieur  ell  plus- 
bas  que  l'anterieur,- 

^  216.  Connexion.  L'Os  Pariétal 
d'un  côté  eft  joint  avec  celui  de  l'autre 
côté  par  la  Suture  Sagittale;  avec  l'Os 
Frontal  par  la  Suture  Coronale  ;  avec 
l'Occipital  par  la  Suture  LambdoVde  ;  avec 
les  Os  des  Tempes  &  avec  l'Os  Sphenoï- 
_de  par  des  Satures  écail'.eufes. 

217.  Sa  connexion  avec  l'Os  Frontal  au- 
deilbus  de  la  circonférence  du  Plan  demi- 
circulaire  c\\  par  Suture  écailleufe  :  el!e 
l'eft  de  mêm^:  avec  l'O^  Sphénoïde  a  ilH- 
bieif  qu'avec  l'Os  Temporal.  11  raut  re- 
marquer que  la  portion  écailleufe  de  l'Os 
Fronta'  cil  recouverte  de  cclîcde l'Os  Pa-. 
rietal ,  &  que  l'Echancrure  écailleuic  du 
Pariétal  clt  recouverte  de  l'Os  des  Tcm- 

0  5  pes 
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pes,  dont  rApophyfe  écailleufc  eft  aufll 
recouverte  d'une  Apophyle  de  l'Os  Sphé- 
noïde. 

218.  Usage.  Ces  Os  renferment  une 
très-grande  portion  du  Cerveau,  font  une 
partie  des  Tempes ,  &  fervent  à  l'infertion 
du  Mufclc  Crotaphite,  &c. 

L'OS  OCCIP ITAL. 

219.  Situation  générale.  Il 
eftfitué  à  la  partie  poRerieure  &  inférieu- 
re du  Crâne. 

220.  Figure.  Il  rcprefentc  une  ef- 
pece  de  Lozange  irrégulièrement  dentelée , 
&  cependant  fymmetiique  ,  convexe  en 
dehors,  &  concave  en  dedans.  Rarement 
il  eft  fait  de  deux  pièces  par  la  continua- 
tion de  la  Suture  Sagittale. 

221.  Division.  Face  externe  &  Fa- 
ce interne:  Partie  fuperieure,  partie  infé- 
rieure: Parties  latérales,  &  partie  moyen- 
ne. On  en  peut  regarder  les  quatre  pre- 
mières comme  autant  d'Angles.  Quatre 
Bords  ;  deux  fuperieurs ,  dentelés  ;  deux 
inférieurs ,  plus  ou  moins  inégaux. 

222.  La  Face  externe  eft  convexe.  On 
voit  vers  fa  partie  moyenne  la  Protubéran- 
ce ou  Boflè  Occipitale.  Au-delTous  de 
cette  Boffe  fe  trouvent  deux  Arcades  fu- 
perfi  ciel  les  ,  ou  Lignes  tranfverfalement 
courbes  ,  &  plus  marquées  ou  faillantes 
dans  quelques  fujets  que  dans  d'autres  ; 
Tune  fuperieure  &  plus  grande ,  l'autre  in- 
férieure &  plus  petite  ,  lefquclles  s'éten- 
dent de  cAté  &  d'autre  jusqu'aux  Apophy- 
fes  Martoïdes.  Une  Ligne  perpendicu- 
laire, 
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laîre  ,  qui  coupe  l'Arcade  Infcrieure  en 
manière  de  croix.  On  l'appelle  Epine  ou 
Crête  Occipitale  externe  :  Deux  Plans  ra- 
boteux fous  Ti'lrcade  Occipitale  fuperieu- 
re  ,  un  à  chaque  côte  de  l'Epine  Occipita- 
le: Deux  autres  entre  les  extrémités  des 
deux  Arcades  Occipitales  ;  l'un  à  droite  & 
l'autre  à  gauche  :  Deux  Condyles ,  ou  A- 
•pophylcs  Gondyloïdes ,  encroûtés  de  Car- 
tilages ,  &  légèrement  convexes  ;  dont  les 
Facettes  font  oblongues  ,  ovales ,  &  po- 
fées  obliquement ,  de  façon  que  leurs  ex- 
trémités polterieures  font  plus  écartées 
l'une  de  l'autre  que  leurs  extrémités  an- 
térieures :  Un  grand  Allongement  Cunéi- 
forme, qui  depuis  les  Condyles  monte  en 
haut ,  &  dans  les  adultes  elt  fouvent  con- 
tinu avec  l'Os  Sphénoïde.  On  le  peut  ap- 
peller  Apophyfe  Bafilaire,  ou  la  grande  A- 
pophyfe  de  l'Os  Occipital  :  Des  Tubercu- 
les inégaux  à  la  partie  ou  face  inférieure 
de  cette  Apophyfe  :  Deux  petites  avances 
angulaires  fur  le  bord  de  l'Os  ,  vis-à-vis 
les  Condyles. 

223.  Deux  grandes  Ecliancrures  fous  les 
angles  latéraux  qui  reçoivent  les  Apophy- 
fes  pollerieures  des  Os  des  Tempes:  Deux 
petites  Echancrurcs  ou  portions  des  Fof- 
fettes  Jugulaires  &  des  Trous  déchirés  ; 
chacune  de  ces  petites  Echancrurcs  eft  fou- 
vent  divifée  en  deux  par  une  petite  avan- 
ce offeufe  :  Le  grand  Trou  Occipital ,  au 
bord  antérieur  duquel  il  y  a  une  Impref- 
fion  ou  attache  Ligamenteufe  :  Deux  Fof- 
fettes  CondyloVdiennes  potterieures  :  Deux 
Trous  Condyloïdicns  antérieurs  pour  la 
C  6  ncu' 
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neuvième  Paire  de  Nerfs;  ils  font  qucF- 
quefois  doubles.  Deux  Trous  Condyloï- 
diens  pollcricurs  pour  de  petites  Veines; 
ils  manqiient  quelquefois. 

224.  La  Face  interne  de  cet  Os  eft  con- 
cave. On  y  obfcrve  une  Gouttière  Crucia- 
le dont  les  bords  font  un  peu  élevés  :  La 
branche  fuperieure  reçoit  une  partie  du 
grand  Sinus  longitudinal  de  laDure-Mere- 
Les  branches  latérales  reçoivent  les  Sinus 
latéraux.  La  branche  infeiieare  elt  fou- 
vent  plutôt  une  Crête  ou  Epine ,  qu'une 
Gouttière.  Cette  Epine,  que  Ton  appelle 
Epine  Occipitale  interne,  eft  vis-à-vis  l'E- 
pine Occipitale  externe.  Il  arrive  affez 
louvent  que  la  portion  de  la  Gouttière  du 
Sinus  longitudinal  cl1:  plus  d'un  côté  que 
de  l'autre.  La  rencontre  de  ces  quatre 
Gouttières.  Un  Tubercule  conlîdcrable , 
qui  ell  vis-à-vis  la  Protuberalice  Occipita- 
le :  Quatre  Foffes  féparées  par  les  quatre 
Branches  de  la  Gouttière  Cruciale,  dont 
deux  foutiennent  les  Lobes  poftericurs  du 
Cerveau  ,  &  deux  logent  le  Cervelet.  U- 
ne  Gouttière  très-large  dans  l'Apophyfe 
Cunéiforme  pour  la  moelle  allongée  du 
Cerveau ,  &c.  Deux  petites  portions  de 
Gouttières  en  bas ,  qui  achevcntlcs  Gout- 
tières des  Sinus  latéraux  de  laDure-Mcre. 
Le  long  du  bord  interne  du  grand  Trou 
Occipital,  il  y  a  une  efpece  de  Gouttière 
'  plus  ou  moins  fenlible. 

22f.  Substance.  Cet  Os  cfl  fort  épais 
dans  fa  partie  fuperieure,  qui  cft  trcs-ex- 
pofée  aux  coups  ;  &  mince  dans  fa  partie 
inférieure.,  qui. en  récompenfc  cil  bien  gar- 
nie 
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nie  deMufcles.  La  plus  grande  épaifleirr 
cft  ;\  la  Protubérance  Occipitale ,  entre  la- 
quelle &  le  Tubercule  de  la  Gouttière 
Cruciale,  il  y  a  beaucoup  de  Diploë. 

226.  Situation  particulière, Pour 
mettre  l'Os  Occipital  en  fituation ,  il  faut 
placer  le  grand  T  rou  Occipital  en  bas  ho- 
rizontalement ;  (Scia  grande  Apophyfe  ou. 
Apophyfe  Cunéiforme  eu  devant  un  peu 
élevée. 

227.  Connexion.  L'Os  Occipital  fc 
rencontre  en  haut  avec  les'  Os  Pariétaux 
par  la  Suture  Lambdoïde;  en  bas  &  laté- 
ralement avec  les  Os  des  Tempes  par  la 
continuation  de  la  Suture  Lambdoïde;  en 
bas  &  antérieurement  par  fon  allongement 
ou  Apophyfe  Cunéiforme  avec  l'Os  Sphé- 
noïde ,  qui  dans  un  âge  parfait  ne  forme 
ordinairement  qu'un  même  Os  avec  lur. 
Il  fe  rencontre  auffi ,  par  une  cfpece  de  Su  - 
ture, avec  les  Os  Surnuméraires,  quand 
il  s'en  trouve. 

228.  Usages.  Cet  Os  forme  la  partie 
pofterieurç  de  la  Tête  ;  il  fi;it  l'Articula- 
tion de  la  Tête  avec  le  Tronc;  il  cnfcr- 
ine  une  partie  du  Cerveau  &  prcfqiic  tout 
le  Cervelet;  donne  paflagc  à  la  AJoeJle 
allongée ,  &  à  pluiîeurs  Vaifle^ux  &  Nerfs. 
Il  donne  l'attache  à  plulîeius  Mulclcs  ' 
&c.  ' 

VOS  SP  HENOI DE. 

iig.  Situation  générale.  Il  en:  ïï- 
tué  à  la  partie  inferienre  &  un  peu  anté- 
rieure du  Crâne,  &  fait  la  partie  moyen- 
ne de  fa  bafe,  d'où  lui  eft  venu  le  nom 

d'Os. 
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d'Os  Balilaire.  On  l'appelle  Sphénoïde  ou 
Cuneïrbrme ,  parce  qu'il  eft  enga;^c  &  com- 
me enclavé  entre  les  autres  Os  e;i  maniè- 
re de  coin. 

230.  Figure.  Sa  figure  cft  fort  bizarc, 
«quoique  fymmctrique  ;  &  comme  là  plus 
grande  étendue  eft  tranfverfale  ,  il  repre- 
lente  en  quelque  manière  une  Chauveibu- 
ris ,  dont  les  aîles  ibnt  étendues. 

231.  Division.  Ses  parties  font  en  grand 
nomûre.  On  pourroit  donner  le  nom  de 
Corps  à  fa  portion  é  paille  &  pol^erieure 
qui  eft  unie  a\ec  l'allongement  de  l'Os 
Occipital.  Au  refte  il  n'cft  fait  que  d'E- 
minences  &  de  Cavités,  Pour  les  exami- 
ner avec  ordre  ,  il  faut  auparavant  divifer 
cet  Os  en  deux  Faces  ;  une  Externe ,  que 
l'on  peut  voir  pour  la  plus  grande  partie 
dans  un  Crâne  entier  :  une  Interne,  qui 
ne  paroît  que  dans  un  Crâne  ouvert. 

232.  Eminences  de  la  Face  exter- 
ne. Deux  Apophyfes  Temporales ,  qui  de 
toutes  les  Apophyfes  de  cet  t)s  font  les 
plus  grandes  &  les  plus  éloignées  l'une  de 
l'autre;  Ingraffias  les  nomme  les  grandes 
Aîles  de  l'Os  Sphénoïde.  On  les  trouve 
rarement  féparées  du  refte  par  des  Sutu- 
res tranfverfales.  Deux  Apophyfes  Orbi- 
taircs  qui  forment  une  portion  conlîdera- 
ble  de  l'Orbite  du  côté  des  Tempes  :  U- 
ne  Pointe  en  forme  de  Bec ,  au  milieu  de 
l'intervalle  des  Apophyfes  Orbitaires  :  Deux 
Apophyfes  appellées  Pterygoides ,  dont  on 
divife  chacune  en  deux  ÂÎIes',  une  exter- 
ne qui  eft  la  plus  large,  &  une  interne, 
qui  le  termine  en  bas  par  un  petit  crochet. 
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On  divife  encore  chaque  Aîle  en  deux  Fa- 
ces ,  une  externe  du  côté  des  Tempes ,  & 
une  interne  du  côté  du  Palais:  Deux  A- 
popliyles  Epineufes  :  Une  petite  Eminen- 
ce  antérieure  au-deffus  du  Bec  pour  la 
connexion  avec  l'Os  Ethmoïde.  Dans 
quelques  fujets  au-lieu  de  cette  Eminence 
il  y  a  une  petite  Echancrure. 

233.  Cavite's  de  la  Face  exter- 
ne. Deux  portions  de  Foffes  Tempora- 
les :  Deux  portions  de  Folles  Orbitaires  : 
Deux  Foffes  Ptcrigoïdiennes  ,  dont  cha- 
cune à  fon  extrémité  inférieure  eft  fendue'^ 
par  une  Echancrure  irregulierc,  que  j'ap- 
pelle Echancrure  Palatine  :  Une  petite 
Foffette  oblongue  à  la  Racine  de  l'Aîle 
interne  :  Deux  Fentes  Orbitaires  fuperieu- 
res  ou  Fentes  Sphenoïdales  :  Une  petite 
Echancrure  au  bout  de  chacune  de  ces 
Fentes  pour  le  paffagc  d'une  Artère  de  la 
Dure-Mere  :  Deux  Echancrures  Tempo- 
rales :  Deux  Echancrures  Maxillaires,  dont 
le  bord  aide  à  former  la  Fente  Orbitaire 
inférieure,  que  je  nomme  Fente  Spheno- 
Maxillaire.  11  y  a  quelquefois  une  Gout- 
tière affez  fenfible  fur  ce  même  bord  :  Deux 
Trous  pour  les  Nerfs  Maxillaires  fupe- 
rieurs  :  Deux  autres  à  côté  ,  nommés  Trous 
Ftcrigoïdiens ,  qui  dans  un  Crâne  entier 
font  cachés  par  d'autres  Os  :  Deux  Trous 
Ovales  pour  les  Nerfs  Maxillaires  infé- 
rieurs: Deux  petits  Trous  ronds  appelles 
Trous  Epineux ,  dont  chacun  donne  paf- 
fagc  à  une  Artère  de  la  Dure-Merc.  Quel- 
q  -.efois  ces  Trous  ne  font  que  desEchan- 
.crures  ou  portions  de  Trous.    Un  autre 

pe- 
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petit  Trou  entre  les  deux  Trous  Maxil- 
laires :  Une  petite  Gouttière  à  cote  di 
l'Apophyfe  Epiueufe,  qui  contribue  à  tbr- 
mer  la  Trompe  d'Euftachius. 

234.  Eminences  de  la  Face  inter- 
ne. Deux  Apophyfes  tranfver.es  ,  grêies 
&  tranchantes  ,  qui  forment  les  1-  entes 
Orbitaires  fuperieures  ou  Fentes  SphcnoV- 
dales  ;  Ingraffias  les  appelle  les  pecices  Ai- 
les de  rOs  Sphénoïde.  Au  milieu  de  l'in- 
tervalle de  ces  Apophyfes  grêles  il  y  a 
dans  quelques  fujets  une  petite  Echancru- 
re ,  d;uis  d'autres  une  petite  avance  pour 
l'Articulation  avec  l'Ethmoïde.  Quatre 
Apophyfes  Clinoïdes ,  deux  antérieures , 
&  deux  pofterieures ,  dont  les  deux  pofte- 
rieurcî  quelquefois  n'en  font  qu'une,  & 
quelquefois  s'avancent  vers  les  antérieures 
&  s'y  uniffent  en  manière  de  poutre,  fous 
laquelle  palTe  la  dernière  Courbure  del'Ar- 
terc  Carotide  interne.  On  trouve  aufli  ce 
paffage  divifc  en  deux  par  une  petite  co- 
lonne ou  cloifon  olleuie  ;  &  plulieurs  au- 
tres variétés.  Une  ou  deux  petites  Lan- 
guettes à  l'entrée  de  la  Carotide  interne 
dans  le  Crâne.  Deux  petits  Stilets  ou 
Crochets  qui  cmbrallcnt  l'extrémité  de 
l'Os  Occipital  dans  quelques  F'.jets  avant 
la  parfaite  union  de  ces  deux  Os. 

235-.  C  A  V  I  r  e'S  D  E    1.  A  F  A  C  E    I  N- 

TE  R  NE.  Deux  portions  des  grandes  Fof- 
fes  moyennes  de  la  bafe  du  Crâne.  Deux 
Fentes,  Oi  i/itaires  fuperieures  ou  Fentes 
SpiicnoVdalcs  :  i^eux  Trous  Optiq-ies  :  Uiï 
petit  'Frou  Orbitaire  fupcricur  \'ers  l'ex- 
trémité de  chaque  Fente  Sphenoïdale,  le- 
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quel  Trou  n'eft  fouvcnt  qu'une  échancru- 
re.  Une  petite  Gouttière  au  bout  de  cha- 
cune de  ces  mêmes  Fentes.  Un  enfonce- 
ment entre  les  Apophyfes  Clinoides ,  nom- 
me Selle  Sphenoïdale,  Selle  de  Turquie, 
ou  Folle  Pituitaire.  On  voit  eiKore  ici 
prefque  tous  les  Trous  qu'on  a  vus  exté- 
rieurement ,  &  dont  le  Trou  Maxillaire 
fuperieur  eft  plutôt  un  Canal  court  qu'un 
Trou. 

236.  Outre  les  Cavités  dont  je  viens  de 
parler ,  il  y  en  a  encore  deux  conlîdera- 
blcs  appellées  Sinus  Sphenoïdaux,  lîtuées 
dans  la  portion  épaifle  de  cet  Os ,  fous  la 
partie  antérieure  de  la  Selle,  &  fous  l'in- 
tervalle des  deux  Trous  Optiques  jufques 
vers  le  Bec  de  l'Os  Sphénoïde  ;  il  font  or- 
dinairement divifés  par  une  cloifon  ofTeu- 
fc ,  &  ouverts  antérieurement  aux  côtés 
du  Bec,  derrière  les  Conques  fuperieures 
du  Nez.  Leur  figure,  leur  étendue,  leur- 
leur  cloifon  &  leurs  ouvertures  varient. 
Quelquefois  ij  manque  un  de  ces  Sinus; 
quelquefois  l'un  s'ouvre  feulement  dans 
l'autre  ;  quelquefois  ils  manquent  tous 
deux;  quelquefois  il  y  a  plulieurs  Cellules 
fans  cloifon  ,  &très-fouvent  la  cloifon  eft 
inégale      plus  d'un  côté  que  de  l'autre. 

237.  Substance.  Elle  eft  compare 
pour  la  plus  grande  partie,  &  il  n'y  a  que 
fort  peu  de  Diploc  ,  encore  ne  fe  rencon- 
tre-t-il  que  par  endroits  ,  fçavoir  dans  la 
portion  épailfc  derrière  la  Selle,  vers  fa 
Symphyfe  avec  l'Os  Occipital ,  &  un  peu 
dans  les  Apophyfes  Orbitaires. 

238.  Situation  r  a  r  t  i  c  u  l  i  e- 

R  F. 
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RE.  Pour  mettre  l'Os  Sphénoïde  en  fitua- 
tien ,  il  faut  tourner  la  Selle  en  haut ,  le 
Bec  en  devant,  &  les  Apophyfes  Ptery- 
goïdes  en  bas. 

239.  Connexion.  L'Os  Sphénoïde 
fe  rencontre  avec  tous  les  Os  de  la  I3oëte 
du  Crâne,  avec  les  Os  de  laPomette,  les 
Os  Maxillaires,  les  Os  du  Palais  &  le 
Vomer. 

MO*  Usages.  Ils  font  indiqués  par 
tout  ce  qui  a  été  dit  dans  l'Expoiîtion  de 
toutes  les  parties  de  cet  Os. 

L'OS   ET  H  MO  IDE. 

241.  Situation  générale.  Il 
efl  utué  intérieurement  à  la  partie  antc- 
rieure  de  la  bafe  du  Crâne. 

242.  Figure.  Elle  efl:  fort  particuliè- 
re par  rapport  à  fon  contour,  &  paroît 
approcher  en  quelque  maJiicre  de  la  cu- 
bique. 

243.  Division.  Elle  cft  arbitraire. 
Je  la  divife  en  trois  portions ,  une  mi- 
toyenne &  deux  latérales.  Dans  la  portion 
mitoyenne  je  diîtingue  trois  parties  ,  une 
fuperieure  ,  une  moyenne,  &  une  infé- 
rieure. 

244.  La  partie  fuperieure  de  la  portion 
mitoyenne  efl:  une  Eminence  nommée 
Crifla  Gain  ^  ou  Crête  de  Coq  ;  elle  ell 
fouvcnt  folide.  On  la  trouve  quelquefois 
creufe,  plus  ou  moins,  &  percée  par  une 
petite  ouverture  qui  communique  avec  les 
Sinus  Frontaux  ;  quelquefois  on  trouve 
dans  fon  bord  antérieur  une  Gouttière  pour 

former 
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former  le  Trou  Borgne  ou  Epineux  de 
l'Os  Coronal. 

245-.  La  partie  moyenne  de  la  même 
portion  eft  une  petite  Lame  horizontale 
percée  de  plufieurs  Trous ,  appellée  Lame 
Cribleufe:  elle  a  pofteriearenient  une  pe- 
tite Echancrure  pour  fa  connexion  avec 
l'Os  Splienoïde;  elle  eft  cependant  com- 
me le  corps  &  le  foutien  de  tout  cet  Os. 
■  ■  246.  La  partie  inférieure  eft  une  Lame 
perpendiculaire  qui  forme  une  partie  de  la 
Cloifon  du  Nez,  &  dont  le  bord  a  des 
inégalités  pour  fa  connexion  avec  l'Os 
Vomer. 

247.  Les  portions  latérales  de  l'OsEth- 
moïde  font  les  plus  confiderables  par  rap- 
port à  leur  volume.  Je  divife  chacune  de 
ces  portions  en  deux  ;  une  fuperieure  qui 
eft  la  plus  grande,  &  que  je  nomme  La- 
byrinthe des  Narines,  étant  très-anfrac- 
tueufe  &  irrégulièrement  cellulaire;  une 
inférieure  en  forme  de  Cornet  ou  de  Co- 
quille. 

248.  La  partie  anfraftueufe  ou  Labyrin- 
the a  quatre  Faces  &deax  extrémités.  La 
Face  fuperieure  eft  un  peu  couverte  des 
Cellules  de  l'Echancrure  de  l'Os  Frontal. 
La  Face  inférieure  eft  t-n  partie  jointe  aux 
Cellules  de  l'Os  Maxillaire  ,  elle  eft  en 
partie  découverte  &  comme  en  l'air;  & 
elle  jette  en  arrière  des  avances  plus  ou 
moins  confiderables  ,  qu'on  voit  fouvcnt 
calKes  dans  le  Squelette.  Ces  avances  em- 
brafTent  quelquefois  la  Racine  du  Bec  de 
1  Us  .Sphénoïde,  étant  enchâffées  dans  des 
i^aïuures  latérales  ,  comme  entre  deux 

COU' 
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couliffes.  La  Face  interne  eft  un  peu  con- 
vexe &  raboteufe;  elle  regarde  la  Cloifon 
du  Nez ,  &  ne  tient  qu'au  bord  de  la  La- 
me Criblcufe.  La  Face  externe  elt  un 
peu  platte  &  fort  polie,  ce  qui  a  donné 
occafion  de  la  nommer  Os  Ptanum  ,  qui 
fait  une  partie  de  la  Parois  interne  de  l'Or- 
bite, &  qui  a  fouvent  dans  fa  partie  fupe- 
rieure  une  ou  deux  petites  Echancrures. 
pour  former  les  Trous  Orbitaires  internes 
dont  j'ai  déjà  parlé  dans  l'expofition  de 
l'Os  Frontal. 

249.  L'extre'mité  antérieure  du  Labyrin- 
the eft  inégalement  cellulaire  ;  elle  eft  en 
partie  recouverte  des  Cellules  de  l'Echan- 
crure  de  l'Os  Coronal ,  &  en  partie  de 
l'Os  Lacrimal  ou  Unguis,  &  elle  porte 
une  efpece  d'Entonnoir  ,  qui  communi- 
que avec  le  Sinus  Frontal.  L'extrémité 
pofterieure  eft  fermée  en  partie  par  l'Os 
Sphénoïde,  &par  une  portion  de  l'Os  du 
Palais. 

2fO.  La  partie  inférieure  de  chaque  por- 
tion latérale  de  l'Os  Ethmoïde  rciremble 
en  quelque  forte  à  une  coquille  longuet- 
te, comme  eft  celle  d'une  Moule.  Je  lui 
donne  le  nom  de  Coquille  ou  de  Conque 
fuperieure  des  Narines.  Elle  eft  fort  ra- 
boteufe &  poreufe.  Sa  convexité  regarde 
la  Cloifon  du  Nez,  &  fa  concavité  l'Os 
Maxillaire.  L'une  de  fes  extrémités  eft 
tournée  en  arrière,  &  l'autre  en  devant , 
où  elle  s'unit  en  haut  avec  la  partie  an- 
fra£l:aeufc,  moyennant  l'Entonnoir  dont 
il  a  été  parlé.  Cette  partie  inférieure  de 
la  portion  latérale  de  l'Os  EthnioVde  eft 

dilliu- 
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^ftinguée  de  la  fuperieure  ou  de  la  Laby- 
rinthe par  une  cfpcce  de  Rainure  ou  Gou- 
liffe  latérale. 

25-1.  Situation  particuliè- 
re. Pour  mettre  cet  0.>  en  fituation,  on 
n'a  qu'à  fuivre  ce  que  j'ai  dit,  obfervant 
•de  mettre  la  T  été  du  Cnjla  Gallt  en  de- 
vant. 

25-2.  Substance.  Elle  efl  fort  déli- 
-cate,  quoique  compacte  &  fans  Diploë  ; 
car  prefque  tout  y  elt  très-mince,  n'étant 
formée  que  de  diftcrens  feuillets  olTeux. 

25-3.  Connexion  L'Os  Ethmoi'de 
eft  joint  avec  l'Os  Coronal ,  l'Os  Sphé- 
noïde^ les  Os  du  Nez,  les  Os  Maxillai- 
res y  Tes  Os  Lacriniaux  ou  Unguis  ,  les 
Os  du  Palais  &  le  Vomer, 

254.  Usages.  C'eft  defervir  à  l'Or- 
gane de  l'Odorat ,  &  de  donner  une  très- 
grande  étendue  a  la  Membrane  Pituitaire 
4ans  un  petit  efpace ,  &ç. 

L  ES  OS  DES  TEMPES. 

25-f.  Nombre  et  situation 
GENERALE.  Il  S  font  au  nombre  de 
deuXjdqnt  chacun  eft  litué  inferieurenient 
à  la  partie  latérale  du  Crâne. 

25-6  F  1  G  u  R  E.  Elle  eft  en  partie  demi- 
circulaire,  &_en  manière  d'écaille  de  poif- 
fon  ;  en  partie  comme  un  rocher  informe 
à  plufieurs  pointes. 

25-7.  Division.  On  divife  chacun  de 
.ces  Os  en  deux  portions  ;  ime  fiipcrieure 
qu'on  nomme  Ecailleufe,   à  caufe  de  fà 
lelfemblance  :  une  inférieure  apellée  A po- 
phyfe  Pierrcufe  ,  ou  le  Rocher  ,  &  cela 

non 
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non  pas  tant  par  rapport  à  fa  figure  qu'à 
fa  dureté.  Cette  portion  fe  fcpare  facile- 
ment d'avec  l'autre  dans  les  entans ,  &  il 
en  reftc  des  traces  dans  les  adultes ,  com- 
me Riolan  l'a  déjà  remarqué. 

25-8.  On  divife  encore  l'un  &  l'autre  de 
ces  Os  en  deux  Faces  ;  une  externe  où 
l'Ecaillc  elt  convexe;  &  une  interne,  où 
elle  eft  légèrement  concave.  Selon  cette 
divifion  les  Emincnces  &  les  Cavités  qui 
s'y  rencontrent ,  peuvent  être  divifées  en 
Externes  &  en  Internes. 

25-9.  Eminences  externes.  L'Apo- 
phyfe  Maftoïde  à  la  partie  inférieure  & 
poftcrieure  de  l'Os.  L'Apopiiyfe  Zygo- 
matiqne  à  la  partie  antérieure.  L'Apo- 
phyfe  StyloVde  en  dclfous ,  laquelle  ori- 
ginairement paroît  être  Epiphyfe.  Nous 
avons  vû  dans  un  fajct  cette  Apophyfe 
longue  d'environ  trois  pouces  ,  <^  nous 
avons  vû  dans  un  autre  fujet  une  Appen- 
dice Styloïde.,  qui  par  un  Ligament  étoit 
attachée  à  l'Apophyfc  ordinaire  ,  &  s'é- 
téndoit  le  long  du  Mufcle  Stylopharyn- 
gien.  L' Apophyfe  Capfulaire ,  dans  la- 
quelle le  Stilct  ofleux  paroît  comme  en- 
châÛ'é.  L'Emincnce  Articulaire  de  l'A- 
pophyfc Zvgomatiquc.  L'Angle  Lamb- 
doïde.    La  Face  inférieure  du  Rocher. 

260.  Cavite's  externes.  La 
Cavité  Articulaire  immédiatement  derrière 
l'Emincnce  dw  même  nom  ,  qui  toutes 
deux  fervent  à  l'Articulation  de  la  Mâ- 
choire inférieure.  La  Fêlure  de  la  Cavi- 
té Articulaire.  L'Echancrurc  ou  Rainu- 
re Maltaïdicnne ,  à  laquelle  cl\  attache  le 

Muf- 
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Mufcle  Digafti  ique.  L'Ouverture  du  Con- 
duit Auditif  externe.  Le  rebord  antérieur 
&  dentelé  de  cette  ouverture.  Le  Trou 
Stilo-Ma,.oïdien  ou  Trou  Maltoiuien  an- 
térieur, qui  ell  l'orifice  du  Condu  t  de  la 
portion  dure  du  Neif  Auditif.  Fallope  a 
appelle  ce  Conduit  Aqueduc,  non  pas  par 
rapport  à  fa  fondion,  mais  par  rapporc  à 
la  reflemblance  avec  une  elpece  d'Aque- 
duc de  fon  pais.  L'Orifice  ou  Trou  in- 
férieur du  Canal  Carotide  du  Rocher;  ce 
Canal  fe  coude  en  haut  vers  le  devant  , 
&fe  termine  à  la  Pointe  du  Rocher  à  cô- 
té de  la  Selle  Sphénoïde.  Une  portion 
de  la  FofTetre  Jugulaire.  Une  portion  du 
Trou  Déchiré. 

261.  De  plus,  une  portion  du  Conduit 
Palatin  de  l'Oreille ,  appellé  Trompe  d'Eu- 
ftachius ,  &  que  l'on  nomme  communé- 
ment en  France  l'Aqueduc.    Ce  Conduit 
qu'il  ne  faut  pas  confondre  avec  l'Aque- 
duc de  Fallope,  fuit  en  quelque  manière 
là  direâion  de  la  Fêlure  Articulaire.  L'E- 
chancrure  Zygomatique.  L'Echancrure 
Pariétale,  qui^reçoit  l'Angle  pollerieur 
&  inférieur  de  l'Os  Pariétal.  L'Echan- 
crure Sphenoïdale,  qui  reçoit  l'Apophyfe 
<Epineufe  de  l'Os  Sphénoïde.  Unouplu- 
:  fieurs  Sillons  pour  la   Ramification  de 
:  l'Artère  Temporale.    La  Rainure  Pier- 
ireufe,  qui  fert  à  la  connexion  du  Rocher 
•.arec  la  grande  Apophyfe  de  l'Os  Occipi- 
:tal.    On  peut  encore  ajouter  le  Trou  Ma- 
'  ftoï-iicn  pollerieur  par  où  paife  une  petite 
Veine  qui  fe  dégôrgc  dans  le  Sinus  Latc- 
iral:  quelquefois  ce  Trou  elt  fuit  par  la 

con- 
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connexion  de  cet  Os  avec  l'Os  Occipital; 
quelquefois  il  manque  à  l'un  de  ces  Os, 
&  quelquefois  à  tous  les  deux.  Il  y  a 
encore  quelquefois  un  petit  Trou  MaftoV- 
dien  fupericur  qui  fe  perd  dans  la  Sub- 
ftance  de  TOs 

262.  Eminences  et  Cavite's 
INTERNES.  11  f^ut  ici  examiner  fépa- 
rément  la  Portion  Ecailleufe&le  Rocher. 
Dans  la  Face  interne  ou  concave  de  la 
Portion  Ecaillcnfe  on  voit  les  Crenelures 
ou  dentelures  rayonnées  du  Bord  demi- 
circulaire,  qui  forment  la  Suture  Ecail- 
leufe  de  l'Os  Pariétal  voilin.  Une  por- 
tion de  la  Fofle  Moyenne  du  même  côté 
de  la  Bafe  du  Crâne.  Les  ine'galicés  de 
cette  FolFe. 

263.  Le  Rocher  efl;  une  efpece  de 
corps  pyramidal  à  trois  taces  ,  couché 
obliquement ,  de  manière  que  fa  bafe  ell 
tournée  en  arrière  &  en  dehors  vers  l'A- 
pophyfe  Maltoïde ,  fa  pointe  en  devant  & 
en  dedans  vers  la  Selle  Sphénoïde.  De 
ces  Faces  l'une  elT:  fuperieure  &  un  peu 
inclinée  en  devant ,  l'autre  eft  pollerieu- 
re  ,  &  la  troifiéme  inférieure.  Celle-ci 
appartient  à  la  face  externe  de  tout  l'Os, 
de  laquelle  je  viens  de  faire  la  defcrip- 

tion.  .        ,       T>  1- 

'264.  La  Face  fuperieure  de  ce  Rocher 
aide  A  former  une  portion  de  la  Folle 
moyenne  de  ia  bafe  du  Crâne,  &  elle  elt 
inégale  co^rme  la  Face,  interne  de  la  por- 
tion Ecaillcufe.  On'y  voit  un  petit  Trou 
irregulicr  &  comme  double,  couvert  en 
partie  d'une  petite  Lameofleufe:  ce  Trou 
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cft  une  efpece  d'interruption  du_  Conduit 
de  la  portion  dure  du  Nerf  Auditif. 

26).  Dans  la  F;^ce  poltericure  du  Ro- 
cher on  voit  le  Trou  Auditif  interne  :  une 
portfon  de  la  Foiic  du  Cervelet.    On  y 
troui  e  quelquefois  de  petiw  enfoncemens 
vagues  qui  font  plus  profonds  dans  lc«  En- 
fans,  &  s'efthcent  avec  l'âge.    A  la^bafc 
du  Rocher  on  voit  une  portion  de  la  Gout- 
tière du  Sinus  latéral,  qui  elt  en  partie 
creufée  fiT  cette  bnfc  ,  &  en  partie  fur 
l'Angle   Lambdoïde.    Une   portion  du 
Trou  De'chiré.  Une  petite  pointe  qui  fait 
comme  'c  partage  de  ce  Trou  en  deux,&: 
difiinguc  le  pafiage  de  la  Veine  Jugulaire 
d'avec  celui  du  Nerf  de  la  Huitième  paire. 

266.  Le  Rocher  ayant  trois  faces ,  on 
peut  auffi  y  remarquer  trois  Angles;  un 
iupericur  entre  la  face  fjperieure  &  la  pos- 
térieure; un  pofterieûr  entre  la  faccpofte- 
rieiire  &  l'inférieure;  &  un  antérieur  .  en- 
tre la  face  antérieure  &  l'inférieure.  L'An- 
gle fuperieur  qui  efl  le  plus  apparent,  a 
une  Rainure  pour  un  petit  Sinus  de  laDu- 
re-Mcre  ;  l'Angle  poflerieur  eft:  comme 
interrompu  vers  fon  milieu  par  le  Trou 
Dcchir(5,  &  porte  la  petite  pointe  ou  avan- 
ce offcufc  qui  divifc  ce  Trou  en  deux  par-  ' 
tics.^  Cet  Angle  a  une  Rainure  vers  fon 
extrémité  ,  qui  fait  connexion  avec  l'allon- 
gement ou  la  grande  Apophyfe  de  l'Os 
Occipital.  Entre  la  pointe  ou  le  fommet 
de  Rocher  &  l'ouverture  fupcricure  du  Ca- 
nal Carotide,  on  trouve  foiivcnt  un  petit 
OfTclet  comme  une  efpece  d'Os  Scfamoï- 
dc ,  dont  Riolan  a  déjà  parlé. 

Tome  I,  D  267. 
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267.  Situation  particulière.  Pour 
mettre  un  Os  des  Tempes  en  fituation ,  il 
fiuit  placer  l'Apophyfc  Zygomatiquc  ho- 
rizontalement ,  &  la  tourner  en  devant,  ,, 
&  il  faut  tourner  l'Apophyfc  MaftoVde  i 
en  bas.  ] 

268.  Substance.  Elle  eft  prefque  ton-  •] 
te  compare.   Celle  de  la  partie  Ecaillcu-  î 
fe  eft  afleT,  mince  &  tranfparente.    L'A-  s 
pophyfe  Maftoïde  cft  creufée  par  des  Cel- 
lules conliderables.    Le  Rocher  eft  une 
fubftance  offeufe  très-dure  &  très-folide  ; 

il  a  des  Cavités  &  des  Conduits  internes 
qui  fervent  à  l'Organe  de  l'Oiiie  renfer- 
mé dans  cette  Apophyfe. 

269.  Connexion.  L'Os  des  Tempes  eft 
joint  en  haut  avec  l'Os  Pariétal  par  Sutu- 
re Ecailleufe  ;  en  arrière  &  en  bas  avec  1 
l'Os  Occipital  par  Suture  vraie  en  partie,  .1 
&  en  partie  par  Harmonie  ;  en  devant  avec  | 
les  grandes  Ailes  de  l'Os  Sphénoïde  par 
Suture  Ecailleufe  ;  en  bas  avec  les  Apo- 
phyfes  Epineufcs  da  même  Os  ;  &  enfin 

en  devant  avec  l'Os  de  la  Pomette  par  la 
Suture  Zygomatique. 

270.  Usages.  Les  principaux  font  d'a- 
chever laBoëte  du  Crâne  ;  de  fervir  à  l'Ar- 
ticulation de  la  Mâchoire  inférieure  ,  &  à 
l'infertion  de  plulieurs  Mufcles ,  mais 
principalement  pour  contenir  l'Organe  de 
l'Oiiie,  qui  y  eft  renfermé. 
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LES  OS  DE  UOREÎLLE 
INTERNE. 

LES  OS  SURNUMERAIRES, 

On  en  trouvera  l'Expofîtion  à  la  fin  de 
celle  de  tous  les  autres  Os  de  laTéteiim- 
jiiedificemcnt  après  celle  de  l'Os  Hyoïde. 

LES  OS  DE  LA  FACE. 

.271.  Je  ne  répéterai  point  ce  que  j'ai  dé- 
jà dit  de  ces  Os  dans  le  Dénombrement 
gênerai  da  Squelette.  J'ajouter;ii  feule- 
ment que  les  Os  du  Palais,  le  Vomer, 
les  Conques  inférieures  du  Nez  ,  &  les 
Os  Unguis ,  n'appartiennent  que  très-im- 
proprement à  la  Face;  à  moins  qu'on  ne 
veuille  regarder  ces  Os  comme  apparte- 
nans  à  la  Strufture  interne  du  Nez,  qui 
fiiit  véritablement  partie  de  la  Face  ou  du 
Vifage. 

LES  OS  MAXILLAIRES. 

2,71.  Nombre  et  situation.  Les  Os 
Maxillaires,  ou  les  gxmh  Os  de  la  Mâ- 
choire fuperienre  ,  font  deux,  iîtués  l'un 
à  côté  de  l'autre  à  la  partie  antérieure  & 
moyenne  de  la  Face. 

273.  Figure.  Leur  conformation  eP. 
fort  irreguliere,& d'une  étendue  très-con- 
fidcrable. 

274-  Division.  On  en  peut  diviferciia- 
cunc  en  deux  faces  ;  une  externe  &  une 
interne.  J'appelle  externe  celle  qui  paroîc 
dans  un  Crâne  entier  hors  de  la  Voûte  du 
ralxisi&  j'appelle  interne  celle  qui  fait  partie 

tl>  ^  de 
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de  cette  Voûte ,  &  qui  regarde  la  Cloifou 
des  Narines. 

275-.  Eminences  externes.  L'Apo- 
phyie  Nafalc  qui  fait  la  partie  latérale  du 
Nez.L'ApophyfcOrbitaire  qui  forme  la  por- 
tion inférieure  de  la  F'offe  Urbitaire  ou  Ca- 
vité de  l'Orbite,  &  par  une  efpecc  de  Crê- 
te forme  la  portion  interne  de  fon  bord. 
On  l'appelle  aufli  Apophyfc  Malaire,  à 
caufe  de  fa  c  onnexion  avec  l'Os  Malum 
ou  de  la  Pomette.  L'Apophyfe  Palatine 
qui  forme  la  Voûte  du  l'alais  conjointe- 
ment avec  celle  de  fon  pareil.  L'Apophy- 
fe Alvéolaire  «lui  eft  en  forme  d'Arcade  , 
&  fouticnt  les  Dents.  La  Tubcrofité  Ma- 
xillaire, ou  Extrémité  pofterieure  de  cette 
Arcade.  L'Epine  des  Narines,  qui  efl  une 
petite  Eminence  pointue  au-deflus  de  l'Ex- 
trémité antérieure  de  l'Ar-^adc  Alvéolaire. 

276.  Cavite's  externes.  Portion  de 
la  Eoffc  Orbitaire,  dans  laquelle  il  y  a  u- 
iic  petite  Folleite ,  où  s'attache  le  Mufcle 
oblique  inférieur  de  l'oeil  proche  le  Con- 
duit Lacrimal ,  &  une  Fiflure  ou  Fêlure 
dont  il  fera  parlé  ci-après.  La  Fofîc  M.iîil- 
laire.  Portion  de  la  Folle  Zygomatique. 
Portion  de  la  FolTe  Palatine  ou  Voûte  du 
Palais,  dans  laquelle  on  voit  plifieurs  pe- 
tites inégalités  plus  ou  moins  pointues, & 
fouvcnt  de  petits  crochets  pointus. 

277.  L'F.chancrure  Lacrimalc  qui  re- 
çoit l'Os  Unguis.  Petite  Gouttière  La>- 
crîmale  ,  qui  avec  l'Os  Unguis  fait  la 
portion  fuperieure  du  Conduit  Lacrimal. 
L'Echancrure  Nr'falc  ou  des  Narines.  Por- 
tion de  la  Fente  Orbitairc  inférieure  ,  ou 

Fcn- 
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Fente  Spheno  -  Maxillaire  ;  &  enfin  l'E- 
chancrurc  Palatine  qui  reçoit  l'Os  du  Pa- 
lais. Une  très-petite  Echancrurc  à  l'cx- 
trémite'  antérieure  de  la  Voûte  du  Palais, 
laquelle  petite  Echancrure  forme  le  Trou 
Palatin  antérieur  nommé  TrOu  incifif  ,  à 
cavfe  qu'il  elt  iituc  derrière  les  Dents  in~ 
ciiives.  Une  Rainure  ou  Gouttière  obli- 
que fur  la  partie  poftericure  de  la  Tubero- 
fité  Maxillaire  ;  l'extrémité  inférieure  de 
cette  Rainure  ou  Gouttière  aide  à  former 
le  Trou  Palatin  polterieur. 

278.  Le  Canal  Orbitaire,  qui  cft  creufc 
de  devant  en  arrière  im.nediatemcnt  au- 
defîous  la  portion  inférieure  de  l'Orbite. 
Trou  Orbitaire  antérieur  ,  ou  Orifice  an- 
térieur du  Canal  Orbitaire  ;  Trou  Orbitai- 
re pofterieur  ou  Orifice  poftcrieur  du  Ca- 
nal Orbitaire,  par  lequel  ce  Canal  fe  ter- 
mine au  bord  de  la  Fente  Spheno-Maxil- 
laire.  La  Fêlure  ou  Filfure  du  Canal  Or- 
bitaire ,  qui  paroît  plus  ou  moins  dans 
l'Orbite ,  &  cfl;  fouvent  comme  entr'ou- 
vertc  en  arrière.  Les  putits  Trous  de  la 
Tuberofitc  Maxillaire.  Les  petits  Trous 
voilins  du  Canal  Orbitaire  •  &  ceux  del'A- 
pophyfe  Nafale  ,  varient  &  quelquefois 
manquent.  Je  p.ulerai  des  Alvéoles  dans 
la  fuite. 

-,  279.  Eminences  et  Cavite's  inter- 
nes. La  plus  grande  partie  de  la  Folle 
Nafale.  La  (]rétc  antérieure  des  Narines 
qui  cfl  haute  &  courte.  La  Crête  pofte- 
rieurc  des  Narines  qui  cil  bafie  &  longue. 
Ces  dcu-x  Crêtes  font  une  contin\iation  de 
l'Epine  des  Narines  (n.273.),  &  ^ont  tel- 
D  3  lement 
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lement  dirpofécs ,  que  celles  de  l'Os  Ma- 
ïillaire  d'un  côte  jointes  à  celles  de  l'au- 
tre Os  Maxillaire,  forment  une  efpecede 
Coulinè  ou  Rainure  longue ,  qui  embralfc 
le  bas  de  la  Cloifon  du  Nez.  Une  Gout- 
tière aflez  creufe  prefque  perpendiculaire  -, 
large  &  comme  évalée  en  haut,  plus  é- 
troite  &  un  peu  reculée  en  bas.  Cette  j 
Gouttière  t'ait  la  portion  inférieure  du  Con- 
duit Lacrimal. 

280.  Le  Conduit  Palatin  antérieur  à  cô- 
'tc  de  la  Crcte  antérieure  &  près  de  l'E- 
pine des  Narines.  Ce  Conduit  en  defcen- 
dant  fe  rencontre  &  s'unit  avec  celui  de 
l'autre  Mâchoire,  &  forme  le  Trou  Pa- 
latin antérieur  ou  Trou  Incilif  quiclt fou- 
vent  très-compofé.  Une  petite  Eminen- 
ce  ou  Ligne  tranfvcrfale  antérieure  entre 
l'Echancrure  Nazale  &  l'extrémité  infé- 
rieure du  Conduit  Lacrimal.  Cette  Ligne 
ou  Eminence  foutient  le  devant  d'une  des 
Conques  inférieures  du  Nez.  Une  Trace 
raboteufe  &:  large  fur  la  Tuberofité  Ma- 
xillaire, devant  &  derrière  le  Conduit  dxi 
Trou  Palatin  ;  e'eft  l'endroit  de  là  con- 
nexion avec  rOs  du  Palais.  Une  petite 
Eminence  ou  Ligne  tranfverfale  pofterieu- 
re,  qui  e(l  recouverte  d'une  Lame  de  l'Os 
du  Palais  ,  &  foutient.  les  inégalités  de 
l'extrémité  pofterieurc  de  la  Conque  in- 
férieure du  Nez  par  l'intermède  d'une  La- 
me de  l'Os  du  Palais  ,  comme  on  verra 
ei-après.. 

281.  Enfin  le  Sinus  Maxillaire,  qui  cil 
une  grande  Cavité  crcufée  fous  l'Orbite 
dans.  l'Apophyfe  Orbitairc.   Ce  Sinus  s'é- 
tend 
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tend  jufques  vers  la  Suture  de  l'Os  de  là 
Pomette,  vers  la  Fente  Spheno-Maxil- 
lairc ,  vers  le  Trou  Orbitaire  inférieur ,  & 
en  bas  vers  les  Alvéoles.  Il  a  quelque- 
fois au  bord  fupcrieur  quelques  Cellules 
qui  communiquent  avec  celles  de  l'Os  Eth- 
rnoïdc.  Ce  Sinus  s'ouvre  entre  les  deux 
Conques  du  Nez  ,  derrière  le  Conduit 
Lacrimal  par  un  ou  plufieurs  orifices  , 
formés  en  partie  par  une  portion  de  l'Os 
du  Palais ,  en  partie  par  une  portion  de  la 
Conque  inférieure  du  Nez ,  quelquefois 
même  par  une  de  l'Os  Unguis..  11  faut 
remarquer  que  ces  ouvertures  font  beau- 
coup plus  élevées  que  le  fond  du  Sinus. 

282.  Je  ne  parle  pas  ici  de  laléparation 
de  cet  Os  par  une  petite  Suture  tranfver- 
fale,  derrière  le  Trou  incitif,  parce  qu'el- 
le ne  fe  trouve  pour  l'ordinaire  que  dans 
la  jeuncfîe  &  avant  l'oiTification  achevée. 

283.  Substance.  L'Os  Maxillaire 
cft  prefque  tout  compare  &  fins  Diploë  , 
fi  ce  n'ell;  dans  l'épaiffeur  de  l'Arcade  Al- 
véolaire ,  &  à  la  pointe  de  l' Apophyfe  Or- 
bitaire. 

284.  Situation  particulière.  Pour 
mettre  cet  Os  il  faut  tourner  l'Apophyfe 
afale  en  haut,  l'Arcade  Alvéolaire  en 

bas ,  &  l'Epine  des  Narines  en  devant. 

2Sf.  Connexion.  Avec  le  Coro- 
nal,  l'Os  EthmoVde,  l'Os  Sphénoïde,  , 
les  Os  Unguis ,  les  Os  de  la  Pomette, 
les  Os  propres  du  Nez,  les  Os  du  Palais, 
le  Vomcr ,  les  Conques  inférieures  du 
Nez  ,  &  enfin  avec  ou  entre  eux-mêmes, 

286.  Usages.    Les  deux  Os  Maxil- 

D  4  lai- 
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laires  aident  à  former  l'Organe  delaMa- 
ftication,  la  Voûte  du  Palais,  la  Jotë  , 
rOrbite,  le  Nez,  &c. 

LES  OS  DE  LA  P0MET7  E. 

287.  Nombre.  S  i  t  u  a  t  i  o  n  g  e- 
N  E  R  À  L  E.  Ces  Os ,  autrement  nommés 
Os  Zygom'atiques ,  &  Os  Malum  ou  Ma- 
laires ,  font  au  nombre  de  deux  ,  fitués 
chacun  à  la  partie  latérale  moyenne  de  la 
Face. 

288  Figure.  Ils  font  en  quelque 
façon  triangulaires  ou  irrégulièrement 
quarrcs. 

289.  Division.  En  deux  Faces, 
une  externe  légèrement  convexe,  une  in- 
terne inéga  ement  concave. 

290.  Eminences.  L'Apophyfe  Or- 
bitaire  fuperieure  ou  Angulaire  qui  s'unit 
par  Suture  avec  l'Apophyfc  angulaire  ex- 
terne de  rOs  Frontal ,  &  aide  à  former 
l'Angle  externe  de  l'Orbite.  De  cette 
Apophyfe  s'avance  en  dedans  fur  la  Face 
interne  de  l'Os  une  Apophyfe  fubalterne, 
qui  d'un  côté  forme  une  portion  de  l'Or- 
bite, &  de  l'autre  une  portion  de  la  Fof- 
fe  Zygomitique.  L'Apophyfe  Oroicaire 
inférieure  ou  Maxillaire,  qui  avec  l'Apo- 
phyfc Angulaire  forme  la  portion  in:C- 
rieure  externe  de  l'Orbite.  L'ApopiiyLc 
Malaire,  qui  cil  comme  la  bafe  des  autres, 
&  qui  conjointement  a'.  cc  l'Apophyfe  Ma- 
xillaire fe  joint  à  l'Apophyfc  Oroitairc 
de  l'Os  Maxillaire.  L'Apophyfc  Zygo- 
inatique,  qui  fait  une  p.artie  du  Zygoma 
&  ime  de  la  Fofle  Zygomatiquc. 
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291.  Cavités.  La  grande Echancru- 
re  Orbitaire  qui  fait  la  portion  inférieure 
externe  du  bord  de  l'Orbite  L'Echan- 
crure  Zygomatique  au-deflusda  Zygo.na, 
Un  ou  plufieurs  petits  Troas  d.ius  U 
Face  externe  &  dans  les  x\pophyfes  Or- 
bitaires. 

292.  Substance.  Elle  eft  compo- 
fée  de  deux  Tables  alfei  co.npaàtes ,  &  de 
peu  de  Diploë,  qui  fc  trouve  principale- 
ment dans  la  partie  antérieure  de  l'Apo- 
phyfe  Malaire. 

293.  Situation  particulière.  On 
la  comprend  aifiment  en  faifant  attention 
à  ce  qui  vient  d'être  dit  fur  les  Faces  & 
fur  les  Apophyfes  de  cet  Os. 

294.  G  G  N  N  E  X  I  o  N.  L'Os  de  la  Po- 
mette  de  chaqiie  côté  eft  joint  avec  l'Os 
Coronal  par  l'Apophyf.  AnguLiire;  avec 
rOs  Sphénoïde  par  l'Apopnyfe  fubalter- 
iie;  avec  l'Os  des  Tempes  par  l'Apopny- 
fe Zvgomntique,  &  avec  l'Os  Maxillaire 
par  fa  bafc. 

295-.  Usages.  Chacun  d'eux  fait  prin- 
cipalement la  partie  faillante  qui  efr  au  haut 
de  la  Joue,  fur-tout  dans  les  perfonnes 
maigres ,  &  qu'on  appelle  la  Pomette.  11 
forme  une  portion  de  l'Orbite ,  &  aclacve 
la  formation  de  l'Arcade  Zygomatique. 

LES  OS  PROP  RES  DU  NEZ. 

296.NoMnRE.  Situation.  Ils 
font  deux  ,  unis  enfemble  &  litués  antc- 
ncurcmeat  au  bas  du  Front  ,  entre  le. 

^  s  297.  Fi- 
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ipT".  Figure.  Chacun  de  ces  Os  ap- 
proche d'un  quarré  oblong ,  dont  l'cxiré- 
mité  iuperieure  eft  étroite  &  épaille ,  l'in- 
férieure oblique  &  mince  ,  la  portion 
moyenne  courbée  en  dedans  vers  l'extré- 
iriité  fuperieure  dans  quelques  fujets ,  dans 
d'autres  prcfque  droite.  Les  deux  Os  joints 
enfemble  rcprefentent  une  cfpece  de  Selle 
à  cheval. 

298.  Division.  Ou  en  dh'ife  cha- 
cun en  deux  Faces ,  l'une  antérieure  ou 
externe,  l'autre poftericure  ou  interne;  & 
deux  extrémités ,  l'une  fuperieure ,  l'au- 
tre infcricurc  ;  deux  Bords ,  l'un  interne , 
l'autre  externe. 

299.  La  Face  antérieure  ell  convexe  , 
quoique  un  peu  enfoncée  ou  cambrée  au- 
deffus  de  fa  partie  moyenne.  La  polîe- 
lieure  elt  légèrement  concave.  L'extré- 
mité fuperieure  eft  fort  épailfe,  &  garnie 
de  pointes  &  d'cnfoncemens.  L'Extré- 
mité inférieure  eft  mince  j  inégalement 
dentelée  &  taillée  obliquement,  de  ma- 
nière que  les  extrémités  de  ces  deux  join- 
tes enfemble  forment  une  Echancrure  ai- 
guë. Le  Bord  interne  qui  regarde  leBord- 
internedu  pareil  Os,  eft  égal,  excepté  en 
haut,  où  il  a  quelquefois  de  petites  en- 
grenures  ;  il  a  un  petit  Rebord  du  côté  de 
la  Face  interne  ou  concave,  lequel  rebord 
manque  quelquefois  dans  l'un  d'eux.  Quand 
ces  deux  Os  font  joints  enfemble,  le  pe- 
îit  Rebord  rcprcfente  une  efpece  de  Crète 
ou  Ligue  faillante ,  qui  répond  à  laCloi- 
fon.  du  Ne?.^  Il  y  a  vers  le  milieu  de  la 
face  externe ,  tantôt  plus  haut ,  tantôt  plus 
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bas ,  un  Trou  ;  îl  y  manque  fouvent  d'un 
côté  ;  il  y  en  a  quelquefois  plaiîeurs. 

300.  Substance.  Prefquc  toute  com- 
pade.  Il  y  a  quelquefois  un  peu  de  Di- 
ploë  dans  TExtrémité  faperieure. 

301.  S  I  T  U  A  T  I  O  N  -P  A  R  T  IC  U  L  I  E- 

R  E.  On  la  comprend  aiïez  par  la  defcrip" 
tion. 

302.  Connexion.  Ces  deux  Os 
font  joints,  enfemble  en  partie  par  Su- 
ture, &  en  partie  par  Harmonie.  Ils  font 
joints  en  haut  avec  l'Os  Frontal ,  latéra- 
lement avec  les  Apophyfes  Nafales  des 
Os  Maxillaires ,  &  intérieurement  ou  po- 
fteriearement  avec  l'Os  Ethmoïdc.  Etant 
ii'miï  affemblés  ils  font  joints  en  haut  par 
l'Apophyfe  Nafale  de  l'Os  Coronal  ;  & 
en  dedans  par  le  bord  antérieur  de  la  Lame 
perpendiculaire  de  l'Os  Ethmoïde ,  moyen- 
nant leur  Rebord  ou  Ligne  faillante.. 

303.  Usages  Ils  forment  enfemble 
la  portion  antérieure  &  fuperieure  du  Nez,, 
&  une  partie  de  fa  Cloifon. 

LESOSUNGL/IS 

ouLACRIMAUX. 

304.  Nombre.  S  r  t  u  a  t  i  o  n  g  e- 
nerale.  Volume.  Ils  font  au  nom- 
bre de  deux ,  dont  chacun  ell:  fitue'  dans 
l'Orbite  au  bas  de  l'Angle  interne.  Ils- 
font  de  tous  les  Os  de  la  Eace  les  plus- 
petits  ,  très-minces ,  &  tranfparcns. 

305-.  Figure.  Plus  longue  que  lar- 
ge, relfemblant  en  quelque  manière  à  un 
Ongle  de  Doigt,  principalement  quand  ou 

D  6  exar- 
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examine  cet  Os  joint  au  Crâne;  car  cm 
étant  détaché,  fa  figure  n'eft  pas  réguliè- 
re. Cette  reflèniblance  lui  a  lait  donner 
le  nom  Latin  Unguh  ,  qui  fignifie  Ongle. 

306.  Division.  £n  deux  Faces  ; . 
une  externe,  qui  pour  la  plus  grande  par- 
tie paroît  dans  l'Orbite  d'un  Crâne  entier; 
une  interne  qui  elt  cachée.  Deux  Extré- 
mités, l'une  fuperieine  4  l'autre  inférieu- 
re :  Deux  Bords ,  l'un  antérieur  &  l'autre 
pofterieur. 

307.  La  Face  externe  eft  polie  &  un  peu 
concave.    Elle  elt  enfoncée  vers  le  bord 

"antérieur  par  une  Gouttière  confiderablc, 
percée  d'une  infinité  de  petits  trous  comme 
un  crible.  Cette  Gouttière,  que  l'on  peut 
nommer  Gouttière  Lacrimale,  commen- 
ce à  l'extrémité  fuperieure ,  ôc  defcendplus 
bas  que  l'extrémité  inférieure  de  la  Face, 
en  fe  terminant  par  une  extrémité  par- 
ticulière, qui  dans  un  Crâne  entier  cft  ca- 
chée par  l'Os  Maxillaire.  Elle  eft  diliin- 
guée  du  relie  de  la  Face  externe  par  un 
Rebord  très-aigu  ou^tranchant, 

308.  La  Face  interne  eft  un  peu  rabo- 
teufe,  &  inégalement  convexe,  avec  un 
enfoncement  perpendiculaire  fort  étroit  qui 
répond  au  Rebord  tranchant  de  la  Gout- 
tière. On  voit  quelquefois  dans  la  partie 
fuperieure  de  cette  Face  de  petites  portions 
de  Lames  Cellulaires  qui  communiquent 
avec  celles  de  l'entrée  du  Sinus  Frontal. 
II  y  en  a  auffi  dans  fi  partie  moyenne,  qui 
achèvent  les  Cellules  EthmoVdales  anté- 
rieures. Dans  fa  partie  inférieure  on  en 
voit  encore  qui  communiquent  avec  les 

Anfrac- 
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Anfraauofités  du  bord  luperieur  du  Si- 
nus Maxillaire.  Cehi  varie  fouvent,  & 
ne  fc  trouve  pas  toujours. 

309.  SUBSTANC  E.  Elle  eft  fans  Di- 
ploë. 

310.  Situation  particuliè- 
re. Ce  que  je  viens  de  dire  des  Faces  & 
de  la  Gouttière  Lacrimale ,  la  fait  allez  con- 
noître. 

311.  Connexion.  Avec  l'Os  Fron- 
tal ;  avec  l'Os  Ethmoïde  dont  ils  recou- 
vrent &  bouchent  en  partie  les  Cellules  ; 
avec  FApophyfc  Nafale  de  l'Os  Maxillai- 
re ;  avec  l'échancrure  voiline  ;  &  enfin 
avec  la  Gouttière  du  même  Os ,  de-forte 
que  ces  deux  Gouttières  jointes  enfemble 
forment  un  tuyau  entier,  qui  efl  le  Con- 
duit Lacrimal.  Ils  recouvrent  aufîi  un 
peu  l'ouverture  des  Sinus  Maxillaires ,  & 
s'unilfcnt  avec  les  Conques  inférieures  du 
Nez,  dont  ils  paroiflentmcme  la  continua- 
tion dans  un  âge  parfait. 

312.  Situation  particulière  Af- 
fcz  connue  par  la  defcription. 

313.  Usages.  Achever  la  parois  in- 
terne de  l'Orbite;  couvrir  le  devant  des 
Anfraétuofités  du  Nez;  former  le  Conduit 
Lacrimal. 

LES  OS  DU  P  /]LA1S. 

314.  Nombre.  Situation  gé- 
nérale.   Ils  font  deux,  fituts  à  la 
ipartie  polltricurc  de  la  Voûte  du  Palais 
cn;rc  les  Apophyfcs  i'tcrygoidcs  &  les  Os 
^Maxillaires,  &  i'étcndcnt  en  haut  fur  les 

^  7  pa-' 
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parois  des  Foffcs  Nafalcs  jufqu'au  fond 
de  chaque  Orbite. 

315-.  Figure.  Chacun  de  ces  Os  n'efl: 
pas  quarré,  comme  le  difeiit  cei.x  qui  n'eu 
ont  vû  que  la  portion  iarericure  ou  Pala^ 
tine,  &  de  là  ont  pris  occafion  de  les 
nommer  Os  du  Palais.  Leur  figure,  quand 
on  les  examine  dans  leur  entier ,  eit  re- 
courbée ,  crochue ,  pointue  ,  creufée  ëc 
fort  inégale,  quoique  d'un  petit  volume. 

316.  Division.  On  en  peut  diviler 
chacun  en  quatre  Portions ,  une  fuperieu- 
re,  une  moyenne  ,  &  deux  inférieures  , 
dont  l'une  eft  antérieure  &  l'autre  poite» 
rieure. 

317.  La  Portion  inférieure  antérieure  , 
que  je  nomme  Palatiae,  en  elt  comme  le 
corps  ou  la  bafc,  &  c'ell  elle  qucles  An- 
ciens, excepté  Vidus  Vidius,  ont  feule- 
ment remarquée ,  en  diiant  que  TOs  du 
Palais  eft  un  Os  quarré.    Elle  achevé  la 
Voûte  du  Palais  &  le  fond  de  la  Foflc 
Nafâle  ;  elle  a  au  bord  interne  un  rebord 
élevé,  qui  joint  au  bord  interne  de  l'Os 
pareil,  forme  une  Rainure  dont  ell  fou- 
tenuë  une  partie  de  la  Cloifon  du  Nez;, 
comme  l'autre  partie  at  foutenuë  par  une 
femblablc  Rainure  des  Os  Maxillaires^ 
Le  bord  poiterieur  eft  un  peu  trancnant 
&  légèrement  échancré,  &  il  fe  termine 
en  une  pointe  qui  fe  joint  à  celle  dcl'autre 
Os  du  Palais. 

318.  La  portion  inférieure  pofterieure , 
que  j'appelle  Ptcr^goidicnnc,  clï  pointuë. 
&  creulée  de  côté  &  d'antre  pour  fe  join- 
die  à  l'Apophyfc  Pterygoïdc,  dont  cHe- 

achève 
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îicheve  la  Fofle ,  étant  enchâflee  en  ma- 
nière de  coin  dans  Ibn  Echancrure  irre^ 
guliere.  Elle  cil  extérieurement  ine'gale 
pour  s'engrener  avec  l'Os  Maxillaire.  Cet- 
te Portion  elt  dillinguée  de  la  portion  Pa- 
latine, &  même  de  la  portion  moyenne 
par  un  demi-Canal  oblique,  qui  avec  le 
demi  Canal  de  la  Tubcrolité  Maxillaire 
forme  un  Canal  entier ,  dont  l'extrémité 
inférieure  efl  le  Trou  Palatin  poftcrieur. 

319.  La  Portion  moyenne  ,  que  j'ap- 
pelle Nafele,  eft  très-mince,  &  lituée la- 
téralement. Elle  a  deux  Faces,  une  in- 
terne, &  une  externe.  L'interne  eft  un. 
peu  concave,  &  regarde  les  Narines.  Au 
bas  de  cette  p^ace  il  y  a  une  Eminence 
tranfverfale  en  manière  de  Ligne  olieufe, 
qui  diftingue  cette  portion  de  la  Portion 
Palatine.  La  Face  externe  eft  très-lcgere- 
ment  convexe,  &  recouvre  en  partie  l'ou- 
verture du  Sinus  Maxillaire.  Au  bas  de 
cette  h  ace  externe  il  y  a  une  petite  Rai- 
mue  tranfverfale,  creufée  dans l'Eminen- 
ce  tranivcrfale  de  la  Face  interne  ,  &  com- 
me moulée  par  l'Eminence  tranfverlàle  po- 
Iterieure  de  l'Os  Maxillaire. 

320.  La  portion  fupericure ,  que  je  nom- 
me Orbitaire,  eft  dirtinguée  d?  la  Portion 
moyenne  ou  Nafale  par  une  Echancrure 
qui  par  ia  rencontre  avec  l'ApophyfePte- 
rygoïde  de  l'Os  Sphénoïde  (rarementfeu- 

conrfî'T,  ""^  plus  ou  moins 

confidcrable     qu'on  peut  appellcr  Trou 
Spheno-Palatm,  ou  Trou  Pterygo-Pah- 
^  tin.    Cette  Portion  a  cinq  Facettas  donï 
trois  font  plutôtdcs  Cavitl  •  une  fi'ericSÎ 
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rc,  qui  achève  l'extrémité  du  fond  de  l'Or- 
bite; ccttefacettc  eft  pctice,  plus  ou  moins 
platte ,  unie ,  &  comme  triangulaire  :  une 
antérieure  un  peu  cave,  qui  couvre  la  par- 
tie f.iperieure  de  la  Tiïberofité  Maxillaire, 
&  dont  un  petit  rebord  poli  achevé  la  P  en- 
te Spheno-Maxillaire ,  ou  Fente  Orbitaire 
inférieure  ;  une  autre  antérieure  plus  cave, 
qui  fe  joint  aux  Anfraduofités  pofterieu- 
res  de  l'Os  Ethmoïde  ;  une  pofteriearc 
plus  ou  moins  cave,  qui  répond  au  Sinus 
Sphenoïdal  ;  une  latérale  externe  qui  re- 
couvre la  partie  pofterieure  &  fuperieurc 
du  Sinus  M  ixillaire.  Il  faut  remarquer 
que  ces  Facettes  &  Cavités  varient,  &font 
tantôt  fimples ,  tantôt  compofées. 

321.  Substance.  Elle  eft  peu  diploV- 
que,  excepté  dans  les  Portions  Palatines 
'&  Pterygoidiennes. 

322.  Situation  particulière.  Pour 
mettre  l'Os  du  Palais  en  lîtuation ,  il  faut 
faire  attention  à  la  divifion  que  j'ai  don- 
née de  fes  parties. 

323.  Connexion.  Ces  deux  Os  font 
joints  enfemble  par  leurs  portions  Palati- 
nes,  &  avec  l'Os  Vomer  par  la  Rainure 
commune  de  leurs  Crcces  ;  avec  les  Os 
Maxillaires  en  devant  &  latéralement;  a- 
vcc  l'Os  Sphcnoïde  pofterijurement  ;  avec 
les  Conques  inférieures  du  Nez  par  leurs 
Eminences  tranfverles  ;  &  enfin  par  leurs 
portions  Orbitaires  avec  l'Os  Ethmoïde  , 
les  Os  Maxillaires  &  l'Os  Sphénoïde. 

324.  Usages.  Ils  achèvent  la  V'oûtcdu 
Palais  ,  les  Fofics  Ptery^^oïdicnnes  ,  les 
Foiîcs  Naliiles  &  l'Orbite  ;  aident  à  fou- 
te- 
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tenir  le  Vomcr  &  les  Conques  inférieures 
du  Nc2. 

L'OS  VOMER. 

325-.  Situation  genes.ale.  Perpcn- 
diculairc'm*mt  entre  les  deux  Foflcs  Nafa- 
les  en  arrière. 

326.  Figure.  Elle  approche  de  celle 
d'un  quarré  oblique,  &  a  quelque  reflem- 
blance  avec  un  Soc  de  Charrue  renverfé 
de  bas  en  haut  ;  ce  qui  a  donné  occafion 
à  ce  nom  Latia  Fow^r,  qui  fignifieunSoc. 

327.  Division.  En  deux  Faces,  l'une 
droite,  l'autre  gauche,  &  toutes  deux  iné- 
galement plattes  :  en  quatre  Bords ,  unfu- 
perieur,  un  inférieur,  un  antérieur,  &  un 
poltericur. 

328.  Le  bord  fuperieur  eft  une  Gouttiè- 
re horizontale  qui  embrafle  le  Bec  de  l'Os 
Sphénoïde.  Cette  Gouttière  cfl:  large  ,  & 
un  peu  échancrée  poftericurement  ;  fur  le 
devant  elle  eft  plus  étroite,  &  aboutit  dans  , 
un  Canal  applati  qui  defcend  fort  oblique- 
meuT  en  devant ,  &  fépare  cet  Os  comme 
en  deux  Lames. 

329.  Le  bord  antérieur  eft  oblique  & 
fort  inégal.  On  peut  divifer  ce  bord  en 
deux  parties ,  dont  l'une  eft  antérieure  & 
l'autre  poftcrieuve.  La  poftericure  eft  pe- 
tite &  mince,  &  foutient  la  Lame  perpen- 
diculaire de  l'Os  Ethmoïde.  La  partie  an- 
térieure eft  plus  grande;  elle  forme  une 
Rainure  aftc7,  profonde  qui  eft  une  conti- 
nuation du  Canal  applati  ,  &  fect  à  foute- 
nir  la  Cloifon  cartilagineufe  du  Nez. 

330.  Le  bord  inférieur  eft  auflî  inégal , 

& 
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&  vers  foii  extrémité  antérieure  il  y  a  un 
angle,  qui  le  divife  auflî  comme  en  deux 
parties ,  une  antérieure  fort  courte ,  qui  eft 
enchâflee  dans  la  Crète  des  Narines  ;  Tau-  . 
trc  porterieure  bien  plus,  longue ,  qui  con- 
tinue de  s'cnchâffèr  dans  la  Rainure  com- 
mune des  Os  Maxillaires  &  celle  des  Os 
du  Palais.  L'Angle  qui  dilb'nguc  ce  bord 
en  deux  parties  fe  niche  dans  l'Echancrure 
forniée  par  la  Crête  des  Narines  &  la 
Rainure  des  Os  Maxillaires. 

331.  Le  bord  pollerieur  eft  un  tranchant 
olDlique  ,  qui  devient  infenfiblement  émouf- 
fë  en  montant  vers  la  grande  Gouttière. 

332.  Substance.  Cet  Os  n'a  prefque 
point  de  Diploë. 

333.  Situation  particulière. Pour 
l'y  mettre  on  obfervera  la  defcrîption  de 
fes  parties. 

333.  Connexion.  Avec  l'Os  Sphénoï- 
de ,  les  Os  Maxillaires ,  les  Os  du  Palais, 
de  la  manière  que  je  viens  de  dire. 

334.  Usage.  Former  lapartie  poftericu- 
re  de  la  Cloitbn  du  Nez. 

LES  CONQUES, 

OH 

COQUILLES  INFERIEURES 
DU  NEZ. 

33f.  Nombre.  Situation  genfra- 
rE.  Elles  font  deux  ,  &  fituées  dans  les 
Fofles'  Nafalcs  au-deflbus  des  ouvertures 
des  Sinus  Maxillaires  ,  &  immédiatement 
au-defTus  des  orifices  inférieurs  des  Con- 
duits Lacrimaux  du  Nez.   Elles  couvrent 

CCS 
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ces  derniers  orifices  en  manière  d'Auvenr, 
à  peu  près  comme  les  Conques  ou  Co- 
quilles fuperieures ,  c'eft-à-dire  prefque 
dans  le  même  fens  que  celles  de  l'Os  Eth- 
moïde  couvrent  les  ouvertures  Maxillai- 
res. On  les  appelle  aaffi  Lames  Spon- 
gieufes  inférieures  du  Nez.  Le  mot  de 
Cornet  ne  convient  pas  en  d'autres  Lan- 
gues. 

336.  Figure.  En  quelque  façon  fem- 
blable  à  celle  des  Conques  ou  Coquilles 
fuperieures  du  Neï. 

337.  Division.  On  diftîngue  dans  cha- 
cune deux  Faces ,  une  interne  &  une  ex- 
terne; deux  Extrémités,  l'une  antérieure, 
&  l'autre  pofterieure  ;  trois  Bords  ,  deux 
fuperieurs ,  dont  l'un  eft  petit,  l'autre  grand, 
&  un  inférieur  ;  deux  Apophyfes ,  une  pe- 
tite ou  fuperieure,  &  une  grande  ou  laté- 
rale. 

33S.  La  Face  interne  efl  légèrement 
convexe,  &  regarde  la  C'oifon  du  Nez  i 
Fexterneefl:  concave  à  proportion  ,&  tour- 
née vers  le  Sinus  Maxillaire.  Elles  font 
toutes  deux  raboteufes  &  inégales. 

339.  Les  Extrémités  font  pointues,  la 
pofterieure  plus  que  l'antérieure. 

340.  Des  trois  Bords ,  l'inférieur  qui  efl: 
le  plus  confiderable ,  eft  raboteux,  fort  é- 
pais ,  un  peu  arrondi  &  tourné  en  dehors  , 
c'cft-à-dire  ,  vers  l'Os  Maxillaire.  Il  eft 
en  l'an-  &  ne  pofe  far  rien  ,  comme  celui 
de  la  Conque  Ethmoïdale. 

341-  Des  Bords  fuperieurs,  le  petit  ou 
antérieur  eft  mince  ,  inégal ,  &  do  la  mê- 
me longueur  que  la  petite  Eininence  tranf- 

ver- 


çz      Exposition  Anatomiqoe. 

verfale  antérieure  de  la  Face  interne  de  l'Os 
Maxillaire,  fur  laquelle  il  efl:  appliqué.  Le 
grand  Bord  fuperieur  ou  pofterieur  eil  beau- 
coup plus  long  que  l'autre,  &  pofterieure- 
ment  appliqué  à  la  petite  Eminence  trani- 
vcrfale  de  la  partie  moyenne  de  l'Os  du  Pa- 
lais. Ces  deux  Bords  fupcrieurs  tbrment 
un  angle  fort  obtus  qui  les  diftingue.  Le 
Çrand  a  uneApophyfe  large,  mince,  &  en 
forme  de  Languette  ou  d'Ongle,  quidef- 
cend  fur  fa  face  externe  ou  concave.  Cet- 
te Apophyfe  ,  qui  eil  la  plus  grande  dès 
deux  marquées  ci-deifus ,  elî  tantôt  unie , 
&  tantôt  inégale ,  divifée  &  échancrée.  El- 
le couvre  en  partie  le  Sinus  Maxillaire, & 
aide  à  en  former  l'ouverture. 

342.  La  petite  Apophyfe  ou  Apophyfe 
faperieure  >  cil  une  petite  Pièce  montante 
fort  mince  qui  diltingue  les  deax  bords  fu- 
pericurs.  Elle  elt  comme  une  petite  por- 
tion de  Gouttière ,  qui  jointe  au  bas  de  cel- 
le de  l'Os  UUftUis  achevé  le  Canal  NafaI 
ou  Lacrimal  ;  &  elle  m'a  paru  être  une 
vraie  continuation  de  l'Os  Unguis  diins 
l'âge  parfait,  comme  fi  la  Conque  infé- 
rieure du  Nez  &  l'Os  Unguis  n'étoient 
qu'une  pièce. 

343.  La  grande  Apophyfe  ou  Apophyse 
latérale,  efl  uue  efpece  de  Languette  en 
forme  d'Ongle  ,  qui  defcend  du  grand  bord 
fuperieur  fur  la  face  concave  de  la  Con- 
que. Elle  varie  fouvent  en  figure,  étant 
quelquefois  très-unie  &  égale ,  quelquefois 
inégale,  divifée,  échancrée,  &c.  Elle  cft 
appliquée  à  la  partie  antérieure  de  l'ouver- 
ture Maxillaire. 

544- 
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344.  S  I  T  U  A  T  I  O  N  PARTICULIE- 
RE. Elle  eft  atrex  indiquée  par  fes  faces, 
fes  extrémités  &  fcs  bords 

34f .  Connexion.  Avec  les  Maxil- 
laires ,  les  Os  du  Palais ,  les  Os  Unguis , 
&  quelquefois  même  avec  l'Os  Ethmoïde, 
dont  il  m'a  paru  dans  un  fujet  être  une 
vraie  continuation.  Cette  connexion  a  peu 
de  fermeté  dans  pluficurs  Squelettes  ;  ce 
qui  fait  que  ces  Os  fe  perdent  facilement, 
&  que  les  Anciens  ne  les  ont  pas  remar- 
qués. 

346.  Usages.  Achever  la  ftruâure 
oflèufc  du  Nez,  en  augmenter  la  farface, 
&  la  rendre  proportionnée  à  l'étendue  de 
l'Organe  de  l'odorat,  &  à  celle  de  la  Mem- 
brane Pituitaire. 

L  Â  MÂCHOIRE 

INFERIEURE. 

347.  Situation  particuliè- 
re. Cette  Mâchoire  n'eft  qu'une  pièce 
dans  l'Adulte.  Elle  eft  fituée  au  bas  de  1» 
Face ,  &  en  fait  la  partie  inférieure. 

3.|8.  Figure.  Elle  relTemble  en  quel- 
que manière  à  un  Arc  dont  les  extrémités 
font  recourbées  en  haut. 

349.  Division.  On  la  peut  divifcr 
en  Corps  &  eu  Branches.  Le  Corps  efl: 
la  portion  qui  repreCentc  l'Arc ,  &  les  Bran- 
ches font  les  extrémités  recourbées  en 
haut.  On  dilh'ngue  dans  le  Corps  une  por- 
tion antérieure  appelléc  Menton;  deux 
portions  latérales;  deux  Faces,  une  inter- 
ne &  une  externe;  &  deux  bords,  un  fu- 
pericur  qui  fait  l'Arcade  Alvéolaire  de  cet- 
te 
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te  Mâchoire ,  &  un  inférieur  qu'on  nom- 
me Bafe,  &  que  l'on  divife  en  Lèvre  ex- 
terne &  en  Lèvre  interne.  La  Bafe  fe.  ter- 
mine pofteneurement  à  chaque  côté  par 
une  courbure  qu'on  ;;ppelle  l'Angle  de  la 
Mâchoire  inférieure. 

35'0.  La  Face  antérieure  du  Menton  pre- 
fentc  dans  fon  milieu  une  Ligne  ou  Emi- 
ncnce  perpendiculaire,  plus  oumoinscon- 
fiderable ,  qui  marque  l'endroit  où  l'Os  a 
été  divifé  en  deux  dans  l'enfance,  &  qu'on 
appelle  pour  cela  la  Symphyfe  de  la  Mâ- 
choire inférieure.  A  chaque  côté  de  la 
Symphyfe  il  y  a  deux  imprefllons  Mufcu- 
laires ,  une  en  haut,  &  une  en  bas,  plus 
ou  moins  caves ,  diftiuguées  dans  quel- 
ques fujets  par  une  petite Eminence  tranf- 
verfale  très-fine.  La  Lèvre  externe  de  la 
bafe  du  Menton  eft  un  peu  Taillante ,  & 
elle  eft  comme  bordée  de  côté  &  d'autre 
d'Eminences  plus  ou  moins  fenlîblcs ,  par 
îcfquelles  le  Menton  paroît  dillingué  des 
parties  latérales  du  corps  de  l'Os. 

35-1.  La  Face  pofterienre  du  Menton  eft 
concave,  &  on  y  voit  des  inégalités  tout 
le  long  de  la  Symphyfe.  Il  y  a  depuis  le 
bord  fuperieur  jufques  vers  le  milieu  de 
la  Symphyfe ,  une  Afperité  très-lùpcrficicl- 
le ,  plus  large  en  bas  qu'en  haut,  &  plus 
marquée  fur  la  Symphyfe  même  que  de 
côté  &  d'autre.  Immédiatement  au-dcffous 
de  cette  Afperité  il  y  a  de  petites  Tubero- 
fités  pins  ou  moins  éminentes  &  rabotcu- 
fes ,  &  dont  l'inférieure  cû  fur  la  Lcvre 
interne  de  la  Bafe.  A  chaque  côté  de  ]i 
Tuberofitc  fupcrieure  il  y  a  une  iinpref- 
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fion  aiïcz  large ,  mais  peu  profonde.  Tout 
au  bas  de  la  Lèvre  interne  de  la  Bafe  à 
chaque  côté  de  la  Syinphyfe  il  y  a  une 
Marque  Mufculaire  aliez  étendue  ,  &  une 
petite  x\fperitc  tranfveriale  entre  deux  ,  qui 
en  tait  une  efpece  de  continuation.  •  On 
voit  quelquefois  de  petits  Trous  à  la  par- 
tie fuperieure  de  la  Symphyfe  &  aux  en- 
virons. 

35'2.  La  Face  externe  de  chaque  portion 
latérale  du  Corps  de  cet  Os  eft  un  peu 
convexe.  On  y  voit  à  côté  du  MentoJi 
un  Trou  affex  confiderable ,  appelle  pour 
cela  le  TrouMentonnier ,  qui  eft  l'orifice 
antérieur  d'un  Canal  dont  je  parlerai  ci- 
après.  On  y  voit  encore  une  Elévation 
ou  Eminence  longuette,  qui  de  la  Bafe, -à 
un  peu  de  diÛance  du  Trou  Mentonnier, 
monte  obliquement  en  arrierevers  laBran- 
che  de  la  Mâchoire,  &  devient  plus  fuil- 
lante  à  mcfure  qu'elle  monte.  Le  bord  in- 
férieur de  cette  Face  eft  quelquefois  un 
peu  fliillant. 

3j'3.  Dans  la  Face  interne  de  la  même 
portion  latérale,  un  peu  au  - deffous  du 
Bord  Alvéolaire,  il  y  a  auliî  une  Emincn-r 
ce  longuette,  moins  oblique,  &  plus  fail- 
lante ,  ^  qui  monte  de  devant  en  arrière  à 
peu  près  comme  celle  de  la  Face  externe. 
Au-defTous  &  le  long  de  cette  Eminence 
il  y  a  une  efpece  de  FolTe  longue  &  é- 
troite. 

3f4-  Les  Portions  pofterieures  &  re- 
courbées de  cet  Os  font  plus  plattes  que 
es  autres  Portions ,  &  reprefentent  une 
efpece  de  quarré  oblong,  irregulier  &  un 

peu 


96      Exposition  ANATOMiquE. 

peu  oblique.  On  remarque  à  chacune  de 
ces  Branches  deux  Faces,  une  externe, & 
une  interne  ;  deux  Apophyles  à  la  partie 
faperieurc,  une  antérieure ,  appellée  Apo- 
phyfe  Coronoïde  ;  une  poilerieure ,  nom- 
mée Apophyie  Condyloïde:  Ufle  grande 
Echancrure  entre  les  Apophyfes  ;  un  An- 
gle qui  en  termine  la  partie  pofterieure ,  & 
l'inférieure  ou  la  bafe. 

syf.  L'Apophyfe  antérieure  ou  Coro- 
noïde eft  platte,  pointue  en  haut,  large 
en  bas ,  légèrement  inégale  fur  la  furtace 
externe ,  &  un  peu  faillante  au  mil-.eu  de 
la  face  interne  par  la  continuation  de  l'E- 
minencc  oblongue  interne  de  la  portion 
latérale  de  la  Mâchoire.  Le  bord  anté- 
rieur de  cette  Apophyfe  eft  une  continua- 
tion de  l'Eminence  oblique  externe  de  la 
même  Portion  latérale.  ^ 

L' Apophyie  pollencurc  elt  nom- 
mée Condyloïde  ,  parçe-qu'clle  fe  termnie 
par  une  Tête  qui  rellemble  a  un  Condy  e 
pofé  fur  une  efpece  de  Col.  Ce  Çondyle 
cd  très-oblong',  &  prelque  tranfverlalc- 
ment  pofé  ,  de  manière  cependant  que  Ion 
extréniité  ou  pointe  interne  eft  un  peu  en 
iirnere  &  l'externe  en  devant;  ce  qui  ré- 
pond àffez  à  la  direftion  de  l'Fmiucnce 
articulaire  de  l'Os  des  1  empes,  &  a  cel- 
e  de  la  Cavité  du  même  nom ,  avec  lef- 
Gue'Us  ce  Condyle  fait  F  Articulation  de  , 
?a  Mâchoise  inférieure.  Ce  Condyle  s  a-  ; 
vai^ce  plus  au-  la  Face  interne  de  1  Os  que  - 
ftr  Fexterne.  Le  Col  ell  un  peu  cour- 
bé de  derrière  en  devant,  il  cil  convexe 
en -arrière,  &enioncd  en  devant  par  u^.e 
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Foflctte  mufculaire ,  immédiatement  fous 
le  Condyle. 

3f  7.  La  grande  Echancrurc ,  qui  eft  en- 
tre les  Apophyfes ,  elt  tranchante  &  com- 
me une  continuation  du  boid  polterieur  de 
l'Apophyfe  Goronoïde.  Elle  elt  en  ibrmc 
de  Croilfant,  &  fe  tenru'ne  vers  Textré- 
mité  externe  du  Condyle  fur  le  côté  ex- 
terne de  la  Folfette  du  Col. 

35-8.  La  Face  externe  de  la  Branche  eft 
pref,-|Ue  toute  remplie  d^iné<^alités  fuperfi- 
cielles ,  ou  Empieintcs  Mulculaires ,  prin- 
cipalement vers  l'Angle.  Cet  Angle  elt 
moufle,  inégal,  &  plus  ou  moins  tourné 
en  dehors  vers  la  Fsce  externe. 

35-9.  La  Face  interne  a  auffi  de  pareil- 
les inégalités  ou  Empreintes  aux  environs 
de  l'Angle.  Vers  le  milieu  de  cette  Face 
il  y  a  un  Trou  fort  irregulier.  C'ert  To- 
rifice  interne  d'un  grand  Canal,  qui  en- 
fuicc  après  être  un  peu  defcendu  dans  l'é- 
p.àlltur  de  la  Branche,  fè  coude  pour  con- 
tinuer fa  route  tout  le  long  de  l'épaifleur 
de  la  portion  latérale  de  la  iVlâchoire  juf- 
qu'au  Trou  Mentonnier ,  qui  en  ei\  l'ori- 
fice externe,  &  enfin  fe  perd  dans  l'épaif- 
feur  du  Menton.  L'orifice  interne  de  ce 
Canal  ell  large  en  haut,  oblique,  applati, 
plus  ou  moins  échancré,  &  quelquefois 
comme  déch'ré.  Un  peu  au-deffous  cet 
orifice  on  trouve  quelquefois  deux  petits 
Trous  l'un  au-deflous  de  l'autre  ,  &  à 
quelque  dillancc  l'un  de  l'autre.  Ce  font 
deux  orifices  d'un  petit  Canal  très-fin  qui 
eft  crcufé  dans  la  furface  de  l'Os.  Ce 
Canal  cft  la  continuation  d'une  petite  Gout- 
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tiere  qui  en  haut  commence  au  bord  de 
l'orifice  du  grand  Canal ,  &  en  bas  fait 
très-peu  de  chemin.  Souvent  onnetrou- 
ve  que  la  Gouttière  &  point  de  Canal. 

360.  Le  Bord  fuperieur  de  tout  le  Corps 
de  la  Mâchoire  inférieure,  eft  percé  par 
feize  Trous  &  Folfettes  qu'on  appelle  Al- 
véoles ,  qui  foutiennent  le  même  nombre 
d'Os  particuliers  qu'on  nomme  Dents. 
J'en  ferai  l'Expolition  avec  celle  des 
Dents. 

361.  Substance.  Cet  Os  paroît 
avoir  plus  de  Diploë  à  proportion  que  les 
autres  Os  de  la  Face,  principalement  le 
long  de  l'Arcade  Alvéolaire.  Les  deux 
Tables  qui  renferment  le  Diploë  font  très- 
compades ,  &  inégalement  épaifles. 

362.  Situation  particulière.  Elle 
fe  prefente  fans  aucune  difficulté. 

363.  Connexion.    Elle  eft  avec  les 
Os  des  Tempes  par  une  Articulation  très- 
particuliere  qui  tient  &  de  Gynglyme  & 
d'Arthrodie  ;    c'eft-pourquoi  je  l'appel- 
le Amphidiarthrofe.    Ses  principaux  mou- 
vemens  font  en  bas  &  en  haut;  &  dans 
tous  les  degrez  de  ces  deux  mouvemens, 
on  la  peut  avancer  en  avant,  ramener  en 
arrière,  &  porter  vers  les  côtés.    Et  de 
même  dans  tous  les  degrés  de  mouvement 
en  avant,  en  arrière  &  vers  les  côtés,  on 
la  peut  haufFcr  &  baiffer.    La  Mécanique 
de  cette  Articulation  &  de  fes  mouvemens 
dépend  aulfi  d'un  Cartilage  particulier  qui 
nefe  trouve  pas  dans  le  Squelette,  &dontjc 
parlerai  dans  l'Expolition  des  Os  frais. 
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LES  DENTS. 

364.  Les  Dents  font  les  parties  les  plus 
dures ,  les  plus  folides  &  les  plus  blanches 
de  toutes  celles  dont  le  Squelette  eft  com- 
pofé. 

365-.  Nombre.  Situation  gé- 
nérale. Figure.  Dans  l'âge  par- 
fait elles  font  ordinairement  au  nombre  de 
trente-deux,  dont  feize  font  fuuées  le  long 
du  bord  intérieur  de  l'Os  Maxiilaire ,  & 
feize  le  long  du  bord  fuperieur  de  la  Mâ- 
choire inférieure.  Elles  font  toutes  encla- 
vées dans  les  Alvéoles  des  Mâchoires  , 
comme  autant  de  petits  Coins  ou  Pieux  , 
dont  les  têtes  &  les'  pointes  font  différen- 
tes les  unes  des  autres. 

366.  Division.  Situation  particu- 
lière. On  divife  en  gênerai  les  Dents 
de  chaque  Mâchoire  en  trois  Claffes.  La 
première  comprend  les  quatre  antérieures, 
qu'on  appelle  Dents  Incilîves  ;  la  fécon- 
de les  deux  fuivantes ,  une  à  chaque  côté, 
qu'on  nomme  Dents  Canines  ;  la  troiiié- 
me  les  dix  autres ,  cinq  à  chaque  côté  , 
aufquelles  on  donne  le  nom  de  Molaires . 

367.  Dans  chaque  Dent  en  particulier 
on  diltingue  deux  portions.  L'une  eft  hors 
de  fAlveole  ,  &  appellée  Corps  de  la 
Dent.  Elle  ell  auffi  appellcc  Couronne, 
mais  ce  nom  ne  convient  qu'aux  Molai- 
res. L'autre  eft  renfermée  dans  les  Al- 
véoles ,  &  nommée  la  Racine  de  la  Dent. 
Ces  deux  portions  font  diflinguées  par  une 
cfpccc  de  ligne  circulaire  qu'on  appelle  le 
Collet  de  la  Dent.    La  Situation  particu- 
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liere  des  deux  portions  eft  telle,  que  dans 
le  rang  fuperieur  les  Racines  font  en  haut. 
&  les  Corps  en  bas;  dans  le  rang  inté- 
rieur ,  les  Racines  font  en  bas ,  &  les  Corps 
en  haut. 

368.  Les  Dents  Incisives.  Ce 
nom  leur  eft  venu  d'un  mot  Latin  qui  fi- 
gnifie  couper,  trancher  ,  incifer.  Elles 
ont  auffi  autrefois  été  appellées  Dents 
Riantes ,  parce  qu'elles  paroiffent  ordinai- 
rement quand  on  rit.  Les  quatre  fuperieu- 
res  font  plus  grandes  &  plus  larges  que 
les  quatre  inférieures  ;  &  des  fapcrieures 
les  deux  du  milieu  ont  plus  de  largeur  que 
les  deux  autres. 

369.  Les  Corps  de  ces  Délits  font  com- 
me des  Coins  tranchans ,  &  leurs  R.acines 
comme  des  Coins  pointus.  Les  Corps 
font  arrangés  de  manière  que  leurs  tran- 
chans fe  trouvent  dans  une  même  ligne  , 
&  forment  enfemble  un  tranchant  com- 
mun. Chaque  Corps  a  quatre  Faces  , 
une  antérieure  un  peu  convexe,  une  po- 
iterieure  un  peu  concave,  &  deux  latéra- 
les prefque  plates.  Les  latérales  ne  font 
pas  il  larges  qu«  les  autres.  L'antérieure 
&  la  pollerieure  vont  en  pointe  vers  le 
-Collet,  &  les  latérales  vont  en  pointe  vers 
Je  tranchant,  ce  qui  fait  paroître  ces  qua- 
tre Faces  comme  triangulaires  en  contre- 
îens. 

370.  Les  Racines  de  ces  Dents  font  lon- 
gues. Elles  font  larges  &  âpplaties  latéra- 
lement ou  du  côté  des  Denis  voilines.  El- 
les font  étroites  antérieurement  &  polk- 
riçurcment:  elles  fe  terminent  cnfuitc  peu 
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à  peu  en  pointe.  On  obferve  dans  (;ctte 
pointe  un  petit  Trou  qui  dans  la  jeunc.'Ic 
elt  confiderable ,  &  s'efface  dans  la  vidl- 

371.  Les  Dents  Canines.  Elles  font' 
ainli  appellées  à  caufe  qu'elles  font  natu- 
rclicment  un  peu  pointues  ,  &  paroificnt 
plus  longues  que  les  autres  ,  à  peu  près 
comme  dans  les  chiens.  On  les  peut  aullî 
nommer  Anj^iilaires  ,  parce  qu'elles  font 
une  efpece  d'Angle  qui  f<?pare  les  Molai- 
res d'avec  les  IncMives.  On  donne  enco- 
re aux  deux  fiîpcrieures  le  nom  d'Ocille- 
res ,  à  caufe  de  leur  firuation. 

372.  Leur  Corps  cft  plus  gros  &  plus 
fiilknit  que  celui  des  Inciurcs  ,  convexti 
&z  un  peu  arrondi  en  dehors ,  rerininé  par 
une  efpece  de  pointe  triangulaire  &  courte. 
Une  des  trois  iacertes  de  cette  pointe  cit 
la  continuation  de  la  convexité  ,  &  les  deux 
antres  font  plus  a  plntics  &  tournées  en 
dedans.  La  pointe  cft  très-fouvcnt  ufcc 
par  la  maftication.  Leur  Ra'riuc  e(t  ordi' 
naircmcnt  plus  groffe  ,  plus  épaiflc,  plus 
longue  &  plus  pointue  que  celle  des  Inci- 
fives.  Quelquefois  elle  perce  le  fond  des 
Sinus  Maxillaires. 

373.  Les  Dents  Molai-^es.  On  les 
a  îrinlî  nommées ,  parce  qu'elles  font  com- 
me autant  de  Meules  qui  broycnt  les  ali- 
mens.  Elles  font  ordinairement  au  nom- 
bre de  vingt,  (cinq  à  chaque  côté  de  cha- 
que Mâchoire,)  fituécs  immédiatement a- 
près  les  Canines.  Les  deux  premières  de 
chaque  rang  font  petites ,  les  deux  fuivan- 
tcs  groffcs ,  de  même  que  la  dernière  ,  quî 
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efl  très-tardive,  &  manque  fouvcnt.  C'eft 
ce  qui  a  fait  diflinguer  ces  Dents  en  peti- 
tes Aiolaires ,  en  greffes  Molaires?,  &  ea 
Dents  tardives  ou  arriere-Dents.  On  ap- 
pelle auffi  Dents  de  Sagcffe  ces  dernières , 
parce  qu'elles  paroiffent  rarement  avant 
l'âge  de  maturité. 

374.  Leur  Corps  en  gênerai  efl:  court  , 
fort^  épais  ,  irrégulièrement  cylindrique  , 
ou  à  quatre  pans  un  peu  arrondis  ,  termi- 
né par  une  extrémité  large  qui  efi  plus  ou 
moins  taillée  en  pointes  moufles  comme 
en  autant  de  diamans.  On  donne  le  plus 
fouvent  à  ce  Corps  le  nom  de  Couronne, 
qui  lui  convient  mieux  qu'an  Corps  des 
autres  Dents,  à  caufe  d'une  eipece  deref- 
femblance. 

375-.  Les  petites  Molaires  ont  la  Cou- 
ronne moins  grofle  que  les  autres,  &  fou- 
vent  moins  grofl^e  que  le  Corps  des  Cani* 
nés  :  elles  n'ont  ordinairement  que  deux 
pointes  ;  quelquefois  la  féconde  paroît  en 
avoir  trois.  La  Couronne  des  grofles  Mo- 
laires a  beaucoup  plus  de  volume.  Elle 
eft  taillée  eh  trois,  quatre  ou  cinq  poin- 
tes. La  cinquième  Alolaire,  ou  arriere- 
Dent,a  la  Couronne  à  peu  près  comme 
les  précédentes ,  mais  fouvent  plus  arron- 
die &  avec  moins  de  pointes. 

376.  Les  Racines  des  Dents  Moisires 
font  en  gênerai  IcJnguettes,  plus  ou  moins 
applaties  ,  dans  les  unes  (impies ,  dans  les 
autres  au  nombre  de  deux ,  trois  ,  rare- 
ment cinq;  tantôt  aflex  di(tin6tes ,  tantôt 
foudées  totalement  enfcmble,  tantôt  fon- 
dées en  partie.    Elles  font  ordinairement 
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droites,  &  quand  il  y  en  a  plulieurs ,  el- 
les lont  par  degrés  plus  écartées  vers  leurs 
extrémités  que  vers  la  Couronne  de  la 
Dent. 

377.  Les  Racines  des  petites  Molaires 
paroi(rent  afTez  fouvent  limples ,  mais  el- 
les ne  le  font  pas  toujours  réellement  ; 
car  en  les  examinant ,  on  trouvera  quel- 
quefois que  ce  font  deux  Racines  unies  , 
confondues  ,  &  comme  fondées  enfem- 
ble.  Quelquefois  on  ne  les  trouve  en 
partie  diltinguées  que  par  deux  pointes  fé- 
parées. 

378.  Les  Racines  des  grofles  Molaires 
font  pour  l'ordinaire  plulieurs.  La  troi- 
fiéme  en  a  trois ,  la  quatrième  quatre  ; 
quelquefois  la  troifiéme  en  a  quatre,  & 
la  quatrième  cinq  :  cela  varie.  CesRaci-' 
nés  font  quelquefois  diltinftement  fépa- 
rées;  d'autrefois  il  y  en  a  quelques-unes 
féparées  ,  &  quelques-unes  confondues 
dans  la  même  Dent,  tantôt  plus,  tantôt 
moins.  On  trouve  dans  quelques  fujets 
une  ou  plufieurs  de  leurs  pointes  cour- 
bées en  dehors ,  en  dedans,  ou  autrement. 
Il  n'efl;  pas  confiant- de  trouver  plus  de 
Racines  dans  les  Molaires  fuperieures  que 
dans  les  inférieures. 

379.  La  Dent  Tardive  ou  dernière  Mo- 
laire n'a  quelquefois  qu'une  feule  Raci- 
ne ,  tantôt  fort  coaite,  tantôt  très- 
longue.  Quelquefois  on  ne  la  trouve  dans 
un  âge  avancé  que  comme  naillante  ,  & 
prcfque  toiit-à-fait  cachèj  dans  une  Al-, 
vcolc,  dont  l'ouverture  ell:  fort  étroite. 
Il  faut  remarquer  par  rapport  à  toutes  Ict 
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Dents  Molaires ,  que  leurs  Racines  s'u- 
nillent  en  une  efpece  de  Tronc  vers  le 
Collet  de  la  Dent. 

3S0.  Substance.  Je  ne  parle  ici 
que  des  Dents  de  l'homme  parfaitement 
adulte.  Leur  fubllance  elt  en  ^eneral  très- 
£blide.  Elles  n'ont  qu'une  cavicd  fort  é- 
troite  q  ii  va  du  Corps  à  la  pointe  de  cha- 
que Racine ,  où  elle  le  termine  par  un 
petit  Trou,  qui  devient  imperceptible,  & 
même  difparoït  avec  l'âge.  En  particu- 
lier leur  iubltance  elt  dilterente  dans  l'ex- 
térieur &  dans  l'intérieur  des  Dents.  Elle 
efl:  encore  différente  dans  leurs  Corps  & 
dans  leurs  Racines. 

381.  Le  Corps  de  la  Dent  efl:  encroûté 
d'une  matière  où  fabftance  bien  plus  dure 
que  le  refle  ,  nat'jrellement  très-blanche, 
très-polie  &  luifante.  Elle  cft  comme 
vitrée  en  manière  d'Email  ou  de  Porce- 
laine ,  &  il  n'y  a  que  le  frottement  de  la 
lime  &  des  liqueurs  corrolî\ es  qui  la  puif- 
fe  détruire.  On  l'appelle  auffi  l'Email  des 
Dents.  La  Racine  en  ell  encore  recou- 
verte, mais  trcs-legerement. 

382.  Cette  matière  vitrée,  ou  efpece  d'E- 
mail, vûc  par  le  Microfcope ,  paroit  être 
compofée  de  quantité  de  Fibres  très-cour- 
tes ,  &  difpofécs  de  façon  que  leurs  ex- 
trémités font  tournées  en  dedans  &  on  de- 
hors comme  des  rayons:  L'intérieur  de  la 
Dent  n'eft  qu'oifeux  ,  quoique  plus  dur  que 
dans  les  autres  Os,  excepté  l'Apophyfe 
pierreule  de  l'Os  des  Tempes. 

383.  Connexion.  Elle  efl  avec  les 
Alvcolcs  de  l'une  &  de  l'autre  Iviâchoirû 
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par  r Articuhuioa  immobile  appcllée  Gom- 
phole.    Les  Dents  y  font  enclavées  en 
manière  de  chevilles.    Leurs  Racines  font 
exaâement  entourées  de  lafubftancelpon-- 
gieule  du  Diploë ,  deforte  que  la  lurface' 
des  Dents  fait  comme  le  moule  de  la  con- 
cavité des  Alvéoles,  qui  paroilfent  plutôt 
des  gaines  poreufes  q^  e  des  Folfettes  Di- 
ploïques.    Le  Tronc  des  Racines  ell  em- 
bralfé  par  l'orifice -commun  des  Alvéoles  • 
À  quelque  peu  de  dillance  du  Collet.  La 
rencontre  des  Dents  fuperieurcs  avec  les- 
inférieures  eft  le  plus  fouvent  telle,  que 
les  fuperieurcs,  lur-tout  les  Inciiives ,  s'a- 
vancent fur  les  intérieures,  dont  l'Afcado 
paroît  plus  étroite  fur  le  devant  que  l'Ar- 
cade fuperieure, 

384.  Usages.  Les  Dents  en  gene-  - 
ral  fervent  à  la  Maîtication  :  en  purticulief 
les  Inciiives  fer -ent  à  couper  &  arracher:- 
les  Caniucs  à  calfcr  &  déchirer;  les  iVIo-- 
laires  à  brilcr  &  a  moudre.  .Les  i^ents 
contribuent  auili  à  rArLictilation  de  la. 
voix  ,  fur-tout  les  Inciiives. 

L'OS  HYOIDE,. 

OH 

OS  DEL4  LANGUE 

585-.  Situation  générale.  Figu-- 
R  E.  Il  elt  fitiié  au  milieu  de  l'intervalie 
des  Angles  de  la  M.ichoire  inférieure.  Il 
eit  petit ,  &  reflcmûlc  en  quelque  muHie- 
re  à  la  13afe  de  laMAchoire  intet  icurc,  ou 
à  un  petit  Arc.  Les  ancien.  Grecs  l'onc 
comparé  à  une  de  leurs  Voyelles,  a'o4 
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ils  ont  pris  occafion  de  le  nommer  0> 
Hyoïde,  Yoïdc,  YpliloVde. 

386.  Division.  On  y  diftingue  fa 
Baie,  qui  en  elt  la  partie  antérieure;  deux 
grandes  Cornes ,  qui  en  font  les  parties 
latérales;  &  deux  petites  Cornes  ou  ap- 
pendices, qui  en  font  les  parties  fuperieu- 
res  ,  &  dont  chacune  eit  quelquefois  au- 

"  gmentée  par  en  haut  d'une  ou  ce  plufieurs 
autres  appendices. 

387.  La  Bafe  eft  la  partie  la  plus  large 
&  la  plus  épaiffe  de  tout  l'Os.  Elle  elt 
pofée  tranfverfalemcnt.  On  y  dirtingue 
deux  Faces ,  une  antérieure ,  inégalement 
convexe  ;  &  une  pofterieure ,  aulîi  inéga- 
lement concave:  deux  Bords,, un  fupe- 

, rieur  &  un  inférieur:  deux  extrémités  , 
une  à  droite  ,  &  une  à  gauche.  On  y 
peut  encore  diftinguer  les  Angles. 

388.  Au  lieu  de  la  Face  antérieure  il  y 
a  une  petite  Eminencc  perpendiculaire  qui 
divife  la  Bafe  en  parties  droite  &  gauche, 
&  qui  fe  termine  en  haut  par  un  petit  Tu- 
bercule pointu ,  qui  a  de  chaque  côté  une 
petite  T  acettc  un  peu  cave.  En  bas  il  y 
a  auffi  deux  grandes  Facettes.  A  côté 
vers  l'une  &  l'autre  Extrémité ,  on  trou- 
ve des  inégalités  qui  aboutilfent  aux  An- 
gles de  la  Bafe.  La  Face  pofterieure  cil 
cave. 

389.  Les  grandes  Cornes  font  attachées 
aux  Extrémités  de  la  Bafe  par  des  S\  m- 
phyfcs  Cartilagineufes.  Elles  font  olfcu- 
fcs  dans  l'adulte ,  &  leurs  Symphyfes  s'ef- 
facent prefque  entièrement.  Dans  cha- 
cune de  ces  Cornes  on  dillingue  la  Raci- 
ne, 
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ne,  ou  Extrémité  antérieure  ;  la  Pointe ,  ou 
Extrémité  pofterieure,  &  la  portion  moyen- 
ne. La  longueur  de  chaque  Corne  elt  en- 
viron le  double  de  celle  de  la  Bafe.  Les 
Racines  ou  Extrémités  antérieures  font  é- 
paiffes  &  un  peu  larges ,  &  c'efl:  par  elles 
que  les  Cornes  font  unies  à  la  Bafe  de 
l'Os.  Les  Portions  moyennes  font  un 
peu  courbées  en  bas  ,  &  un  peu  élargies 
a  l'endroit  de  la  ccurbure.  Les  Pointes  ou 
Extrémités  poflerieurcs  fe  terminent  par 
une  efpece  de  petite  Tête  cartilagineufe  ; 
&  dans  l'étr.t  naturel  il  defcend  de  chacu- 
ne de  ces  Têtes  un  Ligament  court  avec 
un  petit  Grain  offcux  ou  cartilagineux, 
dont  il  fera  parlé  dans  l'Expofition  des  Os 
frais. 

390.  Les  petites  Cornes  font  pofées  fur 
la  Symphyfe  des  grandes  prefque  perpen- 
diculairement, étant  un  peu  inclinées  en 
arrière  &  en  dehors.  Elles  font  attachées 
par  une  Symphyfe  cai-tilagineufe  propre. 
Elles  font  cartilagineufes  dans  la  jeunelle, 
&  deviennent  ofleufcs  par  la  fuite ,  quel- 
quefois un  peu  tard  ;  &  leur  Symphyfe 
s'efface  à  la  fin.  Elles  font  tantôt  plus, 
tantôt  moins  longues.  A  chacune  de  leurs 
Extrémités  fupcrieures  on  trouve  quelque- 
fois une  ou  plufieurs  portions  acceflbires  , 
tantôt  comme  des  Perles  oblongucs,  tan- 
tôt comme  de  petites  Colonnes  pofées  les 
unes  fur  les  autres ,  &  attachées  cnfemblc 
par  une  efpece  de  Ligament  plus  ou  moins 
cartilagineux  ,  dont  il  fera  parlé  en  fou 
lieu.  Ces  Grains  ou  Perles  &  ces  Colon- 
£  6  ncs 
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nés  font  de  la  même  fuhftance  que  les  pe- 
tites Cornes  ,  fuivant  l'âge. 

391.  Connexion.  Elle  n'efi:  point  ar- 
ticulaire ,  &  par  confcquent  n'a  pas  lieu 
dans  rExpofitîon  des  Os  Secs.  On  en  fe* 
ra  la  defcription  dans  celle  des  Os  Frais, 
&  dans  celle  de  la  Langue.  On  peut  fe 
contenter  ici  d'indiquer  fa  connexion  avec 
les  Apophyfes  StyloVdes  par  Symphyfe  li- 
gainentcufe,  de  même  qu'avec  le  Cartila- 
ge Thyroïde  de  la  Trachée-Artere&  avec 
l'Epiglotte.  Elle  eft  aulTi  avec  d'autres 
parties  par-  le  moyen  des  Mufcles ,  com^ 
me  on  verra  dans  la  fuite. 

392.  Usages.  Le  principal  eft  de  fer- 
vir  de  Bafe  &  de  foutien  à  la  Langue.  On 
croit  que  la  fouplclTe  ou  la  fineffe  de  fes 
petites  Cornes  peut  contribuer  à  faciliter 
les  roulemeas  dans  le  chaui: 

LES  OS   DE  VO  REILLE 
INTE/iNE, 

vu 

PARTIES  OSSEUSES  DE 
L'ORGANE  DE  UOUIE. 

393.  Situation  générale.  Ces  par- 
ties étant  fabriquées  &  renfermées  dans  la. 
portion  inférieure  de  chaque  Os  des  Tem- 
pes ,  je  confeillc  fort  de  revoir  ce  quej'ea. 
ai  dit  ci-devant  dans  l'Expcfition  Annto- 
miciuc  de  ces  Os  (n.iyf.),  &  d'v  bien 
confidercr  la  Situation  particulière  de  1  A- 
pophvfe  picrreufc,  de  fa  Bafe,  de  Poin- 
te, de  fes  Faces,  de  l'Apophyfe  Maftoi- 
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de,  des  Emincnces ,  Cavités , Trous , &c. 
qui  s'y  trouvent. 

394,  Division.  Tout  l'Organe  oïïeux 
de  rOiiie  fe  divife  naturellement  en  qua- 
tre parties  générales ,  qui  font  1°.  Le  Con- 
duit Auditif  externe  :  2°.  La  CaifTe  du 
Tambour:  -3°.  Le  Labyrinthe:  40.  Le 
Conduit  Auditif  Interne.  On  peut  enco- 
re le  divifer  en  parties  immobiles  ou  con- 
tenantes, qui  font  les  quatre  qui  viennent 
d'être  nommées  :  &  en  parties  mobiles  ou 
contenues ,  qui  font  quatre  Offelets  ren- 
ferinés  dans  la  Caiffe  du  Tambour  ,  & 
nommés  Enclume  ,  Marteau ,  Etrier ,  ôc 
Offelct  Orbiculaire  ou  Lenticulaire.. 

LE  CONDUIT  AUDITIF 
EXTERNE. 

395-.  Il  commence  par  le  Trou  Auditif  ' 
externe  ,  dont  le  bord  efl;  faillant,  rabo-= 
t€ux  ,  &  comme  tout-à-fiit  interrompu  en' 
arrière  vers  l'Apophyfe  Madoïdiennc.  Ge- 
Conduit  a  cinq  ou  iîx  Lignes  ou  plus.  Il 
eft;  creufé  obliquement  de  derrière  en  dcr 
vant,  un  peu  courbé  &  quelquefois  com-  - 
me  en  vis  dans  le  milieu.    Son  Calibre 
ou  Contour  eft  à  peu  près  ovale  ,  plus' 
large  à  Ton  entrée  que  dans  fon  milieu 
d'où  il  s'élargit  de  nouveau  à  mefure  qu'il 
avance. 

396,  Il  fc  termine  au  dedans  par  un  Bord 
circulaire  très-égal ,  dont  le  plan  eft  forf 
incliné;  de-forte  que  la  partie  fupericure 
du  Cercle  ou  de  ce  Plan  oblique  eit  toui--- 
née  en  dehors  ,  (Se  la  partie  inférieure  eu- 
dedans.  Ainfi  le  Coudu-it  a  plus  de  lon- 
E  7  guccir,. 
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gueur  en  bas  qu'en  haut.  Le  Cercle  ou 
Bord  circulaire  eil  creufc  dans  la  conca- 
vité, de  fa  circonférence  par  une  Rainure. 

397.  Dans  les  enfans  le  Conduit  o/Ieux 
externe  manque.  Ils  n'ont  point  non  plus 
d'Apophyfe  Mailoïde ,  &  le  Cercle  dont 
je  viens  de  parler  ert  tout-à-fait  dillingué 
du  lefte ,  comme  une  efpcce  d'anneau  par- 
ticulier ;  mais  a'.  ec  l'âge  il  s'y  unit  entiè- 
rement, &  dev  ient  une  même  maffe  avec 
le  refte.  On  l'appelle  Cercle  ofTeux  dans 
les  enfans  ,  dans  lefquels  en  effet  on  le 
peut  tirer  &  féparer  du  refte  affez  facile- 
ment. 

39S.  Il  paroît  même  que  tout  le  Con- 
duit ofTeux  des  adultes  n'eft  qu'un  pro- 
longement du  Cercle  ofTeux  des  enfans  ; 
d'autant  plus  qu'on  peut  détacher  fans 
beaucoup  de  peine  le  Conduit  entier  dans 
un  âge  plus  avancé.  La  Rainure  circulai- 
re eft  lîtuée  entre  l'Apophyfe  Maftoi'de  & 
la  FifTurc  ou  Fêlure  Articulaire. 

Lâ  C  AISSE  DU  TAMBOUR. 

399.  Figure.  SiTUAnos.  C'eft  une 
Cavité  irrégulièrement  demi-fpherique  , 
dont  le  fond  ell:  tourné  en  dedans ,  &  l'oa- 
verture  s'abouche  avec  la  Rainure  circu- 
laire dont  je  viens  de  parler.  On  y  voit 
des  Emincnces  &  des  Cavités. 

400.  Eminences.  Trois  principales.  U- 
nc  groffc  Tuberofîté  lituée  au  bas  du  fond 
de  la  (>aiife ,  &  un  peu  en  arrière  :  Une 
petite  Firamidc  irregulicre  fituéc  au-deflus 
de  la  Tuberofité,  &  un  peu  plus  en  arriè- 
re. Sa  pointe  cfl:  percée  d'un  petit  Trou , 
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&  à  côté  de  fa  Bafe  fe  trouvent  très-fou- 
vent  deux  petits  Filets  olTcux  ,  parallèle- 
ment placés ,  qui  font  âffci  conftans ,  mais 
que  l'on  ne  manque  gueres  de  caffcr  à  cau- 
fe  de  leur  fîneflè.  Un  Bec  de  Cuilliere  pla- 
cé à  la  partie  fuperieurc&  un  peu  antérieu- 
re du  fond  de  la  Cailfe.  C'eît  la  portion 
d'un  demi  Canal  dont  il  fera  parlé  ci-après. 
Environ  à  une  demie  ligne  de  diltance  de 
■la  pointe  ou  extrémité  du  Bec  ,  on  voit 
une  petite  Traverfe  olTeufe.aller  d'un  bord 
de  fa  cavité  à  l'autre  bord.  Quelquefois 
cette  petite  Traverfe  n'eft  pas  entière. 

401.  Cavite's.  Les  principales  font  ; 
l'Embouchure  des  Cellules  ou  Sinuofités 
Maitoïdiennes  :  l'Embouchure  de  la  Trom- 
pe d'Euftachius  :  le  demi  Canal  ofTeux  :  la 
Fenêtre  Ovale ,  la  Fenêtre  Ronde.  On  y 
peut  ajouter  le  petit  Trou  de  la  Piramide. 

402.  L'Embouchure  des  Cellules  ou  Si- 
nuofités Mafioïdicnnés  cft  à  côté  de  la 
partie  poderieure  &  fuperieurc  du  bord  de 
la  Caille.  Les  Cellules  qui  y  aboutiffent 
font  gravées  dans  l'épaiffeur  de  l'Apophy- 
fe  MaftoVdc  :  elles  font  fort  irregulieres 
&  très-anfra3:ueufes. 

403.  L'Embouchure  de  la  Trompe 
d'Eultachius  eft  à  côté  de  la  partie  anté- 
rieure &  un  peu  fupcrieure  du  bord  de  la 
Cailfe.  Cette  Trompe  elt  communément 
appellée  en  France  l'Aqueduc  C'eft  un 
.Canal  ou  Conduit  qui  va  de  la  CailTe  vers 
les  ouvertures  pofteiieures  des  Foifes  Na- 
fales  ou  Nanues,  &  vers  la  Voûte  du  Pa- 
lais. On  ne  parle  ici  que  de  fa  portion  of- 
icufe.  Il  eit  crsuié  dans  l'ApopiiyJc  Pier- 
re ufe, 
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reufe,  le  long  Ju  Conduit  de  l'Apophyfo 
Carotidale,  &  en  fortant  il  e(l  auginenté- 
par  r Apophyfe  Epineufe  de  l'Os  Sphénoï- 
de. Ces  deux  Cavités,  favoir  les  Cellules 
Maftoïdi  ennes  &  le  Conduit  d'Eiiltachius 
font  comme  deux  allongemens  de  la  Ca- 
vité de  la  Caiffe ,  l'un  antérieur  &  l'autre 
pofterieur. 

^04.  Le  demi  Canal  olleux  dont  le  Bec 
de  Cuillicre  eft  une  extrémité  ,  eft  immé- 
diatement coucl\é  au-deflus  du  Conduit 
d'Euftachius  ,  &  attenant  la  Face  fuperieu- 
rc  de  l'Apophyle  Fierreufe  ,  ou  comm.e- 
dans  l'épaiffeur  de  cette  Face.  Il  renfer- 
me dans  l'état  naturel  un  petit  Mufcle. 

405*.  La  Fenêtre  Ovale  eft  un  Trou  de 
communication  entre  la  Caiffe  &  le  La- 
byrinthe. Il  eft  immédiatement  au-deffus 
de  la  Boffe  ou  Tuberolîté.  C eft, un  Ova- 
le dont  un  côté  eft  un  peu  arrondi  &  l'au- 
tre un  peu  applati.  Le  côté  arrondi  eft  en 
haut  5c le  côté  applati  en  bas;  l'une  de  les 
extrémités  ou  pointes  eft  en  devant ,  l'au- 
tre en  arrière.  Le  contour  de  l'ouverture 
a  du  côté  du  Labyrinthe  un  petit  rebord 
plat,  fort  mince,  qui  la  rend  plus  étroite 
vers  le  Labyrinthe. 

406.  La  Fenêtre  Ronde  eft  un  peu  plus 
petite  que  l'Ovale.  Elle  eft  fituée  dans  la 
partie  inférieure  &  un  peu  poftej'ieura  de- 
là Boffe  ou  groffe  Tuberolité.  Son  ou- 
verture eft  tournée  obliquement  en  arrière 
&  en  dehors.  C'cft  l'oririce  d'un  Conduit 
particulier  du  Labyrinthe. 

407.  Le  Trou  de  la  pointe  de  la  petite 

PirsL-- 
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Piramide  eft  l'orifice  d'une  Cavité  qu'où 
peut  appeller  le  Siuus  de  cette  Firamidc. 

OSSELETS  DE  L'ORGANE 
DE  UOUIE. 

408.  La  CaifTe  contient  plufieurs  petits 
Os  que  l'on  nomme  Offelets  de  l'Organe 
de  rOtiie.  On  en  trouve  ordinairement 
quatre ,  dont  ciiacun  porte  un  nom  parti- 
culier tiré  de  quelque  relTemblance  ;  Iça- 
voirrEnclumc,  le  M:;rteau /l'Etrier ,  & 
rOs  Orbiculaire  ou  Lenticulaire. 

409.  L'E  N  c  LU  ME  refiemble  en  quel- 
que taçon  à  une  des  premières  Dents  Mo- 
laires,  dont  k*6  Racines  feroient  fort  écar- 
tées. Elle  ne  relîcmble  p.is  tant  à  une 
Enclume.  On  la  peut  diviler  en.  Corps  & 
en  Branches.  Le  Corps  en  eft  la  groffe 
maffe;  les  Branches  font  deux ,  que  l'on 
nomme  Jambes ,  l'une  longue ,  l'autre  cour--- 
te.  Le  Corps  eft  tourné  en  devant  ;  la 
Jambe  courte  en  arrière,  &  la  longue  en 
bas. 

410.  Le  Corps  de  l'Enclume  a  plus  de 
largeur  que  d'épaiffeur.    Il  a  deux  Emi- 

mences  &  une  petite  Cavité  double,  ou 
■  deux  petites  Cavités  entre  les  Eminences  , 
à  peu  près  comme  la  Couronne  des  pre- 
.  micrcs  Dents  Molaires. 

411.  La  Jambe  courte  eft  large  dans  fa 
inaillunce,  &  va  en  diminuant  le  tei miner 
ten  pointe.    Elle  eft  fituée  horiiontale- 

ment.  Sa  Pointe  eft  tournée  en  arrière, 
&  attachée  au  bord  de  l'ouverture  Maftoï- 
diennc  de  la  Cailfc  du  Tambour. 

412.  La 
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412.  La  Jambe  longue  paroît  fituée  ver- 
ticalement ,  étant  vûë  diredement  par  le 
Conduit  Auditif  externe  ;  mais  fi  ou  la 
regarde  de  derrière  en  devant,  ou  de  de- 
vant en  arrière ,  on  verra  qu'elle  eft  incli- 
née de  façon,  que  fon  extrémité  eft  beau- 
coup plus  inclinée  en  dedans  que  fa  naif- 
fance.  La  pointe  de  cette  extrémité  eft  un 
peu  applatie  &  courbée  en  dedans  prefque 
en  manicrc  de  crochet ,  &  quelquefois  lé- 
gèrement cave  comme  une  efpece  de  Cu* 
rc-oreille.  Par  là  on  diftin^ue  l'Enclume 
de  l'Oreille  droite  d'avec  celle  de  la  gau- 
che, quand  on  les  examine  détachées  de 
leur  place  ;  car  en  tenant  la  Jambe  courte 
tournée  en  arrière,  &  la  Jambe  longue  en 
même  tems  tournée  en  bas ,  fi  alors  la  pe- 
tite courbure  de  la  Jambe  longue  eft  tour- 
née à  gauche,  l'Enclume  eft  de  l'Oreille 
droite;  fi  elle  eft  tournée  à  droite,  elle  eft 
de  l'Oreille  gauche. 

,-  413.  Le  Marteau  eft  im  Os  lon- 
guet qui  a  une  grofle  Tête,  un  petit  Col  ; 
un  Manche,  deux  Apuphyfes,  l'une  au 
Col ,  l'autre  au  Manche. 

414.  La  Tête  du  Marteau  a  le  fommet 
aftez  arrondi, &  fe  rétrécit  enfuite  peu^à 
peu  vers  le  Col.  Elle  eft  inclinée,  de  mê- 
me que  le  Col.  Elle  a  de  très-petites  E- 
minenccs  &  Cavités  qui  répondent  à  cel- 
les du  Corps  de  l'Enclume. 

4x5-.  Le  Manche  eft  regardé  par  quel- 
ques-uns comme  une  des  Apophyf-S  du 
Marteau ,  &  alors  c'eft  la  plus  forte  des 
trois.  Il  forme  un  Angle  ouvert,  ou  une 
cfpcce  de  Coude  avec  le  Col  &  la  Tcte. 
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Il  eft  un  peu  large  &  applati  vers  les  côtés 
dl  l'Angle,  &  cette  largeur  va  en  dimi- 
nuant vers  fou  extrémité. 

416.  L'Apophyfedu  Manche,  appelléc 
par  d'autres  la  petite  Apophyfe,  ou  l'A- 
pophyfe  courte  du  Marteau ,  termine  l'An- 
gle dont  je  viens  de  parler.  Elle  s'élevc 
du  côté  du  Col,  &  fait  une  mêaie  ligne 
droite  avec  tout  le  côté  ou  bord  voifin  du 
Manche. 

417.  L' Apophyfe  du  Col ,  autrement  |p- 
pcUée  Apophyfe' Grêle ,  eft  naturellement 
très-longue,  &  fi  mince  qu'elle  fe  cafle 
facilement,  fur-tout  quand  elle  eft  feche; 
ce  qui  eft  caufe  que  fa  longueur  a  été  fi 
iong-tems  inconnue.  Elle  naît  naturelle- 
ment du  Col.  Quelquefois  elle  paroît 
beaucoup  plus  longue  qu'elle  n'e(l:,&  ce- 
la par  la  portion  d'un  petit  tendon  qui  en 
féchant  y  refte  attaché. 

418.  La  fituation  du  Marteau  eft  celle- 
ci  :  la  Tête  avec  le  Col  en  haut  &en  de- 
dans :  le  Manche  en  bas  parallèlement  à 
la  Cuilfe  longue  de  l'Enclume ,  mais  p-lus 
antérieurement  ;  l' Apophyfe  du  Manche  en 
haut  &  en  dehors  proche  la  portion  fupe- 
rieure  du  bord  de  la  CailTc  ;  l'extrémité 
du  Manche  en  bas,  &  à  peu  près  au  cen- 
tre de  la  circonférence  de  la  Caiiîe;  >VA- 
pophyfe  Grêle  en  devant  jufqu'à  la  Fiifu- 
•re  ou  Fêlure  Articulaire  de  l'Os  des  Tem- 
pes. On  diftingue  facilement  par  là  le 
Marteau  du  côte  droit  d'avec  celui  du  cô- 
té gauche. 

41?-  L'  E  T  R  I  E  R.  C'eft  un  petit  O/Te- 
let  ainfi  parfaitement  bien  nommé  à  caufe 

de 
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de  -fa  reflemblance  avec  un  vrai  Etricr. 
On  le  divife.en  Tête,  en  Jambes  ou  Bran- 
ches &  en  Bafe. 

420.  LaTête  n'eft  que  la  fommîté  d'u- 
ne efpece  de  Col  très-court  &  un  peu  ap^ 
plati  fur  les  côtés.  Le  fommct  de  la  Tê- 
te cfl:  le  plus  fouvent  plat ,  ou  légèrement 
cave. 

421.  Les  deux  Jambes  forment  enfem- 
ble  une  efpece  d'Arc  forcé ,  &  reprefen- 
tent  très-bien  celles  d'an  Etrier.  La  con- 
cavité de  leur  Arc  efl:  creufée  par  une 
Rainure  qui  .continue  depuis  l'extrémité 
d'une  Jambe  jufqu'à  celle  de  l'autre.  L'u- 
ne des  Jambes  eft  plus  long'je,pkis  cour- 
bée &  un  peu  plus  large  que  l'autre. 

422.  La  Bafe  imite  aflez  celle  d'un  E- 
tricr  par  rapport  à  fon  contour  ovale  &  à 
fon  union  avec  les  Jambes ,  excepté  qu'el-- 
le  n'eft  pas  percée  ou  ouverte  comme  les- 
Etriers  d'à  prefent  ,  mais  pleine  comme 
dans  ceux  des  Anciens.  Son  contour  à  un 
petit  rebord  du  côté  des  Jambes,  qui  fait 
paroître  la  Face  du  même  côté  un  peu 
cave.  L'autre  Face  eft  affez  unie.  Un 
côté  de  fon  Ovale  eft  moins  arrondi  que 
l'autre. 

423.  La  fituation  de  l'Etricr.  Il  eft  cou- 
ché ,  par  rapport  à  la  fituation  de  l'hom- 
me confideré  comme  étant  debout.  Sa 
Tête  eft  en  dehors  auprès  de  l'extrémité 
de  la  Jambe  de  l'Enclume.  Sa  Bafe  eft  en- 
dedans  &  enchâlTée  dans  la  Fenêtre  ova- 
le. La  Jambe  longue  eft  couchée  en  ar- 
rière, &  la  courte  en  devant,  toutes  les 
deux  dans  un  même  plan.  Par  là  on  con- 

uo?tra 
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noîtra  fixns  difficulté  fi  un  £trier  détaché 
eft  du  côté  droit  ou  du  côté  gauclic. 

424.  L'Os  Orbiculaire  ou  Len- 
T  I  c  u  L  A I R  E.  C'eft  le  plus  petit  de  tous 
les  Os  du  Corps  humain.  Il  elt  fitué  en- 
tre la  Téte  de  l'^Etricr  &  l'extrémité  de  la 
Jambe  longue  de  l'Enclume;  &  il  eft  ar- 
ticulé avec  l'un  &  l'autre  par  ces  deux 
Faces.  Dans  les  Os  fccs  des  Tempes  on 
Je  trouve  fort  attaché ,  tantôt  à  l'Etrier 
tantôt  à  l'Enclume;  de  forte  qu'on  pour- 
roit  le  prendre  pour  une  Epiphyfe  de  l'un 
DU  de  l'autre  de  ces  deux  Offelets. 

LE  LABYRINTHE. 

V-l-  Le  Labyrinthe  eft  divifé  en  trois 
parties ,  fçavoir  une  antérieure,  une  moyen- 
ne ,  &  une  pofterieure.  La  portion  moyen- 
ne eft  nommée  Veft,bule  ;  l'anterieiue  ,^L  - 
maçon  ;  &  la  pofterieure,  Labyrinthe  en 
particulier,  qui  comprend  trois  Canaux 
appelles  Canaux  demi- circulaires  ' 

de  l'Apophy'fe  Pierreufe"^  'jec  t^^^?^ 
le  Limaçon  eft  en  devant  &  en  dedans' 

Smi  c\SV'^P"P^^^^  '  ^«  Cana^^ 
aemi  cuculaues  font  en  arrière  &  en  de- 
hors vers  la  bafe  de  l'Apophyfe  le  Vef 
tiDule  entre  deux.  le  vei- 

4^7-  Le  Vestibutf  r"«a 
■vité  irrégulièrement  arrmfdî.  r,? 
que  la  Caiftb  du  Tambour  fin,? 

toyen , 
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toyen,  percé  environ  au  milieu  par  la  Fe- 
nêtre ovale,  par  laquelle  elles  communi- 
quent cnfemblc. 

428.  La  Cavité  du  Veftibule  eft  encore 
percée  de  plulieurs  autres  Trous.  Sur  le 
dehors  ou  du  côté  de  la  Caiffe,  outre  la 
Fenêtre  ovale ,  elle  eft  encore  percée  par 
la  Fenêtre  ronde  ,  mais  ce  n'eii:  ordinai- 
rement que  dans  les  Os  fecs.  En  arrière 
il  y  en  a  cinq ,  qui  font  les  Orifices  des 
Canaux  demi-circulaires.  Sur  le  devant 
en  bas  il  y  a  deux  Trous  pour  l'entrée  du 
Limaçon,  dont  l'un  cft  bouché  dans  les 
Os  frais.  Sur  le  devant  du  côté  du  Con- 
duit Auditif  interne,  &  vis-à-vis  la  Fe- 
nêtre ovale,  il  y  en  a  plufieurs  très-pe- 
tits pour  le  paflage  des  Nerfs.  En  deifjs 
il  n'y  a  que  des  Porofités. 

429.  Les  Canaux  demi-Cir- 
culaires. Il  iont  au  nombre  de  trois; 
im  Vertical  fuperieur,  un  Vertical  pofle- 
rieur  ,  &  un  Horizontal.  Le  Vertical  fu- 
perieur efl:  fitué  tranfverfilement  par  rap- 
port au  Rocher  ,  &  de  façon  que  fa  cour- 
bure eft  en  haut  &  fes  extrémités  en  bas , 
l'une  en  dedans  ,  &  l'autre  en  dehors. 
Le  Vertical  pofterieur  eft  fitué  dans  un 
plan  parallèle  à  la  longueur  de  la  Roche, 
ayant  la  courbure  tournée  en  arrière,  les 
extrémités  en  devant,  l'une  en  devant, 
l'une  en  iiaut,  &  l'autre  en  bas.  L'ex- 
trémité f.iperieurc  du  Vertical  pofterieur 
fe  rencontre  &  fc  confond  avec  l'extrémi- 
té interne  du  Vertical  fuperieur.  L'Ho- 
rizontal a  la  courbure  &  les  extrémités 
prefquc  de  niveau.  Sa  courbure  cft  obli- 
quement 
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j    quement  en  arrière ,  &  fes  extrémités  vont 
(    en  devant  fe  terminer  fous  les  extrémités 
du  Vertical  fupcrieur  ou  tranfverfal ,  mais 
un  peu  plus  près  l'une  de  l'autre.    Son  ex- 
trémité interne  elt  prefque  dans  l'intcrfticc 
j    des  extrémités  du  Vertical  pofterieur. 

430  Le  Canal  Horizontal  eft  ordinaire- 
ment le  plus-  petit  des  trois.  Le  Verti- 
cal pofterieur  en  eft  fouventle  plus  grand; 
quelquefois  c'eft  le  Vertical  fuperieur  qui 
furpaire  les  autres.  On  trouve  auffi  ces 
.deux  prefque  égaux.  Ils  font  tous  trois 
plus  que  demi-circulaires,  &  forment  cha- 
cun prefque  trois  quarts  de  cercle.  Ils  font 
tous  plus  larges  vers  leurs  orifices  que 
dans  leur  portion  moyenne.  Ces  Orifices 
s'ouvrent  dans  le  Veftibule  en  arrière  , 
comme  j'ai  déjà  dit ,  &  ils  ne  font  que 
cinq ,  à  canfe  de  l'embouchure  commune 
des  deux  Verticaux  (n.  429.);  de-forte  que 
dans  la  portion  pofterieure  'du  Veftibule 
on  en  voit  trois  vers  le  dehors  &  deux  fur 
le  dedans. 

431.  Dans  les  Enfans  la  Subfiance  de 
ces  Canaux  efl:  compare ,  au-lieu  que  cel- 
le qui  les  environne  elt  fpongieufe  ;  c'eft- 
pourquoi  on  les  y  didingue,  &  on  les  fé- 
pare  aifément  du  refte  de  l' Apophyfe  Picr- 
reufe.  Mais  dans  l'Adulte  tout  enfemblc 
efl:  fi  compare  &  fi  lolide  ,  que  ces  trois 
Canaux  ne  font  que  comme  des  Conduits 
qui  feroient  pratiqués  dans  un  morceau 
isd'Yvoire.  Par  cette  defcription  on  peut 
diftinguer  parmi  plufieurs  Labyrinthes  dé- 
tachés ,  ceux  de  l'Oreille  droite  d'avec 
ceux  de  l'Oreille  gauche.) 

432.  Le 


â 
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432.  Le  Limaçom.  C'eft  une  efpece 
de  Cornet  Spiral  à  double  Conduit,  creu- 
fé  dans  la  partie  antérieure  du  Rocher,  à 
peu  près  comme  h  Cavité  d'une  Coquil- 
le de  Limaçon.  11  faut  en  confiderer,  & 
cela  dans  la  vraie  fituation  ,  la  Bafc,  la 
Pointe,  la  Lame  Spirale  ou  demi-Cloifou 
ofleulc,  qui  diftingue  la  Cavité  du  Cornet 
félon  fa  longueur  en  deux  demi-Canaux  ; 
le  Noyau  autour  duquel  tourne  le  Cor- 
net; les  Orifices  &  l'union  des  deux  Con- 
duits. 

433.  La  Bafe  cfl:  tournée  direélement 
en  dedans  vers  le  Trou  Auditif  mtcrne. 
La  Pointe  eft  tournée  en  dehors  ;  le  Noyau 
eft  couché  ,  &  fon  axe  efl:  prcfque  hori- 
zontal ;  le  tout  obliquement  ,  fuivant  la 
direàion  de  l'Os  Pierreux  qui  les  renferme. 
•  434.  La  Baie  du  Limaçon  efl  légère- 
ment cave  ,  &  percée  de  plulieurs  petits 
Trous  dans  le  mili-ou.  Le  Noyau  eit  une 
efnece  de  Cône  fort  court  ,  dont  ia  Bafe 
eft  à  proportion  très-large  ,&  fait  le  milieu 
de  la  Bafe  du  Limaçon.  Il  eft_  taillé  en. 
vis  par  une  double  Rainure  qui  tout  au- 
tour paroît  percée  d'un  grand  nombre  de 
Pores ,  quand  ou  l'examine  avec  un  Mi- 
crofcopc.  . 

43^.  Le  Cornet  Spiral  fait  environ  deux 
contours  &  demi  depuis  la  Bafe  jufqu'à 
la  pointe.  Ces  contours  font  étroitement 
unis  enfemble  le  long  de  leur  rencontre , 
&  forment  p.ar  là  une  Cloifon  commune 
entière,  qu'il  faut  bien  diftingucr  de  lade- 
mi-cloifon  ou  Lame  Spirale,  avec  laquel- 
le on  la  confond  fouvent.  On  peut  nom- 
mer 
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mer  la  première  la  Cloifon  des  Contours 
ou  Cloifon  commune,  &  l'autre  la  Cloi- 
ibn  des  deux  Conduits ,  Cloiibn  particu- 
lière, ou  demi-Cloifon. 

436.  L'une  &  l'autre  Cloifon  font  in- 
timement unies  au  Noyau,  &  elles  ont 
là  plus  d'épaiffeur  qu'ailleurs.  La  Cloi- 
fon commune  fait  une  Cloiibn  parfaite  , 
qui  fépare  entièrement  les  Contours  ;  au- 
lieu  que  la  particulière  n'ell  dans  le  Sque- 
lette qu'une  Lame  Spirale  dont  la  largeur 
fe  termine  tout  autour  vers  le  milieu  de  la 
Cavité  dû  Cornet  par  un  bord  fort  min- 
ce. Dans  l'ctat  naturel  il  y  a  une  demi- 
Cloifon  Membraneufe  qui  avec  celle-ci 
achevé  entièrement  la  Cloifon  particulière 
des  deux  Conduits ,  comme  on  verra  dans 
l'Expofition  des  Os  frais. 

437.  Les  deux  demi-Canaux  tournent 
conjointement  autour  du  Noyau,  de  fa- 
çon que  l'un  eft  du  côte  de  la  Bafe  du 
Liinaçon  ,  &  l'autre  du  côté  de  la  Poin- 
te ;  c'elt-pourquoi  j'en  ai  toujours  appellé 
l'un  Interne  ,  &  l'autre  Externe.  La  di- 
viiîon  qu'on  en  a  faite  en  Rampe  fupe- 
rieure  &  en  Rampe  inférieure  ,  ne  con- 
vient point  à  l'état  naturel,  dont  elle  peut 
donner  une  très-fauffe  idée. 

458.  La  Spirale  ou  Volute  du  Limaçon 
commence  au  bas  du  Vcllibule,  monte  en 
devant  jufqu'en  haut,  redefcend  en  arriè- 
re jufqu'en  bas,  d'où  elle  remonte  dere- 
chef en  devant,  &  ainfi  de  fuite  depuis  la 
Bafe  qui  eft  tournée  en  dedans  ,  jufqu'à 
la  Pointe  qui  cfl  tournée  en  dehors. 
439-  Ce  détail  fait  affez  connoître  de 
Tome  I.  F  quel- 
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quelle  Oreille  eft  un  Limaçon  qu'on  aura 
trouvé  féparément  préparé.  11  fait  enco- 
re voir  que  dans  le  Limaçon  de  l'Oreille 
.droite  la  direâion  des  Contours  eft  com- 
me dans  la  plupart  des  Limaçons  communs 
des  Jardins ,  &  dans  prefque  toutes  les  ef- 
peces  de  Coquillages  ordinaires  ;  au-Iieu 
que  dans  le  Limaçon  de  l'Oreille  gauche, 
la  dire6lion  des  Contours  eft  dans  un  lens 
contraire,  &  comme  on  la  trouve  dans 
une  efpece  de  Coquillage  très-rare. 

^40.  Les  deux  demi- Canaux  communi- 
quent en  plein  dans  la  pointe  du  Limaçon. 
Leurs  Embo'jchures  particulières  font  du 
côté  de  la  Bafe  du  Limaçon.  L'une  de 
ces  Embouchures  s'ouvre  immédiatement 
dans  le  Veftibule,  au  bas  de  fîi  partie  an- 
térieure ;  l'autre  aboutit  à  la  Fenêtre  ron- 
de. Les  deux  Embouchures  font  Itparées 
par  un  petit  Contour  particulier,  dont  il 
fera  parlé  dans  l'Expolîtion  de  l'Organe  de 
rOiiie. 

LE  TROU  AUDITIF 
INTERNE. 

441.  Le  Trou  Auditif  interne  eft  dans 
la  Face  pofterieure  de  l'Apophyfe  Pier- 
reufe.  Il  eft  comme  derrière  le  V^eftibu- 
Ic  &  la  Bafe  du  Limaçon.  Ce  Trou  eft 
line  efpece  de  Cul-de  Sac  qui  fe  divifeen 
deux  l'^oirettcs ,  une  grande  &  une  petite. 
La  grande  eft  inférieure ,  &  fert  à  la  Por- 
tion molle  du  Nerf  Auditif  ou  de  la  Sep- 
tième Paire.  La  petite  eft  fupericure ,  & 
fert  d'Embouchure  à  un  petit  Conduit  par- 
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ticulicr  par  lequel  paiFe  la  Portion  Dure  du 
même  Nerf. 

44Z.  La  grande  Toflette  ou  l'inférieure 
cft  percée  de  plufieurs  petits  Trous.  Dans 
l'état  naturel  ces  Trous  font  pleins  de 
Filets  nerveux  de  la  Portion  molle ,  qui 
vont  dans  le  Noyau ,  dans  les  Conduits 
demi-circulaires  ,  &  dans  ceux  du  Lima- 
çon. G'eft  cette  Follette  qui  forme  la 
Cavité  légère  de  la  Bafe  du  Noyau  du 
Limaçon. 

344.  Le  Conduit  de  la  Portion  Dure  du 
Nerf  Auditif  va  derrière  la  Caille  du  Tam- 
bour, &  s'ouvre  par  le  Trou  Stylo-Ma-  ■ 
ftoidicn.    Fallope  a  donné  à  ce  Conduit 
le  nom  d'Aqueduc,  à  caufe  de  fa  Figure 
qu'il  avoit  trouvée  reffembler  à  celle  d'un 
Aqueduc  de  fon  Pais.  Cet  Aqueduc  com- 
mence à  la  petite  FoiTette  ,  &  perce  de 
dedans  en  dehors  la  partie  fuperieure  de 
l'Apophyfe  Picrreufc ,  où  il  fait  une  efpe- 
ce  d'Angle  ou  Courbure.    Il  fe  jette  en- 
fuite  en  arrière,  paffc  derrière  la  petite  Py- 
ramide de  la  CaifTe,  &  defcend  jufqu'aii. 
Trou  Stylo-Matloïdien,  par  lequel  il  fort 
&fe  diftribuë,  comme  on  verra  dans  l'Ex- 
pofition  particulière  des  Nerfs.    Ce  mê- 
me Conduit  communique  par   un  petit 
Trou  avec  le  Sinus  de  la  Pyramide,  & 
plus  bas  par  un  autre  avec  la  CailTë  du 
Tambour. 

444.  Il  y  a  des  Crânes  où  l'Aqueduc  de 
Fallope  paroît  à  découvert  dans  fon  che- 
min à  la  Face  fuperieure  du  Rocher ,  où 
il  eft  comme  interrompu  par  un  Trou  dou- 
ble.   C'crt  l'endroit  où  le  Conduit  fait  la 

F  2  Cour- 
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Courbure  dont  je  viens  de  parler.  Pour  ' 
i'ordinaire  ce  Trou  eft  couvert  d'une  La-  i 
Rie  offeufe.  l 

1 

LES  OS  SURNUMERAIRES  \ 
DELA  TE  TE.  ! 

445-.  C'eft  ainfi  que  j'appelle  les  Pièces 
particulières  qui  fe  trouvent  dans  plufieurs 
Crânes ,  principalement  entre  les  Os  Parie- 
t'.ux  &  l'Os  Occipital.  Ils  interrompent 
^  la  Suture  Lambdoïde ,  &  font  joints  à  ces 
Os  par  de  vraies  Sutures. 

446.  Leur  Figure,  leur  Nombre  &leur 
Volume  varient  beaucoup.  Ils  font  quel- 
quefois plus  o'd  moins  triangulaires ,  mais 
le  plus  fouvent  fort  irreguliers.  Ils  anti- 
cipent dans  quelques  fajets  fur  l'Os  Oc- 
cipital ;  dans  d'autres  fur  les  Os  Pariétaux  ; 
dans  plufieurs  ils  s'e'tendent  de  tous  cô- 
tés. Ils  font  ordinairement  dentele's,  & 
plus  larges  en  dehors  du  Crâne  qu'en  de- 
dans ,  où  leur  connexion  eft  fans  dente- 
lures, &  où  quelquefois  ils  ne  paroiflent 
prefquc  pas,  far-tout  quand  ils  fontpetits 
en  dehors. 

447.  On  les  appelle  ordinairement  Clefs, 
à  l'imitation  des  Menuiiicrs ,  qui  donnent 
ce  nom  à  des  pièces  qui  attermiilent  l'af- 
femblage  de  plulieurs  ais.  Ce  nom  leur 
pourroit  convenir,  comme  étant  quelque- 
fois place'es  à  peu  près  de  cette  façon  , 
mais  non  pas  comme  ayant  un  pareil  ufa- 
ge  par  rL;pport  aux  Os  du  Crâne  ou  aux 
autres  Os  de  la  Tcte.  Ils  peuvent  fervir 
à  multiplier  les  Sutures  ordinaires ,  &c, 

44S.  II 
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448.  11  le  trouve  auffi  de  ces  for  es  de 
Pièces  dans  les  Jointures  des  Os  du  Cr.i- 
nc  avec  ceux  de  la  Face  ;  &  dans  celles 
des  Os  de  la  Face  entre  eux.  On  pour- 
roit  ranger  parmi  ces  Os  les  Dents  farnii- 
meraircs  &  hors  de  rang. 

LE  TRONC 

DU  SQ.UELETTE. 

449-  T  E  Tronc  du  Squelette  comprend 
X-j  l'allemblage  de  tous  les  Os  qui 
fe  trouvent  naturellement  entre. la  Tôtc& 
les  quatre  grandes  Extrémités.  On  le  di« 
vife  en  trois  parties  ,  qui  font  l'Epine  d  i 
Dos,  le  Thorax,  &  le  Baffin.  La  pre- 
mière, fçavoir  l'Epine  du  Dos  peut  être 
regardée  comme  partie  conmiune,  &  les 
deux  autres  comme  parties  propres. 

UEP  INE  DU  DOS. 

45*0.  Etendue.  Situation  g  e- 
N  ERALE.  On  donne  ce  nom  en  gêne- 
rai à  toute  la  rangée  des  Os  qui  fe  fui- 
vent  fans  interruption  depuis  l'Os  Occi- 
pital jufqu'en  bas,  le  long  de  lapartie  po- 
ilerieure  du  Tronc. 

45"!.  Figure.  Elle  reprclente  une 
Colonne  briféc  ou  trcs-compofée  ,  ar- 
rondie en  devant,  herilice  de  pointes  en 
arrière,  comme  d'autant  d'Epines  particu- 
lières ,  creuféc  dans  toute  la  longueur  en 
manière  de  Canal,  &  percée  de  côté  & 
d'autre  par  plulicurs  Trous  qui  s'ouvrent 

I''  3  dans 
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dans  ce  Canal.  Quand  on  la  regarde  di- 
redement  par  devant  ou  par  derrière ,  elle 
paroît  droite  &  compofe'e  de  ditferentes 
portions  de  Pyramide  afforties  à  contre- 
fens.  Vue  de  côté  elle  prefentc  plufieurs 
Courbures  différentes. 

4p.  Division..    Les  Pièces  qui  for- 
ment rEpine  du  Dos  .font  de  deux  for- 
tes ;  les  unes  limples  ,  les  autres  com- 
pofées.    Les  limples  font  pour  l'ordinaire 
au  nombre  de  vingt-quatre,  appellées  par- 
ticulièrement Vertèbres.    Les  compofées 
font  deux,  dont  l'une  cfl:  nommée  Os  Sa- 
crum ,  &  l'autre  Coccyj'.    On  donne  auffi 
aux  portions  qui  compofent  ces  deux  Pie- 
ces  le  nom  de  Fauffes  Vertèbres,  en  don- 
nant aux  autres  celui  de  Vraies  Vertè- 
bres. 

45-3.  On  diftingue  les  vingt-quatre  Vraies 
Vertèbres  en  trois  Claffes ,  fçavoîr  en  fept 
Vertèbres  du  Col ,  en  douze  du  Dos ,  & 
en  cinq  des  Lombes.  On  nomme  celles 
de  la  première  Cervicales  ,  celles  de  la 
féconde  Dorfales ,  &  celles  de  la  troifié- 
mc  Lombaires. 

45-4..  Pour  avoir  une  idée  nette  de  l'ar- 
rangement &  de  la  compofition  de  toutes 
ces  Pièces ,  il  faut  premieremènt  conlidc- 
rer  ce  qu'elles  ont  de  commun  entr'elles. 
Enfuite  on  examinera  ce  qui  efl:  particu- 
lier aux  Vertèbres  de  chaque  ClnHe,  & 
ce  qui  en  caradcrifc  quelques-unes  plus 
fpecialement.  On  finira  p-?v  l'examen  des 
portions  qui  compofent  i'Os  Sacrum  &  le 
Coccyx. 
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45-5-.  Ce  que  toutes  les  Vertèbres  ont  de 
commun,  le  peut  rapporter  à  leur  Con- 
formation externe,  à  leur  Struéture  inter- 
ne, à  leur  Connexion,  &  à  leur  Ulage. 

45-6.  Conformation  Externe.  Oi- 
VISION.  On  conlidere  dans  les  Vertè- 
bres en  gênerai  le  Corps ,  les  Apophyfes  , 
&  les  Cavités. 

45-7.  Le  Corps  des  Vertèbres.  Ou 
appelle  ainfi  la  partie  principale  oulai^rof- 
fe  malîe  qui  eft  fitue'c  antérieurement ,  ^ 
cil  le  Ibuticn  des  autres  paitics.  il  rcpre- 
fente  dans  la  plupart  une  portion  d'une  ef- 
pece  de  Cylindre  coupé  tranlverjQilement, 
dont  la  circonférence  ell  plus  ou  moins 
arrondie  fur  le  devant ,  &  échancrce  en 
arrière.  Il  a  deux  Faces ,  une  fuperieu- 
re  &  uneniferieure,  dont  chacune  eft  pour 
ainfi  dire  bordée  d'une  Lame  très-mince  en 
manière  d'Epiphyfe. 

4j8.  Les  x\  p  o  p  h  y  s  e  s.  Elles  font 
dans  la  plupart  au  nombre  de  fept  :  une 
pofterieure ,  appelléc  Apophyfe  Epineufe, 
qui  fe  termine  par  une  petite  Epiphyfe,  & 
qui  fait  donner  le  nom  d'Epine  à  toute  lu 
Rangée  Vertébrale.  Deux  latérales,  ap- 
pcllées  Apophyfes  Tranfvcrfcs.  Quatre 
qui  font  aulîi  latérales,  fçavoir  deux  à  cha- 
que côté,  une  en  haut,  &  une  en  bas. 
On  leur  donne  le  nom  d'Apophyles  Obli- 
ques ;  &  on  les  dittingue  eu  Apophyfes 
Obliques  fupcrieures  ou  afcendantes  ,  & 
en  Apopliyf:s  obliques  inférieures  ou  def- 

ï  4  ccn- 
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ccndantes.  Ces  quatre  font  les  plus  pe- 
tites de  toutes  dans  chaque  Vertèbre,  & 
elles  ont  chacune  une  Facette  cartilagi-  j 
neufe.  Je  les  appelle  Apophyfcs  Artica-  | 
laires  plutôt  qu'Obliques  ,  par  la  raifon  | 
que  je  dirai  d.\ns  la  fuites  &  je  les  nom-  ' 
me  aulTi  les  petites  Apophylcs  des  Ver-  if 
tebres. 

45-9.  Les  Cavite's.  Un  grand  Trou  j; 
mitoyen  entre  le  Corps  &  les  Apophyfes. 
Quatre  Echancrurcs,  deux  à  chaque  côté, 
une  fuperieure  petite ,  &  une  inférieure 
plus  grande.  Le  grand  Trou  aide  à  for- 
mer Le  Canal  de  l'Epine  du  Dos  ,  &  les 
Echancrures  d'une  Vertèbre  par  la  ren- 
contre de  celles  d'une  autre,  forment  à  - 
chaque  côté  de  l'Epine  du  Dos  les  Trous 
latéraux  qui  communiquent  avec  le  Canal. 

460.  Situation  Particuliè- 
re. Quoiqu'elle  folt  affez  bien  marquée, 
il  efl  bon  d'en  faire  la  répétition.  Le  Corps 
eft  la  partie  antérieure  de  chaque  V erté- 
bre  :  l'Apophyie  Epineufc  en  ert  la  pofte- 
rieure  :  les  Apophyfes  Tranfverfes  ,  les 
Obliques  ou  Articulaires,  &  les  Echan- 
crures en  font  les  parties  latérales.  Le 
grand  Trou  eft  au  milieu  de  toutes  ces 
parties. 

461.  Structure  Interne.  El- 
le eft  en  gênerai  Spongic.^fe  ouDiploïque, 
environnée  d'une  Subliance  compaérc  qui 
eft  très-mince  au  Corps,  &  aflez  épaiiio 
aux  Apophyfes. 

462.  Connexion.  Les  Vertèbres 
font  jointes  cnfemble  en  dtux  manières, 
fçavoïr  par  les  Corps  &  par  les  petites  A- 

poph}- 
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^ophyfes.  Leurs  Corps  dans  l'état  naturel 
Ibnt  principalement  unis  enfemble  par 
Symphyfe  cartilagineulè,  c'ell-à-dire ,  par 
l'intermède  des  Cartilages  Toupies  &  élafti- 
ques  dont  on  verra  la  defcription  dans  cel- 
le des  Os  Frais.  Cette  Connexion  carti- 
lagineufe  rend  les  Trous  latéraux  de  l'E- 
pine du  Dos  plus  grands  dans  le  Cadavre 
que  dans  le  Squelette,  où  les  Cartilages- 
manquent. 

463.  La.  Connexion  des  ^Vertèbres  par 
leurs  petites  Apophyfes  ell:  par  Arthrodie  ^ 
&  nullement  par  Charnière  ou  Ginglyme, 
comme  je  prouverai  dans  la  fuite'.  Ces 
deux  Connexions  font  aftcrmics  par  des 
Ligamens  très -forts  dont  l'expolition  n'a. 
pas  lieu  ici. 

LES  FEKTEBRES  DU  CO  L, 

464.  Le  Corps.  Dans  la  plupart  de 
ces  Vertèbres  le  Corps  eft  un  peu  applati 
antérieurement,  &  a  moins  d'épaiiïeur  ou 
de  hauteur  que  celui  de  toates  les  autres 
Vertèbres  de  l'Epine  du  Dos.  La  Face 
luperieure  eft  comme  échancrée  ou  con- 
cave, &  l'intérieure  eft  convexe,  &  l'in- 
férieure eft  convexe  à  proportion.  La  lar- 
geur antérieure  de  chaque  Corps  de  ces 
Vertèbres  augmente  par  degrés  en  defcen- 
dant,  de  forte  qu'ils  reprefentent  enfem- 

Ible  une  efp:ce  de  Pyramide.  J'excepte  des 
particularités  des  deux  premières  Vertèbres. 
<x  de  la  leptieme  ou  dernière. 

46;.  L  E  s  A  H  G  P  H  Y  s  E  S  '  Epi NEUS KS 

i:-lles  iontplus  ou  moins  redrelfécs  &four-. 
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chuës  à  leur  extrémité ,  excepté  la  premiè- 
re Vertèbre  qui  n'en  a  point. 

466.  Les  Apophyses  Trans- 
verses. Elles  fontpo  ir  la  plupart  très- 
courtes  .perpendiculairement  percées,  con- 
caves en  dellus  en  forme  de  Gouttières, 
un  peu  fourchues  ,  &  comme  doubles  ;, 
excepté  la  première  &  la  dernière  Vertè- 
bre qui  les  ont  pius  longues  &  un  peu 
pointues. 

467.  Les  Apophyses  Articu- 
laires. Elles  ont  en  gênerai ,  excepte 
la  première,  plus  le  caraâere  d'obliquité 
que  celles  du  Dos  &  celles  des  Lombes , 
&  leurs  Faces  cartilagiaeufes  font  incli- 
nées de  manière  que  dans  chacune  les  Fa- 
ces des  deux  Apophyfcs  fuperieures  font 
tournées  en  arrière  &  en  haut,&  les  deux 
inférieures  en  devant  &  en  bas.  J'excepte 
encore  ici  quelques  particularités  des  deux 
premières  Vertèbres. 

LA  PREMIERE  VERTEBRE 
DU  COL. 

468.  On  l'appelle  Atlas  ,  parce  qu'elle 
porte  la  Tête,  comme  les  anciennes  Fa- 
bles marquent  qi;'un  certain  Atlas  portoiî 
leGlobede  l'Univers.  Cette  Vertèbre  n'a 
ni  Corps  ni  Apophyfe  Epineufe.  Son  Ouver- 
ture où  fa  Capacité  elt  beaucoup  plus 
grande  que  celle  des  autres.  Elle  ell  com- 
me une  efpecc  d'Anneau  olleux  très-iné- 
gal ,  &  rempli  tout  autour ,  d'Eminences 
&  de  Cavités.  On  peut  la  divifer  en  deux 
Arcs ,  un  antérieur  ou  plus  grand ,  un  pos- 
térieur ou  plus  petit. 
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Yv-  L'Arc  antérieur  cft  forme  de  deux 
grolîes  MalFes  latérales  &  d'une  peti- 
te portion  d'Arc  qui  avec  les  deux  maffes 
forme  une  Echancrure  dans  la  partie  an- 
térieure de  la  grande  Cavité  ou  Capacité 
de  la  Vertèbre., On  peut  regarder  les  Maf- 
fes  latérales  comme  un  Corps  fe'paré  en 
deux,  fans  Icfqucls  la  première  Vertèbre 
auroit  été  trop  foible  pour  foutenir  fci 
Articulations. 

470.  L'Arc  poflerieur  porte  diredement 
en  arrière  au  milieu  de  la  convexité  un 
Tubercule,  un  peu  pointu,  plus  large  que 
le  Tubercule  antérieur,  &  marqué  d'Ini- 
preffions  miifculaires  à  chaque  côté,  fur 
le  bord  fupericur  &  fur  le  bord  inférieur. 
Ce  Tubercule  paroît  ici  tenir  lieu  d'Apo- 
phyfe  Epincufe. 

471.  Les  Apophyfcs  Tranfverfes  de  la 
première  Vertèbre  nailïcnt  du  milieu  de  la 
hauteur  des  MaHes  latérales.  Elles  font 
au  commencement  larges,  beaucoup  plus- 
longues  que  celles  des  cinq  Vertèbres  au- 
deflbus ,  &  vont  peu  à  peu  fe  terminer  par 
une  pointe  moulîe  ,  qui  quelquefois  eft 
comme  double,  &  marquée  eu  delfus  <5c 
en  deifous  d'Einpreintes  mufculaires. 

472.  Les  Apophyfes  Articulaires  fupc- 
rieures  font  les  plus  grandes  de  toutes  les 
Apophyfes  Articulaires  de  l'Epine  du  Dos. - 
Ce  font  des  Cavités  Cartilagineufcs  très- 

!  oblongues ,  fabriquées  dans  la  Face  ou  par- 
i  tie  fuperieure  des  Maffes  latérales.  Elles 
i  font  fituées  prefque  horizontalement,  mais 
de  façon  que  leurs  extrémités  antérieures 
font  plus  en  dedans ,  &  par  confequent 

F  6  plus 
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plus  près  l'une  de  l'autre  que  les  extrémi- 
tés pollerieures.  Elles  font  proportion- 
nées à  la  convexité  des  Condyles  de  l'Os 
Occipital. 

_  473.  Les  Apophyfcs  Articulaires  infé- 
rieures font  moins  caves,  moins  oblon- 
gues  ou  étendues  de  devant  en  arrière , 
mais  plus  larges.  Elles  font  inclinées  la- 
téralement de  dedans  en  dehors,  &  de  haut 
en  bas.  Elles  font  diredemcnt  fous  les 
fuperieures  ;  de-forte  que  les  Apophyfes 
Articulaires ,  les  Apophyfes  Tranfverfes  » 
les  Trous  &  la  Mafle  latérale  de  chaque 
côté  fe  trouvent  fur  une  même  ligne. 

474.  Il  y  a  une  Echancrure  longuette, 
comme  une  efpece  de  Gouttière  entre  cha- 
que Apophyfe  Articulaire  fuperieure  & 
l'Arc  pollerieur  de  l'Anneau  ofTeux ,  de- 
puis le  Trou  de  l' Apophyfe  tranfverfe  en 
arrière;  par  laquelle  Echancrure,  dans  l'état, 
naturel ,  les  VaifTcaux  Vertébraux  font  ua 
contour  avant  leur  palfage  par  le  grand 
Trou  Occipital.  On  trouve  rarement  un 
Canal  entier  au  lieu  de  cette  Gouttière. 
Il  y  a  encore  une  pareille  Echancrure ,  ou 
Gouttière,  mais  moins  profonde,  à  cha- 
que côté  entre  cet  Arc  &  les  Apophyfes 
inférieures. 

475.  Dans  la  circonférence  interne  du 
grand  Trou  de  cette  Vertèbre,  au  milieu 
de  la  grande  Echancrure,  il  y  a  une  Fa- 
cette Cartilagineufe  pour  rx\rticulation  du 
Pivot  de  la  féconde  V ertebre ,  &  à  cha^que. 
côté  de  cette  Echancrure  entre  les  Apo- 
phyfes fuperieures  &  inférieures ,  il  y  a 
une  petite  Facette  ou  ImprelTion  inégale 

pour 
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pour  l'attache  d'un  Ligament  tranfm-ful 
qui  fert  à  brider  le  Pivot.  Tout  autour 
de  la  même  Circonférence  ,  fuperieure- 
mcnt  &  infcrieurement ,  on  voit  pluficurs 
Inégalités  ou  Impreffions. 

476.  La  Seconde  Vertèbre  du 
Col  ell  très -différente  de  la  première. 
Son  Corps  elt  plus  étroit  &  a  plus  de  hau- 
teur que  celui  des  V ertebres  fuivantes.  Il 
clt  augmenté  fuperieurement  par  une  Emi- 
nence  en  manière  de  Pivot  ou  de -Dent 
appellée  Odontoïde  félon  les  Grecs,  c'cft- 
à-dire  demiforme. 

477.  Il  faut  obferver  dans  ce  Pivot  qua- 
tre Impreffions  ou  Marques  ;  une  anté- 
rieure ,  qui  eft  une  Facette  Cartilagineufe 
pour  fon  Articulation  avec  la  Facette  de 
la  grande  Echancrure  de  la  première  Ver- 
tèbre ;  une  pollerieure  pour  l'attache  du 
Ligament  tranfverfal  dont  j'ai  parlé; deux 
fuperieures ,  qui  s'uniffent  à  la  Sommité 
ou  Pointe  du  Pivot ,  &  fervent  d'attache  à 
des  Ligamens  par  lefquels  ce  Pivot  tient  au 
bord  antérieur  du  grand  Trou  Occipital. 
La  portion  fuperieurc  du  Pivot  eft  une 
vraie  Epiphyfe  entée  fur  une  Apophyfe 
fourchue. 

478.  L' Apophyfe  Epineufc  eft  courte, 
large,  &  très -fourchue.  Elle  eft  diftiri- 
guée  en  parties  latérales  par  une  cfpece 
de  Crête  angulaire  en  deflus.  Elle  eft- 
cave  en  deflbus ,  &  cette  Cavité  eft  com- 
me angulaire,  &  diftînguée  én  parties  la- 
térales par  une  Ligne  olleufc. 

479.  Les  Apophyfes  Tranfverfes  font 
fort  courtes ,  un  ptu  defcendantcs ,  per- 
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cées  obliquement,  au-lieu  que  celles  de 
toutes  les  autres  Vertèbres  font  trouées 
perpendiculairement.  Cette  obliquité  ne 
paroît  pas  tant  quand  les  Apophyfes  ont 
peu  d'épaiireur  ;  &  quand  elles  l'ont  épais- 
fes ,  ce  Trou  eft  plutôt  un  vrai  Canal  , 
mais  courbé  de  manière  qu'un  de  fes  Ori- 
fices eft  en  ba^ ,  &  l'autre  en  dehors.  Ces 
Apophyfes  ont  courtes,  &  fe  terminent 
par  une  Pointe  tournée  en  bas. 

480.  Les  Apophyfes  Articulaires  fupe- 
rieures  ne  répondent  pas  tout-à-fait  aux  in- 
férieures de  la  Première.  Leurs  Facettes 
cartilagineufes  inclinent  obliquement  en 
dehors  &  en  bas ,  mais  elles  font  moins 
larges,  &  ont  le  bord  un  peu  élevé  en 
dehors  ;  de-forte  q\i'en  les  ajuftant  enfem- 
ble  dans  le  Squelette,  elles  laiflent  ordi- 
nairement un  petit  efpace  vuide  entre  el- 
les,  principalement  fur  le  devant  &  en  ar- 
rière. J'en  donnerai  la  raifon  dans  l'His- 
toire des  Os  Frais.  Les  Apophyfes  fupe- 
rieures  de  cette  Vertèbre,  les Tranfverfcs 
de  la  Première  &  leurs  Trous  font  dans- 
une  même  Ligne  perpendiculaire  ou  ver- 
ticale. 

481.  Les  Apophvfes  inférieures  font 
plus  reculées  &  plus  petites.  Leurs  l  a- 
cettes  cartilaginenfes  font  tournées  en  ar- 
rière, &  très-obliquement  inclinées  de  bas 
en  haut,  &  de  devant  en  arrière;  de-fortc 
qu'elles  approchent  plus  de  la  fituation 
verticale  que  de  l'horizontale.  Ces  Fa- 
cettes font  un  peu  concaves. 

482.  Les  Echancrures  fupcrîcurcs  font 
fupcrficielles  ,  longuettes  ,  reculées  dcr- 

ricrc 
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riere  les  Apophyfes  iuperieures ,  &  elles 
s'eftacent  infcafi'blement  vers  l'Apophyfe 
Epineule.  Les  Eclv.incrures  inférieures 
font  plus  en  devant.  Elles  font  direde- 
ment  au-deffous  des  Apophyfes  Tranfver- 
ies ,  &  des  Trous  de  ces  Apophyfes.  Le 
Corps  de  cette  Vertèbre  a  fur  le  devant 
un  très-petit  T -hercule. 

483.  La  Troisie'me  Verteiîre  du 
Col.  Sa  Conformation  répond  aflez  à 
ce  qui  a  été  dit  ci-deffus  des  Vertèbres  du 
Col  en  gênerai.  Ses  x\pophyfes  fuperieu- 
rcs  fout  proportionnées  aux  inférieures 
de  la  féconde  Vertèbre.  Leurs  Facettes 
font  un  peu  convexes  &  tournées  en  ar- 
rière. Ses  Apophyfes  inférieures  font  lé- 
gèrement concaves  ,  &  tournées  en  de- 
vant. 

484.  Ses  Apophyfes  Tranfverfes  font 
fort  courtes ,  &  fituées  devant  les  Arti- 
culaires. Elles  font  comme  fourchues  & 
un  peu  enfoncées  en  dellus  comme  une 
Gouttière,  entre  le  Trou  latéral  &  l'Ex- 
trémité. Ses  Echancrures  font  un  peu 
tournées  en  devant  aa-dclfis  &  au-deffous 
des  Apophyfes  Tranfverfes  ;  &  les  infé- 
rieures font  plus  profondes  que  les  fupe- 
rieurcs. 

485-.  La  Qu  a  t  r  I  e' m  e  ,  CiNCiuiE'- 
ME'  ET  Sixie'me  font  prefque  de  la  mê- 
me manière  que  l.i  Troilicme,  excepté  que 
leurs  Corps  s'élargiffcnt  de  plus  en  plus, 
mais  toujours  concaves  en  deflus  &  con- 
•vcxcs  en  dcflbus ,  &  que  l'Apophyfe  Epi- 
neufe  de  la  Sixième  efl  plus  longue,  plus 
menue,  plus  relevée  ou  redreffée  que  cel- 
les 
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les  des  trois  précédentes.  Les  Apophyfes 
inférieures  de  la  Quatrième  &  les  infc- 
rieures  de  la  Cinquième  ,  de  même  que 
les  fuperieures  de  la  Sixième  ont  moins 
de  pente  ou  inclination  que  les  Vertèbres 
au-deffus. 

486.  La  Dernière  Vertèbre 
DU  Col  a  le  Corps  encore  plus  large 
que  les  autres,  de-forte  que  tous  les  Corps 
des  Vertèbres  du  Col  reprefcntent  une 
Pyramide  particulière  pofée  fur  la  Colon- 
ne Vertébrale  du  Dos.  La  Face  inférieu- 
re du  Corps  de  cette  Vertèbre  eft  prefquc 
plate  ou  très-peu  convexe.  Son  Apophy- 
fe  Epineufe  elt  longue,  prefque  redrelfée, 
&  fort  faillante;  c'efl-pourquoi  elle  a  été 
appellèe  en  Latin  Prominens.  Elle  fe  ter- 
mine par  une  efpece  de  petite  Tête  nppla- 
tie  par  le  fommer,  quelquefois  un  peu  en- 
foncée &  comme  fourchue,  quelquefois 
plus  fimple  &  unie. 

487.  Les  Apophyfes  Tranfverfes  de  cet- 
te Vertèbre  font  plus  longues,  plus  recu- 
lées ,  &  moins  en  Gouttière  que  celles 
des  précédentes.  Leurs  Trous  font  quel- 
quefois doubles ,  &  alors  plus  petits  que 
les  Trous  fimples  des  autres.  Ces  Trous 
font  quelquefois  interrompus  ou  cntr'ou- 
verts  en  manière  d'Echancrure.  Cette 
varfeté  fe  trouve  auffi  dans  la  fixième 
Vertèbre. 

488.  Les  Apophyfes  fuperieures  font 
comme  dans  les  Vertèbres  précédentes  , 
mais  les  inférieures  ont  les  Facettes  un 
peu.  plus  inclinées ,  plus  larges ,  &  propor- 
tion- 
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nées  aux  Apophyfes  fuperieures  de  la  pre- 
micrc  Vertèbre  du  Dos. 

489.  Les  grands  Trous  mitoyens  de 
toutes  ces  Vertèbres,  après  la  Première, 
font  beaucoup  plus  amples  que  dans  celles 
du  Dos.  Ils  l'ont  en  quelque  façon  trian- 
gulaires ,  étant  applatis  en  devant  &  rétré- 
cis en  arrière. 

LES  ^ERTEB  KES  DU  DOS. 

490.  Les  Vertèbres  du  Dos  ont  le  Corp^ 
plus  haut  que  celles  du  Col ,  &  également 
applati  en  delfus  &  en  deflbus  par  les  Fa- 
ces ,  excepté  la  Première ,  qui  a  quelque- 
fois la  Face  fupcrieure  légèrement  con- 
cave. 

491.  Leurs  Corps  fe  retrecilTent  entre 
les  deux  côtés  de  plus  en  plus  comme  par 
degrés  depuis  la  première  Vertèbre  jufqu'à 
la  Quatrième  ou  Cinquième,  &  ils  s'élar- 
gilFent  entre  le  devant  &  le  derrière  à  me- 
fure  qu'elles  deviennent  plus  intérieures  ; 
de-forte  que  fi  on  les  regarde  par  devant,^ 
elles  rcprefentent  une  portion  de  Cône  ou 
de  Pyramide  renverfée;  &  fi  on  les  regar- 
de latéralement,  elles  paroiflent  comme 
une  portion  de  Pyramide  naturellement 
polée. 

492.  Depuis  la  quatrième  Vertèbre  juf- 
qu'à la  dernière,  l'Etendue  &  le  Volume 
des  Corf^-s  augmentent  de  plus  en  plus  , 
mais  plus  entre  les  côtés  qu'entre  le  de- 
vant &  le  derrière.  Ainfi  en  regardant  tou- 
te la  colonne  des  douxe  Vertèbres  du  Dos 
directement  en  devant,  on  y  verra  au-def- 
ÛJs  de  la  moitié  de  la  colonne  un  rétré- 
ci iFc- 
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cifTement  fenfible ,  qui  ne  paroît  pas  en  la 
voyant  de  côté  ou  d'autre. 

493.  Les  Apophyles  Epineufes  font  lon- 
gues, tranchantes  en  delfus ,  fuperficielle- 
ment  caves  en  deffbus ,  où  il  y  a  fouvent 
une  Ligne  ollcufe  fort  étroite,  directe- 
ment oppofée  au  tranchant.  Elles  fe  ter- 
minent par  une  cfpece  de  petite  Tête  poin- 
tue. Elles  font  fort  inclinées ,  excepté  les 
trois  ou  quatre  premières ,  qui  font  plus 
relevées  &  plus  courtes  à  mefure  qu'elles 
approchent  du  Col.  Les  trois  dernières  fe 
redreffent  auflî  par  degrés  en  defcendant, 
&  deviennent  encore  pl  is  larges  &  plus 
courtes. 

494.  Les  Apophyfes  Articulaires  font 
prefque  directement  au-deflus  &  au-deilbus  * 
des  Apophyfes  Tranfverfes ,  &  le  plan  de 
leurs  Facettes  paroît  plus  vertical  ou  per- 
pendiculaire qu'incliné  ou  oblique.  Les 
lupcrieures  ont  les  Facettes  un  peu  con- 
vexes &  tournées  en  arrière  :  les  inférieu- 
res les  ont  un  peu  concaves  &  tournées, 
en  devant. 

495".  Les  Apophyfes  Tranfverfes  font 
médiocrement  longues,  &  leur  longueur 
diminue  par  degrés  jufqu'à  la  Douzième 
Vertèbre,  qui  les  a  très-courtes  &  très- 
petites.  Elles  ont  les  Extrémités  en  ma- 
m^ere  de  Tête,  &  le  milieu  rétréci  comme 
une  efpcce  de  Col.  Antérieurement  à 
leurs  Extrémités  ou  Têtes  elles  ont  des 
Cavités  cartilagineufes  qui  répondent  aux 
Tuberolités  des  Côtes.  Ces  Cavités  di- 
minuent &  s'etiacent  plus  ou  moins  en 
defccndant,  de-fortc  que  les  deux  dernie- 

rcs^ 
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res  Vertèbres  n'en  ont  ordiniîrement  point 
du  tout.  Les  premières  Vertèbres  du  Dos 
ont  ces  Cavités  plus  en  devant  que  les  fui- 
vantes ,  qui  les  ont  de  plus  en  plus  tour- 
hées  vers  le  dehors. 

496.  Les  Echancrures  latérales  ,  dont 
les  inférieures  font  les  plus  cavées  ,  fe 
trouvent  entre  les  Apophyfes  Articulaires 
&  les  Corps. 

497.  Enfin  ces  Vertèbres  ont  pour  la 
plupart  quatre  petites  Facettes  cartihigi- 
neufes' particulières  far  les  côtés  de  leurs 
Corps,  deux  à  chaque  côté ,  l'une  au  bord 
fuperieur  &  l'autre  au  bord  inférieur ,  près 
les  Apophyfes  Articulaires.  Ces  Facettes 
font  obliquement  caves ,  &  difpofées  de 
manière  que  les  Inférieures  d'un  Corps 
forment  avec  les  Supérieures  du  Corps 
fuivanî  comme  des  Niches  ,  dans  lefquel- 
les  les  Têtes  ou  Extrémités  des  Côtes 
font  articulées.  La  première  Vertèbre  for- 
me ordinairement  feule  une  Niche  entière 
pour  la  première  Côte:  &la  moitié  d'une 
pour  la  féconde.  Les  deux  dernières  Ver- 
tèbres n'en  ont  pour  l'ordinaire  qu\ine 
entière  à  chaque  côté.  C'eft  ce  que  les 
Vertèbres  du  Dos  ont  de  plus  particu- 
lier, &  qui  les  dillingue  des  autres  Ver- 
tèbres. 

^  498.  Dans  les  Apophyfes  Articulaires 
Intérieures  de  la  dernière  Vertèbre  du  Dos, 
les  Facettes  font  tournées  un  peu  latéra- 
lement de  di-dans  en  dehors ,  &  elles  de- 
viennent auffi  un  peu  convexes.  Cela  fait 
que  cette  Vertèbre  cft  reçue  en  haut  & 
en  bas ,  au-lieu  que  la  première  Vertèbre 

du 
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du  Col  reçoit  en  haut  &  en  bas.  Outre 
les  fcpt  Apophyfcs  ordinaires,  cette  Ver- 
tèbre en  a  fouvent  deux  petites  entre  les 
Tranfverfes  &  les  Articulaires  fiiperieures. 
W^^çç.  Les  grands  Trous  mitoyens  des 
Vertèbres  du  Dos  s'arrondiflcntendefcen- 
dant,  &  deviennent  plus  étroits,  fur-tout 
depuis  la  Troiliémc  julqu'à  la  Dixième  , 
où  ils  commencent  à  s'applatir  &  à  s'é- 
largir à  peu  près  comme  dans  les  deux 
premières. 

foo.  Tous  CCS  grands  Trous  mitoyens, 
dont  chacun  doit  être  regardé  comme  une 
portion  de  Canal,  ont  une  échancrureen 
arrière  au-deflus  de  l'Apophyfe  Kpineufe 
&  entre  les  deux  Apophyfi-'S  Articalaires. 
On  trouve  de  pareî-îlcs  grandes  Echancru- 
res  au-deffus  des  Apophyies  dans  la  plu- 
part des  Vertèbres  du  Col  ;  mais  comme 
elles  font  fuperficielles  &  larges,  on  n'y 
a  pas  fait  beaucoup  d'attention.  Celle  de 
la  dernière  Vertèbre  du  Col  elt  alfez  re- 
marquable; &  celle  de  la  dernière  Vertè- 
bre du  Dos  paroît  la  plus  profonde  de 
toutes. 

LES  VERTEBRES 
DES  LOMBES. 

SOI.  Les  Corps  de  ces  Vertèbres  ont 
plus  de  vol '1  me  que  ceux  des  autres  Ver- 
tèbres de  toute  l'Epine  du  Dos ,  &  ils  au- 
gmentent à  mcfure  que  les  Vertèbres  de- 
viennent plus  inférieures  ;  mais  plus  en 
largeur  qu'en  épailieur  ,  c'ell-à-dire  ,  plus 
entre  les  côtés  qu'entre  le  devant  &  le 
derrière.    Ils  font  un  peu  rétrécis  au  ipi- 
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lieu  entre  leurs  Faces  fuperieures  &  infé- 
rieures ,   &   leurs   bords    font  faillans. 

5-02.  Leurs  Apophyfes  Epineufes  font 
courtes,  redrefTées  ,  fort  larges  fur  les 
.  otés,  étroites  en  delTus  &en  deflbus.  Le 

ord  fuperieur  de  ces  Apophyfes  eft  tran- 

ant,  &  l'inférieur  eft  comme  partage  en 
...:ux  Lèvres  par  une  ligne  plus  ou  moins 
l  '.illantc.  Les  Extrémités  font  un  peu  é- 
paiiîcs  :  celle  de  la  dernière  ou  Cinquième 
cil  plus  courte,  moins  large,  &  un  peu' 
ourbée  en  bas. 

5-03.  Les  Apophyfes  Tranfverfes  font 
plus  longues  &  plus  minces  qu'aux  Vertè- 
bres du  Dos,  &  cette  longueur  augmente 
pour  l'ordinaire  depuis  la  Première  de  ces 
Vertèbres  jufqu'à  laTroifiéme,  &  enfuite 
■diminue  jufqu'à  la  dernière  ;  elles  font  plus 
ou  moins  droites  ;  elles  font  plates  en  ar-  , 
rierc  &  plus  égales  antérieurement. 

5-04.  Les  Apophyfes  Articulaires  fupe- 
rieures de  chacune  de  ces  Vertèbres  font 
longitudinalemcnt  caves;  les  inférieures 
font  longitudinalemcnt  convexes,  &  plus 
près  l'une  de  l'autre  que  les  fuperieures. 
Les  Cavités  font  contournées  en  dedans , 
l'une  vers  l'autre;  &  les  convexités  font 
détournées  en  contre-fens  &  en  dehors  ; 
de-forte  que  les  unes  &  les  autres  font  li- 
tuées  dans  deux  plans  differens ,  plus  ou 
moins  parallèles  avec  le  plan  des  Apophy- 
fes Epineufes. 

J-05-.  Cette  direûion  change  peu  à  peu 
en  defcendant ,  de-forte  que  les  Facettes 
-des  Apophyfes  inférieures  de  la  dernière 

Vertèbre  font  un  peu  plus  tournées  en  de- 
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foô.  Outre  les  fept  Apophyfes  ordiiiai-. 
res,  ces  Vertèbres  en  ont  encore  chacune 
deux  petites  qui  font  comme  acccflbires 
des  deux  flipericures  La  Face  inférieure 
du  Corps  de  la  dernière  Vertèbre  cfl:  obli- 
quement inclinée  en  devant;  de-fortc  qu'il 
y  a  beaucoup  plus  de  hauteur  en  devant 
qu'en  arrière. 

py.  Les  jrfaiids  Trous  mitoyens  de  ces 
Vertèbres  font  plus  amples  qu'aux  Vertè- 
bres du  Dos.  Ils  font  applatis  antérieure- 
ment ,  &  prefque  angulaires  en  arrière ,  à 
peu  près  comme  aux  Vertèbres  du  Col. 

L'OS  S^CR  CI  M. 

5-08.  Situation  GENERALE.  II 
eft  fitué  à  la  partie  poftericure  &  infé- 
rieure du  Tronc  ,  comme  la  Bafe  &  le 
foutieri  de  toute  l'Epine  du  Dos  ;  c'eil- 
ponrquoi  il  eft  auffi  nommé  par  quel- 
ques-uns Os  Bail] aire. 

5-09.  Figure.  Division.  Sa  Figu- 
re imite  celle  d'un  triangle  oblong  dontia 
bafe  ell:  en  haut  &  la  pointe  en  bas.  On 
la  peut  divifer  en  Partie  fupcrieure  ou  Ba- 
fe ,  &  en  Pointe  :  en  deux  Faces ,  une 
antérieure  concave ,  une  pofterieure  con- 
vexe; &  en  deux  Bords  ou  Parties  latéra- 
les. On  le  confidere  ici  comme  une  feu- 
le pièce,  félon  l'e'tat  ordinaire  d'un  Corps 
adulte. 

5-10.  Dans  la  jeuncffe  il  paroîtdiftinde- 
ment  compofé  de  plufieurs  Pièces  primi- 
tives qu'on  nomme  FaulTcs  Vertèbres. 
Ces  Pièces  tiennent  alors  enfemblepardes 
Cartilages ,  qui  avec  l'âge  diminuent ,  s'en- 

dur- 
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durciflent  &  s'effacent  entièrement  à  la 
fin ,  de  forte  qu'il  n'en  refte  que  des  tra- 
ces, comme  des  Lignes  plus  ou  moins  Tail- 
lantes Ces  Pièces  font  au  nombre  de 
cinq  ;  quelquefois  on  en  trouve  fix.  El- 
les portent  cliacune  quelque  marque  de 
Vertèbres.  La  fupeiieure  a  beaucoup  plus 
de  volume  que  la  plus  groffe  de  toutes  les 
Vraies  Vertèbres  :  les  autres  diminuent 
très-fort  à  mefure  qu'elles  deviennent  in- 
férieures ;  en-forte  que  la  dernière  qui  fait 
la  Pointe  de  l'Os  Sacrum  n'a  aucune  ap- 
parence de  Vertèbre. 

5'ii.  Face  Antérieure  ou  concave. 
On  y  voit  ordinairement  quatre  Paires  de 
grands  Trous ,  quelquefois  plus ,  fclon  le 
nombre  des  Pièces  primitives  ou  Fauiïes 
Vertèbres.  Ces  Trous  font  deux  Ran- 
gées longitudinales,  &  ils  paroiffènt  être 
faits  par  la  rencontre  des  Ecbancrures  ori-< 
ginaires  des  Pièces.  Le  long  du  milieu 
de  la  Face  entre  les  deux  Rangs  de  Trous 
on  voit  comme  cinq  ou  fix  Corps  de  Fauf- 
fes  Vertèbres  foudécs  enfemble.  La  pre- 
mière ou  fupcrieure  approche  plus  de  la 
conformation  des  vraies  Vertèbres  que  les 
fuivantes.  La  dernière  efl  très-petite ,  & 
à  chaque  côté  au-deifous  des  grands  Trous 
elle  a  une  Echancrure  ,  &  quelquefois 
une  petite  avance  en  manière  de  Corne. 

5-12.  Face  Postérieure  on 
Convexe.  Elle  elt  fort  inégale.  On 
y  voit  auflî  autant  de  Paires  de  Trous  pla- 
cés vis-à-vis  ceux  de  la  Face  antérieure  , 
&  rangés  de  la  même  manière;  mais  ils 
font  moins  grands  qu'eux.    Entre  les  deux 

Rangs 
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Rangs  de  ces  Trous  on  voit  une  crpccc 
d'Apophyle  Epincufe  plus  ou  inoiiis  tron- 
quée ou  imparfaite ,  principalement  en  haut, 
qui  diminue  en  dcfccndant.  Souvent  elles 
font  entr'o.ivcrtes ,  tantôt  les  lupcrieures, 
tantôt  les  inférieures,  &  font  par  les  Ran- 
gées de  ces  interruptions  une  efpece  de 
Fente  perpendiculaire  plus  ou  moins  lar- 
ge. Quelquefois  ces  Epines  lailFent  une 
ouverture  tranfverfiile  entre  ellc^.  Tout, 
ceci  varie  beaucoup.  Au  côté  externe  de 
chaque  Rang  de  Trous,  il  y  a  des  Tu- 
berofités  qui  paroillent  comme  des  Apo- 
phyfcs  Tranfverfes  &  Articulaires  confou- 
duës  enfemble. 

5-13.  A  la  Bafe  ou  Partie  fipericure  de 
rOs'Sacruni  il  y  deux  vraies  Apophyfcs 
Articulaires  qui  répondent  aux  Inférieures 
de  la  dernière  Vertèbre  des  Lombes.  Au- 
deffous  &  à  côté  de  chacune  de  ces  Apo- 
phyfcs il  y  a  une  Echancrure  très"-lar^;j. 
Entre  les  m'ornes  Apophyfes  on  ^oit  aiïci. 
dillindement  la  Face  luperieure  de  la  pre- 
mière  Fauife  Vertèbre.    Cette  Face  ell 
femblable  à  celle  des  Vertèbres  Loinbai- 
res.    Elle  c(1:  très-obliquement  inclinée  en 
arrière,  de-forte  que  le  Corps  de  cette 
Faufle  Vertèbre  a  plus  de  hauteur  en  de- 
vant qu'en  arrière,  comme  la  dernière  des 
Vraies.    L'obliquité  de  ces  deux  Faces  fait 
que  l'Os  Sacruni  &  la  dernière  Vertèbre 
des  Lombes  forment  par  leur  connexion 
un  Angle  aOcz  faillant. 

J14.' Derrière  le  Corps  de  cette  premiè- 
re Vertèbre  de  l'Os  Sacrum  ,  entre  fis 
Apophyres  Articulaires,  il  y  a  une  Ou- 
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v^rture  d'mi  grand  Canal  ,  tiiangulai- 
rement  large,  &  tort  applati,  qui  dclcend 
entre  les  deux  grandes  Faces  de  cet  Us , 
&  entre  les  quatre  Rangs  des  grands  Trous, 
derrière  les  Corps  de  toutes  les  fauliès 
Vertèbres.  Il  diminue  à  mefure  qu'il  def- 
cend,&  communique  avec  tous  les  grands 
Trous  de  l'une  &  de  l'autre  Face  de  l'Os 
Sacrum.  Il  efl:  la  continuation  du  grand 
Canal  de  l'Epine  du  Dos.  Il  clt  fouvent 
interrompu  en  arrière  par  les  Fentes  dont 
j'ai  parlé  ci-deffus. 

5-15-.  Les  Parties  Latérales 
de  cet  Os  font  un  peu  évafées  par  en 
haut  ,  où  l'on  voit  à  chaque  côté  une 
grande  Facette  cartilagineuie  ,  inégale  , 
longue  &  irreguliere ,  de  la  figure  d'une 
S  fort  large  ,  &  quelquefois  d'une  tête 
d'Oifeau .  Ces  deux  Facettes  unifient  l'Os 
Sacrrm  avec  les  deux  Os  des  Hanches  par 
Sympjiyfe  Cartilagineufe.  Entre  chacu- 
ne de  ces  Faces  latérales  &  les  deux  Trous 
poUeiieurs  les  plus  proches  ,  il  y  a  un 
grand  enfoncement  raboteux,  au  defTous 
duquel  il  y  en  a  un  autre  moins  grand. 
'Ces  Enfoncemens  font  quelquefois  percés 
<3e  plulieurs  Trous,  qui  fe  perdent  au  de- 
dans. 

LE  COCCTX. 

^16.  Le  Coccyx  efl  comme  l'Appcndi- 
cc  de  l'Os  Sacrum,  à  l'extrémité  duquel 
il  eft  litué.  Sa  Figure  eft  en  quelque  ma- 
nière comme  celle  d'une  petite  Pyramide 
rcnvcrfée,  &  un  peu  courbée  vers  IcBaf- 
fin ,  à  peu  près  comme  le  Bec  d'un  Cou- 

Tome  I.  G  cou. 
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cou.  Sa  Face  antérieure  eft  plate ,  &  la 
poilerieure  un  peu  arrondie.  11  ell  com- 
pofc  de  quatre  ou  cinq  Pièces  en  maniè- 
re de  fauffes  Vertèbres ,  jointes  les  unes 
aux  autres  par  des  Cartilages  plus  ou  moins 
fouples.  Quelquefois  plufîeurs  de  ces  Pie- 
ces  ,  &  quelquefois  toutes ,  font  entière- 
ment fondées  enfemble. 

f.iy.  La  première  eft  la  plus  grande  de 
toutes.  Elle  a  quelquefois  à  chaque  côté 
de  fa  Bafc  de  petites  Apophyfes  particuliè- 
res en  manière  de  Cornes ,  qui  embraflent 
étroitement  l'exircmité  de  l'Os  Sacrum. 
Elle  a  auflî  quelquefois  une  efpece  d'A- 
popliyfes  Tranfverfes  un  peu  échancrées 
en  haut ,  qui  par  leur  rencontre  avec  les 
Echancrures  de  la  dernière  pièce  de  l'Os 
Sacrum  forment  une  Paire  de  Trous,  dans 
le  même  rang  des  ar.tres  grands  Trous. 
Les  autres  pièces  du  Coccyx  font  des  quar- 
rés  irreguliers  qui  diminuent  en  volume 
par  degrés,  de-forte  que  la  dernicre  eft 
comme  un  Os  Sefamoïde. 

USAGES 
m  MEC  A  NIQUE 
DE  L'EPINE  DU  DOS. 

5-]  8.  L'Epine  du  Dos  eft  tout  enfemble 
le  Soutien  gênerai  de  tous  les  autres  Os, 
&  le  Gouvernail  univerfel  des  attitudesne- 
ceflaires  à  leurs  difterens  mouvemens.  Pour 
trouver  ces  deux  avantages  dans  une  mê- 
me Machine,  i[  faut  qu'elle  ait  deux  qu.i- 
litcs  qui  paroiflcnt  oppofées ,  fçavoir  tcr- 
mctc  &  flexibilité  oufouplclTej  &  lî  Von 

y  peut 
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y  peut  ajouter  la  légèreté,  la  Machine  en 
fera  plus  parfaite. 

5-19.  L'Auteur  de  la  Nature  y  a  pour- 
vu d'une  manière  d'autant  plus  admirable 
qu'elle  e:l  plus  limple.  Il  a  rendu  l'Epi- 
ne flexible  par  la  pluralité  des  Pièces  qui 
la  compofent.  Il  l'a  rendue  ferme ,  tant 
par  la  difpofition  de  ces  Pièces  propres  à 
fc  fiipporter  &  à  fe  foutenir  les  unes  les 
autres ,  que  par  leur  conformation  conve- 
nable aux  attaches  d'un  indnité  de  corda- 
ges qui  les  lient  enfemble.  Enfin  il  l'a 
rendue  légère  par  la  Strudlure  interne  de 
ces  Pièces. 

5-20.  Cette  Mécanique  n'eft  pas  d'une 
même  façon  dans  les  trois  Clallés  des 
Vertèbres.  Celles  du  Dos  &  des  Lombes 
fe  foutiennent  aflex  commodément  par  la 
largeur  &  la  direftion  de  leurs  Corps. 
On  y  voit  que  cette  difpolîtion  efl:  pro- 
portionnée à  la  pefmteur  du  fardeau  ,  & 
que  plus  les  Vertèbres  font  inférieures  & 
chargées ,  plus  elles  ont  de  volume  &  de 
largeur. 

^11.  Le  retreciiïement  de  la  Colonne 
Ofleufe  vers  la  quatrième  ou  cinquième 
Vertèbre  du  Dos  ,  ne  déroge  en  rien  à 
cette  Mécanique  :  car  cet  endroit  étant 
particulièrement  affermi  par  l'attache  des 
vraies  Côtes ,  la  groffcur  des  Vertèbres  y 
aaroit  été  inutile;  au-Iieu  que  leur  retre- 

IcifTcment  augmente  très-utilement  la  ca- 
pacité de  la  Poitrine,  pour  y  loger  com- 
modément pluficurs  Vifceres  dont  il  fera 
par'c  dans  un  ar  tre  endroit. 

jii.  Il  n'en  eft  pas  de  même  d.ins  les 

G  2  Ver- 
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tebres  du  Col.  Leurs  Corps  ont  très- 
peu  de  volume  &  ont  des  Faces  fort  étroi- 
tes. La  Situation  de  la  Rangée  de  ces 
Vertèbres  efl:  naturellement  oblique  &  pau- 
chée  en  devant ,  excepté  les  deux  premiè- 
res qui  font  plus  redreffées  ;  ce  qui  rend 
le  Col  ofleux  un  peu  courbé  ou  voûté  en 
devant ,  au-defTus  du  milieu  de  fa  lon- 
gueur. 

5-2,3.  Pour  fçavoir  jufqu'où  va  cette  obli- 
quité dans  l'homme  vivant,  il  faut  être  de- 
bout ou  alïïs ,  tenir  la  Tête  dans  une  at- 
titude droite  ,  fans  la  tourner  de  côté  ou 
d'autre ,  &  obferver  la  fituation  des  Apo- 
phyfes  Maftoïdes  ;  car  l'Articulation  de 
la  première  Vertèbre  avec  les  Condyles 
de  l'Occiput  eft  direftement  entre  les  bords 
antérieurs  de  ces  z\pophyfes. 

5-24.  Pendant  que  l'homme  efl  debout 
ou  aliis  tout  droit  ,  l'obliquité  de  l'arran- 
gement de  ces  Vertèbres  met  les  p'aces 
obliques  de  leurs  Apophyfes  Articulaires 
dans  une  fituation  prefque  horizontale  ; 
de-forte  qu'alors  elles  fe  portent  les  unes 
les  autres  non  pas  par  leurs  Corps  fculs , 
comme  les  autres  Vertèbres,  mais  en  par- 
tic  par  leurs  Apophyfos  Articulaires  ,  & 
leurs  Corps  font  déchargés  d'une  partie  du 
fardeau. 

5-25".  L'obliquité  de  ces  Apophyfes  en 
particulier  paroît  encore  favorifer  ies  mou- 
vemens  par  Icfquels  "on  tourne  le  Col  com- 
me fur  un  Pi\  ot  ;  car  l'obliquité  de  l'atti- 
tude naturelle  du  Col  lui  auroittrcs-ditfi- 
cilement  permis  de  fe  tourner  de  cette  fa- 
çon ians  l'obliquité  des  Apophyfes  Articu- 
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laires.  L'attitude  plus  verticale  qu'oblique 
de  kiiecûuJe  &  troiliemc  Vertèbre  taciàtc 
les  inflexions  latérales  du  Col. 

5-26.  Les  Apophyles  Traiifvcrfcs  des 
Veitebres  du  Col  forment  par  l'arrange- 
ment de  leurs  l'rousune  efpece  de  Canal 
pour  le  pallage  des  Vailleauxlanguins.  La 
longueur  de  celles  de  la  première  Vertè- 
bre la  rend  plus  ailée  à  tourner  lur  le  Fi- 
vot  de  la  leconde  Vertèbre.  La  peciteffe 
des  Apophyles  Tranfverles  dans  les  Ver- 
tèbres fuivantes  les  empêche  de  blefler  les 
parties  voiiines  dans  les  inflexions  latéra- 
les du  Col. 

"S^y-  La  longueur  de  l'Apophyfc  Epineu- 
fe  de  la  leconde  Vert;bre  facilite  auffi  le 
moavement  de  rotation  de  la  première  Ver- 
tèbre. La  petitelle  des  Apopliyfes  Epi- 
neufes  des  trois  Vertèbres  iuivantes  don- 
ne au  Col  la  facilité  de  le  porter  en  ar- 
rière fans  comprimer  les  parties  voi fines. 
Elles  font  en  récompenfe  larges  &  four- 
chues pour  donner  niiez  d'attaches  aux 
Mufcles. 

5'2,8.  Les  Vertèbres  du  Dos  fervent  prin- 
cipalement à  la  compofition  de  la  Cavité 
de  la  Poitrine  ,  en  foutenant  les  Arcades 
des  Côtes.  La  Rangée  de  ces  Vertèbres 
étant  un  peu  voûtée  ou  courbée  en  arriè- 
re ,  fert  à  augmenter  la  Capacité  de  la 
Poitrine. 

5-29.  La  longueur  des  A;-!ophyfes  Epi- 
neufes  e(t  proportionnée  au  grand  nombre 
de  Mafcles  qui  y  font  attachés.  Leur 
obliquité  par  laquelle  elles  font  pour  Li 
plupart  couchées  les  unes  fur  les  autres  , 
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non  feulement  cmpcchc  cette  longueur  d'ê- 
tre incoinmode ,  mais  lèrt  encore  a  ren- 
dre le  Dos  inflexible  à  contrc-fens ,  &  par 
confequenr  capable  de  Ibutenir  de  grands 
fardeaux  fans  plier  deifous. 

5-30.  La  courbure  des  Apophyfes  Tranf- 
veries  en  arrière  contribué'  à  la  Capacité 
de  la  Poitrine,  &  donne  à  la  double  Ar- 
ticulation des  Côtes  une  obliquité'  fingu- 
liere,  lans  laquelle  on  ne  peut  pas  expli- 
quer comment  le  fimple  haulfement  des 
Côtes  dilate  la  Poitrine  en  tous  fcns  à  la 
fois ,  &  comment  leur  abbaiffemcriî  la  ré- 
trécit en  tous  fens  à  la  fois ,  comme  on 
verra  ailleurs. 

531.  Les  Apophyfes  Articulaires  du  Dos 
étant  prefquc  verticales  &  à  peu  près  dans 
im  même  pian ,  permettent  de  petits  mou- 
vemens  de  flexion  &  d'extenfion,  comme 
auflî  d'inflexion  latérale,  mais  elles  s'op- 
pofent  à  ceux  de  Rotation.  Ces  Apo- 
phyfes étant  placées  entre  les  Apophyfes 
Tranfverfes  &  près  les  extrémités  porte- 
rieures  des  Côtes ,  &  n'étant  pas  expofées 
à  de  grands  eftbrts  ou  chocs ,  le  peu  de 
volume  qu'elles  ont  en  comparaifou  des 
Corps  voifins ,  leur  fuffit. 

5'32.  La  courbure  légère  de  la  Rangée 
des  Vertèbres  des  Lombes  contrebalance 
les  diflèrcntes  direâions  des  autres  por- 
tions de  l'Epine  du  Dos.  Ces  Vertèbres 
ont  les  Apophyfes  Epineufes  rcdrclfécs  é'c 
courtcs,  &  par  là  donnent  ftcilicé  de  re- 
culer le  Dos  en  arrière  fur  les  Lombes  ; 
&  leur  largeur  fcrt  à  multiplier  les  Atta- 
ches des  Mufcles.    La  longueur  de  leurs 
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Apophyfcs  Tranfverfos  rend  l'adiou  des 
Mulcles  plus  aifée;  mais  les  fuperieures 
•&  les  intérieures  étant  moins  longues  ne 
peuvent  pas  heurter  contre  les  Côtes  ou 
contre  les  Os  des  Hanches  dans  les  infle- 
xions latérales. 

f^q.  La  grofleur  de  leurs  Apophyfes  Ar- 
ticulaires répond  aux  etîbrts  aulquels  elles 
l'ont  fouvent  expofées  par  leurs  mouve- 
mens.  La  direction  particulière  de  ces 
ApopUyfes  borne  les  mouvemens  de  Ro- 
tation ,  en  s'oppofani  les  unes  aux  autres 
par  leur  rencontre;  &  c'eit principalement 
dans  cette  occafîon  que  leur  grolîèur  eft 
necelFaire  pour  Ibutenir  les  chocs  de  leur 
rencontre  lans  fe  call'er. 

534- L'Ufage  de  l'Os  Sacrum  eft  de  fou  • 
tenir  l'Epine  du  Dos  avec  tontes  fes  dé- 
pendances ;  mais  il  ne  pourroic  avoir  cet 
ufage ,  s'il  n'étoit  pas  fi  fortement  enclavé 
&  affermi  par  les  Os  des  Hanches  ,  avec 
lefquels  il  fert  encore  à  former  le  Balfm , 
dont  il  fait  la  portion  pofterieure.  Son  ex- 
trémité inférieure  eil  très-reculée  ,  &  par 
là  augmente  beaucoup  le  fond  du  BafTm. 
Son  Appendice  l'Os  Coccyx  fert  principa- 
lement à  Ibutenir  l'IntcRin  lieâum  &  l'A- 
nus,  comme  je  le  dirai  ailleurs. 

j-^f.  Enfin  on  peut  regarder  tout  le  Ca- 
nal de  l'Epine,  depuis  la  première  Vertè- 
bre du  Col  jufqu'à  l'extrémité  de  l'Os  Sa- 
crum, comme  une  efpecc  de  Crâne  allon- 
gé &  articulé  ,  qui  fert  à  contenir  une 
produftion  du  Cerveau  appcllée  Moelle 
de  l'Epine.  Ce  Canal  ell  plus  ample  au 
Col  &  aux  Lombes  qu'au  Dos.  Les  Ou- 
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vertares  latérales  formées  par  les  Echai\- 
crures  de  chaque  Vertèbre,  donnent  paf- 
fage  à.  autant  àc  Cordans  de  Nerfs. 

LE   T  H  0  R  A  X. 

5'36.  Le  Thorax ,  appelle  communément 
Poitrine,  eft  la  première  &  la  iupericure 
des  deux  Parties  Propres  du  Tronc.  C'eft 
une  efpece  de  Berceau  compofé  de  plu- 
fleurs  Pièces  latérales  nommées  Côtes ,  & 
d'une  Pièce  antérieure  appellée  Sternum , 
lefquelles  avec  les  douze  Vertèbres  du  Dos 
forment  la  Cavité  offeufe  de  la  Poitrine. 

LES  CÔTES. 

5-37.  Figure.  Situation  gé- 
nérale. Les  Côtes  font  des  Arcades 
offeufes  de  différentes  grandeur-s ,  fituées 
tranfverfalement  &  obliquement  de  côté 
&  d'autre  de  la  Poitrine ,  &  arrangées  de 
maniera  que  les  extrémités  des  unes  font 
tournées  vers  les  extrémités  des  autres. 

5'38.  Nombre.  Différence.  El- 
les font  au  nombre  de  vingt-quatre  poar 
l'ordinaire ,  douze  de  chaque  côté.  On 
en  trouve  quelquefois  plus  ou  moins  dans 
un  côté  ,  &  quelquefois  dans  tous  les 
deux.  On  les  diftingue  en  Vraies  &  en 
Faufles. 

5'39.  Les  fept  fuperieures  de  chaque  cô- 
té vont  jufqu'au  Sternum,  &  font  ainli 
de  vraies  Arcades ,  c'ell-à-dirc ,  des  Arca- 
des entières  ;  c'elV pourquoi  elles  font  ap- 
pellées  Vraies  Côtes.  Les  cinq  infcrieores 
ne  vont  pas  jufqu'au  Sternum ,  &  ne  fout 
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pas  d'Arcades  entières;  c'eft-pourqaoi  on 
les  nomme  Faullcs  Côtes. 

5-40.  Division.  Oii  peut  eti  gênera! 
conliderer  en  chaque  Côte  ,  la  portion 
moyenne  qui  en  ell  comme  le  Corps  ; 
deux  Extrémités,  l'une  antérieure  ,&  l'au- 
tre polterieure  ;  deux  Faces,  une  externe 
qui  clt  convexe ,  &  une  interne  qui  elt 
concave;  deux  Bords,  un  fuperieur  &  un 
intérieur  ;  deux  Lèvres  à  chaque  Bord , 
une  interne,  &  l'autre  externe.  L'Extré- 
mité potlerieure  qu'on  peut  regarder  com- 
me la  Tête  delà  Côte,  efl:  articulée  avec 
l'Epine  du  Dos  ;  l'Extrémité  antérieure  eft 
allongée  dans  les  Os  frais  par  une  Appen- 
dice ou  Epiphyfe  cartilagineufe ,  qui  e(l 
un  peu  enfoncée  dans  l'épaifTeur  de  l'ex- 
trémité oUcufc.  On  appelle  cet  Allonge- 
ment le  Cartilage  ou  la  portion  cartilagi- 
neufe  de  la  Côte. 

5'4i.  Les  Vraycs  Côtes  ont  chacune  à 
leur  Tête  ou  Extrémité  pollerieure  deux 
petites  Facettes  cartilagineafcs ,  dilliinguées.i 
par  une  efpecc  d'A;i,i^ic.    Elles  font  arti-- 
culées  par  ces  Facettes  avec  les  Facettes- ' 
cartilagineufes  latérales  de  deux  Corps  des 
Vertèbres  du  Dos,   excepté  la  première, 
qui  n'a  qu'une  Facette,  &.  qui.  ne  s'arti- 
cule qu'avec  une  Vertèbre;  J  . 

Sji.  Un  peu  après  la  Tcte  de  l'Extré- 
mité on  voit  poftericurement  à  chaque  cô- 
té une  Facette  Cartilagineufc  ,  très  -  peu 
convexe,  accompagnée  immcdiatcmen;!.  d'u- 
ne petite  Tuberolité.  Ces  Facettes  s'arti- 
culent avec  les  Facettes  caves  des  Apo- 
phyfcs  Tranfverfes  des  Vertèbres  du  Dos 
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&_les  Tubcrofités  fervent  à  l'attache  des 
Ligamens.  La  portion  qui  elt  entre  la  Tê- 
te &'  les  Facettes  eli:  un  peu  rctrecie  en 
manière  de  Col. 

$•43.  Il  faut  obferverque  quand  l'Extre'- 
mité  pofterieure  de  la  Côte  elt  articulée 
avec  deux  Vertèbres,  c'eit  toujours  avec 
l'Apophyfe  Tranfverfe  de  l'inférieure  des 
deux  Vertèbres ,  que  la  Facette  de  laTu- 
berofité  elt  articulée. 

f44.  Entre  cette  Tuberofité  &  la  por- 
tion moyenne  de  là  Côte,  il  y  a  fur  la 
Face  externe  dans  la  plupart  des  Côtes 
une  efpece  d'/\ngle  oblique  ,  raboteux  , 
&  plus  ou  moins  large.  Dans  la  premiè- 
re Côte  cet  Angle  elt  confondu  avec  la 
Tuoerofitc^.  Dans  la  féconde  il  en  efl:  fort 
peu  éloigné.  Dans  la  rroifiéme  il  l'eft  da- 
vantage. Dans  les  fuivantes  ces  /\.ngles 
s'écartent  de  plus  en  plvis  ,  &  cela  par 
degrés  proportionnés  ,  jufqu'aux  troilic- 
mes  FaulTes  Côtes  ;  dc-ïortc  qu'en  regar- 
dant dircttemcnt  le  Dos  d'un  Squelette  , 
ces  Angles  paroiiîent  reprelenter  les  deux 
Jambes  d'un  Compas  médiocrement  ou- 
vert. 

■5'45".  Dans  la  Face  interne  des  Côtes 
vers  leur  Bord  inférieur ,  on  trouve  une 
Rainure  depuis  l'Angle  jufques  vers  l'ex- 
trémité, principalement  dans  les  cinq  in- 
férieures des  Vraies  Côtes  ,  &  dans  les 
trois  premières  des  Fauffes.  Le  Bord  fu- 
perieur  des  deux  preniieres  Côtes  c(t  com- 
me tranchant  ,  &  l'inférieur  un  peu  ar- 
rondi. Le  Bord  fuperieur  de  la  troifiéme 
eft  moins  tranchant ,  &  l'inférieur  moins 
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arrondi.  Les  autres  ont  le  Bord  faperieur 
un  peu  arrondi,  &  le  Bord  inférieur  plus 
ou  moins  tranchant. 

5-46.  Ces  Côtes  augmentent  en  longueur 
en  delcendant,  &  leurs  Extrémités  anté- 
rieures de  côté  &  d'autre  s'écartent  à  me- 
lure  qu'elles  deviennent  inférieures;  de- 
Ibrte  que  l'arrangement  des  Extrémités 
d'.tn  côté  reprefeate  avec  les  Extrémités 
de  l'autre  côté  une  efpece  d'Angle  far  je 
devant  de  la  Poitrine ,  à  peu  près  comme 
les  Angles  en  arrière  dont  je  viens  de  par- 
ler.   Mais  les  Extrémités  des  deux  pre- 
mières Côtes ,  (  c'elt-à-dire  de  la  premiè- 
re Côte  de  Tan  &  de  l'autre  côté)  ne  fe 
trouvent  pas  dans  la  même  ligne  que  les 
autres,  étant  plus  courtes,  &  par  confe- 
quent  plus  reculées;  ce  qoi  arrive  rare- 
ment aux  fécondes  Côtes.    Le  première  a 
encore  cela  de  particulier ,  qu'elle  augmente 
en  largeur  de  derrière  en  devant. 

S^y.  Toutes  les  Côtes  ont  l'extrémité 
antérieure  plus  baiïe  que  la  polterieure,. 
La  première  elT:  très  peu  inclinée:  la  fé- 
conde l'ell  davantage  ;  les  autres  inclinent 
toutes  de  plus  en  plus ,  de-Ibrte  qu'àme- 
fure  qu'elles  deviennent  inférieures,  elles 
deviennent  plus  écartées  en  devant  qu'en 
arrière ,  où  elles  ont  toutes  des  interval-~ 
les  prefquc  égaux. 

5-48.  Les  Côtes  font  beaucoup'pîiis  cour- 
bes en  arrière  qu'en  devant.  La  courbu- 
re des  deux  premières  Côtes  de  chaque  côte 
eft  prefque  dans  le  même  Plan  que  les 
deux  extrémités  de  chacune  de  ces  Côtes- 
La  troifiéme  commence  à  perdre  cette  é- 
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galité  de  plan,  &  à  fc  tordre  ou  dcvenii- 
comme  toric  depuis  l'Angle  julqu'ù  l'ex- 
trémitc  antérieure  ;  de  forte  que  le  Bord 
inférieur  fe  jette  à  peu  près  en  dehors  , 
la  portion  moyenne  de  l'Arc  fe  courbe  un 
peu  en  haut,  &  redefcend  enfuite  furie 
devant  juf-]u'à  fan  cxtrcnu'té.  Cette  con- 
torfion  augmente  par  degrés  jufqu'à  la 
troilicme  des  Faufi.es  Côtes.  Elle  fait  que 
les  Côtes  paroin'ent  comme  des  /Italiques 
torfcs  ,  &  qu'étant  pofccs  far  une  table 
égale ,  une  de  leurs  extrémités  fe  trouve 
toujours  tournée  en  bas ,  &  l'autre  levée 
en  haut. 

5'49.  Les  Appendices  ,  Epiphvfes ,  ou 
Portions  Cartilagineufe>  des  Vraies  Côtes 
augmentent  en  longueur  en  defcendant  , 
de  même  que  les  Portions  olfeufes  de  ces 
Côtes.  Elles  ont  chacune  deux  petites 
Facettes  dilpofées  c'n  Angle,  par  Icfquelles 
elles  font  articulées  avec  le  isrernum,  ex- 
"cepté  la  première,  dont  l'extrémité  catti- 
lagineufe  ell  très-large  &  tout-à-tait  fon- 
dée au  Sternum  par  une  Symphyfe  pareille 
à  celle  de  ce  même  Cartilage  avec  la  Por- 
tion olîènfe. 

^fo.  Les  Cartilages  des  trois  ou  quatre 
premières  Côtes  ont  à  peu  près  la  niênie. 
direâion  que  ces  Côtes.  Les  Cartilages 
des  Côtes  inférieures  fe  coudent  de  plus, 
en  plus  ,  &  font  Angle  pour  remonter  vers 
le  Sternum.  Les  derniers  Cartilages  re- 
montent en  s'approchant  très-fort  les  uns 
des  autres.  Ceux  des  deux  dernières  raies 
Côtes  ont  fouvent  à  leur  bord  inférieur 
une  cfpcce  d'Apopiiyfe  en  manière  de  Lan- 
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■guette  ,  qui  s'attache  immédiatement  au 
•  JJord  fupcrieur  du  Cartilage  de  chacune 
des  deux  .Côrcs  fuivantes. 

^5-1.  Il  faut  encore  remarquer  que  le 
bord  inférieur  des  deux  dernières  Vraies 
0')tes s'élargit  beaucoup,  ëc  devient  com- 
me tranchant  depuis  leur  Angle  jufqu'à 
quelque  diftance  de  leur  axtiémité  anté- 
rieure.   Là  elles  diminuent  en  largeur  & 
augmentent  en  épailfeur  ,  èn  y  formant 
une  efpece  de  Col  un  peu  plus  long  que 
le  Col  pofterieur  ;   &  enfuite  elles  s'é- 
largiifent  derechef  de  plus  en  plus  jufqu'à 
l'extrémité.    Toutes  les  Extrémités  of- 
leufes  on-t  une  Cavité  dans  laquelle  font, 
pour  ainfi  dire,  entés  les  Cartilages.  Les 
Extrémités  antérieures  de  ces  Cartilages , 
excepté  celui  de  la  première  Vertébré ,  fe 
terminent  par  une  Facette  Articulaire  un 
peu  convexe ,  &  foiivent  taillée  en  maniè- 
re d'Angle. 

SS^.  Des  Fauffes  Côtes  les  trois  pre- 
mières ont  auffi  depuis  leurs  Angles  le 
même  élargiflemeut  dont  je  \  iens  de  parler. 
Leurs  Rainures  font  plus  coniiderabîes' 
Elles  ont  des  Têtes ,  des  Cols ,  des  Tu- 
berofités  &  des  Angles  à  peu  près  comme 
les  dernières  des  Vraies,  &  fe  tordent  de 
Miême.  Elles  diminuent  en  longueur  par 
degrés,  &  leurs  extrémités  antérieures  s^é- 
cartcnt  dans  le  même  rang  que  celles  des 
Vraies.  Les  deux  dernières  n'ont  qu'une 
tacette  a  leur  extrémiré  polkrieure  & 
elles  n'y  ont  point  de  Tiiberolité.  Elles 
Jpnt  beaucoup  plus  courtes  que  les  autres 
fur-tout  la  cinquième.  ' 
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5-5-3.  Toutes  ces  FaulFes  Côtes  ontauffi; 
des  Appendices  ou  Portions  Cartilagiaea- 
fes.  Celle  de  la  première  cil  la  plus  lon- 
gue, &  eft  attachée  au  Cartilage  de  la 
dernière  Vraie  Côte.  Les  Cartilages  des 
deux  qui  fuivent  tiennent  enfemble  par 
leurs  extrémités.  Ceux  des  deux  derniè- 
res Fauffes  Côtes  n'ont  aucune  attache  ,  fi 
ce  n'ert  par  des  Mufcles  &  des  Ligamens. 
Ils  font  très-petits ,  fur-tout  le  Cartilage 
de  la  dernière  Côte,  car  il  n'a  que  quel- 
ques lignes  de  longueur.  Tous  ces  Car- 
tilages des  Fauffes  Côtes  fe  terminent  en 
pointe. 

5'5-4.  Connexion.  Les  Côtes  font 
articulées  par  devant  avec  le  Sternum,  &. 
en  arrière  avec  les  Vertèbres  du  Dos.  An- 
térieurement la  première  Vraie  Côte  eft 
tout-à-fiu't  unie  au  Sternum  par  l'extrémi- 
té de  fon  Cartilage.  Les  iîx  fuivantes  font 
articulées  avec  le  Sternum  par  les  extré- 
mités de  leurs  Cartilages. 

j'j'5'.  Les  trois  faperieures  des  Fauffes. 
font  attachées  les  unes  aux  autres  par  les 
extrémités  de  leurs  Cartilages ,  &  la  pre- 
mière eft  attachée  à  la  dernière  Vraie  Cô- 
te. Les  deux  dernières  n'ont  pas  cette  at- 
tache, comme  je  viens  de  dire. 

5-56.  La  connexion  des  Côtes  avec  les 
Vertèbres  du  Dos  cit  dans  la  plup.ut  par 
une  elpece  de  Ginglyme  ou  Charnière.  La 
première  Côte  de  chaque  côté  eft  articu- 
lée par  fa  Tête  avec  la  Facette  latérale  du 
Corps  de  la  première  Vertèbre,  &  par  cel- 
le de  fa  Tubcrofité  avec  la  petite  Cavité 

de 
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de  l'Apophyfe  Tranfverfe  de  la  même 
Vertèbre. 

SS7-  féconde  Côte  efl  articulée  par 
la  l'êteavec  la  demi-Facette  inférieure  du 
Corps  de  la  première  Vertèbre,  &  avec  la 
demi-Facette  fupericure  du  Corps  de  la 
féconde  Vertèbre.  Elle  eft  encore  articu- 
lée par  la  Facette  de  fa  Tubcroiîté  avec  la 
Cavité  articulaire  de  l'Apophyfe  Tranf- 
verfe de  la  féconde  Vertèbre. 

5- 5-8.  Toutes  les  Côtes  liiivantes ,  excep- 
té les  deux  dernières  des  Fau/Fes  ,  font 
refpeftivement  articulées  de  la  mcine  fa- 
çon ;  c'eil- à-dire ,  que  la  Tête  de  chacune 
eft  articulée  avec  les  demi-Facettes  des 
Corps  de  deux  Vertèbres  voifincs  ;  &  fa 
Tuberofité  l'eft  avec  l'Apophyfe  Tranf- 
verfe de  l'inférieure  de  ces  deux  Vertèbres. 
L'onzième  &  la  douîiéme  Côtes  ne  font 
articulées  que  par  leurs  Têrcs,  chacune 
avec  une  feule  Facette  Vertébrale  pour 
l'ordinaire. 

SS9-  On  voit  par  ce  que  je  viens  de  di- 
re ,  que  les  dix  Côtes  fuperieures  font 
bornées  à  deux  fortes  de  moavemens ,  fca- 
voir  à  fe  lever  &  à  fe  bailler.  On  voit 
aulîî  que  les  deux  dernières  ne  font  pas  fi 
bornées  ;  c'eft-pourquoi  on  les  appelle  Cô- 
tes fiotantcs. 

5-63.  Usages.  Les  Côtes  fervent  à 
former  avec  les  Vertèbres  du  Dos  &  le 
Sternum  un  Coffre  capable  de  dilatation 
&de  retrcciiïcmcuî,  qui  renferme  princi- 
palement les  Orn-ancs  de  la  Rcfpiration  & 
ceux  de  la  Circulation  du  Sang.  ]e  parle- 
rai de  leur  Mécanique  dans  la  fuite. 

LE 
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.  LE  STERNUM. 

5-61-.  Situation  g  e  n  e  r  a  l  e.  Le 
Sternum  ert  fitué  tout  le  long  de  la  partie 
antérieure  de  la  Poitrine. 

^61.  Figure.  Elle  cil  longue ,  plate , 
inégalement  large ,  &  en  manière  de  poi- 
gnard. 

5-63.  Division.  Il  eft  compofe  pour, 
l'ordinaire  de  trois  Pièces  principales  ;  une 
large  &  courte  ;  une  longue  &  plus  étroi- 
te ,  qui  eft  la  féconde  ;  une  petite  qui  eft 
la  troifiéme,  &  comme  une  Appendice, 
appellée  félon  les  Grecs  Xjpiioïde ,  parce 
qu'elle  refiemble  à  la'  pointe  d'une^  épce 
large. 

5-64.  La  PREMIERE  Pièce.  C'cft 
la  plus  fuperieure.  Elle  eft  large  &  cpailîc 
en.  haut,  étroite  &  plus  mince  en  bas,  à 
peu  près  de  la  figure  d'un  triangle  tron- 
qué par  les  pointes,  ou  d'un  quarré  irre- 
gulier.  Il  y  f^iut  conlîderer  deux  Faces, 
l'une  externe  ou  antérieure ,  &  l'autre  in- 
terne ou  pofterieurc:  quatre  Bords  ,  un  fu- 
perieur,  deux  latéraux,  un  inférieur  :  qua- 
tre Angles  tronqués ,  deux  en  haut  ,  &. 
deux  en  bas.. 

56)-.  La  Face  externe  ou  antérieure  ell 
inégalement  convexe  ;  l'interne  ou  poilc- 
rieure  eft  un  peu  cave. 

<66  Le  Bord  fuperieur  eft  le  plus  épais. 
Il  a  fur  le  milieu  une  grande  Echancrurc 
aifex  unie ,  que  les  x\nciens  ont  nommée 
Fourchette.  Les  deux  Angles  fupcricurs 
font  deux  grandes  Echancrures  Articulai- 
res fort  cpaiiTes,  &  obliquement  lituées  a 
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chaque,  côté  de  la  Fourchette.  Les  Bords 
latéraux  l'ont  minces  &  obliques  On  voit 
à  chacun  une  Marque  Cartilaginenfe  lon- 
,guettc,  qui  cil  un  relie  du  Cartilage  de 
la  première  Vraie  Côte.  Les  deux  Angles 
inférieurs  font  deux  petites  demi  -  Echan- 
crures  Articulaires  pour  le  Cartilage  de  la 
féconde  Côte.  Le  13ord  inférieur  elt  plus 
petit  &  plus  épais  que  les  autres.  Il  fait 
la  Symphyfe  de  la  première  Fiecc  du  Ster- 
num avec  lu  féconde. 
-  5-67.  La  Seconde  Pièce.  Elle eil beau- 
coup plus  longue  que  la  précédente.  Elle 
eft  plate  en  devant  &  en  arrière,  plus  lar- 
ge en  bas  qu'en  haut.  On  y  voit  quelque- 
fois,  fur-tout  dans  la  Face  antérieure  ,  des 
■Traces  Tranfverlalcs ,  qui  font  des  vclli- 
ges  de  l'union  des  Pièces  primitives  dont 
le  Sternum  efl:  compofé  dans  la  jeunelTe. 
Les  deux  Faces  font  afiez  plates,  &  plus 
ou  moins  enfoncées  dans  le  milieu  de  tou- 
te leur  longueur.  Le  Bord  fuperieur  eft 
petit  &  proportionné  à  l'inférieur  de  la 
première  Pièce,  avec  laquelle  elle  eft  unie 
par  Symphyfe  Cartilaginenfe.  Le  Bord  in- 
férieur elt  encore  beaucoup  plus  petit  & 
eomme  une  pointe  tronquée. 

5'68.  Les  deux  grands  Bords  ou  Bords 
latéraux  ont  chacun  une  dcmi-Echancrurc 
•Cartiiagineufe ,  &  cinq  Echancrures  Car- 
tilagincufcs  entières.  Les  demi-Echancru- 
res  font  tout  au  haut  des  grands  Bords, 
où  elles  fe  rencontrent  avec  la  demi- 
Echancrure  de  la  première  Pièce.  Les 
cinq  entières  s'approchent  de  plus  en  plus 
i  mefure  qu'elles  deviennent  inférieure.-?. 

La 
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La  dernière  entame  fouvent  un  peu  la 
troifiéme  Pièce. 

S6g.  La  T  r  o  i  s  i  e'm  e  Pièce.  Elle 
eii;  appcllée  communément  Cartilage  Xi- 
phoïde,  &  vulgairement  le  Bréchet.  Elle 
cl\  entièrement  Cartihgineufe  dans  la  jeu- 
nefle,  mais  elle  devient  pour  l'ordinaire 
ofTeafe  avec  l'âge,  ou  entièrement ,  ou  en 
partie  ,  dans  les  uns  plus  tard  que  dans  les 
autres  ;  c'efl:  -  pourquoi  il  fera  mieux  de 
l'appeller  Appendice  ou  Pointe  XiphoVde. 
On  la  peut  encore  nommer  avec  les  La- 
tins Pointe  Enliforme. 

SJo.  Cette  Pièce  eft  unie  à  l'extrémiré 
inférieure  de  la  féconde  entre  les  Cartila- 
ges des  premières  Vraies  Côtes,  &  elle 
efl:  quelquefois  échancrée  de  côté  &  d'au- 
tre ,  tantôt  plus ,  tantôt  moins ,  pour  for- 
mer en  partie ,  ou  achever  dans  certains 
fujets,  les  dernières  Echancrures  Articu- 
laires du  Sternum.  Sa  Figure  eft  à  peu 
près  comme  celle  de  l'extrémité  d'une  épée 
large ,  ce  qui  lui  a  f\it  donner  le  nom  de 
Xiphoïde  félon  le  Grec ,  &  d'Enlîtbrme 
félon  le  Latin.  Elle  varie  beaucoup  en 
figure  &  en  volume:  quelquefois  elle  eft 
fourchue,  quelquefois  percée,  quelque- 
fois très -petite  &  à  peine  d'un  tiers  de 
pouce. 

SJi-  Substance.  Elle  eft  en  dcdans^ 
fort  tendre  &  prefquc  toute  .Cellulaire  ou 
Diploïque,  recouverte  en  dehors  d'une 
Lame  com3a£le ,  mais  très  mince. 

5-72.  Usages  du  Sternum.  A- 
cheverla  Cavité  de  la  Poitrine  en  devant; 
être  un  appui  des  Extrémités  antérieures 

des. 
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des  Côtes ,  appui  affez  ferme  pour  rciïfter 
:  aux  chocs  &  -'aux  coinpreffions ,  &  allez 

mobile  par  Articulation  avec  les  Apophy- 
:  fes  des  Côtes  pour  obéir  aux  mouvemens 
I  de  la  Relpiration.  Il  fert  aulTi  à  l'attache 
'  de  plulîeurs  Mulcles ,  à  foutenir  le  Me- 

dialtin,  &c. 

LE  BASSIN. 

s  I  T         TION  GENER  A  LE. F  I- 

G  URE.  C'eft  la  troifîéme partie  du  Tronc 
&  la  plus  inférieure,  formée  principale- 
ment de  deux  grandes  Pièces  appcUées  Os 
des  Hanches ,  &  anciennement  Os  Inno- 
minés.  Ces  deux  Os  unis  enfemble  eu 
devant  par  une  même  Symphyfe  Cartilagi- 
neufe,  &  joints  en  arrière  aux  deux  côtés 
de  l'Os  Sacrum ,  reprefcntent  une  efpece  de 
Baffin.  Etant  conOderés  féparément  ils  n'ont 
point  de  figure  régulière;  ils  font  inéga- 
lement larges  ,  inégalement  convexes  en 
dehors ,  &  inégalement  concaves  en  de- 
dans. 

5-74.  Division  générale.  Chacun 
d  eux  n'eft  qu'une  feule  Pièce  dans  l'âge 
parfait,  quoique  dans  la  jeuneffe  il  ait  été 
compofé  de  trois  Pièces  jointes  par  une 
Subftance  Cartilagineafe ,  qui  avec  le  tems 
s  offifie  tont-à-faic ,  &  ne  laille  ordinaire- 
ment aucune  trace  de  la  divifion  priiniti- 
vc.  C'ert-pourquoi  on  le  divife  encore 
dans  l'aduitc  en  trois  portions  fous  ditîe- 
rens  noms ,  comme  lî  c'étoient  autant  d'Os 
particuliers. 

SIS-  De  ces  trois  Portions  une  cft  fii- 
peneure  &  pottcrieure,  qui  en  eft  la  plus 

grande, 
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grande,  appcUéc  Os  Ilium  ,  Os  des  Iles,, 
ou  Os  des  Hanches;  une  inférieure  nom- • 
niée  Os  Ifchion  ;  &  une  antérieure,  qui  i 
en  ell  la  plus  petite,  nommée  Os  Pubis. 
,  yyô.  Mais  avant  que  d'entrer  dans  le  : 
détail  de  cette  divifion  ,  il  elt  necefihire  : 
de  fçavoir  que  dans  l'Os  entier  il  y  aplu-- 
lîeurs  parties  qui  font  commîmes ,  c'eft-  • 
à-dire ,  formés  par  la  rencontre  &  i'unioa  \ 
de  ces  trois  Portions ,  fçavoir ,  une  Cavi- . 
te  cartilagineufe  alfez  profonde  ,  appellée  : 
Cotyle,  ou  Cavité  Cotyloïde,  en  Latin. 
Âcetubalum  ,  formée  par  toutes  les  trois  . 
Portiojis  :  une  grande  Ouverture  nommée  ; 
Trou  Ovale  ou  Ovalaire,  fiiit  par  l'Os  • 
Ifchion  &  l'Os  Pubis:  une  grande  Echan-- 
crûre  en  arrière  nommée  E  :hancrLi.re  Is-- • 
chiatique  ,  taitc   p.ir  l'Os  Ilium  &  l'Os  ; 
Ifchion  :  une  Eminence  ou  Protubérance 
oblique  au-deffus  de  la  Cavité  Cotyloïde 
vers  le  Trou  Ovalaire  ,  faite  par  l'Os  I- 
lium  &  l'Os  Pubis.    On  y  peut  ajourer 
ime  Ligne  faillante  dedans  le  Baffin,  qui 
en  diftingue  la  Marge  ou  Partie  évafée 
d'avec  le  Fond,  que  les  Anciens  ontpré- 
cifément  appellé  Baffin. 

UOS  DES  ILES. 

5-77-  L'Os  des  Iles  ou  Os  Ilium  a  été 
ainfi  appellé  par  les  Anciens  ,  à  caufe 
qu'il  fert  à  foutcnir  les  Parties  qu'ils  nom- 
moient  les  lies  ou  les  Flancs,  en  Latin 
IHk  On  ie  nomme  auffi  Os  des  Han- 
ches 

5-78.  Volume.  Figure-  Cet  Os  ell 
le  plus  grand  des  trois.    Il  cft  plat,  tore 

lar- 
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large,  inégalement  convexe  &  concave  , 
en  partie  arrondi ,  &  en  partie  irreguliere- 
cnt  quarré. 

f79.  Division.    On  le  divife  affez 
unmodement  en  Crète ,  en  Bafe ,  en  Bord 
.intérieur  ,  en  Bord  pofteriear  ,  en  deux 
aces ,  l'une  externe ,  &  l'autre  interne. 
5-80.  La  Crête  eft  la  partie  fuperieure. 
C'elt  un  Bord  un  peu  épais ,  arrondi  en 
manière  d'Arcade,  dont  le  contour  décrit 
uu  peu  plus  qu'un  quart  de  cercle.  Ce 
Bord  eft  voûté  en  delsors  par  la  Portion 
antérieure  &  par  la  moyenne.  La  Portion 
poftcrieure  eft  un  peu  voûtée  en  dedans. 
On  diftingue  dans  fon  épaifleur  deux  Lè- 
vres &  leur  interftice.    Cette  Crête  eft  o- 
riginaircment  Epipliyfe,  &  dans  queloues 
fujets  elle  en  porte  les  traces  jufques  dans 
un  âge  très-avancé. 

fSi.  La  Portion  poftericurc  qui  eft  voû- 
tée en  dedans  ,  eft  beaucoup  plus  épaiffc 
que  la  Portion  antérieure.  On  la  peut 
nommer  la  Tuberofité  de  la  Crète  de  l'Os 
des  Iles.  Toute  la  Crête  paroît  avoir  une 
Croûte  cartilagineufe  ;  mais  cette  Croûte 
n'eft  que  l'Attache  Tendineufe  des  Muf- 
cles  deffechés. 

5-82.  Le  Bord  antérieur  a  deuxEminen- 
ces  ou  Tubercules,  qu'on  appelle  Epines 
antérieures  de  l'Os  des  Iles  ;  l'une  fupe- 
rieure ,  &  l'autre  inférieure  :  deux  Echan- 
crures,  l'une  entre  ces  Epines,  l'autre 
immédiatement  au-deftous  de  l'Epine  infé- 
rieure. 

5-83.  Le  Bord  pofterieur  eft  plus  court 
&  plus  épais  que  l'antérieur.    Ij  fe  termi- 
ne 
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ne  aulîi  en  deux  Eminences  ou  Epines  , 
entre  lefquelles  il  y  aune  Echancrurcme- 
diocre. 

^84.  La  Bafe  ou  Partie  inférieure  de  cet 
Os  ell  la  plus  épailTe  de  toutes ,  &  la  plus 
étroite.  Elle  forme  antérieurement  une 
portion  de  la  Cavité  Cotyloïde  ,  &  pos- 
térieurement prelque  toute  la  grande  E- 
chancrure  Sdùtique. 

5'85-.  La  Face  externe  eft  convexe  anté- 
rieurement ,  &  concave  pofterieurcmjnt. 
On  y  remarque  les  traces  d'une  grande 
Ligne  demi-circulaire,  qui  s'étend  depuis 
l'Epine  antérieure  faperieure  jufqu'à  la 
grande  Echancrure  Sciatique.  Cette  Li- 
gne eft  une  marque  Mufculaire.  Au-def- 
ius  &  derrière  ce  dcmi-cerclc  on  voit  plu- 
fieurs  autres  Inégalités  &  Marques  Muf- 
culaircs.  Un  peu  au-deirus  du  Bord  ou 
Sourcil  de  la  Cavité  CotyloVdc  ,  il  y  a  des 
Traces  &  des  Inégalités  qui  environnent 
une  partie  de  ce  Bord  en  manière  de  de- 
mi-Cercle. Ce  font  des  Marques  ou  At- 
taches Mufculaircs  &  Ligamenteufes. 

5-86.  La  Face  interne  ert  inégalement 
concave.  Elle  a  en  arrière  plulieurs  Iné- 
'  galités,  parmi  lefquelles  il  y  a  une  gran- 
de Facette  cartilagineufe  de  la  figure  d'u- 
ne S,  ou  de!  la  Tête  d'un  Oifeau  ,  qui  ré- 
pond à  la  Facette  latérale  de  l'Os  Sacrum, 
&  qui  fert  à  la  Symphyfe  Cartilagineufe 
de  ces  deux  Os.  Les  autres  Inégalités 
font  à  peu  près  comme  celles  de  la  partie 
latérale  de  l'Os  Sacrum,  &  forment  con- 
jointement avec  elles  des  Cavités  inter- 
rompues &  fort  rabotcufes.    Depuis  J;i 

par- 
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partie  faperieure  de  la  Symphyfe  ou  Fa- 
cette Cartilagineufe  jufqu'à  l'Eminence 
oblique  ,  il  y  a  une  Ligne  Taillante  qui 
borne  la  concavité  de  la  Face  interne  de 
l'Os  des  Iles ,  &  qui  diftingue  la  Marge 
du  Ballin  d'avec  le  Fond. 

VOS  ISCHION. 

587.  Situation  générale.  Divi- 
sion. C'eft  la  portion  la  plus  baffe  des 
trois  portions  de  -  l'Os  Innominé  ,  &  de 
toutes  les  portions  du  Tronc.  On  y  disj 
tingue  trois  parties  ,  le  Corps,  la  Tube- 
rofité ,  la  Branche. 

5-S8.  Le  Corps  de  l'Ifchion  forme  la 
partie  inférieure  &  la' "plus  grande  de  la 
Cavité  Coty]oïde.  Il  jette  en  arrière  une 
Apophyfe  pointue,  qu'on  appelle  l'Epine 
de  rifchion. 

fSç).  La  Tuberofité  de  rifchion  cil  fort 
cpaiiîe,  inégale,  &  tournée  en  bas.  C'efi: 
fur  cette  partie  que  tout  le  Corps  eft  ap- 
puyé quand  on  cft  affis.  Elle  paroît  Car- 
tilagineufe, à  caufe  des  relies  de  Tendons 
de/fechés  &  racornis.  Toute  la  convexi- 
té de  fa  courbure  e(t  originairement  Epi- 
phyfe,  dont  les  traces  s'elFaccnt  plus  tard 
dans  les  uns  que  dans  les  autres.  On  y 
peut  diîlinguer  trois  Empreintes  Mufcu- 
laires. 

5-90.  La  Branche  de  l'Ifchion  eft  com- 
me une  petite  Produdion  ou  Apophyfe 
plate  &  un  peu  mince,  qui  après  la  cour- 
bure de  la  Tuberofité  monte  en  devant 
vers  l'Os  Pubis.  Elle  eit  fouvcnt  en  par- 
tic 
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tie  recouverte  d'une  continuation  de  l'E- 
piphyfe  de  la  Tuberofité. 

SÇi.  Ces  trois  Parties  de  l'Ifchion  for- 
ment enfemble  une  Ecliancrure  très-con- 
fiderable  qui  fait  la  plus  grande  portion 
du  Trou  Ovalaire.  On  y  remarque  enco- 
re trois  Echancrures  ;  une  polterieure  en- 
tre l'Epine  &  la  Tuberofité  pour  le  paOa- 
ge  du  Mufcle  Obturateur  interne:  elleell 
un  peu  cartilagineufe  ,  &  divife'e  du  côté 
interne  en  trois  ou  quatre  petites  Gouttiè- 
res ou  CoulilFes  cartilagineufes  très-fuper- 
ficielles  :  une  latérale  entre  la  Tuberofité 
&  la  Cavité  Cotyloïde  ,  pour  le  paflage 
du  Mufcle  Obturateur  externe  ;  une  ante- 
rieiu-e  au  bord  de  la  Cavité  Cotyloïde  pour 
les  Ligamens ,  &c. 

VOS  PUBIS. 

592.  Situation  générale.  Divi- 
sion. C'eil  la  plus  petite  des  trois  Por- 
tions de  rOs  Innominé.  Les  deux  Os 
Pubis  font  enfemble  le  devant  du  Baffin. 
On  y  obferve  trois  Parties;  le  Corps, 
l'Angle ,  la  Branche. 

.S9^-  Le  Corps  de  l'Os  Pubis  en  efi  la 
portion  fuperieiire  ,    fituée  tranfverlale- 
ment  devant  la  partie  inférieure  de  l'Os  1 
des  Iles.    Son  extrémité  poftericure  eft 
fort  épaifîe,  &  forme  par  fon  union  avec 
l'Os  des  Iles  l'Eminence  oblique  qui  dis- 
tingue ces  deux  portions  de  l'Os  Innominé. 
Elle  contribue  auiîi  à  la  formation  de  l'E- 
chancrnre  de  la  Cavité  Cotyloïde.  Son 
extrémité  antérieure  aboutit  à  une  petite 
Eminence  oa  Tuberofité  qu'on  appelle 
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l'Epine  de  l'Os  Pubis ,  &  qui  efl:  quelque- 
fois double. 

$■94.  Le  Bord  fuperieur  forme  en  de- 
dans une  ligne  faillante  &  fort  oblique, 
qu'on  peut  appeller  la  Crcte  de  l'Os  Pu- 
bis. Cette  Ligne  fe  continue  avec  celle 
qui  diftinçue  la  Marge  &  le  Fond  duBaf- 
fin.  Le  même  Bord  fapericur  a  fur  le  de- 
vant de  la  Crête  une  Echancrure  longuet- 
te ,  oblique  &  un  peu  large.  Le  Bord  in^ 
ferieur  eft  obliquement  échancré,&  forme 
la  partie  fuperieure  du  Trou  Ovalaire. 

^Ç).  L'Angle  de  l'Os  Pubis  en  eft  la 
portion  antérieure  ,&  fait  partie  de  l'union 
ou  connexion  appelléc  la  Symphyfe  de 
l'Os  Pubis.  Cette  portion  de  l'Os  eft  pla- 
te &  peu  épaifle.  Elle  a  au  haut  de  fa  Face 
antérieure  proche  la  courbure  angulaire, 
dans  quelques  fujets ,  une  Eminence  qui 
augmente  le  volume  ou  l'c'tenduë  de  l'E- 
pine dont  je  viens  de  parler.  Les  deux 
Os  Pubis  ioints  enfemble  par  cette  portion 
forment  en  devant  une  convexité  inégale, 
&  en  dedans  une  efpece  de  concavité  af- 
fez  égale. 

5-96.  La  Branche  de  l'Os  Pubis  eft  une 
Apophyfe  plate  &  mince  ,  qui  defcend  ci,i 
bas  &  s'unit  avec  la  Branche  de  rifchioh 
par  une  Symphyfe  cartilagineufe  ,  dont  il 
ne  paroît  que  la  trace  dans  l'Adulte.  El- 
le achevé  la  formation  du  Trou  pValaire. 
Les  Branches  de  l'un  &  de  l'autre  Os  Pu- 
bis font  fur  le  devant  du  fond  du  Balîin 
une  efpece  d'Arcade  pointue  ,  qui  dans  l'é- 
tat naturel  eft  plus  arrondie. 

Tor/te  I  H  CJ. 
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C  A  yiTE'  C  0  TTL  0  IDE. 

Sçy.  Outre  ce  que  j'en  ai  dit  en  gêne- 
rai, il  y  a  des  particularités  qu'on  ne  peut 
pns  bien  faire  remarquer  qu'après  l'Expo- 
fition  détaillée  des  trois  Portions  qui  la 
compofent.  Il  faut  en  confidercr  le  Bord 
qu'on  nomme  Sourcil,  la  Capacité  Car- 
tilagineufc,  l'Empreinte  du  Fond,  &!'£- 
chancrure  du  Bord. 

5'98.  Le  Bord  ou  Sourcil  efl;  fort  Tail- 
lant, principalement  en  haut.  Il  diminue 
en  faillie  fur  les  côtés  vers  le  bas ,  &  efl: 
interrompu  entre  fa  portion  antérieure  & 
ïa  portion  inférieure.  Dans  l'état  nnturel 
il  eîl  augmenté  par  un  Bourlet  élaftique 
dont  je  parlerai  dans  l'Expofition  des  Os 
Frais. 

5:99.  La  Capacité  efl:  proportionnée  à  la 
faillie  du  Bord  ,  &  par  confequent  plus 
profonde  en  haut  &  en  arrière  qu'en  bas 
&  en  devant.  HHe  i.fl:  revêtue  d'un  C-.ir- 
tilage  très-poli ,  excepté  depuis  le  milieu 
jufqu'à  l'interruption  du  Bord. 

600.  L'Empreinte  inégale  efl:  cet  efpa- 
pe  dénué  deCiirtilage  dont  je  viens  de  par- 
Ter.  Cette  Empreinte  eit  plus  large  vers 
lefopd  de  la  Cavité  que  vers  le  Bord.  El- 
fe fcrt  à  loger  un  Liganient  &  unpacquet 
de  Glandes. 

601.  L'Ec'iancrure  eft  préciiemenr  en- 
tre la  portion  antérieure  &  la  portion  in- 
férieure du  Bord  de  la  t  'avité  CotyloVdc. 
Elle  efl:  près  du  Trou  Ovr.laire  ,  q:i'ell« 
paroît  unir  avec  la  Cavité.  Par  apport 
a  la  direction  de  tout  le  Corps  de  l'Hom- 
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me  coulideré  co.nme  écxni  dc:bo.it,  Ui  Ci-' 
tuation  ae  cciCc  cCiUiicrure  cit  .tuiolanient 
obii4  e. 

602.  Substance  oe  l'G  s  l  n  î<i  o-" 
MiNt'.  Elle  eu  dtas  les  ttois  po  cions 
pour  la  plupart  Diploïqao  oa  .^p  j  igicvile  » 
excepté  le  milieu  de  l'Os  des  lies,  où  les 
deux  Fables  s'approchent,  6c  rendent  c -t 
endroit  traniparent ,  ce  qui  le  trouve  aalli 
dans  la  v.^avité  Cdtyloïde. 

603  Connexion.  Les  Os  Innomi- 
nés  font  joints  avec  l'Os  Sacrum  &  entre 
eux-mêiiics  par  Symphylè  cartilagiueafe 
Ils  Ibnt  articulés  avec  les  Os  l^'e  .lur  pA- 
Enartn.ole  ,  &  dont  il  fera  particulièrement 
parlé  à  l'occalion  de  l'Os  de  la  Cuiire.- 

604.    Usages.    C'eft  de  faire  avec 
l'Os  Sacrum  une  efpece  de  Baffin  ,  jui 
fert  à  former  une  portion  de  la  Cavité  du 
Bas- Ventre,  &  à  i'j  itenir  p.  ifieurs  Vif- 
ceres ,  principalement  les  parties  qui  fer- 
vent d'Egout  à  r  Urine '&  aux  excrémens 
girolTicrs,  a  ilTi-bien  que  cel  es  qui  dillin- 
guent  les  fexcs     Le  Balïïn  elt  plus  ample- 
dans  la  l'  emmé  que  d-ms  rdomme.  Les 
Os  dej  Iles  y  font  plus  évafés,  de  me  ne 
que  Iss  Os  Ifchions.    L'x'lrcade  que  for- 
ment les  Bran  hes  inférieures  des  Os  Pu- 
bis ,&  dont  il  clt  p.irlé  n.  ^96,  eft  ici  plus 
larij;e  que  duis  l'Homme.     J'indique  la 
même  chofe  dans  le  Traité  des  Os  Frais , 
^  n.  98.  ' 
635-.  An  refte  ces  Os  co'njôintement  avec 
l'Os  Sacrum,  font  comme  le  tondcment 
Ac  tout  le  Tr:)nc  &  dé  tontes  les  parties 
k]îiî'ii  porte:  ils  fout  le  foiuien  des  Extré- 
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mités  inférieures.  En  un  mot  ils  font  la 
Bafe  de  tout  le  Corps  de  l'Homme  ,  & 
comme  le  centre  gênerai  de  tous  fes  mou- 
vemens,  foit  qu'on  foit  debout ,  foit  qu'on 
foit  affis ,  ou  couché. 

LES  EXTREMIT11.S 

SUPERIEURES. 

606.  XT  Ombre.  Situatiokge- 
NERALE.  Division.  Les 
Extrémités  fupericures  du  Corps  humain 
font  au  nombre  de  deux  ,  attachées  chacu- 
ne à  la  partie  fuperieure  &  latérale  du 
Tronc,  d'où  elles  fe peuvent  étendre  juf- 
qu'au-delà  de  fa  partie  inférieure,  c'elt-à- 
dire,  jufqu'au  deffous  du  BalTin.  On  les 
divife  chacune  en  quatre  parties  ,  dont  la 

êremiere  efl  nommée  Epaule,  la  féconde 
iras  ,  la  troifiéme  Avant-Bras ,  &  la  der- 
nière cft  appcllée  Main. 

UEPAULE. 

.  607.  L'Epaule  eft  compofée  de  deux  Os 
particuliers ,  un  grand  &  pofterieur  qu'on 
oomme  Omoplate;  un  petit  &  antérieur 
qu'on  appelle  Clavicule. 

VO MOP  L  ATE. 

'  608.  Situation  générale. 
•F  1  G  u  R  E.  C'clt  un  Os  large  &  en  quel- 
que façon  triangulaire,  lîtus  latéralement 
à  la  partie  fuperieure  &  .polterieure  du 
.  •  Tho- 
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Thorax ,  depuis  environ  la  première  Côté 
jufqu'à  la  feptiéme. 

609.  Division.  "En  deux  Faces ,  une 
externe  ou  polterieure  ,  convexe  ,  une  in- 
terne ou  antérieure ,  concave  :  En  trois 
Bords ,  un  qu'on  appelle  Bafe  ,  &  deux 
qu'on  nomme  Côtes ,  dont  l'un  efl:  fupe- 
rieur,  &  l'autre  inferie  ir.  En  trois  An- 
gles ,  un  antérieur  qui  porte  le  nom  de 
Col  ou  de  Tête ,  un  fupcrieur ,  &  un  in- 
férieur. Je  commencerai  par  les  Bords  , 
&  jc  finirai  par  les  Faces. 

610.  La  ÎSase  elt  des  trois  Bords  de 
l'Omoplate  le  plus  grand.  Elle  cft  pour 
l'ordinaire  placée  à  côté  de  l'Epine  du 
Dos,  un  peu  obliquement,  de  manière 
qu'en  haut  elle  elt  plus  proche  des  Ver- 
tèbres qu'en  bas.  Elle  eft  comme  parta- 
gée en  deux  par  un  Angle  très-obtus  ,  qui 
en  diitingue  le  quart  luperieur  d'avec  les 
autres  trois  quarts.  Elle  eft  un  peu  épaif- 
fe  ,  &  on  la  divife  félon  fon  épaiffeur  en 
deux  Lèvres,  l'une  externe  ôc  l'autre  interne. 
Elle  eft  dans  plulîeurs  fujets  adultes  Epi-' 
phyfe  vers  fes  Extrémités,  principalement 
en  bas. 

611.  La  CÔTE  Supérieure  eft 
des  trois  Bords  le  plus  petit  &  le  plus  min- 
ce. Elle  eft  iituée  prefque  tranfverfale- 
ment  entre  la  pointe  fupcrieure  de  la  Bafc 
&  le  Col  de  l'Omoplate;  un  peu  plus  é- 
Icyée  du  côté  de  la  Bafe  qu'à  l'autre  ex- 
trémité ,  où  elle  fe  termine  fouvent  par 
une  petite  Echancrure.  On  la  divife  auifi 
en  Lèvre  externe  &  en  Lèvre  interne. 

612.  La  Côte  Inférieure  eft 
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vi'.ne  longueur  moyenne.  Elle  cft  fitué* 
très-oùiiquemcni  entre  le  Col  de  l'Omo- 
plnU  &  la  pointe  intérieure  de  lu  Bafc. 
Ehe  eft-plLs  éf^ailie  oue  les  autres,  &pz-^ 
roK  tOLivcnt  comme  double,  ayant  deux- 
Lèvres  très-dilUndcs ,  dont  l'cJitcrne  cil 
mince  ,  &  riuterne  arrondie.  <.  es  deux 
Lèvres  font  fcp  récs  par  laie  cfpec-e  de  L-a- 
nelure  ou  Goi..itic:re.  Le  long  de  la  Le-, 
vre  externe  il  y  a  une  Pacettc  étroite  , 
qui  s'étend  depuis  le  Loi  julqu'aux  deux 
tiers  de  la  Côte. 

613.  Le  Col  de  l'Omoplate 
cfl:  des  trois  Angles  le  plus  gros.  C'eft 
plutôt  une  cfpece  de  Tête  qui  a  le  Col 
fort  court ,  &ç  dont  le  Ibnimet  eil  enfon- 
cé par  une  Cavité  légère  appellée  Gle- 
noïde.  Cette  Cavité  eil  cartilauineufe  ,  & 
d'une  figure  ovale,  pointue  eii'hart,  âç 
arrondie  en  bas.  Elle  efl:  plus  profonde 
dans  l'étîit  naturel ,  comme  on  v  erra  dans 
l'Hiftoire  des  Os  Frais-  Dans  la  fîtua- 
tion  naturelle  de  l'Omoplate  cette  Ca  ité 
eft  tournée  obliquement  en  devant ,  &•  non 
pas  direâement  en  dehors.  On  voit  entre 
le  bord  de  la  Cavité  &  la  portion  retrecie 
qui  en  eft  le  vrai  Col ,  des  inégalités  , 
qui  font  des  traces  de  Symphyfe  d'offifi- 
cation. 

614.  A  la  partie  fuperieure  du  Col  il  y 
a  vmc  avance  ou  Epiphyfe  en  forme  de 
Doigt  courbé  ou  de  Bec,  nommée  Apo- 
phyfc'ou  Epiphyfe  Coracoïde  ,  qui  a  fa 
naiflance  à  une  Tuberolité  pour  des  at- 
taches Ligatncnteufes  de  la  Cl.^viculc.  Ce 
Beç  ie  termine  par  trois  petites  Facettes 

Muf- 
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Mufcalaires  ,  qui  forment  eiileinble  une 
pointe  moulic. 

6is-  Lls  Angles  du  côté  delaBa- 
fe  n'ont  rien  de  tort  remarquable.  Le  ïu^ 
perieur  cil  quelquefois  un  peu  plus  poin- 
tu qa'aig.!,  &  l'niferieur  un  peu  arondi. 

616.  La  Face  Externe  ell  iné- 
galement convexe.  On  y  voit  un  peu 
au-ueirous  de  la  Côte  f  .perieure  une  très- 
grande  Eminence,  haute  &  mince  qu'on 
appelle  l'Epine  de  l'O.iiOplate.  Elle  s'é- 
Icve  de  plus  en  plus  far  cette  Face  depuis 
la  courbure  ou  l'Angle  moalfe  de  la  Jiafe 
jufqu'au  Col,  ou  étant  parvenue  ,  elle  le 
contourne  en  haut  &  en  devant par-delfus 
le  Bec  v^oracoïde ,  &  forme  une  Apopny- 
fe  la'ge  que  Ton  nomme  Acroinion.  On 
donne  au  Bordde  l'Epine  le  nom  de  Crête. 

617.  Cette  Crête  a  trois  éiargllfemens 

Êarticuliers.  Le  premier  qui  til  .ers  la 
afe  de  l'Omoplate,  ell  une  Facette  trian- 
gulaire lille  &  polie  :  le  fécond  eft  une 
efpece  de  Tuberofité  obiongue  ,  plate  & 
raboteufe  ;  le  troiliéme  forme  l'Acromion 
dont  je  viens  de  parler.  Au  bord  anté- 
rieur de  l'Acromion  proche  de  fa  pointe, 
on  voit  une  petite  Facette  cartilagineufe 
pour  l'articulation  de  l'Omoplate  avec  la 
Clavicule. 

618.  Le  Corps  de  l'Epine  diftingue  1» 
Face  excerne  de  l'Omoplate  en  deux  por- 
tions, dont  on  appelle  la  fuperieure,  qui 
eit  la  plus  petite,  Folle  Sus-Epincufe ,  & 
riiifcrieurc ,  qui  cft  la  plus  grande,  Foife 
Sous-Kpincufe.  Dans  celle-ci ,  fçavoirla 
Sous-Epineufa,  on  voit  un  peu  au-delfus 
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dè  la  Côte  inférieure  un  long  Enfonce- 
ment depuis  l'Angle  inrerieur  jufqu'au 
Col.  Veis  l'Angle  inférieur  on  voit  une 
el^ece  de  petite  Facette  purticulierc ,  iné- 
galement triangulaire  à.  oolongue  ,  qui  s'a- 
vance lur  la  Côte  inférieure  vers  la  Ca- 
nelure  ou  Gouttière  de  f.t  Levrc  externe. 

619.  L  A  F  A  c  E  I  N  T  E  K  N  K  eu  irrc- 
gulicremeut  cave,  principalement  en  haut, 
&  comme  diftinguée  en  plufieurs  toilet- 
tes fuperficielles  &  longitudinales  par  des 
Lignes  Taillantes  qui  vont  depuis  le  Col 
jufqu'à  la  Baie  en  manière  de  layons.  La 
direction  de  ces  Ligues  fe  croife  avec  cel- 
le des  Côtes  du  Thorax. 

620  Outre  ces  parties  on  remarque  trois 
Echancrures  ;  une  grande,  entre  l'Epine 
&  le  Col;  une  petite,  entre  la  Côte  fu- 
pericure  &  le  Bec  Coracoïde  ;  une  mé- 
diocre, entre  ce  Bec  &  IaCa\  ité  Glenoï- 
de.  11  y  a  quelquefois  un  Trou  particu- 
lier qui  perce  le  milieu  de  la  Balé  de  l'E- 
pine,  &  quelquefois  il  s'y  p:rd. 

611.  11  ne  faut  pas  oublier  deux  petites 
Empreintes  ou  Marques  raboteufes  iinme- 
diatement  au-dcffous  de  la  Cavité  Gle- 
noïde.  L'inférieure  s'étend  un  peu  fur 
Ja  Côievoifine.  On  peut  les  appeller  Em- 
preintes Mufculaircs  du  Col  de  l'Omo- 
plate. 

622.  Substance.  Elle  eft  DipIoV- 
que  ou  Col ,  à  l'Epine ,  à  la  Bafe ,  à  la 
Côte  inférieure  &  au  Bec.  Le  rcitc  elt 
tranfparent ,  mince ,  &  prcfquc  fans  Di- 
ploë. 

6  3.  G  0  NNE  X 1 0  N.    Usages.  El- 
le 
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le  clt  articulée  avec  la  Clavicule  par  l'A- 
cromion,  &  avec  le  Bras  par  la  Cavité 
Glenoïde.  EUeert  encorej  ointe  au  Tronc 
par  Symphyfe  charnue  ou  Syllarcolè.  L'O- 
moplate fert  à  facilicer  les  mouvemens  du 
Bras,  à  donner  des  Attaches  à  plulieurs 
Mufcles ,  &  à  être  comme  un  Bouclier 
pour  les  parties  pofterieitres  de  la  Poi- 
trine. 

LA  CLAVICULE. 

6Z4.  Situation  générale.  Les 
deux  Clavicules  font  fituées  tranfverf-ile- 
ment  &  un  peu  oûliquement  vis-à-vis  l'u- 
ne de  l'autre ,  à  la  partie  fuperieure  &  an- 
térieure du  Thorax ,  entre  le-.  Omoplates 
&  le  Sternum. 

625-.  Fig  ure.  Chaque  Clavicule ref- 
femDle  eu  quelque  manière  à  une  /  Italique 
coucnce.  C'eft  un  Os  long,  irrégulière- 
ment cylindrique,  &  courbé  en  devant  du 
côté  du  Sternum ,  &  en  arrière  du  côté 
.de  .  l'Omoplate  ;  comme  s'il  étoit  compo- 
fc  de  deux  Arcs  joints  bout  à  bout  &  à 
contre-fens ,  &  dont  celui  du  de.  ant  delà 
Poitrine  ell  plus  grand  que  l'autre.  Les 
Clavicules  fout  très-peu  courbées  dans  les 
Fcinmes. 

616.  Division.  On  la  peut  divîfer  en 
Corps  ou  Partie  moyenne,  &  en  Extrémi- 
tés ;  l'une  antérieure  ,  inférieure  ,  &  inter- 
ne ,  que  l'appelle  Extrémicé  Pcé'torale  ou 
Stcrnale;  l'autre  poltcrieure ,  fuperieure  & 
c-xtcrne,  que  je  nomme  Extrémité  Humc- 
rale  ou  Scapulairc. 

627.  L'Extrémité  Fémorale  ou  Stcrnale 
H  j-  eft 


■ 
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cft  1^  plus  épaiffe,  &conime  triangulaire, 
principalement  tout  au  bout,  où  elle  elt 
évafée,  &  fe  termine  par  une  Facette  car- 
til^gineule,  un  peu  convexe  &  à  trois  An- 
gles,  dont  l'intérieur  eft  le  plus  faillant , 
&  un  peu  tourné  vers  la  Cavité  de  la  Poi- 
trine. Cette  Extrémité  de  la  Clavicule  eft 
inarquée  aux  environs  des  Angles  par  des 
Inégalités  ou  fîniprelntes  Mufculaires  & 
Ligamenteufcs.  Il  y  a  quelquefois  du  cô- 
té de  l'Angle  pointa  une  Empreinte  éle- 
vée en  manière  de  Tubercule. 

628.  L'Extrémité  Humerale  ou  Scapu- 
laire  eft  plate  &  large.  On  y  peut  confl- 
derer  deux  Faces ,  une  fuperieure  &  une 
inférieure;  deux  Bords,  un  antérieur,  & 
lui  pofterieur;  une  petite  Facette  articu- 
laire. 

629.  La  Face  fuperieure  a  plufieurs  Iné- 
galités ;  l'inférieure  a  une  cipece  de  Tu- 
berofité  longuette  ,  oblique  &  raboreufe. 
Les  Bords  font  voûtés  en  arrière ,  &  for- 
ment la  petite  Courbure  ou  le  petit  Arc 
de  la  Clavicule.  Le  Bord  antérieur  eft 
concave,  étroit  &  uni,  excepté  vers  le 
grand  Arc,  où  il  eft  marqué  d'une  Em- 
preinte raboteufe.  Le  Bord  pofterieur  eft 
convexe,  épais  &  inégal.  La  petite  Fa- 
cette Articulaire  eil  au  bout  de  cette  Ex- 
trémité. Elle  eft  Cartilagineule ,  tournée 
obliquement  en  devant,  d'une  figure  ova- 
le comme  celle  de  l'Acromion,  avec  la- 
quelle elle  eft  articulée. 

630.  Le  Corps  de  la  Clavicule  ou  fi 
partie  moyenne,  qui  avec  l'Extrémité  Pec- 
torale ou  Sternalc  forme  la  grande  Cour- 
bure 
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bure  de  cet  Os ,  eil  moins  épaiffe  que  les 
Extrémités.  Elle  eft  légèrement  apphtie 
en  deillis  &  en  dellbus  ;  deforte  qu'elle  a 
comme  deux.  Faces  &  deux  Bords.  La 
Face  fuperieure  ell  allez  égale;  l'inférieu- 
re eft  un  peu  rabotcafe  &  un  peti  enfon- 
cée par  une  Canehire  fuperficielle.  Les 
Bords  font  arrondis  &  fc  voûtent  en  de- 
vant, l'antérieur  par  fa  convexité,  &  le 
poltericur  par  la  concavité. 

631.  Substance.  La  Clavicule  eû: 
Diploïque  dans  fes  Extrémités.  Le  refte 
ed  plus  foiidj  &  comme  n  tuyau  dont  les 
parois  font  fore  épais ,  &  ne  lailfent  qu'u- 
ne Cavité  étroite  pl  is  ou  moins  garnie  de 
Filets  olîenx  en  manière  de  Refjau. 

632,.  Situation  particuliè- 
re. On  la  connoîtra  facilement  par  ce 
qui  en  a  été  dit.  Il  faut  fe  fouvenir  de 
tourner  en  délions  ou  en  bas  la  Face  la 
plus  inégale  du  Corps,  &  la  Face  rabo- 
teufe  de  l'Extréniifé.  Humerale. 

633.  C  G  N  N  t  X  I  G  N.  La  Clavicule  eft 
articulée  avec  l'Omoplate  &  avec  le  Ster- 
num par  Arthrodie.  L'Articulation  a  ec 
l'Omoplate  au  moven  de  l'Acromion  eft 
auffi  réelie  &  diftincte  que  l'Artic  lation 
avec  le  Sternum.  Celle-ci  paroît  extraor- 
dinaire dans  le  Squelette,  où  l'Echancru- 
re  étroite  du  Sternum  ne  fc  trouve  pas 
proportionnée  à  l'Extrémité  hirge  de  li 
Clavicule.  Ces  deux  x\rtku!ations  de  cha- 
que Clavicule  ont  des  particularités  dont 
je  parlerai  dans  l'Expolition  les  Os  Frais, 
auffi-bien  que  de  leurs  connexions  Liga- 
menreufes.= 

H  6         634.  U- 
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^634.  Usages.  Les  Clavicules  fervent 
d'Arcboatans  aux  Omoplates ,  dont  elles 
bornent  les  mouvemens  en  devant.  Elles 
les  bornent  encore  en  haut  ;  &  par  leurs 
connexions  Ligainenteufes  elles  empêchent 
les  Omoplates  de  le  jettcr  trop  en  arrière, 
par  exemple  dans  ceux  qui  traînent  quel- 
que fardeau  derrière  eux  ,  &c.  Elles  fer- 
vent auffi  d'Attache  à  plufieurs  Mufcles. 

VOS  DU  BRAS, 
ou 

HUMER'US. 

635'.  Situation  générale.  Volu- 
me. Figure.  C'ell  le  plus  grand  de 
tous  les  Os  de  l'Extrémité  fupcrieure  , 
tant  en  longueur  qu'en  grolleur.  Il  eft 
fitué  fous  l'Acromion ,  le  long  de  la  par- 
tie latérale  du  Thorax ,  dont  on  le  peut 
écarter  par  en  bas  en  tous  fens.  Sa  Fi- 
gure efl  longue,  irrégulièrement  cylindri- 
que ,  épaifle  à  une  extrémité ,  &  large  à 
l'autre. 

636.  Division.  En  trois  parties, 
fçavoir  en  Corps ,  &  en  deux  Extrémités; 
ou  en  partie  fuperieure ,  moyenne ,  &  in- 
férieure. 

637.  La  Partie  ou  Extrémité  fliperieurc 
efl;  ordinairement  appellée  la  Téte  de  l'Hu- 
mérus ,  &  on  nomme  Col  la  partie  qui  fc 
trouve  immédiatement  au-deffous. 

638.  On  coniîdere  à  la  Tête  un  demi- 
Globe  obliquement  incliné  ,  encroûté  d'un 
Cartilage  lilfc  &  poli;  deux  Tuberofités  , 
une  groiTe  élevée  en  pointe  vis-à-vis  le 

de- 
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demi-Globe,  une  petite  à  côté  entre  la 
grolîe  &  le  demi- G  lobe;  une  Uaneiure  ou 
Gouttière  entre  les  deux  Tuberolités  :  qua- 
tre Facettes  Mulculaires ,  dont  trois  lont 
fur  la  grolîe  Tuberolîté ,  une  lur  la  pom- 
te,  une  à  côté  &  à  l'oppohte  de  la  gout- 
tière, la  troiliéme  plus  bas  du  même  côte 
&  vis-à-vis  la  petite  Tuberolité ,  lur  la- 
quelle fe  trouve  la  quatrième.    De  ces 
quatre  Facettes  celle  de  la  peiite  Tubero- 
lité  &  la  lecunde  de  la  grolle  iont  les  plus 
larges.    'Toutes  ces  parties  de  la  Tête  de 
l'H  merus  font  entemble  dans  la  jeunelTc 
une  feule  Epiphyfe,  dont  les  traces  re- 
lient quelquefois  très-diltinftes  jufqu'àuil 
âge  bien  avancé. 

639.  La  Canelure  ou  Gouttière  qui  eft 
entre  les  deux  Tuberolités ,  fe  continue 
par  en  bas  comme  une  cfpecc  de  Coulilfe 
un  peu  oblique,  &  ayant  parcouru  en  def- 
cendant  un  peu  pins  que  le  quart  de  la 
longueur  de  l'Os  du  Bras ,  elle  de>  ient  ra- 
boteufe,  &  forme  une  Empreinte  M  fcu- 
laire  plus  ou  moins  fenfible.    Les  Bords 
de  cette  Gouttière  ou  Couliffe  font  com- 
me deux  lignes  ûillantes ,  &  comme  la 
.  continuation  ou  des  allongemens  des  deux 
Tuberolités.    Celle  qui  vient  de  la  groiïe 
Tuberofité  eft  la  plus  confiderable.  Elle 
avance  jufques  vers  la  partie  moyenne  du 
Bras ,  où  elle  va  fe  confondre  avec  une  Em- 
preinte Mufculaire ,  éminente  ,  longuette, 
large,  &  plus  ou  moins  raboteufe-  L'au- 
tre Ligne  qui  naît  de  la  petite  Tuberofité 
cil  moins  faillante  &  plus  courte.  Au 
bas  &  à  côté  de  cette  Ligne  il  y  a  deux 

H  7  Mar- 
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Marques  Mufculaires  ,  longitudinajes , 
étroites  &  ruperficielles  ;  l'une  au  delfus 
de  l'autre ,  de  façon  que  l'extrémité  infé- 
rieure de  l'.me  palFe  devant  &  à  côté  de 
l'extré   ité  faperieure  de  l'autre. 

640..  La  partie  moyenne  ou  le  Corps 
de  l'Humérus  approche  plus  de  la  figure 
cylindrique  que  les  Extrémités.    Elle  eit 
un  peu  élevée  à.  l'endroit  de  l'Eminencc 
raboteufe  ou  Empreinte  émincntc  dont  je 
■viens  de  parler.    A  chaque  côté  de  cette 
Eminencc  il  y  a  une  Impreffion  Mufcu- 
laire.    Ces  deux  Imprefllons  fe  réunillent 
immédiatement  au-dellous  de  l'Eminence 
en  une  feule,  &  l'embraflcnt  en  manière 
de  fourche.    On  y  voit  encore  du  côté 
qui  répond  au  milieu  du  demi-Globe  une 
Marque  Mufculaire  longitudinale  ;  &  en- 
viron fur  le  milieu  du  côté  qui  regarde  la 
grolTe  Tuberofité  ,  on  voit  un  contour 
obliquement  cave,  long  &  large,  qui  def- 
cend  à  côté  de  l't  mpreinte  fourchue,  & 
fait  paroître  cette  portion  de  l'Os  comme 
torfe  ou  en  vis. 

641.  L'Extrémité  inférieure  de  l'Humé- 
rus en  quittant  la  partie  moyenne ,  devient 
comme  triangulaire,  &  eniuite  fort  large, 
plate,  &  un  pcu  recouri  ée  par  fon  extré- 
mité vers  le  côté  qui  répond  à  la  petite 
Tuberofité  de  l'Extrémité  f'pcricure  de 
l'Os.  Elle  e'À  divifée  en  trois  Faces, deux 
antérieures  &  une  pofterieure  qui  efi  la 
plus  large;  en  trois  Angles,  un  antérieur, 
&  deux  latéraux. 

642.  Au  bas  de  cette  Extrémité  large  il 
y  a  deux  Tuberofités  j  l'iuie  courte  &  Tail- 
lante , 
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knte,  qui  répond  dirjdement  au  milieu 
du  demi-Glooe  de  la  Tête;  l'autre  oblon- 
gue ,  raboceufe ,  &  comme  une  Crête  qui 
répond  à  la  pointe  de  la  grofie  Tubcrolî- 
té.  On  les  appelle  Gondoles,  &  on  don- 
ne le  nom  de  Condyle  interne  au  court,  & 
celui  de  Condyle  externe  au  long 

643.  Entre  les  deux  Condyles,  tout  au 
bas  de  la  Face  cave  de  l'Extrémité  du 
Bras,  il  y  a  deux  Eminences  x'irticulaires 
qui  ne  font  qu'une  feule  Pièce  ;  l'une 
double  &  en  manière  de  Poulie,  qui  eft 
du  côté  du  Condyle  court;  l'autre  arron- 
die &  comme  une  petite  Tête,  qui  eft  du 
côté  du  Condyle  long.  La  Poulie  a  deux- 
Bords  ,  un  grand  &  un  petit  ,  diftingués 
par  un  enfoncement  mitoyen.  Le  petit 
Bord  fe  confond  avec  la  petite  Tête;  le 
grand  eft  évafé,  &  fe  termine  par  une  cir- 
conrerence  aiguë.  Le  tour  de  cette  r'ou- 
lie  eft  oblique ,  de-forte  que  vers  la  Face 
eave  Je  l'Os  elle  s'approche  du  Condyle 
court,  &  vers  la  Face  convexe  cUj  s'en 
éloigne. 

644.  On  obferve  encore  au  bas  de  l'Os 
du  i3ras  trois  Folfettes .  deux  antérieures, 
dont  l'une  eft  immédiatement  au-deftus  de 
la  Poulie,  &  l'autre  au-deffus  de  la  peti- 
te Têtç  ;  une  pofterieure  très-confidcr  ,ble, 
qui  eft  aufli  immcdiatemLUt  au-delfiis  de 
la  Poulie.  Dans  la  jeunefle  ces  Parties, 
fçavoir  la  Poulie,  la  petite  Tête  &  le  Con- 
dyle court,  font  des  Epiphyfcs. 

645-.  Substance.  Elle  eft  compare 
en  dehors  ,  mais  principalement  dans  la 
partie  moyenne  de  l'Os  du  Bras ,  où  el- 
le 
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le  forme  un  grand  Tuyau  garni  intérieu- 
rement d'un  Tiflii  Reticulaire.  Les  Ex- 
trémités de  cet  Os  font  moins  folides  en 
dehors  ;  &  en  dedans  elles  font  Spongieu- 
fes  ou  Cellulaires. 

646.  SiTUATXON  Particuliè- 
re. Elle  mérite  d'être  bien  obfervée,  à 
caufe  de  l'idée  peu  exade  qu'en  donnent 
fouvent  l'infpedion  d'un  Bras  détaché  du 
Tronc  ,  les  Figures ,  &  même  les  Termes 
d'Externe  ,  d'Interne  ,  d'Antérieur  &  de 
Pollerieur  qu'on  applique  aux  différentes 
parties  de  l'Os.  Ceci  eil  très -impor- 
tant par  rapport  à  plufieurs  cas  de  Chi- 
rurgie. 

647.  Quand  on  examine  l'Os  du  Bras 
comme  placé  le  long  de  l'un  ou  de  l'au- 
tre côte  du  Tronc ,  dans  fa  fituation  na- 
turelle, on  en  trouvera  la  Tête  tournée 
de  manière  que  le  demi-Globe  eft  en  de- 
dans &  en  arrière,  &  repond  à  la  fituation 
proportionnée  de  la  Cavité  Glenoïde  de 
l'Omoplate  ;  la  groffe  Tuberofité  en  de- 
hors &  en  devant;  la  Gouttière  ou  l'In- 
ter\  aile  des  deux  Tuberolités  prefque  di- 
reftement  en  devant  ;  le  long  Condyle. 
nommé  communément  Externe  ,  tourné 
autant  en  devant  qu'en  dehors  ;  le  Con- 
dyle court  ,  appellé  vulgairement  Inter- 
ne ,  tourné  autant  en  arrière  qu'en  de- 
dans. 

648.  Connexion.  L'Os  du  Bras  cfl 
articule  en  haut  avec  la  Cavité  Glenoïde 
de  l'Omoplate  par  Enarthrodic  ,  qui  ne 
paroît  pas  tant  dans  le  Squelette  que  dans 
les  Os  Frais.   Il  cft  articulé  en  bas  avec 

les 
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les  deux  Os  de  l' Avant-Bras  de  la  n  anie- 
re  qui  iera  expofée  ci-après. 

649  Usage.  Il  eft  naturellement 
ailci  connu.  Mais  comme  l'Explic  .tioii 
ne  les  mouvemens  de  ;  ande  la  connoiiran- 
,  ce  des  Os  Frais ,  de  leurs  Ligamens  &  de 
leurs  Mufcles,  ce  n'cft  pas  ici  le  lieu  d'eu 
traiter. 

L' Ay ANT-B  R  AS. 

65-0  L'Avant  Bras  eft  compofé  de  deux 
0$  longs,  dont  l'un  eft  nommé  Cubitus 
ou  Os  du  Coude  ,  &  l'autre  Kadius  ou 
Rayon. 

VOS  DU  COUDE. 

65-1.  Figure.  Division.  C'efl: 
un  Os  inégalement  triangulaire  ,  c 'une 
épaiffeur  qui  diminue  de  plus  en  plus. 
On  le  peut  diviier  en  deux  Extrémités, 
une  grolfe  &  une  petite  ,  &  en  Partie 
moyenne. 

65-2.  La  Grosse  Extrémité'. 

On  y  voit  principalement  deux  Eminen- 
ces ,  une  grande  appellée  Olecrane  ,  ou 
Ancon  ;  une  petite  nommée  Coroné  ou 
Apophyfc  Coronoïde  :  deux  (Cavités  femi- 
Lunaïres  ou  Sigmoïdes,  une  grande  &  une 
petite. 

65-3.  L'Olecrane  ou  Ancon  efl:  une  gran- 
de Apophyfe  qui  fe  termine  par  une  Tu- 
I  berolité  rabotcufe  ,  &  par  mie  Pointe 
I  moufle.  La  Tuberofité  fait  le  Coin  du 
.  Coude.  La  Pointe  fe  loge  dans  la  Cavi- 
)  té  polkrieure  de  l'Extrémité  du  Bras, 
I  quand  on  étend  l'Avant -Bras.    La  Tu- 

bcro* 
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berofité  ell  faivie  d'une  Facette  prefque 
phite,  o  longue  &  trianjuliire.  Ai  côté 
externe  de  cette  Facette  ii  y  eu  a  une 
prefque  pareille  ,  mais  plus  long'ic  & 
un  peu  ca\e,  avec  une  Follette  Mal'ju- 
laire.  . 

6f4.  L'Apophy'e  Coronoïde  e(t  fort 
faiuantc  &  un  peu  aigvië  o  i  poiatut;,cO!ii- 
jne  Une  ef^^ece  de  Bec  large  &  court.  El- 
le fe  loge  aans  la  CJa.ité  qui  eit  au  bas  de 
rOs  du  liras  aa-defFus  de  la  Poulie, quand 
on  fléchit  le  Coude. 

ôj-j-.  La  grande  Ca.  ité  Sigmoïde  ell 
direÈtement  eutre  ces  deux  Fminences, 
&  s'étend  depuis  la  poi.ne  de  l'une  j  j.f- 
qu'à  la  pointe  de  l'autre.  Elle  clt  ar- 
ticul.iire  ,  revêtue  d'un  Cartilage  fort 
poli ,  &  elle  eft  part  gée  en  deux  demi- 
Faces  par  une  Ligne  angulaire  qui  va 
le  long  d'i  milieu  de  fa  courbure  de- 
puis la  pointe  de  l'Olecrane  jufqu'à  cel- 
le du  Coroné.  Cette  Cavité  efl;  confor- 
me à  la  Poulie  du  Bras,  fur  laquelle  elle 
roule  obliquement.  Elle  forme  avec  elle 
un  Ginglyme  très  -  parfait ,  tant  par  rap- 
port à  la  conformation  que  par  rapport  à 
la  fondîon.  Les  deux  demi  -  l'  aces  font 
encore  divifces  tranfverfalement  par  une 
Ligne  très -légère  &  un  peu  enfoncée, 
qui  fe  termine  de  côté  &  d'autre  au  mi- 
lieu de  chaque  Bord  par  une  très -petite 
Echancrure. 

6^6  La  petite  Cavité  Sigmoïde,  qu'on 
peut  auffi  appeller  Tranfverfalc  ou  latéra- 
le, efl:  comme  une  Echancrure  tranfverfe 
de  la  portion  inférieure  de  l'un  des  Bords 

de 
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■  de  la  grande  Cavité  SigmoVde,  à  côté  dè 
la  .  ointe  Joronoïde,  préciféhient  à  l'op- 
ipolitc  de  la  Facette  Ivi  :fcu.aire  dont  je 
)vifns  de  parler.    Elle  ell  aulfi  cartila^^i- 
•nejfe  comme  la  grande,  dont  elle  paroît 
luiie  vriiie  continuation,  &  fait  une  p  rtic 
ide  l'Arti  ulution  d    Rayon.  Près  de  cet- 
te Cavité,  diieâcincLit  au-dcilb  is  de  i'A- 
pophyfe  (^oronoïde,  il  y  a  une  Emprein-r 
te  iViiifc 'laire  rort  raDOteiife    &  quelque- 
fois élevée  en  tnaniere  de  Tabeiolité. 

657.  Il  faut  remarquer  que  cette  Extrér 
mité  fnperieure  de  l'Os  du  Coude  elf  obli- 
que,  &  que  fon  ooliqnité  répond  à  celle 
de  la  Poulie  du  Bras. 

6f8.  La  petite  Exti^emite'.  Elle 
cft  cylindrique  &  plus  étroite  que  le  rcftç 
de  cet  Os.  Elle  eft  comme  une  efpece  dç 
Col  qui  fc  termine  en  mic  tfpece  de  peti- 
te Téte  renverlëe,  applatie  par  le  fom  nef, 
&  cylindrique  par  la  circontérence. .  Le 
Sommet  applati  &  le  Contour  cylindrique 
font  tous  denx  revêtus  d'un  même  Carti- 
Tage  très-poli.  Ce  Contour  a  plus  de  lar- 
geur aux  endroits  du  côté  de  l'Apophyr^ 
CoronoVde  &  de  la  petite  Cavité  Sigmoï- 
4e,  qu'ailleurs.  Cette  Tête  a  une  petite 
Apop'-iyfe  Styloïde  fur  le  côté  qui  répond 
i  la  Tuberofité  de  l'Olccraue.  Elle  efl: 
fort  courte  &  diftinguée  du  contour  par 
une  petite  Echancrure. 
■6j9.  La  Portion  Moyenne. 
Elle  eft  comme  le  Corps  de  l'Os ,  &  di- 
vifée  en  trois  Faces  &  en  trois  Angles. 
Des^  trois  Faces  il  y  en  a  une  étroite  &  ar- 
rondie, une  plate  &  marquée  d'une  Ligne 

obli- 
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oblique  à  fa  partie  fuperieure.    La  Face, 
arrondie  répond  à  la  Tu^erofité  de  rOle- 
crâne,  &n'eft  couverte  que  de  regumcns. 
Les  deux  autres  Faces  font  diitingaées  de 
celle  ci  par  deux  Angles  moalles,  &  elles 
s'unillent  par  i;n  Angle  tranchant  à  l'up- 
pofite  de  la  Face  arrondie.    Cet  Angle 
tranchant  regarde  la  pointe  de  l'Apophyfe 
Corunoïde.   La  Face  cave  elt  du  côté  de  Jji; 
la  petite  Cavité  Signioïde,  &  la  Face  pla-  -h: 
te   du  côté   oppofé.     Ces  deux  Faces . 
donnent  attache  à  plufieurs  Mufcles  ;  & 
l'Angle  aigu  qui  les  unit  fcrt  d'attacne  à. 
un  Lig:iment  qu'or),  nomme  InterofTeux.  ■. 
Au  haut  de  cet  Angle  aigu  il  y  a  une  : 
Irapreffion  Mufculaire  oblonguc  &  étroi-  • 
te.    L'Angle  commun  de  la  Face  plate  ; 
&  de  la  Face  arrondie  fe  termine  en  bas  . 
en  une  Eminence  Mufculaire,  oblongue 
4  inégale. 

660.  Substance.  Elle  eft  à  propor- 
tion comme  celle  de  l'Os  du  Bias  mar- 
cjuée  ci-delfus.    La  Tuberofité  de  l'Ole-  • 
crâne  &  la  petite  Tête  inférieure  avec  fon  . 
Apophyfe  Stiloïde  relient  fouvent  Epiphy- 
fes  très-long-tems. 

661.  Connexion.  Avec  la  Poulie  : 
de  l'Os  du  Bras  par  Ginglyme  Angulaire; 
avec  les  deux.  Extrémités  du  Rayon  par 
Ginglyme  latéral  compofc  ;  avec  la  Main 
par  Ligament  ,  &  non  pas  par  Articula- 
lation. 

662.  Situation  particuliè- 
re. On  la  peut  conlidercr  en  deux  fa- 
çons, ou  félon  l'attitude  de  l'Avant-Bras 
étendu  &  appliqué  le  long  du  côté  du 

^  Tronc,  . 
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Tronc ,  on  félon  l'attitude  dcl'Avant-BraS 
fléchi  &  pofé  au  bas  de  la  Poitrine.  La 
première  façon  paroît  la  plus  co  -mode 
pour  déterminer  ce  qui  cil:  fupcrieur ,  in- 
férieur ,  antérieur  ,  pollerieur  ,  externe  ,  in- 
terne. La  féconde  paroît  la  plus  naturel- 
le, comme  celle  qui  dans  le  vivant  eft  la 
plus  ordinaire  ;  foit  qu'on  foit  debout  j 
foit  qu'on  foit  couché.  Elle  a  été  fuiviè 
par  quelques  Anciens.  J'en  dirai  davantage 
à  l'occaHon  du  Rayon  &  de  la  Main: 

UO  S  DU  RATON.  ..' 

-  663.  V  O  L  U  M  E.  F  I  G  U  R  E  .  S  I  t  VI 
tlON  GENERALE.  C'eii;  un  Os  long 
prcfquc  de  la  même  étendue  que  celui  du 
Coude  ,  plus  gros  par  un  bout'  que  pap 
l'autre,  irrégulièrement  triangulaire,  &é 
Un  peu  courbé  félon  fa  longueur.  On  Im' 
a  donné  ce  nom  à  caufe  de  fa  relfemblan- 
ce  avec  un  Rayon  de  Roué.  Il  efl  fitué  à 
fôté  &  le  long  de  l'Os  du  Coude. 

664.  Division.  On  en  confidcre  deux 
Extrémités  &  une  Portion  moyenne.  Des 
deux  Extrémités  l'une  eil  petite  &  comme 
une  efpece  de  Tête  avec  un  Col,  l'autre 
eft  grolTe  &  relTemble  à  une  Bafc.  Ainfi 
on  la  peut  auffi  divifcr  en  Tétc ,  en  Corps 
&  en  Bafc.  ^ 
"  ^6f.  La  Tête  du  Rayon,  qui  en  eft  la 
petite  Extrémité,  elt  très-courte  c'eft-à 
dire  a  très-peu  de  hauteur  ;  elle  eil  enfon- 
cée &  concave  par  le  fommct  ,  &  cvlin- 
dnquc  par  le  contour.  La  Cavité  du  ïbm. 
met  quon  appelle  Cavité  Glenoïde,&  le 
Contour  ou-le  Bord  cylindrique,  font  tous 

doux 
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deux  revécus  d'une  mcme croûte  cartilagî** 
neuie  fort  poiic  &  luifaniu    Ce  Contour  i 
èu  .  ord  a  environ  le  quart  de  fa  circon- - 
ference  plu'  épais  o.i  larj^e  q  e  le  .cfte. 
Le  Col  elt  étroit  &  polé  un'peu  obli  :;ue- -J  c 
meni.    Il  fe  termine  par  une  Tuberofité  j|  2 
latérale  airedement  au-delfous  de  la  Por- 
tion ép  ille  de  la  Tête.    Cette  Tuberoiitc  ; 
eft  r  ibote  fe  fur  un  de  fts  côtés  &  fur  let 
milieu,  &  elle  efl:  polie  &  fuperficielle- • 
ment  cartilu^ineufe  fur  le  côté  oppofé. 

666  Li  Bafi  dj  Rayon,  ou  la  grofTe  r 
Extrémi  é  de  cet  Os,  a  beaucoup  pKs  de  : 
laijçeur  que  d'épaifleur.    Elle  a  deux  Fa*  • 
ces  larges  &  une  étroite.    L'une  de  c'^  ; 
Faces  larges  elt  légèrement  concave  à-  " 
allez  égale;  l'autre  Face  large  cft inégale-  •■ 
iTient  convexe,  &  partagée  par  des  Emi-  • 
nences  longuettes  ou  lignes  offeufes  ca 
trois  on  qu.itre  Gouttières  longitudinales^ 
plus  diltinéles  dans  les  Os  Frais  que  daEW,> 
les  Os  Secs.  La  Face  étroite  eft  concave 
fcion  fi  longuei  r  ;  &  par  la  rencontre  de 
fes  iiords  avec  les  Bords  voifins  des  Fa^ 
ces  larges ,  elle  forme  deux  Angles  qui 
dillinguent  les  trois  Faces.  Les  Faces  lar- 
ges font  à  l'oppolite  un  Bord  commun  & 
un  troilîéme  Angle.    La  Face  étroite  fe 
tcrmnie  par  une  Echancrure  fcmilunaire  , 
qui  .ell  bordée  d'un  Cartilage  poli,  à  à 
peu  près  dans  la  même  dirtéh'on  que  1« 
Fuberolîté.    Les  Faces  larges  fe  termi- 
nent à  leur  An-lecO'iinr.Mi  par  un  allon^ 
gemcnt  en  manière  de  pointe  moulfe,  à 
laq  elle  on  donne  le  nom  d'Apophyft 
Styloïdc  du  Ka'ycAi.   Elle  clt  U-  continua- 
tion 
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tîon  d'anc  des  Lignes  olieufes  dont  il  eft 
fl.it  mention  ci-dcv.inr. 

667.  Le  Contour  ûe  ces  trois  Faces  la- 
térales, ou  pour  Uiiciix  di  e,  de  la  bafe 
du  Ravon  ù  termine  par  une  *^av  ité(ale* 
Hoïde^  oolong-ie,  &  triangulttire ,  dont  le 
Caiiilage  le  continue  far  le  Bord  échancré 
de  la  petite  Face  latérale.  Cette  Cavité 
elt  articulaire,  &  comme  une  Arcade  , 
qui  d'un  côté  aaoutît  à  l' Apophyfe  ou  Poin- 
te Styloïde,  &  de  l'a  .tre  côté  elt  tron- 
quée par  rÉchuncruie  de  la  peate  race 
latirale.  Elle  paroît  diviie'e  en  deux  por- 
tions par  la  traverfe  d'une  Ligne  très-niiu- 
ce.  Sa  portion  tronquée  a  d.ms  l'état  na- 
tu  el  une  e.pece  de  fuppiément  pai  une 
Languette  cartilagineufe ,  dont  ladefcrip- 
tion  appartient  à  l'Hittuire  des  Us  Frais. 

668  La  Portion  moyenne,  ou  le  Corps 
du  Rayon  eft  un  peu  cou; bée,  de  maniè- 
re tuie  In  concavité  de  la  co.  roure  eft 
entre  la  Tuberoiité  de  la  Tête^  l'Echan- 
erure  femilunaire  de  la  Bafe.  Elle  a  trois 
Faces,  une  arrondie,  qi  i  lait  la  convexi- 
té de  la  courbure  de  l'Os;  deux  conca- 
ves :  trois  Angles;  deux  moulies,  qiiidi- 
ftinguent  la  Face  convexe  d'avec  les  Fa- 
ces concaves;  un  ai  u  &  tranchant,  qui 
eft  commun  aux  deux  Faces  concaves ,  & 
fc  trojvc  du  côté  de  la  concavité  de  la 
courbure.  Toutes  les  trois  ont  cirtcren- 
tes  Marques  Mulcalaires 

669.  Substance.  Elle  eft  à  propor- 
tion f.mblable  à  celle  de  l'Os  d-  Coude, 
il  la 't  rcn-arquer  que  la  Tête  &  lu  B.lè* 
du  Rayon  font  des  Epiphyfcs,  dans  la  jeu- 

nertc, 
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ncffe ,  &  qu'elles  relient  quelquefois  Epi- 
ptiylcs  tr^i-long  tcms. 

670.  C  o  N  N  c  X 1  o  N.  Elle  eft  avec  l'Os 
du  Coude ,  l'Os  du  Bras ,  &  les  Os  du 
Carpe.  Le  Rayon  eft  articulé  avec  l'Os 
du  Coude  par  les  deux  Extrémités  au 
moyen  d'un  double  Ginglymc  latéral.  Le 
Bord  ou  Contour  cartilagineux  de  fa  Tê- 
te roule  dans  la  petite  Cavité  Sigmoïde  de 
rOs  du  Coude,  pendant  que  l'Hchancru- 
re  fenailunaire  de  fa  Bafe  roule  autour  de 
la  petite  l  ête  de  l'Os  du  Coude.  Dans 
cette  connexion  les  petites  Extrémités  de 
ces  deux  Os  fe  rencontrent  réciproque- 
ment avec  les  greffes. 

671.  11  elt  articulé .  avec  l'Os  du  Bras 
par  la  Cavité  du  Sommet  de  fa  Tcte  ap- 
pliquée à  la  petite  Tête  de  l'extrémité  in- 
férieure de  l'Os  du  Bras.    Par  cette  con- 
formation il  eft  mobile  en  tous  fens  ,  au- 
lieu  qu'étant  lié  par  les  deux  extrémités , 
il  ne  pourroit  avoir  que  deux  fortes  de 
mouvemens  fur  la  petite  Tête  Condvloïdc 
de  l'Extrémité  de  l'Os  dh  Bras ,  fçavoir 
en  Pivot ,  quand  il  roule  fur  les  côtés  des 
extrémités  de  l'Os  du  Coude;  &  en  Char- 
nière ,  quand  l'Os  du  Coude  l'emporte 
avec  lui  dans  fes  flexions  &  dans  fcs  ex- 
tenfions.    Il  peut  avoir  ces  deux  fortes  de 
mouvemens  tout  à  la  fois. 

672.  Son  Articulation  avec  les  Os  da 
Carpe  fera  expliquée  après  l'Expolition  de 
ces  Os.  ; 
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LES  OS  DE  LA  MAIN. 

673.  Situation  générale. 
Division.  La  Main  efi:  la  dernière  par- 
tie de  l'Extrémité  fuperieurc.  On  la  divife 
en  Carpe  oa  Poignet,  en  Métacarpe  &en 
Doigts,  comme  il  a  été  dit  dans  le  Dé- 
nombrement gênerai  des  Os  du  Squelette. 
On  la  peut  encore  divîfcr  généralement 
en  Face  concave  &  en  Face  convexe.  La 
Face  concave  eft  auffi  appcllée  Face  in- 
terne, parce  qu'elle  eft  pour  l'ordinaire  & 
comme  naturellement  tournée  vers  le 
Corps  &  cachée.  La  Face  con^■exc  cil: 
pour  la  même  raifon  nommée  externe, 
comme  étant  le  plus  fouvent  en  dehors  & 
envûë.  On  appelle  communément  la  Fa- 
ce interne  le  Creux  ou  la  Paume  de  la 
Main,  &  la  Face  externe  le  Dos  de  la 
Main. 

L  ES  OS  DU  CARPE. 

674.  Situation  générale. 
Division.  Le  Carpe  cil;  compolé  de 
huits  petits  Os  très-inégaux  &  irregulicrs. 
Leur  alTemblagc  repreiente  une  efpece  de 
.Grote  irrégulièrement  quadrangulaire  ,  at- 
tachée principalement  à  laBafc  du  Rayon. 
Cet  aflemblage  confidcré  en  Ion  entier  a 
deux  F"aces  &  quatre  Bords.  Des  deux 
Faces  l'une  efl  convexe  &  externe,  l'au- 
tre concave  &  interne.  La  Face  exter- 
ne a  une  convexité  affeî'  uniforme.  La 
Face  interne  ou  concave  porte  quatre  Emi- 
ncnces,  une  à  chaque  coin.  Des  quatre 
Bords  un  touche!' Avant-Bras ,  &  cfl:con> 
Tome  I.  I  nie 
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me  la  Tête  du  Carpe  ;  un  en  eft  la  Bafe , 
&  touche  le  Métacarpe  ;  un  eft  vers  la 
Pointe  du  Rayon  ;  &  un  vers  celle  du 
Coude.  J'appelle  ce  dernier  le  petit  Bord, 
&  l'autre  le  grand. 

675-  On  diftingue  les  Os  du  Carpe  en 
deux  Rangs ,  un  premier  qui  regarde  l'A- 
vant-Bras  ,  &  un  fécond  qui  regarde  le 
Métacarpe.  Chacun  de  ces  Rangs  eft  com- 
pofé  de  quatre  Os ,  avec  cette  difterence 
que  le  quatrième  du  premier  Rang  eft  com- 
me hors  déplace.  Tous  ces  petits  Os  ont 
des  Facettes  cartilagineufes  tout  autour 
pour  leur  Articulation  mutuelle.  Quel- 
ques-uns en  ont  auffi  pour  s'articuler  avec 
le  Rayon,  &  d'autres  pour  la  connexion 
avec  le  Métacarpe  &  le  Pouce. 

676.  On  ne  peut  guercs  diftinguer  en 
chacun  de  ces  Os  trois  dimenfions  ordi- 
naires,  excepté  un  On  peut  confiderer 
dans  la  plupart  fix  côtés  ou  lîx  Faces  une 
externe ,  du  côté  de  la  convexité  du  Car- 
pe ;  une  interne,  du  côté  de  la  concavité 
du  Carpe;  une  du  côté  de  rA\ant-Br3S  ; 
une  du  côté  desDoigts. J'appelle  Tane  de  ces 
deux  Face  Bruchialc,  &  l'autre  Face  Di- 
gitale; une  du  côté  de  la  pointe  du  Rayon, 
que  je  nomme  Face  Radiale;  une  du  cô- 
té de  la  pointe  de  l'Os  du  Coude,  que 
j'appelle  Face  Cubitale. 

677.  De  CCS  Faces  les  unes  font  offcu- 
fes ,  les  autres  cartilagineufes  ou  Articu- 
laires, j'appelle  les  Articulaires  Facettes, 
&  je  donne  aux  autres  le  nom  de  Faces  , 
étant  des  portions  de  la  furface  générale 
du  Carpe  dans  fa  fîtuation  naturelle. 

678.  Pour  . 
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678.  Pour  diftinguer  les  huit  Os  les  uns 
des  autres ,  on  les  nomme  le  premier ,  le 
fécond,  le  troiiiéme  &  le  quatrième  du 
premier  Rang ,  ou  du  fécond  Rang ,  en 
commençant  du  côté  du  Rayon  ou  du 
Pouce. 

679.  Lyferus  a  donné  des  noms  à  cha- 
cun de  ces  Os,  Il  a  no.nmé  du  premier 
Rang  le  premier,  Os  Scaphoïdc  ou  Navi- 
culaire,  le  fécond  Os  Lunaire;  le  troiiié- 
me ,  Os  Cunéiforme;  le  quatrième  qui  eft 
hors  du  Rang,  Os  Filiforme  ou  Lenticu- 
laire. Dans  le  fécond  Rang  il  a  nommé 
le  premier  Os  Trapèze;  le  fécond  Os  Tra- 
pezoïde;  le  troiiiéme  le  Grand  Os ,  &  le 
quatrième  l'Os  Crochu  ou  Unciforme. 

680.  L'Os  ScAPHOiDE,  le  premier 
Os  du  premier  Rang  a  été  ainli  appelle 
félon  le  Grec,  ou  Naviculaire  félon  le 
Latin,  parce  qu'il  cil  fait  à  peu  près  com- 
me un  petit  Batteau.    Il  a  du  côté  du  Rayon 
une  Facette  convexe,  qui  s'articule  avec 
la  Bafe  de  cet  Os ,  &  un  Tubercule  qui 
eil  une  des  quatre  Eminences  de  la  Face 
concave  du  Carpe.    Il  a  du  côté  du  Pou- 
ce deux  demi-Facettes ,  une  grande  pour 
rOs  Trape/e,  une  petite  pour  l'Os  Tra- 
pezoïdc.    Il  a  une  Facette  cave  pour  le 
grand  Os ,  &  une  petite  femilunaire  pour 
l'Os  Lunaire.    La  Face  externe  &  la  Fa- 
ce interne  font  raboieufes. 

681.  L'Os  LUNAIRE,  le  fécond  du 
premier  Rang,  clt  ainli  nommé  de  ce  qu'u- 
ne de  fes  Facettes  cil  en  Croiffant.  Il  a 
quatre  Facettes  Articulaires  ;  une  conve- 
ïc  pour  la  Bafe  du  Rayon  ;  une  fcmilu- 

I  2.  nai- 
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naire  pour  la  pareille  de  l'Os  Scaphoïdc; 
une  comme  triangulaire  pour  l'Os  Cunéi- 
forme, &  une  concave,  qui  avec  la  Face 
concave  de  l'Os  Scaphoïde  forme  une  Ca- 
vité Cotyloïde  pour  la  Tête  du  grand  Os. 
La  Facette  convexe  forme  avec  celle  de 
rOs  Scaphoïde  une  conyexité  oblongue 
qui  répond  à  la  Cavité  oblongue  de  laBafe 
du  Rayon.  La  Face  externe  &  l'interne 
font  petites  &  raboteufes.  Je  l'appelle  Os 
Scmilunaire. 

682.  L'O  s  C  u  N  E  ï  F  G  R  M  E  ,  le  troi- 
fiéme  du  premier  Rang,  ainli  nommé  à 
caufe  de  fa  figure ,  paroît  plutôt  comme 
un  coin  cnchâllë  entre  deux  Rangs.  Il  a 
une  Face  raboteufe  qui  porte  un  petit  Tu- 
bercule, &  forme  principalement  le  Eord 
Capital  du  Carpe.  Il  a  quatre  Facettes 
Articulaires;  une  conveïc,  qui  achevé  la 
convexité  articulaire  du  Carpe;  uneOrbi- 
culaire  qui  efi:  interne  ,  c'eft-à-dire,  du 
côté  de  la  concavité  du  Carpe,  &  qui  por- 
te rOs  Filiforme;  deux  qui  font  Angle, 
&  dont  l'un  répond  à  l'Os  Semilunairc ,  & 
l'autre  à  l'Os  Crochu. 

683.  L'O  s  O  R  r>  I  c  u  L  A"i  R  E  ,  le  qua- 
trième du  premier  Rang,  appelle  aufli  Os 
Filiforme  ou  Lenticulaire,  cil  irrcgulicrc- 
mcnt  arrondi  :  il  n'a  qu'une  feule  Facette 
cartilagineufe  irrégulièrement  orbiculaire. 
Le  Bord  o;i  la  circonférence  de  cette  Fa- 
cette eft  comme  une  efpcce  de  Collet  fort 
é'troit  :  le  rcrtc  ell  une  conv  exité  raboteufe 
irrégulièrement  arrondie.  Cet  Os  fait  une 
des  cuatrc  Eminences  de  la  concavité  du 
Carpe.  On  pourroit  le  regarder  avec  l'Os 

Cunci- 
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Cunciforme,  comme- faifant  avec  lui  un 
troiliéme  Rang. 

684.  Les  quatre  Os  du  fécond  Rang 
vont  de  luite.  Le  premier  s'articule  avec 
le  i'ouce,  &  les  trois  autres  avec  le  Mé- 
tacarpe. 

685-.  L'O  s  Trapèze,  le  premier 
du  lecond  Rang  ,  a  été  ainlî  nommé  parce 
qu'on  l'avoit  regardé  comme  une  eipece 
de  quarré  inégal.  Sa  Face  externe  eii  ra- 
boteule,  &  t'ait  une  portion  de  la  convexi- 
té du  Carpe.  Elle  a  une  Gouttière  ou 
CoulilTe  du  côté  de  la  même  concavité. 
La  Face  externe  porte  aulii  un  petit  Tu- 
bercule. 

686.  Cet  Os  a  plufieurs  Facettes  Arti- 
culaires,  fçavoir  une  Brachiale,  une  Di- 
gitale ou  Palmaire,  &  deux  Cubitales.  El- 
les font  cartilagineufes. 

687.  La  Facette  Brachiale  qui  eft  cave 
s'articule  avec  l'Os  ScaphoVde;  la  Facette 
Digitale  avec  la  première  Phalange  du 
Pouce  ;  l'une  des  deux  Facettes  Cubitales 
avec  l'Os  Trapezoïde  ou  le  fécond  Os  du 
même  Rang,  &  l'autre  avec  le  premier 
Os  du  Métacarpe. 

688.  La  Facette  qui  s'articule  avec  la 
prcir.iere  Phalange  du  Pouce,  eft  comme 
compofée  de  deux  demi-Facettes  légère- 
ment Sigmoïdcs  ou  Semilunaircs ,  &  dillin- 
guée  par  une  Eminence  SigmoVdc  ou  Se- 
milunaire.  La  concavité  de  ces  demi-Fa- 
cettes eft  plus  creufe  par  les  côtés  que 
dans  le  milieu;  ce  qui  fait  comme  une 
portion  de  Poulie  fupcracielle  &  ufée  par 
lc3  13ords. 
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689.  Des  deux  Facettes  Cubitales  l'une 
eft  grande,  qui  s'articule  avec  l'OsTrape- 
'zoïde  ou  le  fécond  Os  du  fécond  Rang; 
&  l'autre  petite,  qui  s'articule  avec  la  Bafe 
du  premier  Os  du  Métacarpe. 

690.  L'O  s  T  R  A  p  E  z  o  V 1)  E  ,  ou  [le  fé- 
cond Os  du  fécond  Rang ,  mérite  mieux 
le  nom  de  Pyramidal  que  celui  de  Trape- 
tdide.  Il  ert  comme  une  efpece  de  Py- 
ramide dont  la  pointe  ell  rompue.  Sa  Bafe 
fait  partie  de  la  Face  externe  ou  de  la 
convexité'  du  Carpe  ,  &  fa  pomte  fait 
partie  de  la  Face  interne  ou  de  la  con- 
cavité. 

691.  Cet  Os  a  plufieurs  Facettes  Arti- 
culaires ou  Cartilagineulcs  ;  fçavoir  une 
Facette  Brachiale  qui  cft  la  plus  petite  de 
toutes ,  &  eft  articulée  avec  l'Os  Scaphoï- 
de  ou  Naviculaire  :  une  Facette  Digitale 
ou  Palmaire,  en  manière  de  Poulie;  elle 
efl:  longuette,  entaillée  des  deux  côtés,  & 
comme  angulaire  ou  compofée  de  deux 
demi-Facettes.  Son  Articulation  efl  avec 
la  Bafe  du  premier  Os  du  Métacarpe. 
Une  Facette  Radiale  ,  irrégulièrement 
triangulaire  ,  qui  eft  articulée  avec  l'Os 
Trapèze  ou  le  premier  Os  du  même 
Rang.  Une  Facette  Cubitale  ,  un  peu 
concave  ,  articulée  avec  le  troifiéme  Os 
du  même  Rang ,  nommé  le  grand  Os  du 
Carpe. 

692.  Le  Grand  Os  du  Carpe, 
ou  le  troilîémc  du  fécond  Rang ,  cft  en 
effet  le  plus  grand  de  tous.  U  a  un  peu 
de  longueur  &  une  efpece  de  Tête  Articu- 
laire arrondie, qui  cft  reçue  ou  logée  dans 
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la  Cavité  CotyloVde  faite  par  les  deux  Os 
d.i  premier  Ran,-.  Cette  Arciculation 
peut  iaire  un  petit  mouvement  de  Gin- 
giyme. 

693  Sa  Facette  Digitale  cft  une  Cafc 
cartilagineufe ,  inégalement  &  obliquement 
triangulaire ,  dont  la  pointe  eil  tournée  en 
dedans.  Elle  elt  articulée  avec  le  Iccond 
Os  du  iVLetacarpe,  &  elle  eft  comme  un 
peu  entaillée  fur  fon  Bord  Radial  pour 
s'articuler  avec  le  petit  Bord  du  premier 
Os  du  Métacarpe. 

694.  La  Facette  Radiale  cft  très-petite 
&  près  la  Bafe  ;  elle  eft  articulée  avec  l'Os 
Pyramidal.  Le  refte  de  ce  côté  cft  fans 
Cartilage.  La  Facette  Cubitale  eft  dou- 
ble ,  &  articulée  avec  une  pareille  de  l'Os 
Crochu. 

695-.  La  Face  externe  qui  fait  partie  de 
la  convexité  du  Carpe,  eft  large ,  raboteu- 
fe  &  inégale  ,  pour  l'attache  des  Liga- 
mcns.  La  Face  interne  eft  plus  étroite 
&  pareillement  rabotcufe  ;  toutes  les  deux 
font  fans  Cartilage.  Il  y  a  tout  autour  de 
ces  deux  Faces  des  Enfoncemens,  qui  dans 
l'étaf  naturel  font  occupés  par  de  petites 
Glandes  &  des  Ligamens ,  &c. 

696.  L'O  s  U  N  CI  F  G  R  M  E  OU  C  R  O  • 

CHU,  le  quatrième  du  fécond  Rang.  Il 
en  faut  confiderer  le  Corps  &  l'Apophyfe 
crochue  ,  dont  il  a  tiré  le  nom.  Cette 
Apophyfe  eft  à  la  Face  interne  du  Corps  ; 
elle  eft  plate,  recourbée,  &  la  concavité 
de  fa  courbure  cil  tournée  vers  le  Grand 
Os.  C'eft  l'une  des  quatre  Eminenccsde 
la  concavité  du  Carpe. 

1  4.  697. 
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697.  La  Face  externe  du  Corps  de  l'Os 
cft  raboteufe,  &  comme  un  peu  triangu- 
laire; elle  achevé  la  convexité'  da  Carpe. 
Cette  Face  fe  termine  du  côte  de  l'Os  du 
Coude  par  une  très-petite  Tubcrolîté,  qui 
tient  lieu  de  la  Face  Cubitale  de  cet  Os. 

698.  On  y  dillingue  trois  Facettes  arti- 
culaires ou  cartilagineules  ;  une  Radiale, 
une  Bçachiale ,  &  une  Digitale  ou  Pal- 
maire. 

699.  La  Facette  Radiale  eft  double,  & 
répond  à  la  Facette  Cubitale  du  Grand 
Os.  La  Facette  Brachiale  eft  très-oblique, 
€11  partie  légèrement  concave,  &  en  partie 
légèrement  convexe  ,  conformément  à  la 
Facette  Digitale  ou  Palmaire  de  l'Os  Cu- 
néiforme. La  Facette  Digitale  ou  Pal- 
maire eft  double ,  ou  compofée  de  deux 
demi-Facettes  un  peu  concaves  &  diftiri- 
guées  par  une  Ligne  SigmoVde.  Elle  eft 
articulée  avec  les  deux  derniers  Os  du 
Métacarpe. 

700.  Connexion.  Substance. 
Ils  font  articulés  entr'eux  par  Arthrodie. 
Le  premier  Rang  forme  avec  le  fécond 
une  efpece  de  Ginglyme  ,  en  ce  guc  la 
Tête  du  Grand  Os  peut,  rouler  dans  la 
Cavité  Cotyloïde  du  premier  Rang  ,  en 
même  tems  que  les  deux  premiers  du  fé- 
cond Rang  gHlfent  fur  la  Facette  Digitale 
de  l'Os  ScaphoVde  ,  &  l'Os  Crochu  de 
même  fur  l'Os  Cunéiforme. 

701.  L'arrangement  naturel  de  tous  ces 
Os  forme  fur  la  convexité  générale  dti 
Carpe  un  enfoncement  tranh  crial  ,  qui 
diftinguc  le  fécond  Rang  d'avec  le  pre- 
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micr,  &  qui  paroît  principalement  entre 
l'Os  Scaphoïde  &  les  trois  derniers  Os  da 
fécond  Rang.  Cet  enfoncement  ell  com- 
me un  pli,  par  lequel  le 'fécond  Rang  eft- 
im  peu  ren^erfc  lur  la  convexité  du  pre- 
mier Rang.  Les  quatre  Emmences  de  la. 
concavité  du  Carpe  fervent  d'attache  à  un. 
fort  Ligament  tranfverful  Tous  ces  Os- 
font  fpongieux  au  dedans ,  &  leiu-  furface 
eft  peu  compaéte. 

LES  OS  DU  METACARPE. 

702.  Situation.  Le  Métacarpe  eft 
la  féconde  portion  de  la  Main,  iîtuée  en- 
tre le  Carpe  &  les  Doigts.  Les  Anciens 
q,ui  avoient  donné  au  Carpe  le  nom  de 
Brachial ,  d'où  le  mot  de  Bracelet  paroît 
être  tiré,  ont  appellé  Poltbrachial  le  Mé- 
tacarpe. 

703.  Division  générale.  Le- 
Métacarpe  eft  compofé  de  quatre  Os ,  & 
forme  d'un  côté  une  concavité  large  qu'on 
appelle  la  Paume  de  la  Main,  &  de  Vau- 
tre une  convexité  légère  qu'on  nomme  le 
Dos  de  la  Main.  Les  anciens  Anatomi- 
ftes  comptoient  cinq  Os  au  Métacarpe  , 
parce  qu'ils  y  rangeoient  celui  qu'on  prend 
à  prefent  pour  la  première  Phalange  di\ 
Pouce. 

704.  Figure..  Volume.  Ces  qua- 
tre Os  font  longs,  plus  épais  dans  leurs 
extrémités  que  dans  le  milieu,  inégaux  en 
longueur  &  en  grandeur..  Le  premier  eft 
le  plus  grand  de  tous;  les  autres  vont  en. 
diminuant  par  degrés  dans  toutes  leurs  di- 
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menfions.  Rarement  on  trouve  les  deux  pre- 
miers e'gaux. 

705-.  DiVISIONPARTICULIERE. 

On  les  divifc  chacun  en  Extrémités  & 
en  partie  moyenne;  ou  en  Bafe  ,  en  Corps 
&  en  Tête.  Les  Bafes  font  angulaires 
&  tournées  vers  le  Carpe;  les  Têtes  font 
arrondies  en  manière  de  Condy  les ,  &  tour- 
nées vers  les  Doigts.  Les  unes  &  les 
autres  font  recouvertes  de  Cartilages.  Les 
Têtes  relient  long-tems  Epiphyfcs  très- 
diftinéles. 

706.  Les  bafes  font  fort  étroites &com- 
me  angulaires  vers  la  concavité  de  la  Main. 
Elle  ont  quelque  largeur  fur  la  convexité 
de  la  Main.  Elles  font  très-larges  aux 
deux  autres  côtés,  où  elles  ont  de  petites 
Facettes  Articulaires, que  j'appelle  Facettes 
latérales.  Les  Têtes  font  applaties  par  les 
côtés  qui  répondent  aux  Facetcs  latérales, 
&  leur  plus  grande  convexité  s'avance  vers 
la  concavité  de  la  Main,  où  elle  fe  ter- 
mine par  deux  pointes  moufles.  Les  Fa- 
cettes latérales  font  interrompues  par  des^ 
Echancrurcs  &  des  Foffettes.  Les  côtés 
applatis  des  Têtes  font  un  peu  enfoncés, 
&  ont  environ  au  milieu  de  cet  Enfonce- 
ment une  petite  Tubercule. 

707.  Le  Corps  de  chacun  de  ces  Os  efl; 
rétréci ,  triangulaire ,  &  diftingué  en  trois 
Faces ,  dont  une  eft  externe ,  un  peu  conve- 
xe, &  qui  aide  à  faire  le  Dos  de  la  Main. 
Les  deux  autres  Faces  font  internes ,  un 
peu  concaves,  tournées  obliquement  l'une 
vers  le  Rayon,  &  l'autre  vers  l'Os  du  Cou- 
de.   Ces  trois  Faces  font  diitinguées  par 

trois 


T  R  A  I  T       D E  s  Os  S  E  C  S.  2O3 

trois  Angles,  dont  celui  qui fépare les  Fa- 
ces internes  ell:  aigu  &  comme  tranchant. 
Ces  Faces  internes  avec  leurs  Angles  com- 
muns forment  la  concavité  ou  la  Paume 
de  la  Main, 

708.  Le  premier  Os  du  Métacarpe 
cfl:  le  plus  long,  le  plus  gros,  &  le  plus 
grand  de  tous.  C'eft  celui  qui  foLitient 
le  Doigt  Indice.  Sa  Bafe  eft  un  peu  ca- 
ve,  proportionnée  à  la  Facette  Digitale  du 
fe  ond  Os  du  fécond  Rang  du  Carpe.  El- 
le a  une  petite  Echancriire  Angulaire  ait 
Bord  excerne.  Sur  le  Bord  Cuoital  de  la 
Bafe  il  y  a  une  petite  Facette  latérale  qui: 
s'articule  avec  la  Bafe  de  l'Os  voilin.  Le 
Bord  interne  de  la  Bafe  fe  termine  latéra- 
lement par  un  Angle  O'.ilique  qui  s'articu- 
le avec  l'Angle  voifin  de  la  Bafe  du  Grand 
Os.  Autour  de  la  Bafe  il  y  a  des  Inéga- 
lités &  des  Enfoncemens  qui  fervent  aux 
Glandes  Articulaires.  La  Face  externe  du? 
Corps  de  rOs  eft  plus  large  vers  la  Téte 
que  vers  la  Bafe. 

709.  Le  Second  Os  du  Métacar- 
pe foiitient  le  Doigt  long.  Il  a  cela  de 
particulier,  que  fa  13afe  cil  fort  oblique  , 
&  fe  termine  au  Bord  externe  par  une  poin- 
te angulaire  du  côté  du  premier  Os.  Il  til" 
articulé  par  la  Facette  triangulaire  de  cet- 
te Bafe  avec  la  Bafe  du  Grand  Os  ,  &. 
par  fes  l'acQ^ttes  latérales  avec  les  Facettes 
latérales  voifines  du  Premier  &  du  Troi- 
fiémc  Os  du  Métacarpe 

710.  Le  T  r  g  I  s  I  e'm e  O  s  du  Me* 
tacarpc.  Ibutient  le  Doigt  Annulaire,  Il 
eft  plus  petit  que  les  précedens,    Sa  Bafe 

I  6  fiiîi 


204    Exposition  Anatomique. 

eft  irrégulièrement  triangulaire,  &  à  pro- 
portion plus  petite  que  celle  des  autres.  Il 
ert  articulé  par  la  t'acerte  principale  de  la 
Bafe  avec  la  première  demi-Facette  de  l'Os 
Crochu.  Les  petites  Facettes  latérales  de 
cette  Bafe  avec  les  Facettes  latérales  voilî- 
nes  du  Secondée  du  Quatrième  Os. 

711.  Le  Qu  a  t  r  I  e'm  e  O  s  du  Mé- 
tacarpe foutient  le  petit  Doigt.  ,  La  prin- 
cipale Facette  de  fa  Bafe  n'elt  pas  triangu- 
laire comme  aux  Baies  des  ancres  Os  du 
Métacarpe.  Elle  eft  également  large  en 
rond ,  un  peu  oblique ,  en  partie  légère- 
ment convexe  ,  &  en  partie  légèrement 
concave.  Cet  Os  eft  articulé  par  la  prin- 
cipale Facette  de  fa  Bafe  avec  la  féconde 
demi-Facette  de  l'Os  Crochu,  &  par  une 
Facette  latérale  avec  la  Bafe  du  troiiîéme 
Os.  Cette  x\rticulation  eft  beaucoup  plus, 
libre  que  les  Articulations  pareilles  des  au- 
tres Os  du  Métacarpe.  Au  côté  oppofé 
de  la  Facette  latérale  il  y  a  une  petite  Tu- 
berofité  particulière. 

LES  DOIGTS  EN  GENERAL.. 

yii.  Situation.  Nombre.  Fi- 
gure. Volume.  Les  Doigts  font 
la  troiiiéme  partie  de  la  Main ,  &  termi- 
nent toute  l'Extrémité  fupericure.  Ils  font 
au  nombre  de  cinq  à  chaque  Main ,  nom- 
més le  Pouce,  l'Indice,  le  Long  Doigt, 
l'Annulaire  ,  l'Auriculaire  ou  Petit  Doigt. 

713.  En  gênerai  ils  reprcfentent  comme 
autant  de  Pyramides  olleufcs ,  compofées, 
longues ,  menues ,  convexes  d'un  côté 
icgcrcment  caves  de  l'autre,  attachées  par 
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leur  Bille  au  Carpe  &  au  Métacarpe,  d'où 
elles  vont  enfuite  eu  ainiinuant  aboutir  à 
une  elpece  de  petite  Tête. 

714.  Le  Pouce  ell  le  plus  grand  de  tous 
les  Doigts.  Après  lui  c'eu  le  troiiiéme, 
auquel  on  donne  en  particulier  lenomde 
Long.  Le  fécond  &  le  quatrième  font 
moins  longs ,  &  prelque  égaux ,  mais  le 
quatrième  un  peu  moins  que  le  fécond. 
Le  cinquième  eft  le  plus  petit  de  tous. 

/If.  Division.  Chaque  Doigt  efl 
compofé  de  trois  Pièces  ,  qui  portent  le 
nom  de  Plialanges  ,dont  Ja  première  a  plus 
de  longueur  &  d'épailleur  que  la  féconde, 
&  celle-ci  plus  que  la  troifie'me.  Chacu- 
ne de  ces  Phalanges  eft  divife'e  à  peu  près 
comme  le  Doigt  entier  ,  en  Bafe ,  en  Corps 
ou  Portion  moyenne,  en  Tête,  en  deux 
Faces,  l'une  convexe,  l'autre  concave ,  & 
en  deux  Bords.  Les  Bafes  des  Phalanges 
paroillent  très-long-tems  Epiphyfes  ,  com- 
me les  Têtes  des  Os  du  Métacarpe. 

L  E  POC/CE. 

•ji6.  La  PREMIERE  Phalange 
ne  relfemble  pas_nux  premières  Phalano^es 
des  autres  Doigts.  Elle  a  été  regardée 
parmi  les  Anciens  Autours  comme'unOs 
du  Métacarpe,  &  elle  en  a  vcritablement 
la  reficmblance.  Alors  on  comptoir  cinq 
Os  du  Métacarpe,  &  on  ne  donnoit  que 
deux  Phalanges  au  Pouce.  La  Bafe  con- 
vexe de  cette  Phalange  eft  fort  applatic  & 
plus  large  vers  la 'Tête  que  vers  la  Bafe  Sa 
t  ace  concave  eft  légèrement  diflinguée  en 
ctcux  par  une  cfpccc  de  Ligne  Angulaire, 
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Sa  Tête  eft  comme  celle  des  Os  du  Mé- 
tacarpe ,  excepté  qu'elle  eû  applatie  par  le 
Sommet. 

717.  La  Facette  articulaire  defaBafeeft 
proportionnée  à  la  Facette  Dij^italedel'Os 
Trapèze  du  Carpe  ,  &  taillée  à  contre- 
fcns ,  dc-forte  que  leurs  Cavités  Sigmoï- 
des  &  leurs  Eminences  Sigmoïdes  le  croi- 
fent.  Cette  Articulation  elt  aiïéz  particu- 
lière &  comme  une  efpece  de  double  Gin- 
glyme,  qui  permet  aifément  la  flexion  , 
l'extenfion  ,  l'adduâion  &  l'abduétion  , 
mais  difficilement  les  mouvemens  obliques; 
car  alors  les  deux  Facettes  fe  barrent  réci- 
proquement. 

718.  La  Tête  &  la  Bafe  portent  toutes 
deux  très-Iong-tems  les  marques  d'Epiphy- 
fes.  Ainfi  cette  Phalange  paroit  un  Os  du 
Métacarpe  dégénéré. 

719.  La  Seconde  Phalange 
du  Pouce  cft  plus  courte  que  la  première. 
Son  Corps  efl;  convexe  ou  demi-cylindri- 
que d'un  côté  ,  applati  de  l'autre ,  &  rétré- 
ci entre  les  deux  Bords.    Sa  Bafc  e(l  légè- 
rement cave  par  ù  Facette  Articulaire,  & 
environnée  de  côte  &  d'autre  par  de  peti- 
tes Tubcrofités  vers  les  Bords  &  vers  l'An- 
gle de  la  Ph-.ilangc.    La  Tête  ell  une  por- 
tion de  Poulie  allez  régulière  ,  ûontletour 
s'avance  plus  fur  la  Face  concave  ou  pla- 
te de  la  Phalange ,  que  fur  la  P'ace  con- 
vexe    Cette  Poulie  a  fur  chaque  côté  une 
petite  FolTette  &  des  Inég;ilités  cnmanic- 
re  de  Tubercules.    On  voit  fur  la  l'ace 
plate  ou  concave  de  la  Phalange  dc.ix  Li- 
gnes raboteufes ,  une  à  côté  de  chaque  Bord 
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de  la  Face.  On  les  détruit  très-fouvent 
en  nettoyant  les  Os  pour  un  Squelette. 
Ce  font  des  Empreintes  ou  Marques  d'at- 
tache des  Gaines  annulaires',  dont  il  fera 
parlé  dans  l'Expolition  des  Os  Frais. 

7ZO.  La  Connexion  de  cette  Phalange 
efl  avec  la  première  par  une  e  péce  d'Ar- 
throdie ,  ou  par  une  Enarthrofe  applatie  , 
qui  en  permet  le  mouvement  en  plufieurs 
fens ,  mais  plus  borné  qu'ailleurs.  Elle 
eft  articulée  avec  la  troilîéme  par  unGin- 
glyme  très-parfait. 

721-  La  Troisie'me  Phalange  re» 
prefente  la  moitié  d'une  efpece  de  Cône 
partagée  en  long  ;  de-forte  que  mettant  k 
troifiéme  Phalange  de  l'un  des  deux  Pou- 
ces contre  celle  de  l'autre,  elles  forment 
cnfemble  le  Cône  entier.  La  Face  con- 
vexe eft  plus  égale  que  la  Face  plate.  Les 
deux  Bords  ont  chacun  une  Tuberofité 
attenant  la  Bafe.  Cette  Bafe  a  deux  Fa- 
cettes caves ,  unies  enfemble  par  l'Articu- 
lation Ginglymoïde  avec  la  1  ête  de  la  fé- 
conde Phalange.  La  Tête  de  la  troilîéme 
Phalange  eft  petite  &  plate,  &  aboutit  à 
un  rebord  demi-circuIaire  fort  raboteux 
qui  du  côté  de  la  Face  plate  reprefcnteun 
îcr  a  cheval. 

L£^'  QUATRE  DOIGTS 
ylPRE'S  LE  POUCE. 

ro?";^^"  quatre  Doigts  fuivan^  en  gêne- 
rai &  eurs  Phalanges  en  particulier,  fc 
reftemblent  beaucoup  par  r%pon  à  cur 
ilruaure,  &  ne  différent  priicipalemenï 

qu'en 
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qu'en  volume.  L'Indice  ou  Index  &  le 
troiliéme  font  pi  efque  égaux  ;  l'Indice  né- 
anmoins elt  ordinairement  plus  gros,  & 
quelquefois  paroit  le  plus  court  des  deux. 
Celui  du  milieu  cil;  le  plus  long  de  tous, 
&  le  quatrième  eft  le  plus  petit.  On  ob- 
ferve  à  peu  près  les  mêmes  proportions  aux 
Phalanges. 

723.  Les  PREMIERES  Phalanges  de 
ces  quatre  Doigts  font  faites  à  peu  près 
comme  la  féconde  du  Pouce,  mais  elles 
font  plus  longues  à  proportion ,  plus  pla- 
tes fur  leurs  Faces  concaves ,  &  plus  ar- 
rondies fur  leurs  Faces  convexes.  Les 
Faces  concaves  ou  plates  ont  le  long  de  - 
leurs  bords  une  efpece  de  Ligne  rabotcife 
comme  la  féconde  Plialange  du  Pouce. 
Leurs  Bafes  font  plus  caves ,  proportion- 
nement  à  leur  Articulation  avec  les  Têtes 
des  Os  du  Métacarpe,  Leurs  Têtes  font 
Ginglymoïdes  ou  en  Poulie,  comme  la 
Tête  de  la  féconde  Plialangc  du  Pouce. 

724.  Les  Secondes  Phalanges  font 
plus  courtes ,  moins  larges ,  &  moins  é- 
pailTes  que  les  premières.  Elles  font  lé- 
gèrement courbées  comme  elles  ,  &  au 
relte  elles  leur  reflemblent  par  rapporta  la 
Ih-uéture,  excepté  qu'elles  le  retreciffent 
peu  à  peu  depuis  leurs  Bafes  jufqu'à  leurs 
Têtes,  qui  font  très-petites,  &  que  leurs 
Bafes  ont  une  double  Cavité  pour  s'arti- 
culer par  Charnière  avec  les  premières 
Phalanges.  Leurs  Faces  concaves  ou  plât- 
res font  auffi  marquées  de  deux  Lignes 
raboteufes  comme  celles  des  premières  Pha- 
langes, 

yiS-  -Les 
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72)-.  Les  Troisie'mes  Phalanges 
relïemblcnt  à  la  dernière  du  Pouce  ,  excep- 
té qu'elles  font  plus  petites,  &  propor- 
tionnées à  chaque  Doigt. 

726.  Ilfliut  remarquer  en  gênerai  dérou- 
tes les  Phalanges,  que  leurs  Bafcs  ont  de 
petites  Tuberofités ,  &  que  leurs  Têtes  , 
excepté  les  dernières  Phalanges ,  ont  cha-^ 
cune  à  chaque  côté  une  Foifette  inégale- 
ment arrondie ,  &  bordée  de  petites  Emi- 
nences. 

SITUATION  P  ARTICULIEKE 
ET  USAGE  DES  OS 
DE   UE  X  T  R  E  M  l  T  E' 
SU  P  E  RI  EURE. 

727.  L  A  M  A I  N  efl:  communément 
reprefentée  par  le  Squelettte  &par  la  plu- 
part des  Figures  comme  étant  dans  le  mê- 
me plan  &  dans  la  même  diredion  longi- 
tudinale que  les  Os  de  l'Avant-Bras.  Ce- 
la donne  une  très-fauiîe  idée  de  fa  vraie 
fituation  particulière  par  rapport  à  l'Avant- 
I3ras.  Cette  lîtuation  eit  naturellement 
oblique  en  deux  manières.  Le  Dos  de  la 
Main  efl  incliné  fur  la  convexité  du  Car- 
pe, ôcfait  Angle  avec  les  deux  Os  de  l'A- 
vant-i3ras.  Le  quatrième  Os  du  Méta- 
carpe cft  outre  cela  incliné  vers  l'Os  du 
Coude  eu  particulier.  En  un  mot,  la  lar- 
geur de  la  Main  fait  Angle  avec  la  largeur 
ûc  l'Avant-Bras ,  &  répailfeur  de  la  Main 
r;i:t  en  mcme-tcms  Angle  avec  l'épaillèur 
de  I  Avant -Bras.  Je  parle  k\  de  la  por- 
tion 
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tien  de  TAvant-Bras  la  plus  voifine  de  la 
Main. 

728.  Cela  dépend  de  la  conformation  & 
de  l'aflemblage  des  Os  du  Carpe  &  de  leur 
connexion  avec  les  Os  de  l'Avant -Bras. 
Premièrement  les  deux  Rano;s  de  ces  Os 
font  fur  la  convexité  du  Carpe  comme  un 
pli  tranfverfal ,  &  les  Facettes  Articulai- 
res Brachiales  des  deux  premiers  Os  du 
premier  Rang  font  tournées  un  peu  vers 
la  convexité  du  Carpe.  C'ell:  ce  qui  obli- 
ge la  Main  d'être  un  peu  renverfée  dans 
Ion  attitude  naturelle.  Secondement,  le 
Bord  qui  répond  à  l'Os  du  Coude  c!t 
beaucoup  plus  court  que  le  Bord  qui  ré- 
pond au  Rayon.  C'eft  ce  qui  fait  incliner 
le  Bord  voilîn  de  la  Main  vers  le  même 
côté. 

729.  Faute  de  cette  attentfon  on  lailTe 
communément  dans  les  Squelettes  un 
grand  vuide  entre  l'Extrémité  de  l'Os  du 
Coude  &  l'Os  Cunéiforme  du  Carpe.  Il 
cft  encore  à  obferver  que  le  Bord  du  Mé- 
tacarpe du  côté  de  l'Os  du  Coude  eft  aufll 
plus  court  que  l'autre  Bord  ;  de  forte 
qu'on  peut  également  diftinguer  le  grand 
Bord  &  le  petit  Bord  dans  le  Carpe  ou 
Poignet ,  &  dans  le  Métacarpe  ou  la  Pau- 
me de  la  Main. 

730.  Dans  cette  fituation  oblique  &  n.i- 
turellc  de  la  Main,  les  Doigts  étant  éten- 
dus &  un  peu  écartes,  on  verra  que  l'ex- 
trémité de  l'Index  répond  à  Tintcrlhcedcs 
Os  de  l'Avant-Bras  ;  &  fi  avec  cette  atti- 
tude on  fait  alternativement  les  mouve- 
mens  de  Pronation  &  de  Supination ,  on 

verra 
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verra  qu'alors  rextrémicé  de  l'Index  de- 
vient comme  le  centre  commun  de  ces 
inouvemens. 

731.  Cet  arrangement  de  tous  les  Os  de 
fi  la  Main  eft  encore  très  -  commode  pour 
1;  lui  donner  plufieurs  fortes  d'attitudes  ;  car 
clic  peut  par  ce  moyen  s'allonger,  s'ap- 
I  platir ,  s'accourcir  &  fe  rétrécir.    On  la 
!  peut  élargir  &  applatir  par  l'extenlîon  ge- 
I  nerale  de  tous  les  Doigts ,  &  par  le  ren- 
:  vertement  particulier  du  Pouce.    C'eft  ce 
'I  qu'on  appelle  étendre  &  ouvrir  la  Main. 
On  la  peut  accourcir  en  fléchiffant  tous 
ies  Doigts;  foit  pour  faire  ce  qu'on  ap- 
pelle fermer  la  Main ,  foit  pour  empoi- 
gner quelque  chofe  ;  à  quoi  la  fituation. 
du  Pouce  contribue  particiilierenient ,  auffi- 
bien  que  la  difpofition  oblique  des  Os  du 
.  iNlctacarpe  &  des  Doigts.  Et  comme  dans 
ce  cas  le  Pouce  contrebalance  tous  les 
autres  Doigts ,  l'Articulation  de  fi  premiè- 
re Plialange  avec  l'Os  Trapeioïde  du  Car- 
pe paroît  rendue  plus  ferme  &  plus  fûre, 
en  participant  un  peu  du  Ginglyme  par  fa 
conformation,  quoique  fon  mouvement 
eu  gênerai  foit  en  plufieurs  fens.  Enfin  011 
peut  rétrécir  la  Main ,  &  en  former  une 
efpecc  de  Rigole  par  l'addu^ion  du  Pou- 
ce,  &par  la  mobilité  particulière  du  qua- 
trième Os  dn  Métacarpe  dont  j'ai  parlé. 
Et  fi  en  même-tcins  on  fléchit  &  ferre  lc& 
Doigts,  on  faitenlcmble  l'accourciffement 
&  le  rctrecifTcment  de  la  Main,  d'où  il 
refaite  un  creux,  qu'on  appelle  la  TalTe 
ou  le  Gobelet  de  Diogene. 
73 V.  Les  Doigts  ont  encore  cela 
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de  remarquable ,  que  l'Articulation  de  la 
féconde  Phalange  du  Pouce  ,  &  celle  des 
premières  Phalanges  des  autres  Doigts  c- 
tant  mobiles  en  plufieurs  fens ,  &  faites  à 
peu  près  comme  l'Articulation  de  l'Os  du 
Bras  avec  l'Omoplate,  on  ne  peut  cepen* 
dant  mouvoir  ces  Phalanges  autour  de  leurs 
axes.  Cela  ne  dépend  pas  de  leur  confor- 
mation, mais  du  défaut  des  Mufcles  pro- 
pres à  faire  ce  mouvement  ,  comme  on 
verra  dans  l'Expolîtion  des  Mufcles.  L'Ar- 
ticulation de  la  première  Phalange  du  Pou- 
ce n'efl:  pas  dans  le  même  cas ,  parce  que 
quand  il  auroit  des  Mufcles  propres  à  fai^ 
re  ce  mouvement,  f.i  conformation demi- 
GinglymoVde  ne  le  permcttroit  pas. 

_  733.  Le  Pouce  eil  dans  une  lituation 
différente  de  celle  des  autres  Doigts.  Ceux- 
ci  par  rapport  à  leurs  Faces  &  à  leurs  Bords 
ou  Côtés,  ont  dans  leur  attitude  naturelle 
&  la  plus  ordinaire  à  peu  près  la  même 
direftion  que  le  plan  du  Métacarpe.  Le 
Pouce  étant  dans  fon  attitude  naturelle  & 
libre  de  toute  aâion  Mufculaire,  lîi  Face 
convexe  répond  à  la  Face  convexe  du 
Rayon,  &  fa  Face  concave  ou  plate  e(l 
tournée  vers  le  petit  Doigt  ;  fa  première 
Phalange  fait  Angle  entrant  avec  le  Rayon, 
&  Angle  faillant  avec  la  féconde  Ph.tlan- 
ge,  laquelle  &  la  troiliémc  font  dans  une 
direâion  droite  &  pareille  à  celle  de  l'A- 
vant-Bras. 

734.  Le  Carpe  eft  la  Bafc  &  com- 
me le  Centre  de  tous  les  jnouvcmcns  de 
la  Main,  excepté  celui  de  Rotation.  Par 
fon  môvcn  on  peut  incliner  la  Main  en 

tous 
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us  fens,  mais  avec  plus  de  facilité  vers 
Faces  &  vers  les  Bords  qu'en  tout  au- 
tre fens.  Les  quatre  Os  de  ce  fécond 
Rang  peuvent  avoir  un  petit  mouvement 
ùir  les  trois  principaux  du  premier  Rang, 
^.e  mouvement  eft  une  efpece  de  Gin- 

lyme. 

733-.  Le  Rayon  eft  comme  le  Man- 
che de  la  Main,&  c'eft  principalement  par 
lun  moyen  que  l'on  fait  avec  la  Main  des 
mouvemens  réciproques ,  comme  fur  un 
pivot, en  tournant  l'un  ou  l'autre  Bord  de 
:i  jVlain  vers  le  Corps,    Quand  ccil  le 
;  rand  Bord  ou  Bord  Radial  qui  y  elt  tour- 
né, on  appelle  le  mouvement  ou  l'attitu- 
de Pronation.    On  leur  donne  le  nom  de 
Supination ,  quand  c'eft  le  petit  Bord  ou 
le  Bord  Cubital.  Dans  l'attitude  naturelle 
la  plus  ordinaire,  c'eft  la  Paûmc  ou  la 
concavité  de  la  Main  qui  regarde  le  Corps, 
S:  non  pas  les  Bords. 

736.  Cette  attitude  de  la  Main  détermi- 
ne la  vraie  iitnation  particulière  du  Rayon, 
uui  n'cft  pas  parallèlement  à  côté  de  l'Os 
du  Coude,  comme  on  le  rcprcfcnte  vul- 
gairement par  les  Figures  &  par  le  Sque- 
lette.   Il  fe  croife  obliquement  avec  l'Os 
du  Coude,  de  manière  que  fi  pointe  ou 
Apophyfe  StyloVde  cft  directement  vis-à- 
vis  celle  de  l'Os  du  Coude  ,  &  c'eft  fa 
vraie  fituation  naturelle.    La  courbure  du 
Rayon  fait  qu'on  le  peut  croifcr  davanta- 
ge,  6c  c'eft  ce  qui  arrive  dans  la  Prona- 
rion.  Quand  on  le  met  parallèlement ,  c'eft 
l'état  de  Supination. 

737.  Le  Couj;e  fouticm  le  Manche 
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de  la  Main,  fans  qu'il  foit  lui-même  arti- 
culé avec  la  Main.  11  tient  le  Ra  on  é- 
troitement  attaché  par  deux  Ginglymes  la- 
téraux &  par  le  moyen  des  Ligainens  forts 
qui  l'empêchent  de  s'en  écarter  dans  les 
mouvemcns  les  plus  violens.  Mais  quand 
on  pouffe  ou  preffe  quelque  chofe'  avec 
la  Main ,  c'eO;  le  Rayon  qui  fouticnt  tout 
l'effort.  Dans  ces  cas  fa  Bafe  large  cil  un 
appui  du  Poignet,  &  la  Tête  concave  e(l 
fortement  appuyée  fur  la  petite  Tête  in- 
férieure de  l'Os  du  Bras.  L'obliquité  de  < 
la  Poulie  de  l'Os  du  Coude  tait  qu'en 
flechiffant  l' Avant-Bras  de  bas  en  haut,  fou 
extrémité  fe  porte  naturellement  Tcrs  la 
Poitrine,  difficilement  vers  l'Articulation 
de  l'Omoplate. 

LES  EXTRÉMITÉS 

INFERIEURES. 

73^-  Ombre.  S  i  t  u  a  t  i  g  n  c  e- 
|\|  NERALE.  Division.  Les 
Extrémités  inférieures  font  au  nombre  de 
deux ,  lituées  latéralement  au  bas  du  Tronc, 
dont  elles  font  le  foutien  ,  &  dont  aufii 
elles  font  foutenucs,  félon  les  différentes 
fîtuations  du  Corps.  On  divile  chacune 
de  ces  Extrémités  en  Cuîffe,  en  Jambe  & 
en  Pied.  Je  rapporterai  à  la  lîtuation  d'un 
Homme  direétcment  debout  la  fituation 
de  tous  les  Os  qui  compofent  ces  Ex- 
trémités. 

ro  s 
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L'OS  DE  LA  CUISSE. 

■  739.  Volume.  Figure.  C'ell  le 
plus  grand,  le  plus  long  &  le  plus  gros 
de  tous  les  Os  du  Squelette.  On  le  nom- 
me aufli  l' emur  ou  Os  Fémur.  Sa  Figure 
approche  beaucoup  de  la  cylindrique ,.  & 
fon  milieu  efl;  un  peu  courbé. 

740.  Situation  générale. 
Cet  Os  elt  litué  fclon  la  longueur  du 
Tronc.  Sa  direction  eft  oblique  ;  deforte 
que  les  deux  Os  Fémur  font  écartes  l'un 
de  l'autre  par  en  bas 

741.  Division.  En  trois  parties, 
une  fuperieure,  une  moyenne  ,  ce  une 
inférieure  ;  ou  en  Corps  &  en  deux  Ex- 
trémités. 

742.  L'E  X  T  R  E  M  I T  e'  Supérieu- 
re. On  y  conlidere  une  Tête,  un  Col, 
&  deux  Tuberolîtés ,  appellces  Tune  le 
grand  Trochanter  ,  &  l'autre  le  petit  Tro- 
chantcr. 

743.  La  Tête  efi:  une  partie  arrondie 
comme  une  portion  de  Boule  ou  de  Glo- 
be ,  enduite  d'un  Cartilage  lille  &  poli. 
Elle  ell  (îtuée  obliquement  de  dehors  en 
dedans  &  un  peu  en  devant,  de  manière 
que  la  plus  grande  partie  de  Ça  convexité 
cfl:  en  haut,  &  la  plus  petite  en  bas.  La 
convexité  cartikigineiife  s'étend  plus  en 
devant  (5c  en  arrière  qu'aux  autres  côtés. 

744  Un  peu  au-dellbus  du  milieu  de  la 
convexité  de  la  l^ctc  il  y  a  une  Folfette 
prefquc  fcmilunairc  ,  où  s'attache  dans  l'é- 
fat  naturel  un  Li;^amcnt  particulier.  Cette 
Fête  c(t  une  Epiphyfe  dans  la  jcunclfe ,  & 

refte 
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refte  quelquefois  telle  jufqu'à  un  âge  bien 
avancé  ;  dc-forte  qu'elle  fe  peut  détacher 
ou  déceler  par  violence. 

745-.  Le  Col^  elt  une  Apophyfe  fituée 
intérieurement  à  l'Extrémité  fuperieure  du 
Fémur.  Il  eft  tourné  de  bas  en  haut  &  un 
peu  en  devant.  Il  fait  un  Angle  plus  ou 
moins  oblique  avec  le  Corps  de  l'Os. 
Dans  quelques  fujets  il  cft  litué  prefque 
tranfverf-ilement.  Il  s'élargit  par  en  bas 
en  une  cfpecc  de  Bafe.  On  voit  autour  de 
fa  portion  moyenne  &  étroite  une  Trace 
raboteufe  très-luperficielle ,  qui  l'environ- 
ne en  manière  de  Collier. 

746.  Le  Grand  Trochantcr  eft  unegrof- 
fe  Tuberofité  lituée  extérieurement  &  un 
peu  pofterieurement  fur  cette  Bafe  du  Col. 
Elle  eft  fort  élevée  &  tournée  un  peu  en 
arrière.    Elle  fe  termine  par  une  pointe- 
inoufTe.  f.ir  laquelle  il  y  a  une  concaviré 
ou  FoiTette.    La  convexité  eft  inégale,  & 
diftinguée  en  plufieurs  Facettes  qui  fo;it 
des  attaches  Mufculaircs.    Son  Bord  & 
fa  concavité  fervent  aulTi  à  de  pareilles  at-- 
taches. 

747.  Le  Petit  Troclianter  eft  jltué  à  la 
partie  poftcrieure  &  inférieure  de  la  L-afe 
du  Col ,  &  tourné  en  dedans. 

748.  Eurre  ces  deux  Trochantcrs  il  y  a 
pofterieurement  une  Eminence  oblong'ue: 
&  oblique,  qui  fait  comnie  une  continua- 
tion ou  communication  entre  eux  ,  &  al- 
longe la  concavité  qui  cft  derrière  Icgrand  , 
Trochanter.  Aatcrieurenieiit  il  y  a  aullî 
entre  eux  une  Ligne  raboteufe  oblique, 
fort  large  ,  &  quelquefois  uu  peu  élc- 
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v6e ,  qui  termine  la  Bafe  du  Col  par  de- 
vant. 

749.  L' Extrémité'  Inférieu- 
re de  cet  Os  ell  large  &  cpaiire,&  cneft 
comme  la  Bafe.  On  y  remarque  deux 
grolFes  Eminences  Articulaires ,  l'une  a 
côté  de  l'autre ,  fcparées  &  fort  laillantes 
en  arrière,  unies  en  manière  de  Poulie  fur 
le  devant.  On  les  appelle  Condyles,  dont 
l'interne  par  rapport  à  la  longueur  du 
Corps  de  l'Os  paroîtplushas  ou  plus  loiv^ 
que  l'externe.  Mais  étant  regardé  feloa 
la  lituation  oblique  &  naturelle  du  Fémur, 
il  n'eïcede  que  très-peu ,  &  fe  trouve  a- 
vec  l'autre  prefque  fur  un  mcme  plan  ho- 
rizontal. 

75-0.-  Le  Condyle  externe  eft  plus  large 
&  avance  fur  le  devant  que  l'autre.  Ils 
font  tous  deux  enduits  d'un  Cartilage  très- 
poli,  &  quoiqu'ils  ne  falTent  qu'un  Corps; 
enfemble,  ils  font  comme  diftingués  en 
devant  &  en  dellbus  par  un  enfoncement 
léger  en  manière  de  Poulie  ;  mais  en  ar- 
rière ils  font  féparés  par  une  Echaucrure 
profonde  &  arrondie. 

7^-1.  Dans  cette  grande  Echancrure  il  y 
a  plufieurs  petits  Trous.  On  y  voit  aufïï 
deux  Empreintes  femilunaires  très-fupcrfi- 
cielles  &  un  peu  larges,  l'une  au  bas  du 
Condyle  interne,  un  peu  en  devant,  & 
l'autre  au  bas  du  Condyle  externe  tn  ar- 
rière. 

ys^-  Sur  le  côté  de  chaque  Condyle  il 
a  une  Tubcrolîté,  &  derrière  chacune 
c  ces  Tuberolités  il  y  a  une  Empreinte 
Mufculaire  &  une  petite  facette  fupcrfi- 
Tome  I.  K  cici- 
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ciellement  cartilagineufe,  qui  loge  une  cl- 
pece  d'Os  Sefamoïde,  dont  il  fera  parle 
dans  l'Expofition  des  Mufcles. 

75-3.  L.e  Corps  ou  la  partie  moyenne  de 
la  Cuiffe  efl:  à  peu  près  comme  une  Co- 
lonne ou  un  Cylindre  courbé  en  devant, 
que  l'on  peut  néanmoins  diftinguer  en  trois 
Faces ,  une  antérieure-,  qui  efl  plus  arron- 
die dans  le  milieu  qu'en  haut  &  en  bas  ; 
deux  pofterieures  plus  plates  ,&  diflinguées 
par  une  longue  Elévation  angulaire  nom- 
mée la  grande  Ligne  Offeufe  ou  Ligne 
Apre.    Cette  Ligne  efl  inégalé  ,  raboteuTe 
&'  fort  faillante.  Elle  paroît  naître  de  l'un 
&  de  l'autre  Trochanter.    Att-€Ôté  exter- 
ne de  la  partie  fuperieure  de  la  Ligne  A- 
pre,  il  y  a  une  Empreinte  longitudinale, 
raboteufe,  &  un  peu  enfoncée  vers  fon 
extrémité  inférieure.  La  Ligne  eft  divifée 
comme  en  deux ,  félon  la  direélion  de^ 
deux  Condyles.    Par  cette  divilion  la  Li- 
gne s'efface,  &  il  en  refulte  une  Face  ap- 
platie  ,  triangulaire  &  fort  large  en  bas 
vers  les  Condyles.    La  Ligne  externe  dp 
cette  divilion  eft  plus  faillante  que  l'in- 
terne. 

yS4-  Il  y  a  encore  une  autre  Ligne  obli- 
que &  inégale  devant  &  fous  le  petit  Tro- 
chanter ,  qui  en  defcendant  s'unit  à  Ja 
grande  Ligne.  Toutes  ces  Lignes  &  tous 
ces  Enfonccmens  font  des  Attaches  Muf- 
culaires.  On  voit  pofterieurement  à  la 
partie  moyenne  de  cet  Os ,  tantôt  un , 
tnntôt  pluiîcurs  Trous  pour  le  pafTagc  des 
Vaiirtaux  &  des  Nerfs. 

~SS-  Situation  particuliè- 
re. 
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RE.  La  diredion  naturelle  de  rOs  de  la 
CuilVe  n'elt  pas  perpendiculaire ,  mais  elle 
elt  oblique.  L'extrémité  fjperieure  incli-' 
ne  en  dehors ,  &  l'inférieure  elt  portée  eu 
dedans  ;  enlbrte  que  les  deux  Fémurs  s'é- 
cartent par  en  haut ,  &  s'approchent  par 
en  bas.  Cette  pofition  oblique  fait  voir 
pourquoi  les  Condyles  internes  paroiiïent 
plus  bas  que  les  externes ,  quand  on  re- 
garde les  Os  Fémur  détachés. 

/fô.  Substance.  Elle  cil  fpongîeu- 
fe  aux  Extrémités.  Le  milieu  efl  creux  & 
garni  de  la  Subftance  reticulaire  &  des 
portions  de  Lames  détachées  de  côté  •& 
d'autre. 

7f  7.  Connexion.  L'Os  de  la  CuifTc 
cfl:  articulé  en  haut  avec  l'Os  innominé 
par  TEnarthrole  de  la  Tête  dans  la  Cavité 
C^otyloïde  ;  &  en  bas  il  cfl:  articulé  avec 
"le  Tibia  -  par  une  Charnière  particulière 
dont  il  fera  parlé  dans  la  fuite. 

LES  OS  DE  LA  JAMBE. 

75-8.     S  I  T  U  A  T  I  O  N  .  G  E  N  E  R  A  LE, 

N  OMBRE.  La  Jambe  eil  la  féconde  par- 
tie de  l'Extrémité  inférieure  ,  &  lituée  per- 
pendiculairement entre  la  Cuiflx- &  le  Pied. 
Les  Os  dont  elle  e(l  compofée  font  au 
nombre  de  trois,  deux  grands  &  un  petit. 
Les  deux  grands  font  le  Tibia  &  le  Péro- 
né. Le  Petit  efl  la  Rotule. 

L  E   TI  B  I  A, 

yS9'  Figure.  DivisroN.  C'cfl  un 
<Js  lon^ ,  irrcguliercmcnt  triangulaire ,  fort 

K  2,  élargii 
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élargi  ou  évafé  par  en  haut,&  moins  par 
en  bas.  Il  elt  iemblable  à  une  ancienne 
cipece  de  Flutc,  d'où  eft  venu  fon  nom 
Latin  Ttùia.  On  le  divile  en  Extrémités 
&  en  Portion  moyenne  ou  en  Tête ,  en 
Corps ,  &  en  Bafe. 

760.  L'E  X  T  R  E  M  I T  e'  Supérieu- 
re peut  être  regardée  comme  fa  Tête, 
Elle  efl:  formée  de  deux  Condyles  fort  ap- 
platis  en  deffus,  &  diftingués  en  deux  Fa- 
ces cartilagineules ,  prefque  horizontales , 
&  légèrement  caves;  l'une  interne,  &  l'au- 
tre externe.  Entre  ces  deux  Faces  il  y  a 
une  Tuberofité  cartilagineufe  qui  paroît 
double ,  &  a  des  inégalités  en  devant  & 
en  arrière.  Ce  font  des  Attaches  ligamen- 
teufes.  Les  deux  Faces  de  la  Tête  répon- 
dent aux  deux  Condyles  de  l'Os  de  la 
CuifTè.  L'interne  eft  un  peu  oblongue  de 
devant  en  arrière  ;  &  un  peu  plus  enfon- 
cée que  l'autre.  L'externe  cii:  plus  arron- 
die ,  &  defcend  un  peu  en  arrière.  Toute 
la  Tête  eft  tranfverfalem-ent  ovale  dans  fa 
circonférence,  excepte  en  arrière,  où  el- 
le eft  un  peu  entaillée  par  une  Echancru- 
re  légère.  La  circonférence  eft  fort  ra- 
boteufe. 

761.  Le  Condyle  externe  eft  plus  fail- 
lant  que  l'interne  ;  il  a  infericurcment  & 
lin  peu  en  arrière  une  petite  Facette  carti- 
lagineufe pour  , l'Articulation  du  Péroné. 
Sur  le  devant  de  la  Tête  il  y  a  une  Tu- 
berofité inégale,  qu'on  appelle  l'Epine  du 
Tibia,  &  qui  fert  d'attache  au  Ligament 
Tendineux  de  la  Rotule. 

761.  Il 
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762.  Il  faut  obfcrver  que  toute  la  portion 
de  la  Tête  qui  elt  au-deilus  du  niveau  da 
l'Epine  du  Tibia,  ell  Epipriyfe dans  lajeu- 
neliè,  &  que  l'Epine  feule  eft  d'abord  Epi- 
phyfe  particulière  qui  dans  la  fuite  devient 
Apophyfe  de  la  Tête  du  Tibia. 

763.  L'Extrémité'  Inférieure  dû 
Tibia  n'etl  pas  fî  grofle  ni  fi  large  que  la 
fupcrieure,  &  en  eft  comme  la  Bafe.  Oj4 
remarque  au  côté  externe  de  cette  Bafc  un 
Enfoncement  longitudinal-,  plus  large  en 
bas  que  par  en  haut,  dans  lequel  ett  pla- 
cée l'Extrémité  inférieure  du  Péroné.  Au 
eôté  interne  de  la  Bafe  il  y  a  une  Apo* 
phyfe  appellée  Malléole  interne,  qui  def- 
ceud  plus  bas  que  le  contour  de  la  Bafe. 
En  arrière  fur  cette  Apophyfe  ou  Malléole 
on  voit  une  efpece  de  Gouttière  ou  de  Cou- 
lilfe  fijpcrficielle ,  pour  lepallage  d'un  Ten- 
don particulier. 

!  7'^4.  La  Bafe  du  Tibia  eft  terminée  par 
une  Cavité  cartilagineufe  tranfverfalement 
oblongue ,  &  revêtue  d'un  Cartilage  arti- 
culaire. Cette  Cavité  eft  augmentée  du 
côté  interne  par  la  Malléole  dont  je  viens 
de  parler,  &  qui  du  côté  de  la  Cavité  eft 
aufll  revêtue  du  même  Cartilage.  La  Voûte 
de  la  Cavité  eft  comme  diftinguée  enpor-* 
tion  droite  &  en  portion  gauche  par  une 
Eminence  fuperficiellc. 

765-.  Toute  la  portion  inférieure  de  la- 
Bafe  du  Tibia  avec  la  Malléole  interne  , 
eft  Epîphyfe  dans  lajcunelfe ,  &  les  traces 
en  reftent  tout  autour  long-tems  après 
rOiïification  entière. 

766.  Il  eft  à  obfervcr  que  la  largeur  ou' 
K  Ci  le- 
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le  grand  Diamètre  de  la  Bafe  du  Tibia 
ii'elt  pas  dans  le  même  plan  que  la  largeur 
ou  le  grand  Diamètre  de  la  Tcte  de  cet 
Os.  La  Malléole  interne  eft  un  peu  plus 
antérieure  que  le  Condyle  interne  de  la 
Tête.  Cette  obfervation  eft  de  confequen- 
ce  pour  les  Frafturcs  &  les  Luxations. 

767.  Le  Corps  du  Tibia  eil  comme 
triangulaire,  diftingué  en  trois  Faces ,  une 
interne ,  une  externe ,  &  une  pofterieure  ; 
trois  Angles ,  un  antérieur  appellé  la  Crê- 
te du  Tibia,  &  deux  pofterieurs. 

768.  La  Face  interne  eft  la  plus  large 
des  trois.  Elle  eft  égale,  légèrement  con- 
vexe &  arrondie  ,  &  tournée  un  peu  en 
devant.  La  Face  externe  eft  inégalement 
plate  &  moins  large.  La  Face  pofterieu- 
re eft  inégalement  arrondie,  &  la  plus  é- 
troite:  elle  eft  cependant  aftez  large  dans 
la  partie  fuperieure,  où  il  y  a  uneimpref^ 
lion  Mufculaire  longue  &  oblique,  qui 
depuis  le  defTous  de  l'Echancrure  pofte- 
rieure de  la  Tête ,  defcend  vers  la  Face 
interne.  Immédiatement  au-deflbus  de  l'ex- 
trémité de  cette  Impreflïon ,  on  en  voit 
une  autre  moins  oblique. 

769.  Des  trois  Angles  ,  l'antérieur  qu'on 
appelle  la  Crête  du  Tibia,  eft  tranchant 
ou  aigu  ,  un  peu  élevé  dans  fa  partie  moyen- 
ne,-&  prefque  arrondi  par  en  bas.  11  eft 
comme  une  continuation  de  la  Tuberolî- 
té  ou  Epine.  Des  deux  autres  Angles  qui 
font  pofterieurs  l'nn  eft  interne,  &  l'autre 
externe.  L'interne  eft  un  peu  arrondi  : 
l'externe  eft  plus  aigu,  excepté  en  haut  . 
QÙJl  eft  plus  ou  moins  applati. 
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'  770.  Substance.  Connexion.  La 
Subfiance  du  Tibia  ell  comme  dans  les  au-' 
très  Os  longs.  Il  ell:  articule  en  haut  avec 
les  Coudyles  du  Fémur.  Cette  Articula- 
tion cd  en  partie  Ginglymoïde  pour  la  fle- 
xion &  l'exteaiion  de  la  Janibe  ;  en  partie 
Arthrodiale  pour  la  rotation  de  la  Jambe 
fléchie.  Cela  dépend  de  deux  Cartilages 
intermédiaires,  dont  il  fera  parlé  dans  l'Ex- 
polition  des  Os  Frais. 

Lyl  RO  rUL  E. 

771.  Situation  générale.  Figure. 
Volume.  C'efi:  un  petit  Os  fitué  au- 
delPas  de  la  Tuberofité  ou  Epine  du  Tibia. 
Elle  relièmble  à  un  Maron  d'Inde  ou  à 
une  Cnutaigne.  Son  épailFeur  cil  environ 
la  moitié  de  fa  hauteur  ou  longueur ,  &  de 
fa  largeur  ,  qui  font  prcfiue  égales. 

772.  Division.  En  Baie ,  en  Poin- 
te, &  en  deux  Faces,  dont  l'une  ell  con- 
vexe ,  &  l'autre  concave.  La  Bafe  eit  en 
haut,  &  elle  eft  la  partie  la  plus épaiffe de 
cet  Os.  Elle  eft  marquée  d'une  Emprein- 
te Mufculaire  très  confiderable  qui  avan- 
ce un  peu  fur  la  Face  convexe.  La  Poin- 
te eft  moufte,  &  fert  d'attache  à  un  Li- 
gament fort  qui  joint  la  Rotule  avec  l'E- 
pine du  Tibia. 

773.  La  Face  convexe  eft  antérieure  :  el- 
le eft  légèrement  inégale  &  comme  lillon- 
née.  La  Face  concave  eft  pofterieurc  ;  el- 
le eft  revêtue  d'un  Cartilage  articulaire 
jufques  vers  la  Pointe,  où  elle  fe  termine 
par  une  petite  Cavité  ou  Foflette  très-iné- 
gale ,  qui  eft  l'Empreinte  du  Ligament  fort 

K  4  dont 
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dont  je  viens  de  parler.  Cette  Face  car- 
îilagineufe  eft  dillinguéc  en  deux  demi-Fa- 
ces par  une  Ligne  élevée  entre  la  Bafe  & 
la  Pointe.  Ces  deux  demi-Faces  font  pro- 
portionnées à  la  Poulie  du  Fémur  ;  de- 
forte  que  la  demi-Face  externeed:  plus  lar- 
ge que  l'interne,  de  même  que  la  portion 
externe  de  la  Poulie  efl:  plus  large  que  la 
portion  interne. 

774.  Substance.  Ellceft long-teras 
cartilagineufe ,  &  devient  prefque  entière- 
ment Ipongieufe  en  s'offifiant,  excepté  fes- 
Faces  &  fes  Empreintes. 

775".  Connexion.  Elle  eftattachée 
par  un  gros  &  fort  Ligament  à  la  Tube- 
rofité  du  Tibia.  Je  la  prends  pour  une  Pie- 
ce  particulièrement  appartenante  au  Tibia, 
&  pour  une  Olecrane  mobile;  comme  je 
prends  aufli  l'Olecrane  pour  une  Rotule 
axe.  J'expliquerai  la  neceflité  de  cette 
différence  dans  l'Hiftoire  des  Os  Frais  , 
&  particulièrement  dans  celle  des  Muf- 
cles. 

LEPERONE\ 

776..  Volume.  Situation.  Division, 
C'elt  un  Us  long,  grêle,  irregulicrement 
triangulaire  dans  la  longueur.  Il  efl;  litué 
au  côté  externe  du  Tibia ,  prefque  vis-à-vis 
fon  Angle  polterieur  externe  ,  mais  un  peu 
plus  en  arrière.  On  ledivifc  en  Extrémi- 
té fuperieurc  ou  Tête ,  en  Partie  moyenne 
ou  Corps ,  &  en  Extrémité  inférieure  ou 
J3afc. 

777.  L'Extrémité  fuperieurc  efl  comme 
une  Tubcrofité  ou  l'été  obliquement  ap- 

pla- 
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plàtie  par  un  petit  plan  cartilagineux,  qui- 
s'articule  avec  la  Facette  intérieure  du 
Condyle  externe  de  la  Tête  du  Tibia.  El- 
le fe  termine  en  arrière  p-ir  une  efpece  de 
Pointe  courte ,  mouffe  &  montante. 

778.  L'Extrémité  inférieure  eft  pluslar^ 
ge ,  plus  oblongue  &  plus  applatie  que  la 
fuperieure.    Elle  eft  en  partie  continuation 
du  Corps  de  l'Os,  &  en  p.irtie originaire- 
ment Epiphyfe,  dont  les  traces  fe  perdent 
avec  l'âge.    Elle  a  comme  trois  Faces  , 
une  arrondie  en  manière  de  Tubcrofîtc  , 
vine  plate,  &  une  étroite.    Etant  placée 
dans  la  Cavité  latérale  de  la  Bafe  du  Ti- 
bia, vis-à-vis  la  Malléole  interne ,  elle  fait - 
là  ce  qu'on  appelle  Malléole  externe.  Dans  ■ 
fa  lituation  naturelle  elle  defcend  beaucoup  ' 
plvis  bas  que  la  Bafe  du  Tibia,  &  fe  ter^' 
mine  par  une  Pointe  qui  tourne  un  peu  cii- 
arrière. 

779.  Sa  Face  plate  eft  cartilagineufe ,  Re- 
tournée vers  la  Face  cartilagineufe  de  la - 
Malléole  interne,  où  elle  achevé  avec  la ' 
Face  inférieure  de  la  Bafe  du  Tibia  la  Ca- 
vité ou  Arcade  Ginglymoïde  ,  qui  fait  l' Ar-  " 
ticulation  du  Pied  avec  la  Jambe.    La  Fa-' 
ce  étroite  eft  tournée  en  arrière,  &  elle  a 
vers  le  bas  une  petite  FolTcttc  oblongue  & 
inégale,  qu'on  avoit  cru  être  le  palfige 
d'un  Tendon,  &  qui  dans  l'état  naturel 
eft  occupée  d'une  petite  Glande  uuicilagi-  ' 
ncufe.    La  Pointe  par  laquelle  l'Extrémi- 
té inférieure  du  Péroné  fe  termine,  a  une 
petite  Facette  polie  direftemcnt  au-deifous 
de  fia  Face  étroite  de  cette  Extrémité.  C'elt 
l'attache  d'un  Ligament  annulaire. 

K  s  7S0.  Le 
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780.  Le  Corps  de  l'Os  eft  long  &  grclc, 
plus  ou  moins  tortueux ,  &  irrégulièrement 
triangulaire.  Il  ell  rétréci  vers  les  deux 
extrémités  en  manière  de  Col ,  &  fouvent 
un  peu  courbé  en  dedans  au-deflbus  de  la 
partie  moyenne.  Cette  courbure  paroi  t  être 
occalîonnée  par  la  manière  d'emmaillotter 
les  enfans ,  car  on  voit  de  ces  Os  allez 
droits.  11  eft  diftingué  d'une  manière  irre- 
guliere  en  trois  Faces  ou  en  trois  Angles, 
principalement  par  fa  partie  inférieure. 

781.  Des  trois  Faces  l'externe  eil  la 
plus  confiderable.  Elle  eft  plus  ou  moins 
cave  dans  fa  moitié  fuperieure;  enfuiteel-. 
le  fe  contourne,  s'arrondit,  &  devient 
prefque  pofterieuredans  là  moitié  inférieu- 
re. La  Face  pofterieure  eft  plus  ou  moins 
convexe  en  haut ,  &  enfuite  s'applati: ,  fe 
contourne  de  même,  &  devient  comme 
interne  en  bas.    La  Face  interne  fait  auflî 

.  une  elpece  de  contour  au-deflbus  de  fa 
partie  moyenne,  pour  devenir  antérieure 
en  bas  ;  &  ce  contour  eil  marqué  par  une 
Ligne  oblique  qui  defcend  de  devant  en 
arrière  fur  la  Face,  &  la  divife  en  deux. 
Ces  Faces  font  des  Loges  &  des  Attaches 
Mufculaires. 

782.  Des  trois  Angles  l'interne  répond  " 
à  l'externe  des  deux  Angles  poftei  leurs  du 
Tibia,  &  fert  comme  lui  d'attache  au Li- 
gan.ent  intcrolfeux  de  la  Jambe.    Les  au- 
tres Angles  font  plus  ou  moins  tranchans,. 
principalement  l'antérieur ,  quieft^qucique-  ■ 
fois  comme  une  efpece  de  Crête,  &  fc 
termine  en  bas  par  une  petite  Face  trian-  • 
guhire- 

783.  Su B-.- 
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783.  Substance.  Connexion. 
La  Ibudurc  interne  du  Péroné  ,  quoi- 
qu'il foit  fort  grêle  ,  eft  à  proportion  com- 
me celle  des  autres  Os  longs.  Il  elt  ar- 
ticulé par  fon  extrémité  fuperieure  avec  la 
Facette  inférieure  du  Condyle  interne  du 
Tibia.  Cette  Articulation  eit  une  Arthro- 
die  qui  a  très-peu  de  mouvement.  Son 
extrémité  inférieure  eft  articulée  par  fa  Fa- 
ce cartilagineufe,  en  partie  avec  TEchan- 
crure  latérale  de  la  Bafe  du  Tibia,  de  la 
manière  que  Ton  verra  dans  l'Hiftoire  des 
Os  Frais  ;  &  en  partie  avec  le  premier  Os 
du  Pied ,  en  achevant  l'Articulation  Giii- 
glymoïde  de  la  Jambe  avec  cet  Os. 

LES  OS  DU  PIED.- 

784.  Situation  générale.  Division;- 
Le  Pied  eft  la  troifiéme  partie  de  l'Extré- 
mité inférieure  du  Corps  humain.    On  le 
divife  comme  la  Main  en  trois  Parties ,  dont 
on  appelle  la  première  Tarfe,  la  ïeconde 
Metatarfe,  &  la  troifiéme  les  Doigts  ou 
Orteils.    On  peut  encore  félon  la  divi-  - 
lion  vulgaire  y  diftinguer  le  Talon ,  le 
Bout ,  le  delTus  ou  le  Col ,  le  deffous  ou 
la  Plante,  les  côtés  ou  Bords,  l'un  iiiter»  "" 
ne,  &  l'autre  externe. 

LES  OS  DU  TARSE. 

78 f.  Le  Tarfc  eft  compofé  de  fcpt  Os  ' 
beaucoup  plus  confidcrables  en  volume  que  ' 
ceux  du  Carpe.  En  voici  les  noms  les  plus  * 
ufités  &  la  fuite  ou  l'arrangement  ordi-  • 
naire  :  l'Aftragal ,  le  Calcaneum  ,  l'Os  • 
Scaphoïde ,  l'Os  Cuboïde ,  &  trois  Os  ap-  ; 
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pelles  Ciineïfonnes.    On  les  peut  parta- 
ger en  trois  CValIes ,  fçavoir  en  deux  grands, 
qui  font  l'AItragal  &r  le  Calcaneum  ;  en , 
deux  mcdiocrcs ,  qui  font  l'Os  Scaphoïde' 
&  l'Os  Cuboïde,  &  trois  petits  qui  font 
les  Os  Cunéiformes. 

786.  La  Divifion  de  ces  Os  en  particu- 
lier &  de  tous  les  Os  du  Pied  efl  beaucoup 
plus  facile  que  celle  des  Os  de  la  Main  , 
parce  que  l'attitude  du  Pied  étant  toujours 
la  même  ,  on  peut  avec  fâreté  &  fans 
équivoque  divifer  chacun  de  ces  Os  ea. 
parties  antérieures-,  pofterieures ,  fuperieu- 
rcs-,  inférieures ,  latérales ,  &c. 

VASTKAGAL, 

787.  Situation.  Division.  Se- 
lon la  fituation  naturelle  du  Pied,  &  fe-- 
Ion. fa  connexion  avec  la  Jambe,  l'Aftra- 
gal  eft  le  fuperieur-  &  le  premier  de  tous. 
On  le  peut  divifer  en  deux  portions,  uire 
grande  &  pofterieure  qui  cil:  comme  le 
Corps  de  l'Os  ;  une  petite  &  antérieure 
qui  en  eft .  l' Apophyfe  ,  ou  la  portion  an- 
térieure. 

788.  Le  Corps  ou  la  portion  pofte- 
rieure a  quatre  Faces ,  une  fupericure ,  deux  : 
latérales,  &  une  inférieure.    La  Faccfu- 
perieurc  eft  la  plus  grande  &  toute  carti-- 
lagineufe.    Elle  eft  voûtée  de  devant  eni 
arrière  par  une  convexité  cylindrique  avec  ■ 
nn  enfoncement  fuperficiel  au  milieu  de  ia 
]ar':;cur,  comme  une  moitié  de  Poulie. - 
Cette  Face  fuperieure  fe  continue  avec  les 
deux-Fàces  cartilagineufes  latérales,  dont 
J'éxtcmc  eft  plus  iargc  que  l'interne.  La 

Face-- 
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Face  fuperieure  s'articule  avec  la  Face 
inférieure  de  la  Bafe  du  Tibia ,  la  Face  la- 
térale interne  avec  la  Malléole  interne  , 
&  l'autre  Face  latérale  avec  la  Malléole 
externe.  Au-delTous  de  la  Face  cartilagi- 
neufe  interne  il  y  a  un  grand  Enfoncement 
fans  Cartilage ,  &  des  Inégalités. 

789.  La  Face  inférieure,  que  eft  auffi 
cartilagineufe  ,  cft  obliquement  concave 
pour  s'articuler  avec  le  Calcaneum.  Il  y 
a  tout  au  bas  de  la  partie  polkrieurc  du 
Corps  de  l'Aftragal,  fur  le  bord  commun 
de  la  Face  inférieure,  une  petite  Echan- 
crure  oblique  &  très-polie,  qui  eit  une 
efpece  de  Couliffe  ou  de  pallàge  pour  des 
Tendons. 

.  790.  L'A  p  o  p  H  Y  s  E  ou  la  Portion  an- 
térieure de  l'Aftragal  eft  diftinguée  de  la 
pofterieure  par  un  petit  enfoncement  en  - 
defliis ,  &  celle-ci  eft  diftinguée  en-def- 
fous  par  une Echancrure  longue,  oblique, 
inégale,  qui  eft  fort  ample,  du  côte  exter- 
ne.   La  Face  antérieure  de  cette  Apo- 
phyfe  eft  toute  cartilagineufe  &  oblique- 
ment convexe,  pour  s'articuler  avec  l'Os 
Scaphoïdc.    Sa  Face  inférieure  eft  fépa- 
rée  en  deux  Facettes  cartilagineufes  qui  s'ar- 
ticulent avec  le  Calcaneum.    Ces  deux 
Facettes  de  l'Apophyfe  font  diftinguées 
de  la  Face  inférieure  dù  Corps  de  l'Os 
par  l'Echancrure  longue  &  oblique  dont 
je  viens  de  parler.    Outre  ces  deux  Fa- 
cettes cartilagineufes  il  y  en  a  une  troi- 
fiéme  au  bas  de  la  Face  antérieure,  du 
côté  interne,  qui  ne  touche  à  rien. dans- 
lé. Squelette.. 

K  7:  LE  . 
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791.  Si  TUAT  ION.  Di  V  I  SI  ON.C'e/t 
k  plus  grand  de  tous  les  Os  du  Pied  ,  donc 
il  lait  la  partie  poilerieure  &  coinine  la 
Bafe.  Il  eft  oblong  fortirregulier.  Oa 
le  peut  divifer  en  Corps  &  en  deux  Apo- 
phyfes ,  une  grande  &  antérieure ,  &  une 
petite  ou  latérale  interne. 

792.  Le  Corps  du  Calcaneum  a  fix 
Faces,  une  pofterieure,  une  antérieure, 
unefuperieure ,  une  inférieure,  &  deux  la- 
térales. 

793-  La  Face  pofterieure  eftiargc ,  iné- 
galement convexe,  &  comme  divifée  en 
deux  portions,  une  luperieurc,  petite  & 
polie;  une  inférieure,  inégale,  raboteufe, 
&  bien  plus  grande,  qui  dans  lajcuneffe 
eft  Epiphyfc.    On  la  peut  nommer  la  Tu- 
berolîté  du  Calcaneum.    Elle  fe  courbe  en 
bas  en  deffous,  &  fe  termine  en  deux  Tu- 
bercules ou  Pointes  moufles  qui  paroiiTent 
appartenir  plus  à  la  partie  ou  Face  infe-  • 
rieure  qu'à  la  pofterieure. 

794.  La  Face  fupcricure  du  Corps  fe  peut 
divifer  en  deux  parties,  l'une  pofterieure, 
&  inégale ,  avec  un  petit  enfoncement  ;  ■ 
l'autre  antérieure  qui  eft  convexe ,  carti- 
lagineufe ,  &  proportionnée  à  la  grande 
concavité  inférieure  de*  l'Aftraga).  Cette 
F-ace  eft  obliquement  tournée  en  devant , 
&  devient  par  cette  obliquité  une  portion 
de  Face  antérieure,  dont  l'autre  portion 
eft  confondue  avec  l'Apoplnfc  antérieure. 

795-.  La  Face  inférieure  du  Corps  cfl 
étroite.    Elle  a  en  arrière  les  deux  1  uber- 

CU-»  " 
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cnks  dont  j'ai  parle  ci-deffus,  &  dont  ce- 
lui du  côte  interne  eft  le  plus  gros.  Ces 
Tubercules  fervent  d'attache  à  l'Apone- 
vrofe  Plantaire  ,  principalement  le  gros 
Tubercule. 

796.  Les  deux  Faces  latérales  du  Corps 
fe  continuant  fur  la  grande  Apophyfe  ou 
Apophyfe  antérieure.-  La  Face  latérale 
externe  eft  légèrement  convexe  &  inéga- 
le :  il  n'y  a  que  les  Tegumens  &  des  Li- 
gamens  qui  la  recouvrent.  La  Face  laté- 
rale interne  eft  un  peu  cave,  enfoncée,  & 
comme  creufée  en  dedans. 

797.  La  Grande  Apophyse  ou 
Apophyfe  antérieure  eft  dans  la  même  di- 
redion  que  le  Corps  dont  elle  eft  la  con- 
tinuation. Elle  a  cinq  Faces  ou  parties;  le 
Corps  lui  en  ôte  une  lixiéme. 

798.  La  Face  fuperieure  a  un.  Enfonce- 
ment irregulier  &  inégal ,  qui  conjointe- 
ment avec  celui  de  l'Apophyfe  de  l'Aftra- 
gal  forme  une  efpece  de  Folfette  confide- 
rable.  A  l'extrémité  antérieure  de  cette 
Face  fuperieure  il  y  a  une  petite  Facette 
cartilagineufe  qui  répond  à  une  des  Facet- 
tes de  l'Apophyfe  de  l'Aftragal. 

799.  La  Face  antérieure  de  l'Apophyfe 
eft  cartilagineufe,  large,  oblique ,  en  par- 
tie convexe,  &  en  partie  un  peu  concave. 
Elle  s'articule  avec  une  Face  pareille  de 
l'Os  Cuboïdc.  En  confiderant  le  Calca- 
neum  en  gênerai  &  fans  divifion  ,  cette  Fa- 
ce eft  aulTi  l'antérieure  en  général. 

8co.  La  Face  externe  de  l'Apophyfe  eft 
fort  raboteufe.  Elle  eft  une  continuation 
de  la  Face  externe  du  Corps;  néanmoins 

ili 
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îUy  a  un  Tubercule  ou  Eminence  à  l'en- 
droit de  l'union- de  ces  deux  Faces.  Cet- 
te Eminence  ne  paroît  pas  dans  tous  les 
foj.ets.  A  la  partie  inférieure  de  ce  Tu- 
bercule il  y  a  une  Facette  cartilagineufe 
pour  le  paffage  du  Tendon  du  Mufcie 
Long  Peronicr.  Souvent  il  n^y  a  q'jie 
quelques  légers  vertiges  de  cette  Eminen- 
ce; ibuvent  il  n'y  a  rien  du  toat.  On 
trouve  quelquefois  plus  en  devant  &  en 
bas  vers  l'extrémité  antérieure  de  l'Apo- 
phyfc  une  autre  petite  Facette  cartilagi- 
neufe  pour  le  paiïage  da  même  Tendon.^ 
8of.  La  Face  inférieure  de  l'Apophyfe 
efl;  une  Tuberofité  qui  eft  une  continuation 
de  la  Face  inférieure  du  Corps, &  qui  fert 
d' attache  Mufculaire. 

802.  L'A POPHYSE  Latérale  eft 
prefque  commune  avec  le  Corps  &  avec 
la  grande  Apophyfe.  Elle  augmente  la 
concavité  de  la  Face  interne  du  Calca- 
neum.  Dans  fa  partie  fuperieure  il  y  a 
une  Facette  cartilagineufe  très-lilTe  &  très- 
polie  ,  qui  s'articule  avec  une  des  Facet- 
tes inférieures  de  l'Aftragai.  Cette  Apo- 
phyfe e(l  en  delfous.  La  partie  inférieu- 
re eft-lilTe-ôa  polie  pour  le  palfagc  de? 
Tendons. 

VOS   se  AP  HOIDE. 

803.  Figure.  Situation.  D  i- 
VT  s  I  O  N.  On  l'appelle  aufïï  Os  Navicu- 
laire,  par  rapport  à  f.i  reifemblancc  avec 
im  petit  Batteau  plat.  Il  cit  comme  cou- 
che devant  l'Allragal..  On  y  obfcrvc  deux 
F^ces  cartilagineu'fcs ,  l'une  concave ,  & 
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l'autre  convexe ,  la  Circonférence  ovale  & 
■une  Tubcrolltc.  Il  a  peu  d'épaiflciir  à  pro- 
portion de  fcs  autres  dimenfions.  Il  ell  fi- 
tué  devant  l'Aftragal  ,  &  comme  couché 
fur  le  côté. 

804.  La  Face  concave  eft  poftcrieurc, 
&  articulée  avec  la  convexité  antérieure 
de  l'Ailragal.  La  Face  convexe  antérieu- 
re eft  diviléc  par  deux  Lignes  fort  minces 
en  trois  Facettes  ou  Pans ,  pour  l'Articu- 
lation avec  les  trois  Os  Cunéiformes. 

8of.  La  Circonférence  décrit  par  fon 
contour  un  ovale  qui  fe  rétrécit  peu  à  peu, 
&  fe  termine  obliquement  par  une  Pointe 
moufle.  Un  côté  du  contour  a  plus  de 
convexité  que  l'autre.  La  furface  de  la 
grande  convexité  efl:  rabotcufe,  &  fes  in- 
égalités fervent  d'attaches  aux  Ligamens. 
La  Pointe  de  l'Ovale  aboutit  à  une  Tu- 
berolité,  qui  eft  marquée  d'une  Emprein- 
te Mufcalaire.  Dans  la  Situation  naturel- 
le de  cet  Os  la  grande  convexité  de  la. 
Circonférence  eft  en  haut ,  la  petite  eft 
en  bas  ;  la  Tubcrofité  en  dedans  &  en  bas. 

806.  Par  cette  fituation  &  par  la  diffé- 
rence des  Faces  on  diftingue  facilement 
l'Os  Scaphoïde  du  Pied  droit  d'avec  celui 
du  Pied  gauche.  La  petite  convexité  ou 
convexité  inférieure  de  la  Circonférence 
eft  légèrement  cchancrée  du  côté  de  la 
Tubcrofité,  &  a  v»rs  le  côté  oppofé  une 
petite  Facette  cartilagineufc,  avec  un  pe- 
tit Tubercule ,  pour  fon  Articulation  avec 
l'Os  Cuboïdc,  &  pour  l'attache  des  Liga- 
mens. 

^oy.  Situation.  Figure.  Di- 
vision,. 
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VISION.  Il  efl:  devant  le  Calcaneum  &  à 
côté  de  l'Os  Schaphoide.  G'eft  uneMafle 
à  fîx  Faces  très-inégales  &  très-irregulie- 
rcs ,  qui  ont  donné  liea  au  nom  qu'il  por- 
te &  à  la  divilîon  qu'on  en  fait. 

808.  La  Face  fuperieure  eft  plate  &  ra- 
boteufe  pour  les  Ligamens  qui  i'attaciient 
avec  les  Os  voifins. 

809.  La  Face  inférieure  a  une  Eminen- 
ce  oblique ,  &  immédiatement  au  -  deflbas 
de  cette  Eminence  un  Canal  ou  Goattie- 
re  pareillement  oblique.  L'Eminencc  par- 
tage la  Face  inférieure  comme  en  deux. 
La  Gouttière  paroît  cartilagineufe  à  caafe- 
d'un  Ligaîiicnt  qui  la  tapille.  L'EmineiL- 
ce  eft  encore  un  peu  cartilagineufe  par  lé 
bord  qui  touche  à  la  Gouttière.  La  Gout- 
tière &  le  bord  del'Eminence  fervent  d'at- 
tache à  un  Ligament  annulaire,  &au  paf- 
llîge  du  Tendon  du  M ufcle  appelle  le  Lon_ç, 
Peronier. 

8ro.  La  Face  pofterieure  eft'  carciiauv'- 
neufe,  large,  oblique,  en  partie  convexe, 
&  en  partie  concave ,  fe  conformant  à  la 
Face  antérieure  du  Calcaneum. 

811.  La  Face  antérieure  eft  aflez  large, 
&  divifée  comme  en  deux  demi-Faces  par 
une  petite  Ligne  perpendiculaire  trcs-étroij 
te  &  un  peu  faillante.  Ces  deux  demi- 
Faces  s'articulent  avec  le  troiiiémc  &  le 
quatrième  Os  du  Metatarfe. 

812.  La  Face  iutcrne  eft  la  plus  longue 
de  toutes.  Elle  a  une  petite  Facette  car- 
tilagineufe. Le  rcfte  eft  raboteux  avec  des 

-cnfonccmens  qui  i'ervent  à  loger  des  V^aif- 
feaux  &  des  Glandes.    La  petite  Facette 

s'arti^ 
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'articule  avec  un  des  Os  Cunéiformes. 
:)erriere  cette  Facette  il  y  a  dans  quel- 
ues  fujcts  une  autre  Facette  bien  étroite, 
ni  s'articule  avec  la  portion  voiline  de  hi 
irconfercnce  de  l'Os  Scaphoide.  Quand 
-lie  manque  elle  eft  fuppléée  'par  des  Li- 
,q;amens. 

S13.  La  Face  externe  efl:  la  plus  petite 
de  toutes.  Elle  eit  irreguliere  ,  courte ,  c- 
îroite,  &  entaillée  par  une  Echancrure 
qui  mené  à  la  Gouttière  de  la  Face  anté- 
rieure. 

LES  OS  CUNEIFORMES. 

814.  Nombre.  Situation.  Fi- 
gure. Ces  Os  font  au  nombre  de  trois , 
fitués  devant  l'Os  Scaphoïde.  Ils  relfem- 
blent  à  des  Coins ,  ce  qui  a  donné  lieu  de 
les  appeller  félon  le  Latin  Cunéiformes. 
Le  Premier  eft  le  plus  grand  ;  le  Second 
eft  le  plus  petit;  le  Troiliéme  d'un  Volu- 
me médiocre.  Ils  forment  avec  l'Os  Cu- 
boïde  une  efpece  d'Arcade  qui  dans  cha- 
que pied  eft  élevée  du  côté  de  l'autre  Pied, 
<&  baift^ec  du  côté  oppofé. 

815-.  D  I V  I  s  I  O  N.  Selon  leur  figure  on 

Êeut  diftingucr  en  chacun  de  ces  Os  la 
lafe,  l'Encoignure,  quatre  Faces  ,  une 
antérieure,  &  deux  latérales,  dont  l'une 
eft  interne ,  &  l'autre  externe. 

816.  Le  premier  Os  Cunéi- 
forme eft  une  cfpccc  de  Coin  qui  eft 
tors  &  courbé.  Sa  Bafe  eft  en  bas  &  in- 
également arrondie  comme  une  Tubero- 
me  longuette  qui  fcrt  d'attache  à  un 
l.cndon. 

817; 
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817.  La  Face  latérale  interne  du  pre- 
mier Os,  c'cft-à-dire,  celle  qui  cft  tournée- 
vers  1  autre  Pied,  eft  inégalement  convexe- 
&  raboteufe.  Ces  inégalités  fervent  d'at- 
taches à  des  Lîgamens. 

818.  La  Face  latérale  externe  du  pre-- 

î^"^^  V^A'^''^^"^'^'''^'"^^^  ^^^i  regarde  le- 
lecond  Os  Cunéiforme,  cft  inégalement" 
concave.    Elle  eft  cartilagineufe  vers  Is' 
liord  fuperieur  &  vers  le  Bord  pofterienr.. 
La  plus  grande  portion  de  cette  Face  s'ar-- 
ticule  avec  le  fécond  Os  Cunéiforme.   Il , 
en  refte  vers  le  Bord  antérieur  une  petite  - 
portion  oui  s'articule  latéralement  avec  le" 
lecond  Os  du  Metatarfe. 
.   819  La  Face  poftcrieure  du  premier  Os 
eft  la  plus  petite:  elle  eft  cartilagineufe  & 
prcfque  triangulaire  ,  conformément  à  la  . 
.prémiere  des  trois  Facettes  triangulaires  de  ' 
l'Os  ScaphoVde. 

820.  La  Face  antérieure  du  premfer  Os  , 
cft_  cartilagineufe ,  la  plus  grande  &  en  de-- 
mi-Lune,  dont  la  convexité  regarde  la  Fa- 
ce interne  de  l'autre  Pied.  Cette  Face  fc- 
milunaire  s'articule  avec  le  premier  Os  du 
Metatarfe. 

821.  L'Encoignure  ou  Pointe  antérieu- 
re de  l'Os  eft  la  plus  haute  ,  &  la  pofte- 
rieure  la  plus  bafle. 

822.  Le  Second  Os  CuNEiFOR.vfE  , 
c'eft-à-dîre,le  plus  petit ;des  trois,  a  laBa-. 
fe  en  haut  ,  &  la  Pointe  ou  Encoignure 
en  bas.  Il  rclfemblc  mieux  à  un  Coin  que 
le  premier.  Sa  Bafe  eft  courte  ,  raboteu- 
fe, &  fcrt  d'attache  aux  Ligamcns.  La 
îace  pofterieure  eft  cartilagineufe  &  par- 
faite-- 
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faitement  triangulaire  ,  proporrionnément 

Ià  fou  Articulation  avec  la  Facette  nioyen- 
Jne  des  trois  Facettes  de  la  convexité  de 
!i'Os  ScaphoVde.  La  Face  antérieure  ell 
auffi  cartilagineule ,  un  peu  pius  longuet- 
te, &  s'articule  avec  la  Baie  du  fécond 
Os  du  Metatarfc. 

823.  Les  deux  Faces  latérales  ont  vers 
leurs  Bords  fuperieurs  &  vers  leurs  Bords 
pojlerieurs ,  des  Facettes  cartilagineules  & 
longuettes  qui  s'articulent  avec  les  Faces 
latérales  voiiuies  du  premier  &  du  troifié- 
me  des  Os  Cunéiformes.    Le  reftedeces 
Facettes  ell:  un  peu  enfonce  &  comme 
vuidc;  ce  qui  lailie  en  partie  un  petit  in- 
tierrtice  entre  les  Os.  Cet  Os  eft  des  trois 
le  plus  court  en  tous  fens.   Sa  Pointe  oa 
Encoignure  elt  cachée  entre  les  deux  au- 
tres Os  Cuneïtbrnies  ,  &  ne  defcend  pas 
fi  bas  que  leurs  tranchans  ;  ce  qui  rend 
cette  portion  du  Pied  comme  un  peu  voû- 
tée. 

824.  Le  Troisie'me  Os  Cunéifor- 
me, c'efl-à-dirc,  celui  qui  eft  de  grandeur 
médiocre ,  a  comme  le  fécond  la  Bafe  en 
haut,  &  la  Pointe  ou  Encoignure  en  bas. 
Sa  Bafe  elt  plus  longue  que  celle  du  fé- 
cond Os.  Elle  c(l  prefquc  plate  ou  très- 
legercment  convexe  ,  raboteufc  ,  &  fert 
aulfi  d'attache  aux  Ligamens.  Sa  Pointe 
ou  Encoignure  defcend  plus  bas  que  celle 
du  fécond  Os. 

825-  La  Face  poftcricure  cft  cartilagi- 
neulc  &  triangulaire  ,  &  conforme  à  la 
':roifiéme  Facette  de  la  convexité  de  l'Os 
ScaphoVde.    La  Face  antérieure  cil  aufli 

car- 
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cartilagineufe  &  triangulaire,  mais  un  peu 
longue.  Elle  eft  articulée  avec  la  Bafc  du 
troKiéiTie  Os  du  Mctatarfe. 

8i6.  La  Face  latérale  interne  eft  large. 
Elle  a  deux  Facettes  cartilagineufes ,  l'u- 
ne au  Bordpofterieur,  l'autre  au  Bord  an- 
térieur. La  pofterieure  eft  pour  l'Articu- 
lation latérale  avec  le  fécond  Os  Cuncï- 
forme  ;  l'antérieure  ell:  pour  l'Articulation 
latérale  avec  la  Bafe  du  fécond  Os  du 
Metatarfe. 

827.  La  Face  latérale  externe  eft  large 
auffi.  Elle  a  vers  le  Bord  pofterieur  une 
grande  Facette  cartilagineufe  pour  l'Arti- 
culation avec  l'Os  Cuboïde.  11  y  a  vers 
le  Bord  antérieur  une  efpece  de  vuidepour 
le  paflage  des  VailTeaux  ,  &  quelquefois 
un  petit  Coin  cartilagineux  pour  l'Articu- 
lation latérale  avec  le  quatrième  Os  du 
Metatarfe. 

LES  OS  DU  METATARSE 
EN  GENERAL. 

828.  Situation  générale.  Nom- 
bre. Figure.  Le  Metatarfe  eft  la  fé- 
conde partie  du  Pied.  Il  a  quelque  rap- 
port avec  le  Métacarpe;  il  en  diffère aufli, 
comme  on  le  va  voir.  Il  eft  compote  de 
cinq  Os  ,  &  on  n'en  compte  que  quatre 
au  Métacarpe.  On  ne  donne  à  ces  Os  que  ■ 
ks  noms  de  Premier  ,  lecond ,  &:c.  Ils 
forment  cnfemblc  une  efpece  de  Grille 
inclinée  dans  le  même  fcns  que  l'Arcade 
commune  de  l'Os  CuboVde  &  des  Os  Cu- 
néiformes. On  peut  ajouter  à  ces  cinq 
Os  deux  OfTclets  appelas  Os  Selamoidcs, 

que 
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que  l'on  conferve  ordinairement  dans  le 
Squelette,  &  qui  appartiennent  au  Pouce. 

S29.  Division.  Situation  particu- 
lière. Ils  peuvent  être  divifés  comme 
ceux  du  Métacarpe  en  deux  Extrémités  & 
en  partie  moyenne,  ou  en  Tête,  en  Bafe 
&  en  Corps.  Les  Têtes  font  en  devant; 
les  Bafes  en  arrière.  Les  unes  &  les  au- 
tres font  cartilagineufes ,  comme  dans  la 
Main.  Les  Corps  font  triangulaires ,  mais 
difpofés  de  manière  que  ce  qu'on  en  ap- 
pelle Externe  &  Interne  dans  la  Main  efl 
ici  Supérieur  &  Inférieur. 

830.  Le  premier  des  cinq  cft  le  plus 
gros  &  le  plus  court  de  tous.  Les  quatre 
fuivans  font  à  proportion  plus  longs  que 
dans  la  Main,  &  ont  les  Bafes  plus  épaif- 
fes  que  les  Tctes  ;  de-forte  que  dans  leur 
fituation  naturelle  les  Bafes  occupent  en- 
fcmbleun  efpace  plus  large  que  les  Têtes, 
Ces  Têtes  fe  terminent  vers  la  Plante  du 
Pied  par  deux  petites  Cornes  comme  à  la 
Main.  Ces  quatre  Os  ont  encore  cela  de 
particulier ,  que  leurs  Corps  ont  les  An- 
gles inférieurs  ou  Plantaires  tournés  très- 
obliquement  en  dehors ,  &  que  leurs  Tê- 
tes ne  font  pas  tout-à-fait  dans  la  même 
direftion  que  leurs  Bafes.  La  Baîc  du 
nremicr  &  les  Têtes  des  quatre  relient 
.ongtems  Epiphyfes.  La  Tête  du  premier 
en  retient  aulïi  des  traces. 

LE  PREMIER  OS  DU 
METATARSE. 

S31.  La  Bafe  de  cet  Os  cfl  comme  fc- 
;nilunalrc  par  fa  circonférence  ,  dont  le 

côté 
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côté  plat  efl:  externe  ou  en  dehors  ,  attc- 
.  nant  le  fécond  Os  du  même  Pied,  &  le 
côté  convexe  interne  ou  en  dedans ,  c'eft-  ij 
à-dire,  tourné  vers  l'autre  Pied.  Une  des  '! 
Pointes  ou  Cornes  du  Croiflant  eft  en  haut, 
&  l'autre  en  bas.    Cette  Bafc  eft  légère- 
ment cave.    Elle  eft  plus  large  en  haut 
qu'eu  bas.   Au  Bord  externe  ou  côté  plat 
de  cette  Bafe  il  y  a  fouvent  une  Facette 
cartilagineufe  pour  fon  Articulation  laté- 
rale avec  la  Bafe  du  fécond  Os.    Au  bas 
du  même  côté  plat  ou  externe  ,  précifé- 
ment  à  la  Pointe  ou  Corne  inférieure  de 
la  Bafe ,  il  y  a  une  Empreinte  Mufculaire 
bien  remarquable  &  très-conftante  pour 
l'attache  Tendineufe  du  Mufcle  Long- 
Peronicr.  La  circonférence  de  la  Bafc  elt 
un  peu  faillante  en  manière  de  bourlet 
plat. 

832.  La  Téte  de  cet  Os  eft  cpaiiTe,  car- 
tilagineufe ,  convexe  en  devant  &  en  def- 
fous ,  avec  cette  différence  ,  que  la  con- 
vexité de  lîmple  &  unie  qu'elle  eft  fur  le 
devant ,  prend  en  delTous  la  forme  d'une 
double  Poulie  ;  car  il  y  a  trois  Emincnccs 
&  deux  Cavités,  fçavoir  les  deux  Bords, 
une  Coulilfe  vers  chaque  Bord  ,  &  une 
Êminencc  mitoyenne  entre  les  deux  Cou- 
liftes.    La  convexité  eft  en  général  pour 
l'Articulation  avec  la  première  Phalange 
du  Pouce.  La  double  Poulie  fert  deCou- 
lifCe  aux  deux  Os  SefamoVdes  mention- 
nés ci-deftfus ,  &  dont  je  joindrai  la  dcf- 
cription  à  celle  du  Pouce. 

833.  Le  Corps  de  fOs  eft  triangulaire  & 
fort  gros.    Il  a  trois  Faces,  dont  deux 
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font  fupcrieurcs_  &  une  inférieure.  Des 
deux  luperieures  l'une  tll  interne  &  arron- 
die ,  l'autre  externe  &  legciement  conca- 
ve. La  troiliéme  Face  ou  l'inférieure  , 
eit  plate.  I!  a  aufli  trois  Angles,  un  en 
haut  ou  fuperieur ,  &  deu.x  en  bas  on  in- 
férieurs ,  l'un  interne ,  &  l'autre  externe. 
Au  bas  de  l'Angle  externe  on  voit  une 
efpecc  de  continuaiion  de  l'Artachc  Tcn- 
dineufe  du  Mufcle  Long-Peronier. 

LE  SECOND  OS 
DU  METATARSE. 

S34.  Le  fécond  Os  du  Mctatarfe  eft  le 
plus  gros  de  tous.  Sa  Bafe  cft  groffe , 
triangulaire,  un  peu  oblique.  Sa  princi- 
pale Facette  cartiiagineufe  ou  articulaire 
efl  obliquement  triangulaire ,  &  répond  à 
la  Facette  antérieure  du  petit  ou  fécond 
Os  Cunéiforme.  A  chaque  côté  près  de 
la  Baie  il  y  a  une  Facette  cartiiagineufe 
pour  fcs  Articulations  avec  le  premier  ou 
le  grand  Os  Cunéiforme  &  avec  le  troi- 
fiéms,  entre  lefquels  cet  Os  paroît  comme 
enchalfé. 

835-.  Outre  CCS  Facettes  latérales  il  y  en 
a  encore  d'autres  f  ir  les  côtés  de  la  Bafe, 
n.ais  plus  en  devant  &  en  haut,  pour  fon 
articulation  latérale  avec  les  Balls  des  deux 
C)s  du  Metatarfe  ,  fçavoir  avec  celle  du 
premier  &  avec  celle  du  troificme.  ALnli 
le  fécond  Os  du  Metatarfe  eft  articulé  a- 
vcc  cinq  Os  ditfercns,  fçavoir  en  arrière 
avec  le  fécond  Os  Cunéiforme;  d'un  cô- 
té avec  le  premier  Os  Cunéiforme  &  avec 
tome  L  L  le 
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le  premier  du  Metatarfe  ;  de  l'autre  côte 
avec  le  troifiéme  Os  du  Metatarfe. 

856.  Sa  Tcte  eft  arrondie,  &  à  peu  près 
comme  celle  du  premier  Os  du  Métacar- 
pe :  il  y  a  des  Tubercules ,  des  Points ,  &c. 
.de  même. 

837.  Le  Corps  efl:  long  &  obliquement 
.triangulaire.  L'Angle  qui  fait  le  Creux  du 
Pied  ei1:  tourné  en  dehors.  Le  relie  eft 
.comme  au  Métacarpe  à  proportion,  j 

LE  TROISIEME 

■LE   Q^UATRIE'ME  OS 
DU  METATARSE. 

^38.  Le  troifiéme  Os  du  Metatarfe  efl 
plus  menu  que  le  fécond.  Sa  Bafe  &  cel- 
le du  quatrième  font  fort  étroites.  Ces 
deux  Os  fe  relîemblent  affez.  Le  troifiéme 
eft  plus  petit  que  le  fécond ,  &  le  quatriè- 
me n'eft  gueres  plus  petit  que  le  troifiéme. 

839.  La  Bafe  du  troifiéme  a  plus  de 
profondeur  conformément  à  fon  Articu- 
lation avec  la  Facette  antérieure  du  troi- 
fiéme Os  Cunéiforme.  Outre  fa  Facette 
poftcrieure  elle  a  des  Facettes  latérales 
pour  fon  Articulation  avec  le  fécond  & 
le  quatrième  Os  du  Metatarfe. 

840.  La  Bafe  du  quatriéme'cft  plus  lar- 
ge, plus  courte,  &  s'articule  avec  une  des 
deini-Faccttcs  de  l'Os  Cuboïdc.  Le  rcfte 
fit  comme  aux  autres. 
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LE  C  INQjJIEME  OS 
DU  METATARSE. 

841.  Il  a  Quelque  chofc  de  particulier. 
Sa  13afe  a  plus  de  largeur  en  travers  que 
de  profondeur  ou  hauteur.  Elle  elt  fort 
ohlique ,  &  fj  termine  par  une  Tuberofitc 
&  par  une  Pointe  qui  font  beaucoup  plus 
reculées  que  la  Bafe.  La  Tuberofité  eil 
tournée  en  dehors ,  &  la  Pointe  toat-à- 
fait  en  arrière.  La  principale  Facette  en- 
conforme  à  la  même  obliquité,  &  répond 
à  l'obliquité  de  la  féconde  Facette  de  l'Os 
CuboVde. 

842.  II  y  a  une  Facette  latérale  interne 
qui  s'articule  latéralement  avec  la  Bafe  du 
quatrième  Os.  La  Tuberofité  avec  la  Poin- 
te fert  d'Attache  au  Tendon  du  Mufcle 
Peronier  Moyen.  L'extrémité  pofterieu- 
rc  du  Corpî  elt  élargie  proportionnéraent 
à  la  Bafe;  ce  qui  fait  que  cet  Os  cft  obli- 
quement pyramidal.  La  Taberolité  mc- 
mc  pofe  à  terre  dans  l'attitude  naturelle 
d'an  Pied  qui  n'a  point  été  gâté  pat  Icî 
chauflarcs  hautes  &  cambrées. 

LES  0  KTEILS 

ou 

DOIGTSDUPIED 
EN  GENERAL. 

S43.  Situation.  Nombre.  F  i- 
G  u  R  E .  Les  Orteils  font  la  tioiliéme  par- 
tic  du  Pied  ,  &  terminent  toute  l'Extrémi» 
tr  inférieure  ,   &  même  tout  le  Corps . 

L  a  Ils 
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Ils  font  au  nombre  de  cinq  à  chaque  Pied, 
&  nommés  le  Pouce  ou  gros  Orteil,  le 
fécond  Orteil,  letroifiéme,  le  quatrième, 
&  le  petit  Doigt  du  Pied  ou  petit  Orteil. 
Leur  figure  revient  en  quelque  manière  à 
celle  des  Doigts  de  la  Main. 

844.  Division.  Les  Orteils ,  excep- 
té le  Pouce ,  font  compofés  chacun  de  trois 
Phalanges.  Le  Pouce  du  Pied  n'en  a  que 
deux,  au-contraire  du  Pouce  de  la  Main; 
mais  en  récompenfe  le  Metatarfe  a  cinq 
Os ,  au-lieu  que  le  Métacarpe  n'en  a  que 
quatre.  Les  Bafes  des  Phalanges  reftent 
auffi  long-tems  Epiphyfes  que  celles  de  la 
Main. 

LE  POUCE, 
ou 

GROS  ORTEIL. 

845".  Le  Pouce  efl  fort  épais  &  fort  gros, 
au-lieu  que  les  autres  Orteils  font  très- 
petits  ,  &  beaucoup  plus  à  proportion  qu'à 
la  Main. 

84''!.  La  première  Phalange  du  Pouce 
du  Pied ,  par  rapport^  à  fa  conformation , 
reflenible  aifez  à  la  féconde  PhaLinge  du 
Pouce  de  la  Main;  mais  fa  Bafe  elt  plus 
cave ,  conformément  à  la  convexité'  du 
premier  Os  du  Metatarfe  qui  le  fo u tient.  ' 
Sa  Tête  cft  parfaitement  en  Poulie  comme 
;iu  Pouce  de  la  Main ,  mais  beaucoup  plus 
large. 

847.  La  féconde  ou  dernière  Phalange 
du  gros  Doigt  du  Pied  cft  comme  la  der- 
nière ou  troilicme  Phalange  du  Pouce  de 

la 


Traite'  des  Os  secs,  i^f 

la  Main,  mais  plus  grolle  &  plus  large, 
fur-tout  à  la  ii-alc.  Le  Fer  à  Cheval  qui 
termine  le  Pouce  du  Pied  ert  plus  ine'gal , 
&  comme  une  Tuberolité  upplatie. 

LES QUATR E  OR  TE  I L S 
AP  liE'S  LE  POUCE. 

848.  Ils  font  très-petits  &  très-menus 
par  rapport  au  Pouce.  Les  premières  Pha- 
langes font  les  plus  longues  ;  mais  elles 
font  plus  courtes ,  plus  menues  &  moins 
plûtes  ou  plus  arrondies  que  celles  des 
Doigts  de  la  Main.  Leurs  Corps  font 
fort  étroits  &  étranglés  dans  le  milieu.  Les 
Bafes  font  légèrement  caves  ou  Arthro- 
diales ,  &  les  Têtes  ou  Poulies  Ginglymoï- 
des,  à  peu  près  comme  à  la  Main. 
^  849.  Les  fécondes  Phalanges  font  fort 
courtes,  &  deviennent  comme  informes. 
Leurs  Bafes  &  leurs  Têtes  font  Ginglymoï- 
des;'mais  ce  font  des  Ginglymes  prefque 
effacés  &  imparfaits.  Les  Corps  des  fécon- 
des Phalanges  ont  un  peu  de  longueur  dans 
le  fécond  &  le  troiliémc  Orteil  ;  maisau-r 
deux  derniers  Orteils  ils  fout  très-courts , 
fur-tout  au  petit  Orteil  ,où  la  largeur  fur- 
paffe  la  longueur. 

85-0.  Les  dernières  Phalanges  de  ces  qua- 
tre Doigts  du  Pied  font  à  peu  près  figu- 
rées co-mmc  celles  des  Doigts  de  la  iViàin, 
mais  beaucoup  plus  courtes  &  épaiflcs  ;\ 
proportion.  Dans  les  Jeux  derniers  Or- 
teils ces  Phalanges  fc  trouvent  fouvcnt 
un'es  avec  les  fécondes  ;  ce  qui  peut 
venir  de  la  comprcffion  on  de  l'inaîlioii 
L  3  coa- 


.i4'5     Exposition  ànatomique- 
continuelle  occafionnée  par  les  foulicrs. 

LES  OS  SES  A  MO  IDES. 

S^'i.  En  gênerai  ce  font  de  petits  Os, 
en  quelque  façon  femblables  aux  grains 
de  Sefame,  d'où  leur  tà  venu  le  nom.  Il 
s'en  trouve  plufieurs  fur  les  Articulations 
des  Orteils ,  de  même  que  fur  celles  des 
Doigts;  mais  comme  ils  font  pour  la  plu- 
part très-petits ,  &  principalement  attachés 
aux  Ligamens  ,  il  fera  plus  convenable 
d'en  parler  dans  l'Hiftoire  des  Os  Frais. 

85'2.  Parmi  ce  grand  nombre  il  y  en  a 
deuxafTez  gros  pour  pouvoir  être  attachés 
au  Squelette.  Ils  refîemblent  chacun  à 
une  groife  Perle  ovale  un  peu  applatie  & 
cave  fur  un  côté. 

8^3.  Ils  ont  environ  quatre  lignes  de 
longueur  fur  deux  lignes  de  largeur.  Ils 
font  attachés  l'un  auprès  de  l'autre  par  un 
petit  Ligament  court  à  la  Bafe  de  la  pre- 
mière Phalaiige  du  gros  Orteil ,  de  maniè- 
re qu'ils-  glilïent  aux  côtés  de  l'Emincnce 
mitoyenne  de  la  double  Poulie  du  premier 
Os  du  Metatarfe  ,  comme  deux  petites 
Rotules. 

85-4.  Quoiq\i'ôn  les  attache  ordinaire- 
ment dans  le  Squelette  à  la  Tête  du  pre- 
mier Os  du  Metatarfe ,  ils  n'appartiennent 
néanmoins  qu'à  la  première  Phalange  du 
grand  Orteil  ,  de  même  que  la  Rotule 
n'appartient  pas  au  Fémur  ,  mais  au  Ti- 
bia. J'en  parlerai  dans  l'Hiltoire  des  Os 
ïîrais.. 
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MECANIQUE  ET  USAGE 
DE  Tous  LES  OS 
DE 

U EXTREMITE'  INFERIEUR E. 

85-5-.  L'Articulation  de  l'Os  de  laCuifïe 
avec  l'Os  Innoniiné  étant  faite  par  Enar- 
throfe  oa  Articulation  Sphéroïde,  c'e(t-à- 
dire  par  l'emboëtement  de  la  Tête«de  cet 
Os  dans  la  Cavité  Gotyloïde ,  il  a  la  dif- 
pofition  d'être  mû  en  tous  fens.  On  le 
peut  porter  direâeinent  en  devant  &  eiî' 
arrière ,  i'approcher  de  l'autre  Fémur ,  & 
l'en  écarter.  On  peut  rendre  ces  quatre 
mouvemens  plus  ou  moins  obliques,  &  en 
faire  un  très-grand  nombre  félon  Icsdifil'- 
rens  degrés  d'obliquité. 

85-6.  Tous  ces  mouvemens  peuvent  être 
combinés ,  de-forte  qu'avec  l'extrémité  in- 
férieure de  l'Os  on  peut  décrire  ou  tracer 
xine  efpece  de  circonférence ,  pendant  que 
fa  Tête  n'elt  mûë  qu'autour  d'un  centre. 

85'7.  Le  Fémur  peut  encore  avoir  un 
mouvement  particulier  que  les  Anatomiftes 
appellent  Rotation ,  quoique  très-impro- 
prement. Ils  entendent  par  ce  terme  deux 
demi-tours  réciproques  que  l'on  peut  faire 
avec  la  Cuille  autour  de  fa  longueur,  com- 
me fi  c'étoit  autour  de  l'axe  de  l'Os. 
Mais  pour  peu  que  l'on  faffe  attention  à 
l'obliquité  de  fonCol,  on  comprend  afTez 
que  ce  mouvement  loin  de  fe  faire  au- 
tour de  l'axe  de  l'Os  ,  fe  fait  au- 
tour d'une  Ligne  qu'on  pourroit  imaginer 
L  ^  cniie 
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entre  la  Téte  de  l'Os  &  le  milieu  de  la 
Poulie  de  Ion  extrémité  inférieure.  Je 
parle  ici  de  l'attitude  ordinaire  d'un  Hom- 
me debout. 

8j-8.  La  même  attention  fait  encore  voir 
que  par  ce  mouvement  de  Rotation  de 
rOs  de  la  Cuille,  le  Co  &  le  ^randTro- 
chanter  font  portés  fimplement  en  devant 
ou  en  arrière  ;  au-lieu  que  le  Col  efl  plus 
»u  moins  mû  autour  de  fon  axe ,  à  peu 
près  comme  fur  un  Pivot,  quand  on  porte 
la  Cuifle  directement  en  devant  ou  en  ar- 
rière, fur-tout  (i  en  même  tems  on  la 
tient  un        écartée  de  l'autre. 

8f9  1  ous  CCS  muuvemens  de  l'Os  de 
la  Cuiffe  font  dittercmment  bornés  par  la 
ftrufture  de  fon  Articulation  Ceft  prin- 
cipalement de  la  Cavité  Coty loïde  que  cette 
diverfité  dépend.  La  conformation  &  la 
difpofition  oe  la  Tête  du  Fémur  fur  fex- 
trémîté  fuperieurc  de  cet  Os  y  contribue 
aulïi  beaucoup.  En  un  mot ,  la  profon- 
deur &  l'obliquité  de  cette  Articulation  en 
rendent  la  Mécanique  très-particulière  ;  ^: 
la  connoiffance  en  eft  neceffaire  par  rapport 
aux  Luxations  &  aux  Fraftures.  Les  re- 
marques fuivantes  fuffiront  pour  en  don- 
ner une  idée. 

860.  La  Cuiffe  doit  foutenir  avec  fer- 
meté le  poids  de  tout  le  Corps ,  quand  on 
eft  debout  ou  à  genoux,  &  cela  dans  tou- 
te forte  d'attitudes  &  de  changenicns  de 
lituations,  foit  que  l'on  tienne  le  Tronc 
droit,  foit  qu'on  le  fuffe  panchcr  ou  tour- 
ner, même  lorfqu'il  eft  charge  d'un  far- 
deau conlîderablc. 

S61.  La 
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861.  La  Cuiffe  eft  mobile  en  tout  fens; 
mais  le  mouvement  que  l'on  appelle 
Flexion  elt  plus  grand  que  tous  les  aurres, 
Ibit  que  l'on  Ibic  debout,  foit  que  l'on 
foit  alîîs  :  celui  d'Addaétion  e(l  encore 
conlidersible,  principalement  quand  la  Cuif- 
fe elt  en  méme-tems  fléchie.  Ces  deux 
fortes  de  mouvemens  font  phis  frequens 
&  plus  amples  que  les  autres;  car  c'ell 
principalement  par  eux  que  l'on  tranfpor- 
te  tout  le  Corps  d'an  endroit  en  un  au- 
tre, &  qu'on  lai  donne  de  certaines  atti- 
tudes aflci  fréquentes  &  necellaires ,  étant 
debout,  affis ,  ou  coucné. 

862.  Ces  deux  dilpofitions  générales  font 
fondées  fur  la  profondeur  &  l'obliquité 
de  l'Articulation.  La  profondeur  donne 
la  fcrnicré  du  foutien  dans  les  attitu-ies 
ci-deflus  marquées  ;  &  l'obliquité  procure 
la  facilité  des  principaux  mouvemens. 

863.  La  Cavité  CotyloVde  eO:  plus  pro- 
fonde en  haut  &  en  arrière  qu'en  bas  & 
en  devant.  Et  c'eft  dans  ces  deux  en- 
droits ,  ou  dans  letir  intervalle  ,  que  le 
Corps  eft  appuyé  ,  félon  qu*il  eft  tenu 
droit  ou  panché.  La  Tête  du  Fémur  cor- 
refpond  à  cet  appui,  en  ce  que  fa  convexi- 
té cartilagineufe  e(l  plus  confiderable  eti 
haut  qu'ailleurs. 

864.  La  Cavité  Cotyloïde  eil  moins  pro- 
fonde en  devant  &  en  bas  ;  &  non  feule- 
ment il  n'y  a  point  tant  de  neceffité  d'ap- 
pui dans  ces  endroits,  mais  aulfi  céladon-^- 
ne  lieu  à  l'obliquité  de  cette  Articulation 
làns  laquelle  on  n'auroit  pû  ni  fléchir  la^ 
Cuilfc,  ni  la  porter  en  dedans ,  ni  la  croi- 
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fer  avec  l'antre  qu'avec  peine.  C'efl  l'obli- 
quité de  la  Cavité  Cotvloïde  qui  facilite 
l'Adduaion  de  la  Cuiffe;  &  c'eft  l'obli- 
quité de  la  Tête  &  du  Col  qui  rend  le 
mouvement  de  Flexion  aile  &  ample. 

865.  Il  faut  encore  oblerver  que  l'Ab- 
duâion  fait  fortir  en  partie  la  Tête  du  Fé- 
mur hors  de  la  Cavité  Cotyloïde,  &  cela 
en-  deux  manières  :  elle  fort  par  en  bas 
quand  elle  fait  l'abdudion  ou  l'ccartcment 
de  la  Cuifle,  étant  droit  debout,  ou  cou- 
ché de  fcn  long.  Elle  fort  par  devant 
quand  elle  fait  l'écartement  étant  airis,ou 
étant  couché  fur  le  dos,  &  ayant  la  Cuifle. 
levée. 

866.  Le  mouvement  qu'on  appelle  Ro- 
îation  eft  différent  félon  que  la  CuilTe  efl 
ou  étendue  ou  fléchie.  La  Rotation  de  la 
Cuiffe  étendue  fait  avancer  la  Tête  du  Fé- 
mur en  devant,  ou  la  fait  reculer  en  ar- 
rière. Etant  ainfî  portée  en  .arrière,  le  Col 
heurte  contre  le  rebord  pofterieur  de  la 
Cavité  Cotyloïde, &  une  grande  partie  de 
la. convexité  de  la  Tête  fort  antérieure- 
ment de  la  Cavité.  Etant  portée  en  de- 
vant, elle  ne  fort  pas  beaucoup  vers  ce 
côté-là  ,  à  caufe  de  la  hauteur  du  bord  de 
la  Cavité  eu  ces  endroits  ;  ni  le  Col  ne 
heurte  pas  non  plus  contre  la  portion  an- 
térieure du  rebord ,  qui  a  ici  peu  de  hau- 
teur. .  Dans  la  Rotation  de  la  Cuifle  flé- 
chie, la  Tête  eft  portée  en  haut  &  en  bas, 
&  elle  fort  moins  par  en  haut  que  par  en 
bas  dans  ces  occalions. 

867.  L'Articulation  du  Tibia  ave^c  le. 
Eemur  cft.fmguliere.   Elle  eft  en  Char- 
nière 
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îîtere  pour  la  Flexion  &  l'Extenfion.  Elle 
eft  encore  en  Pivot  pour  faire  la  Rotation 
de  la  Jambe  feule  indcpendemment  de  la 
Coiffe.  Mais  comme  cette  double  Méca- 
nique dépend  df  Cartilages  particuliers ,  je 
fuis  obligé  d'en  remettre  l'Expolition  à 
celle  des' Os  Frais.  Je  me  contenterai  de 
faire  fentir  ce  mouvement,  que  j'appelle 
Rotation  de  la  Jambe  fléchie;  car  ce  n'cft 
que  dans-  cette  attitude  qu'elle  a  lieu.  11 
eft  très-évident,  quand  étant  alTisSc tenant 
le  Talon  pofé  contre  terre ,  on  tourne  le 
bout  du  Pied  alternativement  de  côté  & 
d'autre. 

S68.  On  voit  pour  lors  la  Jambe  faire 
des  demi  -  tours  réciproques  iudépendem- 
ment  de  la  Cuiffe  ;  &  fi  en  méme-tems  on 
met  la  Maiia  fur  le  Genou,  &  qu'on  em- 
bralTe  cette  Articulation  avec  les  Doigts ,  ■ 
on  fent  la  Tête  du  Tibia  fe  mouvoir  de  la 
même  façon,  pendant  que  l'extrémité  du  ■ 
Fémur  n'a  aucun  mouvement, 

869.  Et  fi  on  l'examine  avec  attention  ,  - 
Il  paroît  que  le  centre  de  ce  mouvement  ' 
eft  plutôt  fur  la  Face  interne  de  la  Téte  ' 
du  Tibia  que  fur  l'intervale  des  deux  Fa- 
ces; car  on  fent  diftinétement  la  partie  ex- - 
terne  de  la  Tête  du  Tibia  fe  porter  en  de-  ' 
vaut  &  en  arrière,  pendant  que  la  por--. 
tion  interne  ne  fc  meut  prefque  qu'en  • 
Fiv'ot. 

870.  Aînfi  l'on  pourra  diftinguer  trois 
fèrtes  de  mouvemens  dâns  cette  Articula- 
tion, fçavoir,  Mouvement  de  vraie  Char- - 
niere  dans  la  flexion  &  dans  l'extenfion  ;  ■ 
Mouvement  de  Pivot  dans  la  Rotation  par- ■ 
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ticulicre  fur  la  Face  interne  de  laTéte  du 
Tibia;  &  Mouvement  de  (Joulilie  ou  d'u- 
ne efpece  d'Arthrodie  lur  la  Face  externe. 
Il  faut  remarquer  que  l'on  tourne  pl.  s  fa- 
cilement la  Pointe  du  pied  en  dehors  qu'en 
dedans. 

871.  Je  regarde  la  Rotule  comme  une 
pièce  propre  &  particulière  au  Tibia,  qui 
ne  lui  app  rtient  pas  moins  que  l'Olecra- 
ne  appartient  au  Cubitus.  Elle  a  les  mê- 
mes ufagcs  par  rapport  au  Tibia  ,  que 
rOlecraue  a  par  rapport  à  l'Os  du  Eras. 
L'une  &  l'autre  de  ces  deux  Pièces  fer^ 
vent  à  faciliter  l'aftion  des  Mufcles  Ex- 
tenfeurs,  en  éloignant  leur  direftion  du 
centre  du  mouvement  de  l'Article. 

872.  Elles  fervent  toutes  deux  à  garantir 
les  Tendons  de  ces  Mufcles  de  la  com- 
preffion ,  de  la  meurtriffure  &  du  déchire- 
ment qu'ils  fouffriroient  dans  les  grands 
efforts ,  ea  gli/iant  fur  les  extrémités  du 
Fémur  &  du  Tibia  ;  &  enfin  à  mettre  les 
mêmes  Tendons,  à  couvert  de  pareils  acci- 
dens  dans  la  rencontre  de  cette  Articula- 
tion avec  des  corps  durs;  par  exemple, 
quand  on  s'appuye  fur  le  Coude  ou  fur 
le  Genou  ;  &  quand  le  Coude  ou  le  Ge- 
nou font  exposés  au  choc  des  corps  durs. 

873.  La  différence  de  la  Rotule  d'avec 
rOlecrane  efl: ,  que  celui-ci  eft  immobile 
&  inébranlable,  étant  une  même  pièce  avec 
l'Os  du  Bras ,  au-lieu  que  la  Rotule  eft  mo- 
bile &  une  pièce  détachée  du  Tibi:.  L'im- 
mobilité de  TOlecranc  donne  de  la  fermeté 
&  de  la  fûrcté  à  l'Ai  ticulation  de  l'Os  du 
Coude  avec  l'Os  du  Bras,  qui  n'a  d'autre 
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mouvement  que  celui  de  Flexion  &  d'Ex- 
tenlîon. 

874.  Cett&  immobilité  auroit  aufll  par- 
faitement convenu  à  la  Rotule,  lî  l'Arti- 
culaiion  du  Tioia  a  ec  le  Fémur  n'avoit 
eu  que  ces  deix  fortes  de  mouvcmens; 
d'autant  plus  que  les  Mufcles  Extenfeurs 
du  Ti.  ia  font  quelquefois  expofés  à  de  plus 
grands  efforts  pour  furniontcr  le  fardeau 
de  prefque  tout  le  corps ,  lur-tout  quand 
il  eft  charge  de  quelque  fardeau  confidc- 
rable. 

87).  C'eft  la  Rotation  de  la  Jambe  flé- 
chie qui  eft  la  feule  caule  de  cette  différen- 
ce ;  car  fi  la  Rotule  étoit  une  même  Piè- 
ce avec  le  Tibia,  &  par  confequent  im- 
mobile, la  Jambe  n'auroit  jamais  pû  faire 
ces  demi-touri  fans  fe  déboèter,  ou  lans 
rompre  la  Rotule.  Ainti  on  peut  regarder  la 
Rotule  comme  un  Olecranc  mobile,&rOle- 
crane  comme  une  Rotule  fixe  ou  immobile. 

876.  Le  Péroné  eft  articulé  par  fon  ex- 
trémité fuperieurc  avec  la  Facette  inférieu- 
re du  (^ondylc  externe  de  la  Tête  du  Ti- 
bia.   Cette'  Articulation  eft  une  Arthro- 
die  obfcure  ,  qui  permet  feulement  à  la 
Tête  du  Peroué  de  glilfer  très-peu  en  avant 
&  en  arrière.  Ce  petit  mouvement  fembic 
n'avoir  d'autre  ufagc    ue  celui  de  permet- 
tre au  Péroné  ,  qui  fert  principalement  d'at- 
tache à  plaiieurs  Mufcles  du  Pied,  de  prê- 
ter dans  les  efforts  violens  de  fes  Mufcles 
qunnd  on  fait  de  grandes  courfcs ,  quand 
on  faute  &  quand  on  marche  très-chargé 
comme  on  verra  dans   l'Expolition  des 
Mufcles. 

L  7      .        877.  li 
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.  877.  Il  eft  auflî  joint  au  Tibia  par  for- 
extrémité  inférieure  qui  fait  la  Malléole 
externe  de  la  Jambe;  mais  cette  connexion 
eft  pour  la  plus  grande  partie  ligamenteu- 
fe,  de  la  manière  que  je  dirai  dans  l'Ex- 
pofi,tion  des  Os  Frais.  Le  bord  fuperieur 
de  la  Facette  cartilagineufe  de  cette  extré- 
mité eft  articulé  tout  au  bas  de  l'Enfonce- 
ment latéral  de  la  Bafe  du  Tibia  avec  une 
Bordure  cartilagineufe  très-étroite,qui  n'eft 
prefque  autre  chofe  que  l'épaifleur  du  Cr:- 
tilage  de  la  même  Bafe. 

878.  Les  extrémités  de  ces  deux  Os  fe 
touchent  auffi  un  peu  par  leurs  portions 
offeufes  près  de  leurs  Cartilages.  L'Arti-- 
culation  qui  refulte  de  ces  deux  fortes  de 
connexion  a  très-peu  d'étendue,  &  paroi't 
être  en  partie- Synarthrofe,  en  partie  Diar- 
throfe  ;  en  un  mot  une  efpece  d'Am.phiar- 
throfe,  ou  Articulation  douteufe,  qui  n'a 
prefque  point  de  mouvement,  «Sî  qui  n'ell 
que  comme  le  centre  de  celui  de  l'cxtrc- 
mité  fuperieure. 

879.  La  Face  cartilagineufe  de  la  Mal- 
léole externe,  ou  de  l'extrémité  inférieure 
du  Tibia,  achevé  l'Arcade  Ginglymoïdc 
de  l'Articulation  de  la  Jambe  avec  le  Pied, 
&  y  coiitribuë  plus  que  la  Malléole  in- 
terne. 

880.  La  courbure  du  Péroné  que  l'on  y 
voit  alfez  fréquemment  au-dellbus  du  mi- 
lieu ou  des  deux  tiers  de  fa  longueur,  ne 
rae  paroît  pas  naturelle  ;  car  on  voit  des 
Reronés  fort  droits  &  fans  la  moindre 
jnarquedc  courbure.  Je  fuis  fort  porté  à 
croire  que  cela  dépend  de  la  manière  d'em- 
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îîiaillotter  les  entans  :  c'e{t  cet  endroit 
où  l'on  ferre  le  plus  ,  &  mal  à  propos,  les 
langes. 

881.  Il  faut  obferver  que  le  Péroné  n'cfl 
pas  direflement  fitué  au  côté  externe  du 
Tibîa,  mais  qu'il  en  eft  même  reculé,  de-- 
forte  qu'après  avoir  mis  les  deux  Jambes  - 
d'un  Squelette  debout  dans  l'attitude  na- 
turelle, i\  l'on  en  regardoit  diredement  le  : 
profil,  on  palferoit  à  la  fois  entre  les  deux 
Tibia  &  les  deux  Péronés  un  bâton  droit 
d'une  épailTeur  médiocre  ,  fans  changer 
cette  attitude. 

882.  Le  Pied  en  gênerai  eil  articule  avec  • 
les  Os  de  la  Jambe  par  le  feul  Aftragal. 
Cette  Articulation  eft  un  vrai  Ginglyme 
Angulaire ,  étant  uniquement  borné  à  deux 
mouvemens  réciproques  qu'on  appelle  Ex- 
tenfion  &  Flexion  du  Pied. 

883.  On  eft  communément  porté  à  croi- 
re que  par  cette  Articulation  on  peut  en-  - 
core  faire  deux  autres  mouvemens  avec 
le  Pied,  fçavoir  un  pour  tourner  la  pointe 
duPied  en  dedans  ou  en  dehors^l'autre  pour- 
lui  faire  faire  une  efpece  de  flexion  latera-- 
le  en  tournant  la  Plante  du  Pied  vers  l'une 
ou  l'autre  Malléole.    Mais  ces  deux  mou- 
vemens ne  dépendent  nullement  de  l'Ar-- 
ticulation  du  Pied  avec  les  Malléoles .  . 
comme  la  ftrufture  bien  confiderée  &  l'ex-- 
perience  bien  faite  le  prouvent  allez  évi-- 
dcmmcnt. 

884..  L'Articulation  de  l'Aftragal  avec  " 
le  Calcnncum  par  les  différentes  Facettes  ■ 
d'c  Tun  &  de  l'a-.itrc,  eft  une  efpece  d'Ar- 
throdic  avec  mouvement  obfcur,  luilîi-bicu 

que- 
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que  celle  des  autres  Os  du  Tarfe  entr'euï. 
Par  cette  Articulation  le  Pied  n'étant  point 
appuyé  contre  quelque  chofe ,  peut  taire 
les  petite  mouvemens  latéraux  dont  je  viens 
de  parler  ;  mais  quand  on  tourne  la  puinte 
du  Pied  en  dehors  ou  en  dedans  inûépcn- 
demment  du  Tibia ,  alors  le  Calcaneum 
fait  de  petites  dcmi-ro  ations  fous  l'AHra- 
gal,  &  oblige  l'Os  Scaphoïde  ae  glilier  en 
même-tcms  vers  le  même  côte  fur  la  Fa- 
cette antérieure  du  même  Altragal,  Ces 
deux  Os  ainfi  mûs  entraînent  fimpleroeht 
tous  les  autres. 

885-.  C'eft  par  l'Articulation  de  l'Os- 
Scaphoïde  avec  l'Aftragal,  que  l'on  fait 
les  petites  flexions  latérales  du  Pied  vers 
l'une  ou  l'autre  Malléole,  en  tournant  la 
Plante  du  Pied  vers  l'aatre  Pied,  ou  dans 
le  feus  oppofé.  Pour  lors  l'Os  Scaphoïde 
fait  de  petits  tours  de  Pivot  fur  la  Facette 
antérieure  de  la  Téte  ou  Apophyfe  de 
l'Allragal,  pendant  que  l'OsCuboïde  fait 
de  petites  gliffides  obliques  de  haut  en  bas, 
&  de  bas  en  haut  fur  la  Face  antérieure  de 
lagroffe  Apophvfe  du  Calcaneum.  L'obli- 
quité des  Faces  articulaires  du  Calcaneum 
&  de  l'Os  Gaboïde  y  répond  parfaitement 
bien.  Dans  ces  mouvemens  le  Calcaneum 
ell  comme  i:nmobile,auffi-bien  que  l'Altra- 
gal;  les  autres  Os  font  entraînés  par  le  • 
Scaphoïde. 

886.  L'x\rticulation  des  Os  SciphoVde 
&  Cuboïde  avec  les  trois  Os  Cuneïtbr- 
mes  ,  celle  de  ces  quatre  derniersa\  c:  les 
Os  du  Metatarfe,  &  celle  des  Os  duMc- 
tatarfe  entr'eux ,  ont  un  mouvement  très- 
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obrcar.  C'efl:  par  le  mouvement  de  ces 
Os  que  l'on  p-uc  courber  ou  voûter  le 
Pied  félon  la  lon^^ueur,  &  tant  foit  peu 
félon  la  largeur. 

887.  Tous  ces  mouvemcns  des  Os  du 
Tarfe  &  du  Metat::rfc  lont  affez  fenfïbles 
dans  l'enfance;  ih  fe  perdent  fouvent  par 
la  chauii'urc ,  principalement  ceux  des  pe- 
tirs  Os  dr  T:\.Çc  &'ceux  de  Os  du  iVlc- 
tat  r(  .  L  -.  chii  Ifurc  haute  des  Femmes 
cha.ige  co.it  à  l'ait  l'état  naturel  de  ces  Os, 
&  y  ca.ile-le  même  dérangement  que  l'on 
obicrve  dans  les  Vertèbres  des  BofTus.  Ceux 
qui  ne  gênent  point  leurs  Pieds  par  des 
chauffures  ,  confcrvcnt  ces  mouvemens 
libres  jufqu'à  im  âge  bien  avan  é. 
■  888.  L'Articulation  des  premières  Pha- 
langes des  Orteils  avec  les  Os  du  Meta- 
tarfe  cft  Sphéroïde  ou  Orbiculaire,  &  avec 
mouvement  en  plulieurs  fens.  L'Articu- 
lation des  Phalanges  cntr  elles  ell  en  Char- 
nière. Ces  mouvemcns  font  très -libres 
dans  l'état  naturel ,  &  ne  fe  perdent  ordi- 
nairement que  par  la  mauvaife  manière  de 
chauffer  les  Pieds.  Il  arrive  même  par  là 
que  les  Phalanges  du  petit  Orteil  fe  fou- 
dent  tout-à-fait  enfemble. 

889.  L'Articulation  des  Os  Sefamoïdes 
efl:  une  efpece  de  Ginglyme,  dont  l'Ex- 
plication appartient  à  l'Hiaoire  des  Muf- 
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TRAITÉ  DES  OS  FRAIS. 

.^Mf^^L  ne  fuffitpas  d'avoir  une  exac- 
^  I  te  counoiflance  du  Squelette  ou 
^  ^  de  rOlteologie  ordinaire  ;  mais 
^t^'i^^  il  faut  encore  abfolument  y  join- 
dre cellè  de  l'état  naturel  des  Os  Frais. 

I.  Le  célèbre  Riolan  expofoit  ces  deux 
fortes  d'Ofteologie  féparément.  Il  com- 
mençoit  ordinairement  les  Cours  d'Ana- 
tomie  par  le  Squelette,  &  il  les  finifToit 
par  la  Charpente  naturelle  du  Cadavre.  Il 
appclloit  Nouvelle  cette  dernière Ollcolo- 
gie  ,  &  il  en  a  donné  lui-même  l'idée  dans 
le  Traité  particulier  qu'il  a  compote  là- 

dcCr 
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deflus  ,  &  mis  à  la  fin  de  fou  Manuel 
Anatomique.  Voici  fes  propres  paroles  fé- 
lon l'ancienne  Traduétion. 

„  2.  Il  y  a  deux  fortes  d'Ofteologie 
„  dit-il ,  l'une  qui  s'enfeip,ne  en  faifant  voir 
„  les  Os  deffechés  &  préparés ,  quand  on 
„  les  a  fait  bouillir  ;  l'autre  fe  montre  avec 
„  les  Os  du  Cadavre ,  comme  ils  font  en- 
„  core  naturellement  attachés  les  ims  avec 
„  les  autres.  Et  toutes  ces  deux  metho- 
„  des  font  fort  necellaires  pour  l'ufagede 
„  la  Médecine,  &  une  parfaite  connoif- 
„  fance  du  Corps  humain. 

„  3.  Car  lorfque  l'on  nous  montre  les 
„  Os  fecs ,  nous  n^en  pouvons  connoître 
„  que  la  forme  extérieure ,  la  fituation  & 
„  connexion  qu'ils  peuvent  avoir  efitr' eux. 
„  Mais  quand  nous  les  confiderons  joints 
„  enfemble  dan.s  un  Cadavre ,  nous  y  pou- 
„  vons  remarquer  beaucoup  plus  de  cho- 

fes  pour  l'ufage  de  la  Médecine ,  dau- 
„  tant  que  les  liaifons  que  les  Os  ont  en- 

fembie  par  le  moyen  des  Cartilages  & 

des  Ligamens ,  &  même  par  la  diverfité 
„  de  leurs  Articulations  ,  font  beaucoup 
„  diffemblables  en  de  certains  Os  delfe- 

chés ,  d'avec  celles  que  l'on  voit  dans 
„  les  ()s  lorfqu'ils  font  encore  humides  ; 
„  car  il  y  a  de  certaines  Cavités  aux  Os 
„  fecs  qu'on  jugeroit  être  Cotyloïdes,  à 
„  caufe  qu'elles  font  dépoiiillées  de  leur 
„  Cartilage,  qui  véritablement  font  Gle- 
n  noïdcs  dans  le  Cadavre,  leurs  Cavités 

étant  remplies  par  des  Cartilages.  Et 
>î  au  contraire  quelques-uns  paroiffent  Gle- 
y,  noïdes  dans  les  Os  fecs ,  qui  font  Co- 

tyloïdei. 
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„  tyloVdes  dans  le  Caduvre,  leurs  Cavités 
étant  augmentées  par  les  Soarcils  carti- • 

,,  lagineux  de  ces  Os. 
„  4.  De  plus,  la  forme  exterie  ire  &  : 

„  les  qualités  des  Os  fe  montrent  bien  plus» . 

,,  clairement  a  i  Cadav  re  qu'aux  Os  pri>  • 

„  parés ,  d'autant  qu'ils  pcrdenc  beaucoup  . 

„  de  chofcs  en  k-s  taifant  ooiiillir,  com- 
me  les  Bordures  cartilagineufes ,  la  Mem-  • 
brane  qui  les  envelop  e ,  qui  efl  le  Pe-  • 
riofte,  la  Subfiance  gl.iireufe  qui  le  trou- 

„  ve  entre  les  Os,  &  la  Moelle  oa  Sua 

,,  Moelleux  qui  ell  dans  leurs  Cavités  ;  . 

„  toutes  ces  chofes  fe  peuvent  voir  dans 

„  le  Cadavre,  &  non  pas  dans  le  Sque- 

7,  lette. 

,,  5'.*I1  efl:  donc  neceflaire  pour  la  pra» 

tique  de  la  Médecine,  &  pour  guérir  les 
„  défauts  des  Os  ou  rompus  ou  luxés ,  de 
„  confiderer  foigneufement  de  quelle  for- 
„  te  ils  font  faits  &  unis  entr'eux  dans  un 
,,  Cadavre.  Ce  n'eft  pas  toutefois  que  je 
„  veuille  défapprouver  la  coutume  de 

garder  les  Os  fecs ,  pour  enfeigner  & 
„  montrer  l'Ofteologie  ordinaire,  par  la- 
„  quelle  il  faut  toujours  commencer ,  ain- 
,,  fi  que  nous  avon^fait,  pourvu  que  l'on 
„  montre  enfuiteladifpofitiondesOsdans 
„  le  Corps  même.  Ce  font  les  paroles 
mêmes  de  l'illuftre  Riolan  que  je  n'ai  piL 
m'empêcher  de  rapporter  tout  au  long. 

6.  Cette  méthode  de  faire  à  part  une 
Démonftration  entière  &  de  fuite  de  tous 
les  Os  du  Corps  humain  receinment  dé- 
pouillés des  Mufcles  &  des  autres  parties 
qui  les  environnent,  uc  paroît  point  avoir 
'  été 
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cultivée  depuis  ce  grand  Maître.  Je 
l'ai  renouvcllée  publiquement;  &  au-lieu 
de  finir  l'Anatomie  par  elle,  j'en  ai  tait 
la  Démonllration  immédiatement  après  cel- 
le du  Squelette.  Car  je  la  regarde  com- 
me le  principal  fondement  de  cette  Scien- 
ce,  comme  une  fuite  naturelle  de  l'Olteo- 
logie  ordinaire,  &  com:r,e  l'unique  moyen 
de  donner  une  parfaite  connoilTance  de  la 
Myologie. 

■  7.  Je  garderai  dans  cette  Ofteologie  à 
peu  près  le  mêine  ordre  que  j'ai  fuividans 
la  précédente.  Je  traiterai  premièrement 
de  tout  ce  qui  concerne  les  Os  Frais  en 
gênerai,  après  quoi  j'entrerai  dans  le  dé- 
tail de  l'Hilloirc  particulière  de  chaque  Os. 

8.  A  l'égard  de  ce  qui  elt  gênerai,  je  le 
lapporte  comme  ci-devant,  à  la  Confor- 
mation pxterne,  à  la  Stru6i:ure  interne,  à 
la  Connexion,  &  à  l'Ufage. 

9.  Quant  au  détail  particulier,  jefuivrai 
la  divilion  commune  du  Squelette,  avec 
cette  diticrence  que  je  ferai  l'Hilloire  des 
Extrémités  avant  celle  du  Tronc  &  de  la 
Tête,  pour  des  raifons  que  je  dirai  dans  la 
fuite. 

10.  Au  relie  je  ne  répéterai  pas  ce  qui 
cil  dit  dans  le  Traité  des  Os  Secs,  ou 
tout  au  plus  je  palfcrai  légèrement  là-def- 
fus ,  pour  m'attacher  exprès  aux  circon- 
ftances  qui  font  précifément  la  dirtercncc 
des  Os  Frais  d'avec  les  Os  Secs. 


CON- 
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CONFORMATION 

EXTERNE 
DES  OS  FRAIS. 

II.  T) -A^"^  Conformation  externe  des 
1^  Os  Frais  j'entens,  comme  dans 
i'Ofteologie  ordinaire,  tout  ce  qu'on  en 
apperçoît  à  la  vûë  en  les  examinant  fans 
les  caffer,  fçavoir  la  grandeur,  la  figure, 
-les  parties  externes  &  la  couleur. 

12.  La  différence  des  Os  Frais  d'avec 
les  Os  Secs  dépend  principalement  des  par- 
ties qui  leur  font  propres  &  de  la  couleur 
naturelle.  Je  dis  principalement,  car  le 
feul  deflechcment  en  peut  auffi  din-j'nuer  le 
volume ,  &  en  changer  la  figure  ;  mais  ce 
changement  paroît  moins  dans  les  Os  que 
dans  les  Cartilages. 

13.  Parmi  les  Parties  externes  des  Os 
Frais ,  il  y  en  a  qui  leur  font  comm.unes 
^vec  les  Os  Secs ,  comme  les  Régions  , 
les  Eminences ,  les  Cavités ,  les  Inégali- 
tés. 11  y  en  a  d'autres  qui  leur  fontpro- 
pres,  qui  manquent  pour  la  plupart  dans 
les  Os  Secs ,  &  dont  celles  qui  y  relient 
ont  perdu  quelque  chofe  de  leur  état  na- 
turel. 

14.  Les  Parties  externes  qui  font  propres 
aux  Os  Frais  font  principalement  les  Carti- 
lages, les  Ligamens,  les  Membrjines  & 
les  Glandes  Mucilagineufes.  Ce  font  ces 
Parties ,  auffi-bien  que  la  Couleur  par  lef- 

que-1- 
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quelles  les  Os  du  Cadavre  font  fort  diffe- 
•ens  de  ceux  du  Squelette,  par  rapport  à 
our  conformation  externe ,  même  dans  les 
parties  qui  leur  font  communes. 

If.  Je  vais  donner  une  idée  générale  de 
chacune  de  ces  Parties  propres,  &  je  re- 
mettrai à  l'Expofition  de  la  Structure  in- 
terne des  Os  Frais  ce  qui  regarde  leur  cou- 
leur naturelle. 

CARTILAGES  DES  OS  FRAIS. 

16.  Le  Cartilage  eft  une  matière  blan- 
châtre, ou  en  quelque  manière  de  couleur 
^c  perle ,  qui  revct  les  extrémités  des  Os 
joints  par  Articulation  mobile,  augmente 
l'étendue  de  plufieurs  en  manière  d'Epi- 
phyfes,  en  unit  quelques-uns  fort  étroi- 
tement ,  &  n'a  aucune  adhérance  ou  con- 
nexion immédiate  avec  d'autres. 

17.  La  Subftance  des  Cartilages  efl;  plus 
tendre  &  moins  calTante  que  celle  de  l'Os. 
Néanmoins  avec  l'âge  elle  s'endurcit  quel- 
quefois au  point  de  devenir  toute  ofleufe. 
Elle  eft  fouple,  pliante,  capable  de  ref- 
fort  ;  ce  qui  fait  qu'elle  fe  remet  facilement 
après  avoir  été  comprimée  ou  pliéejufqu'à 
im  certain  ' degré ,  au-delà  duquel  elle  fe 
caffe. 

18.  Tout  ce  que  je  viens  dédire  fe  trou- 
ve renfermé  dans  la  courte  d'éfinition  que 
Charles  Etienne  en  a  donnée  dans  fou 
Anatomie.  Le  Cartilage,  dit-il,  cil  une 
partie  du  Corps  vraiment  appellée  fimi-' 
laire;  plus  dure  que  nulle  des  autres,  & 
plus  molle  que  les  Os,  blanche,  unie  , 
polie  ,  fouple,  &  flexible.    Elle  eft  plus 

ou 
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ou  moins  tcmice  dans  la  plupart  des  Car- 
tilages. ]  oatc  fbn  épaiflèur  paroît  fans 
Caviic,  Cellule  ou  Po  olitc  feuliole,  ex- 
cepté des  C^onduits  très-hn^  pour  le  palFa- 
gc  des  petits  Vaiuc.iux,  &c. 

19.  Je  ne  parle  ici  que  des  Cartilages  qui 
appartiennent  aux  Os;  car  il  y  en  a  d'au- 
tres qui  n'eu  dépendent  point  du  tout,  & 
dont  il  ne  fera  parlé  que  dans  la  fuite  de 
l'Expofition.  Les  Cartilages  dont  il  s'a- 
git à  prelent  font  difterens  entr'eux  par 
rapport  à  leur  étendue ,  leur  figure ,  leur 
fituation  &  leur  ufage.  On  les  peut  tous 
ranger  fous  deux  Claffes  générales.  La 
première  renferme  ceux  qui  font  intime- 
ment unis  aux  Os  ;  la  féconde  comprend 
ceux  qui  n'y  font  pas  immédiatement  at- 
tachés. 

20.  Les  Cartilages  de  la  première  ClalTe 
ou  ceux  qui  font  intimement  unis  aux  Os, 
font  de  quatre  fortes  indiquées. 

21.  Il  y  en  a  qui  de  part  &  d'autre  en- 
croûtent les  Articulations  mobiles ,  &  les 
Coulifles  on  Paffages  des  Tendons.  Ils 
font  fort  polis  &  glilUms. 

2i.  Il  y  en  a  quiuniffent  tout-à-faît  les 
Os  ;  les  uns  avec  fermeté  qui  ne  permet- 
tent aucun  mouvement  fenli'ole,  comme 
dans  la  Symphyfe  qui  unit  enfcmble  les 
Os  Pubis ,  encore  plus  dans  celle  qui 
fonde  les  Epiphyfcs  :  les  autres  avec  flexi- 
bilité, comme  dans  la  connexion  des  Corps 
des  Vertèbres.  Les  premiers  s'endiirciifent 
facilement;  les  derniers  paroiflcut  en  quel- 
que manière  vifqucnx ,  &  confervent  leur 
flexibilité. 

23.  f 
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23.  Il  y  en  a  qui  augmentent  le  vgIu- 
llie  ou  réïenduc  des  C3s  De  ceux-ci  les 
uns  s'articulent  avec  les  Os  voilins ,  com- 
me les  Portions  Ciirtihigineufes  deprefquc 
toutes  les  Vraies  Côtes;  ou  en  quelque 
manière  avec  d'autres  Cartilages ,  comme 
celui  de  la  Cloilbn  du  Nez  :  les  autres  ne 
font  que  border  plus  ou  moins,  comme 
ceux  de  la  Baie  de  l'Omoplate  &  de  la 
Crête  de  l'Os  des  Iles,  aifli-bien  que  ceux 
des  Sourcils ,  des  Caviiés  ,  &  ceux  des 
Apophyfes  Epineufes  &  Tranfvcrrcs  des 
V  ertebrcs- 

24.  Enfin  il  y  en  a  quî  ont  une  forme 
lingulierc,  comm^e  ceux  des  Oreilles,  & 
la  plupart  de  ceux  du  Nez.  Ces  derniers 
Cartilages  montrent  le  plus  évidemment 
leur  tlalticité. 

25-.  Les  Cartilages  de  la  féconde  Clalfe 
générale,  ou  ceux  qui  ne  font  pas  immé- 
diatement attachés  aux  Os ,  font  pour  la 
plupart  placés  dans  les  Articulations  mo- 
biles. On  en  peut  auffi  obferver  plufieurs 
cfpcces. 

26.  Il  y  en  a  qui  font  tout-à-fait  déta- 
chés des  Os  articulés  &  des  Cartilages  qui 
encroûtent  ces  Os,  entre  lefquels  ilsglif- 
fent  librement  en  diftcrcns  fcns.  Telsibnt 
ceux  qui  fe  trouvent  dans  l'Articulation  - 
du  Tibia  avec  le  Fémur,  dans  celle  de  hi 
Mâchoire  inférieure  avec  l'Os  des  Tem- 
pes ;  dans  celle  de  la  Clavicule  avec  le 
Sternum  On  en  a  auffi  trouvé  entre  la  Cla- 
vicule &  l'Acromion,  &  dans  l'Articula- 
tion de  la  première  Vertèbre  du  Col  avec  la 
féconde. 

Tome  I.  M  27.  Il 
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27.  Il  y  en  a  qui  font  en  partie  arrêtés 
à  un  autre  Cartilage &  en  partie  gliflans 
cntie  deux  Os  encroûtés  de  leurs  Cartila- 
ges,  comme  le  Cartilage  de  l'extrémité  in- 
férieure du  Rayon. 

28.  On  pourroit  encore  compter  parmi 
les  Cartilages  ,  quoique  improprement  , 
quelques-uns  des  petits  Olîelets  nommés 
Sefamoïdes,  qui  relient  quelquefois  long- 
tems  Cartilagineux,  de  même  que  les  Por- 
tions Cartilagineufes  des  Tendons.  Ces 
Portions  Cartilagineufes  font  la  même 
fondion  que  les  Olfelets  ou  Cartilages 
Sefamoïdes. 

LIGAMENS  DES  OS  FRAIS. 

29.  Structure  générale.  Le  Li- 
gament eft'  une  Subftauce  blanche  ,  fibreu- 
lé  ,  ferrée,  compaâe,  plus  fouple  &  plian- 
te que  le  Cartilage,  difficile  à  rompre  ou 
à  déchirer,  &  qui  ne  prête  prefquc  point, 
ou  ne  prête  qi.e  très-difficilement  quand  on 
la  tire. 

30.  Il  eft  compofé  de  plufieurs  Fibres 
très-déliées  &  très-fortes  ,  qui  par  leur 
différent  arrangement  forment  ondes  Cor- 
dons étroits,  ou  des  Bandes  larges,  ou 
des  Toiles  minces ,  &  fervent  à  attacher, 
à  contenir,  à  borner  &  à  g.irantir d'autres 
parties,  foit  dures,  foit  molles. 

31 .  Division.  Je  ne  parlerai  pas  ici 
des  Ligamens  propres  des  Parties  molles  , 
ni  de  ceux  qui  font  communs  aux  parties 
molles  &  aux  parties  dures.  Je  me  bor- 
ne uniquement  à  ceux  qui  font  attachés 
aux  Os  feuls  &  à  leurs  Cartilages.  On 

en 
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en  peut  établir  deux  Chiffes  gcncrales  :  la 
première  renferme  les  Ligamens  qui  ne 
fervent  qu'aux  Os  aulqaels  ils  font  atta- 
chés :  la  féconde  comprend  les  Ligamens 
qui  étant  attachés  aux  Os  fervent  auffi  à 
d'autres  parties,principalement  auxMufcIes. 
Ces  derniers  font  improprement  appelles 
Ligamens  par  rapport  aux  Os,  d'autant  qu'ils 
n'en  font  point  les  fondions ,  &  ne  relfem- 
blent  a  ix  vrais  Ligamens  que  par  le  tilfu. 

32.  Première  Classe.  Parmi  ceux 
qui  font  uniquement  attachés  aux  Os  & 
aux  Cartilages ,  &  ne  fervent  pas  à  d'autres 
Parties,  les  uns  font  employés  immédia- 
tement aux  /Articulations  des  Os  mobiles, 
les  autres  font  attachés  aux  Os  indépen- 
demmcnt  de  leur  Articulation. 

33.  Les  Ligamens  qui  fervent  en  par- 
ticulier aux  Articulations  mobiles  des  Os, 
&  que  l'on  peut  appeller  en  gênerai  Li- 
gamens Articulaires  ,  font  de  plufieurs 
ibrtes. 

34.  Il  y  en  a  qui  ne  font  que  retenir 
&  -..ffermir  les  Articulations ,  rendre  leurs 
mouvemens  fûrs ,  &  empêcher  que  les  Os 
ne  quittent  leur  affemblage  naturel ,  com- 
me il  arrive  dans  les  Luxations.    Ces  Li- 
gamens font  comme  des  cordons  pkis  ou 
moins  applatis ,  ou  comme  des  bandelet- 
tes ,  tantôt  étroites ,  tantôt  un  peu  lar- 
ges.   Ils  font  quelquefois  moins  épais  , 
mais  toujours  très-forts  &  prctans  très- 
peu.    Tels  font  les  Ligamens  des  Arti- 
culations Ginglymoïdcs  ou  en  Charnière, 
&  ceux  qui  lient  les  Corps  des  Vertèbres 
«nfcmble. 

M  2  35".  II 
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35-.  Il  y  a  des  Ligamens  qui  renferment 
une  LiqucLir  Mucilagineufe  fort  coulante, 
vulgairement  appellée  Sinovie  ,  qui  hu- 
inefte  continuellement  les  Articulations. 
Ce  ne  font  pas  proprement  des  Ligamens; 
ce  font  plutôt  des  Toiles  Ligamente.ifes 
très-minces,  qui  étant  attachées  de  part& 
d'autre  immédiatement  autour  de  l'Arti- 
culation,  &  aux  extiémités  des  Os  qui 
la  forment ,  fervent  de  Capf.ile  à  cette 
JLiqucur  &  en  empêchent  l'écoulement, 

36.  je  les  appelle  Ligamens  Capfulai- 
rcs.  Ils  font  ordinairement  environnés  des 
Ligamens  précedens,  &  collés  à  le:  r  fur- 
face  interne.  Ils  le  trouvent  à  toutes  for- 
tes d'Articulations  mobiles,  par  ercemplc, 
à  celle  de  l'Os  du  Coude  avec  l'Os  du 
Bras ,  à  celle  des  Os  du  Carpe  cntr'eux  , 
&c.  Au  refte  ils  reffemblent  plu'ôt  à  des 
Membranes ,  qu'à  des  Ligamens  propre- 
inent  dits. 

37.  Il  y  en  a  qui  font  l'un  &  l'autre 
office  ,  c'eft-à-dire  ,  de  Lien  ou  de  Bande 
pour  tenir  les  Os  affemblés,  &  de  Capfu- 
le  pour  fervir  de  Refcrvoir  au  Mucilage. 
Ils  environnent  les  Articulations  Orbicu- 
laircs,  comme  celle  de  l'Os  du  Bras  avec 
l'Omoplate,  du  Fcifiur  avec  l'Os  Inno- 
miné,  &c. 

38.  Mais  ils  font  d'une  épaiiTeur  inéga- 
le ,  &  paroilient  être  compofés  de  dcuî' 
fortes  de  Lig-.unens  fortement  unis  ou  col- 
lés enfemble  ;  fçavoir  d'un  Ligament  Cap- 
fulaire  qui  environne  tout-à-înit  l'Article; 
&deplufieurs  vrais  Ligamens  quid'cfpace 
en  elipacc  s'étendent  fur  le  Capfulaire,  & 
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s'y  unilllnt  fort  étroitement.  Le  nom  de 
Ligament  Orbicalairc  u'ett  pas  aliex  gêne- 
rai ;  il  ne  cou.ient  pas,  p;ir  exemple,  à 
l'égard  des  Os  du  Tarie,  du  Carpe,  occ. 

39.  Je  ne  trouve  pas  à  propos  déranger 
ici  la  (a  aine  JVlembrancuie  de  la  Cioutrie- 
reou  Couliliède  la  partie  iuperieure  de  l'Os 
du  Bras,  comme  ]e  dirai  en  Ibn  lieu. 

40.  Il  y  en  a  qui  font  cachés  dans  les 
Articulations  mêmes  &  par  les  Ligament 
Capfulaiies;  comme  celui  de  la  1  ête  du 
l'  cmur,  appelle  communément  mais  im- 
proprement le  Ligament  rond,  &  ceux  de 
la  Tête  du  Tibia,  que  l'on  nomme Liga- 
mens  croifés. 

•  41.  On  en  peut  cncca-c  faire  une  forte 
particulière  des  Ligamens  qui  atiachcnt 
quelque  Cartilage  aux  Os,  dont  les  uns 
font  propres ,  comme  ceux  des  Cartilages 
Scmilunaires  du  Genou,  &  cehii  de  la 
Poulie  Cartilagineufe  de  l'Orbite.  Les 
autres  font  communs,  comme  ceux  auf- 
quels  tous  les  Cartilages  Interjettes  ou 
Inter-articulaires  s'attachent  par  leurs  cir- 
conférences. 

42.  Les  autres  Ligamens  de  la  premiè- 
re ClalFe,  c'ell-à-dire,  ceux  qui  font  atta- 
chés aux  Os  indépendemment  de  leurs  Ar- 
ticulations, font  encore  de  deux  fortes. 

43.  Quelques-uns  font  lâches  ,  &  ne 
font  que  borner  ou  limiter  les  mouvemens 
de  rC)s  ;^  p;ir  exemple,  ceux  qui  attachent 
les  Clavicules  aux  Apophy les  ( 'oriicoïdes; 
celui  qui  va  d'une  Clavicule  à  l'autre  ,  & 
ceux  qui  fe  trouvent  entre  les  Apopnyfes 
Epincufes  des  Vertèbres. 

M  3    "       44.  D'au- 
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44.  D'autres  font  bandés  ou  tendus ,  & 
cela,  ou  entre  les  parties  du  même  C3s  , 
comme  les  Ligamens  qui  le  trouvent  en- 
tre l'Acromion  &  l'Apophyfe  CoracoVde; 
ou  entre  plufieurs  Os  unis  enfembie  fans 
mouvement  ;  comme  les  Ligamens  qui  font 
attachés  par  un  bout  à  l'Os  Sacrum ,  & 
par  l'autre  à  l'Os  Ifchion. 

4f.  Seconde  Classe.  Les  Liga- 
mens qui  font  attaches  aux  Os  ou  aux  Car- 
tilages ,  &  fervent  aulFi  à  d'autres  parties, 
font  de  deux  efpeces.  Il  y  en  a  qui  font 
uniquement  attachés  aux  Os,  &  il  y  en  a 
qui  font  auffi  attaché*;  à  d'autres  parties  , 
ou  qui  leur  fervent  d'attache. 

46.  Ceux  de  la  première  efpece  fervent 
principalement  aiix  Mufcles  &  aux  Ten- 
dons, pour  les  contenir,  les  brider  ,  les 
borner ,  en  affurer  ou  en  changer  la  direc- 
tion dans  certains  mouvemens, 

47.  Les  Ligamens  nommes  Annulaires 
font  de  cette  efpece.  Les  Anciens  leur 
ont  donné  ce  nom,  non  pas  tant  par  rap- 
port à  leur  figure  qu'à  raifon  de  leur  ufa- 
ge,  femblable  à  celui  des  anneaux  par  où 
paffent  les  rênes  des  harnois  des  chevaux; 
car  c'eft  à  peu  près  de  la  même  manière 
que  les  Ligamens  fervent  aux  Tendons 
de  plufieurs  Mufcles ,  en  les  tenant  com- 
me en  bride  ,  afin  qu'ils  ne  s'écartent  point 
dans  les  grands  mouvemens ,  ou  en  chan- 
geant leur  diredion  dans  quelques  en- 
droits. 

48.  Les  Ligamens  Annulaires  font  ou 
particuliers  &  fimplcs ,  ou  communs  & 
compofés  de  plufieurs ,  comme  on  verr.-? 

ci- 
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ci-après  dans  ceux  du  Carpe,  du  Pouce  , 
&c.  Il  y  en  a  eu  manière  de  G;ùncs  , 
comme  ceux  de  la  Face  interne  ou  plate 
des  premières  &  des  fécondes  Piialanges 
aux  quatre  Doigts. 

49.  11  y  en  a  qui  font,  pour  ainfi  dire, 
demi-annulaires,  comm;  celui  del'Echan- 
crure  Surciiiaire  des  Orbites,  quand  elle 
fe  trouve,  &  celui  de  l'Echancrure  de  la 
Côte  fiiperieure  de  l'Omoplate. 

5'o.  On  pourroit  rapporter  à  cette  efpece 
les  Ligamens  qui  font  tendus  entre  l'A- 
cromion  &  l'Apophyfe  Coracoïde ,  &  ceux 
qui  vont  de  l'Os  Sacrum  à  l'Os  Ifchioa 
dont  il  efl  fait  mention  ci-delfus  à  la  fin 
de  la  première  Claffe. 

5-1.  La  féconde  efpece  de  la  féconde  Claf- 
fe renferme  les  Lif^amcns  qui  font  attachés 
à  d'autres  parties  de  même  qu'aux  Os.  Ils 
font  auffi  de  deux  fortes. 

fz.  Il  y  en  a  qui  font  attaches  à  un 
ou  plufieurs  Os,  avec  plus  ou  moins  de 
tenfion  ,  &  dont  les  plans  ou  le-;  Faces  fer- 
vent d'attache  aux  Mufcles ,  &  leur  tien- 
nent lieu  d'Os. 

5-3.  Les  Ligamens  InterolTeux  de  l'A- 
vant-Bras  &  de  la  Jambe  appartiennent  à 
cette  efpece,  de  même  cjuc  le  Ligament 
Obturateur,  les  Ligamens  qui  régnent  tout 
le  long  de  chaque  côté  de  l'Os' 'du  Bras  , 
depuis  fon  Col  jufqu'aux  Condylcs  ;  le 
Ligament  Cervical  pollcricur  ;  les  Liga- 
mens latéraux  du  Col  ;  les  Membranes 
Ligamcnteufes  des  Trous  poUerieurs  de 
rOs  Sacrum. 

54.  On  y  peut  ajouter  ceux  que  l'on  ap- 

M  4  pel- 
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pelle  communément  Aponcvrofcs  ;  psr 
exemple,  TAponevrofe  'l'emporale,  Sca- 
puhire,  Humeiale  ou  Braciiiale,  Cubita- 
le, Palmaire,  CruiMle,  Tibiale,  Plantai- 
re, &c.  dont  je  donnerai  le  de'tail  dans 
la  fiiitCj  &  q.ie  l'on  peut. nommer  en  gê- 
nerai Ijiguinens  AP<^ii«  ' rotiqucs ,  Aponc- 
vrofes  Ligamenteules ,  Cloifons  Ligaaien- 
teufes,  Gaines  ou  Enveloppes  Ligamen- 
teules ;  &  il  faut  les  diltinguer  des  Apo- 
iicvrofçs  Mufculaires  &  Tendineules  dont 
il  fera  fait  mention  dans  fon  lieu.  Le  Li- 
gament fuipcnfoir  du  Mufcle  Styioglolfe 
appartient  ici. 

SS-  Outre  toutes  ces  diiTerences  de  Lî- 
gamens  ,  on  en  peut  encore  remarquer 
d'autres  par  rapport  a  leur  coniiftance  , 
leur  folidité,  leur  épaitreur,  leur  figure  & 
leur  fituation ,  comme  on  verra  dans  la 
fuite. 

5'6.  Il  y  a  des  Ligamens  qui  font  pref- 
que  Cartilagineux ,  comme  celui  qui  en- 
toure la  Tête  d.i  Rayon,  la  petite  Tête  de 
l'Os  du  Coude,  une  portion  du  Ligament 
Orbîculaire  de  la  Tête  du  Fémur,  &  les 
Gaines  Annulaires  des  Doigts. 

fy.  Il  y  en  a  qui  ontuneélalticitétrès- 
particuliere,  par  laquelle  ils  fc  lailFent  al- 
longer par  force,  &  fe  racoiu"ciirentaufli- 
tôt  qu'ils  ceOcnt  d'être  tirc's.  Cette éhilli- 
cité  ou  efpcce  de  Relîbrt ,  e(l  différente  de 
celle  des  Cartilages ,  qu'on  ne  peut  guère 
appercevoir  qu'en  les  comprimant ,  ou  en 
les  pliant  )ufju'à  un  certain  dcgte.  Cette 
clalh'cité  diftere  aulli  de  celle  des  autres 
Ligamens,  en  ce  qu'elle  ell  fort  conlîdc- 
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r.ible  dans  le  vivant,  &  demeure  très-ma- 
nitelte  après  la  mort. 

5-^.  Teis  font  le  Boarlct  So  -rcilier  de 
la  Cavité  Cotyloïde,  les  Ligament  qui 
attachent  l'Os  Hyoïde  aux  Apophyfes  Sty- 
loïdes ,  le  Ligament  Cervical  poiterieur  ; 
les  Ligamcns  qui  tiennent  les  Apophyfes- 
Epineuies  des  Vertèbres  cnfomblepar  lears 
tranchans ,  oc  ceux  qui  font  aux  Bafes  de 
CCS  t-pines  du  côté  du  grand  Canal  com- 
mun des  Vertèbres  ,  priacipalement  des 
Verteores  Lombaires. 

M  E  MB  li  ANES  E  XTE  R  NE  S 
DES  OS  tRAIS. 

S9-  Les  Os  Frais  du  Corps  hnmain  dans 
l'ccat  naturel  font  pour  la  plupart  revêtus 
extérieurement  d'une  Membrane  ,  que  l'on 
nomme  en  gênerai  Pcrioitc.  Non  feule- 
ment les  Os  m.êniesen  font  pourvus /mais- 
en  :ore  leurs  Cartilages  -éc  leurs  Ligamens,. 
On  a  donné  en  particulier  le  noin  de  Pe- 
rlchondre  à  la  Membrane  des  Cartilages 
&  celui  de  Peridefm'j  à  la  Mem  <rauc  des 
Ligamens.  Ce  font  d::s  termes  tirés  des 
ancims  Grccs:  Je  ne  m'arrête  pas  à  leur 
lîgniric.ition  originaire. 

60.  LePerio.  TE  en  gênerai  eft  une 
Membrane  ou  uneExpanlion  membraneu- 
fe  médiocrement  fine ,  très  forte  ,  inégaîer' 
ment  épailfc.plus  ou  m.nai  tranfjiareate  ^ 
d'un  tilfi  fort  ferré,  qui;>r(jtciiffi:ilcmciit'' 
«5c  qui  clt  d'un  fentimcnt  cx.]  lis ,  co  npo- 
fé  de  plulieurs  plans  de  Fi /rcs  pa  cic.ilio- 
rcs  diftcreminemt  arrangées ,  cntreaiclées 

M  f  dp, 
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de  quantité  de  petits  Vaiireaux  &  de  Fi- 
lâmes nerveux. 

61 .  Cette  Membrane  ne  revêt  pas  immé- 
diatement les  portions  d'Os  qui  font  cou- 
vertes de  Cartilage,  ni  celles  qui  font  oc- 
cupées par  les  Attaches  des  Ligamens  & 
des  Tendons.  Elle  ne  revêt  pas  non  plus 
les  portions  de  Cartilages  qili  font  expo- 
fées  au  frottement ,  comme  dans  les  Ar- 
ticulations mobiles  ,  dans  les  Coulifies, 
&c.  Et  enfin  elle  ne  revêt  pus  la  portion, 
des  Dents  qui  ell  hors  des  Alvéoles  &des 
Gencives. 

62.  Le  plan  le  plus  interne  de  la  Tiffu- 
re  Fibreufe  duPeriofte  ,  c'eft-à-dire ,  celui 
qui  eft  immédiatement  adhérant  à  la  fur- 
face  de  l'Os,  y  eft  attaché  par  une -quan- 
tité innombrable  de  petites  extrémités  fi- 
breufes  détachées  de  tous  les  Plans  ,  & 
engagée^  dans  les  Pores  de  l'Os.  Ces  ex- 
trémités font  accoinpagnées  de  Vailieaux 
Capillaires  &  de  Filamens  nerveux ,  qui 
font  quelque  chemin  entre  les  dilTerens 
Plans  du  Periolle,  &  en  percent  le  plus 
interne  à  l'ouverture  des  Pores  de  l'Os. _ 

63.  Le  Période  ell  inégal  dans  fon  épaif- 
feur ,  &  cette  inégalité  ne  paroîr  prefquc 
pas  dans  fa  furfacc  excerne;  au-lieu  qu'en 
pluheurs  endroits  la  Vurface  interne  cit  plus 
ou  moins  marquée  de  quantité  d'Euiprein- 
tes  moulées  parles  Sillons,  les  Lignes  & 
les  Inégalités  de  la  furfacc  de  l'Os. 

64.  C  G  K  N  E  X  I  o  X.  Cette  Aiembrane 
a  paru  à  quelques  Anatomiites  être  non 
feulement  collée  ,  mais  o.trc  cela  Dancée 
autour  de  l'Os  ;  &  fur  cette  apparence  ils 

ont 
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ont  cru  que  le  Période  pouvoit  borner 
l'auj^mentatioii  de  l'épailleui  de  l'Os.  Ils 
n'avoienc  apparemment  examiné  que  cer- 
tains Os  ;  s'il  avoient  coniîderé  ceux  qui 
ont  des  Faces  ou  des  Surfaces  concaves , 
des  Enfoncemens  &  des  Inégalités ,  ils  au- 
roient  vû  qu'il  n'y  a  que  limplement  adhé* 
rancc  intime  ,  &  qu'il  n'y  a  nulle  ten- 
lîon.  On  l'arrache  allez  facilement  de  l'Os 
aux  endroits  où  elle  eft  limplement  atta- 
chée par  les  Filets  de  fon  plan  interne  ; 
mais  on  la  détache  avec  peine  aux  endroits 
où  l'Os  ell  encore  conliaérablement  péné- 
tré p.irles  Fibres  des  autres  Plans ,  fur-tout 
quand  ces  Plans  font  multipliés.  On  l'ar- 
rache auffi  très-difficilement  où  elle  efi. 
travcrfée  des  Attaches  Tcndineufcs  &  Li- 
gamcnteufes. 

65-.  Usage.    Le  PerioRc  fert  en  gê- 
nerai à  foutenir  un  Raifeau  admirable  d'u- 
ne infinité  de  Vailfeaux  Capillaires ,  qui: 
fourniilent  la  nourriture  à  la  Subllancc 
offeafe ,  &  à  toutes  les  parties  qui  appar- 
tiennent à  l'Os.    Elle  foutient  aulfi  quan- 
tité de  Filets  nerveux  qui  la  rendent  fen- 
iîble  aulfi-bien  que  la  Membrane  interne 
des  Os ,  &  qui  paroilfent  procurer  à  cer-  ' 
taines  portions  d'Os  une  cfpece  de  fentî- 
ment  léger.    On  en  verra  quelques  au^- 
très  ufagcs  dans  la  fuite. 
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LES  GLAND  ES 
MUCILAGINEUSES 
DES  OS  FRAIS. 

66.  On  trouve  dans  toutes  les  Articula- 
lions  mobiles,  fur-tout  dans  les  perlbnnes 
qui  font  n^ortes  fubitemcnt  ou  par  violen- 
ce une  Liqueur  vifqueule,  en  quel  .me  ma- 
nière femblable  à  un  Mucilage  liquide  ou 
blanc  d'œuf  bien  battu  &  prefque  pareil- 
le à  celle  que  les  Bouchers  appellent  Gout- 
te de  Bœuf.  On  l'appelle  communément 
Synovie,  quoique  ce  nom  ait  originaire- 
ment été  donné  à  une  maladie. 

67.  S  I  T  U  A  T  I  O  N  G  E  N  E  R  A  L  £♦  Cet- 
te Liqueur  eft  ren;ermée  avec  les  Articu- 
lations dans  les  Caplules  Ligamenteufes , 
qui  empêciient  qu'elle  ne  s'en  éco  île.  El- 
le ell  principalen^.cnt  fournie  par  de  petits 
Grains  ou  Pacquets  mollets  ,  plus  ou  moins 
plats ,  auffi  renfermés  d .ms  les  mêmts  Cap- 
fules,  &  nommés  Glandes  Mucilagineu- 
fes,  c'eft-à-aire ,  des  Organes  par  lelquels 
le  Sang  dépofe  &  fait  paifcr  une  eOecede 
Mucilage.  Elle  peut  encore  en  partie  fuin- 
ter  par  les  Pores  de  la  furface  interne  des 
Ligamens  Capfnlaires ,  &:  en  partie  être 
compofée  d'une  matière  onèlueute  auc  le 
mouvement  &  le  frortement  des  Articles 
expriment  de  certaines  Malles  Graiireufes 
dont  ces  Glandes  font  plus  f)u  moins  aug- 
mentées, 

68.  Figure.  Connexion.  El- 
les font  plus  pu  moins  rougeâtres ,  &  d'u- 
jne  ftruâiiire  très-lîngulicrc,  comme depe- 

tit  es 
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tites  franges  flotantes ,  plus  oa  moins  é- 
paillcs,  grenues,  toi  lie  aïeules  ou  velicu- 
laires  ,  garnies  de  quantité  ûe  V  ailfcaux 
difteremmeut  contournés.  Lans  quelques 
endroits  elles  ,  aroillent  en  forme  de  Grains 
leparement  attachés  &  immobiles.  Elles 
font  proportionnées  aux  Us  &  à  leurs  Ar- 
ticulations,  &  elles  lont  attachées  aux  eiî- 
droits  qui  font  à  l'abri  ae  la  violence  des 
frottemens ,  principalement  aux  Bords  des 
Ligamens  Captulaires  ,  ou  dans  des  creux 
&  enfonccmens  particuliers,  comuic  dans 
des  niches  ou  Loges  propres. 

69.  Usages.  La  Liqueur  que  ces 
Glandes  fournirent  continuellement ,  mê- 
lée avec  celle  qui  iuinie  par  les  Ports  de 
la  furface  des  Ligamens  Capfulaires,  & 
peut-être  avec  celle  des  Pelotons  grailieux, 
fe  répand  entre  les  Pièces  articul.'es,  en 
facilite  le  rcou.ement,  &  enipcchc  q  .'el- 
les ne  fe  froiflent,  &  que  leurs,  (..routes 
Cartilagineufes  ne  fe  deilechent  ou  ncs'u- 
fent. 

70.  On  verra  dans  le  détail  particulier 
les  diftcrences  des  Glandes  Mucilagineu- 
fes  à  l'égard  de  leur  conformation,  de  leur 
volume,  de  leur  nombre  &  de  kurlltu?,- 
tion. 
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S  T  R  U  C  T  U  R  t: 

INTERNE 
DES  OS  FRAIS. 

71-  pOuR  bien  coniioître  la  Strudurc 
1  interne  des  Os  Frais ,  il  taut  en 
examiner  la  Subftance,  les  Cavite's  inter- 
nes, la  Moelle  ou  Membrane  Médullai- 
re, &  les  Vailièaux.  Les  deux  derniers  de 
ces  quatre  iirticles  appartiennent  particu- 
lièrement à  ce  Traité  des  Os  Frais  :  le^ 
deux  premiers  ont  été  expofés  dans  celui 
des  Os  Secs.  Il  fera  même  neceliàire  aux 
Commençans  d'en  faire  une  répétition, 
pour  mieux  comprendre  ce  que  je  vais  ca- 
pofer.. 

L  Â  MOELLE 
eu 

MEME  R  ANE  MEDULLAIRE- 
DES   OS  FRAIS. 

yi.  Les  Os  renferment  pour  la  plupart 
dans  leurs  grandes  Cavités  &  dans  leurs 
petites  Cavités  Cellulaires,  une  Subftancc 
onâueufe  &  gralTe ,  plus  ou  moins  ferme 
dans  les  uns,  molafle dans  les  autres.  Un 
la  nomme  en  gênerai  Moelle,  principale- 
ment celle  qui  tit  comme  ramadéc  dans 
les  grandes  Cavités  des  Os  lon^s.  On 
donne  aulli  en  particulier  à  celle  qui  eil 
difpcrfce  dans  les  petites  Cavités  Cellulai- 
res,  le  nom  de  Suc  Moelleux. 

73. 
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73,  La  Moelle  des  grands  Os  creux  cft 
ville  malle 'conipolee  d'une  inrinicé  de  V'c- 
ficules,  ou  CelLiles  memjraneufes  très- 
fines  ,  qui  riennenc  enlemble  &  communi- 
quent les  unes  avec  les  autres,  garnies  de 
Vailleaux  fanguins  &  de  Nerfs ,  remplies 
d'une  m.iticrc  huileule  ou  onétueufe  très- 
fine  &  très  -  douce. 

74.  Ces  Cellules  ou  Veficules  membra- 
ncules  font  toutes  enveloppées  d'une 
Membrane  commune  fort  délicate ,  qui 
cil  comme  un  Perioile  interne  attaché  à  la. 
furfacc  interne  de  l'Os  par  une  indnité  de 
Vaifleaux  Capillaires  &  de  plulîeurs  fortes 
de  Filamens  très-fins.  Cette  malle  cft 
encore  dirt'eremment  traverfée  &  comme 
entrelardée  de  la  Subftiince  Reticulaire 
de  l'Os  ,  au  m.oyen  de  laquelle  elle  eft 
foutenuë  dans  le  milieu  des  grandes  Ca- 
vités. 

75-.  La  Moelle  de  la  Subltance  Cellu- 
laire ou  Caverneufe  de  l'Os  ell  divifée  par 
les  petites  Cloifons  ou  Plaques  ofi'c  l'es, 
&  par  les  Filets  de  la  Subltance  Retiju- 
laire  de  l'Os,  en  une  quantité  de  Vclicu- 
les  ou  Cellules  membrancufes ,  qui  tapif- 
fent  les  Cellules  offeufes ,  &  communi- 
quent toutes  cnfemble.  Cette  JVioèlle  cel- 
lulaire du  Tilîu  caverneux  de  l'Os  diiîère 
de  la  MocTle  en  malle  des  grandes  Ca.\  i- 
tcs  on  couleur  &  en  conl'iilance.  Elle 
c(t  liquide  ,  prefque  entièrement  rougeâ- 
trc  ;  au-lieu  que  l'autre  ell  plus  ferme, 
&  n'a  fouvcnt  cette  couleur  qu'à  ù.  liir- 
face. 

76.  Cela  dépend  des  Vailleaux  fanguius 

qui 
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qui  entourent  chaque  Cellule  membraneu- 
fe,  au-lieu  que  la  Moelle  eu. -m die  n'en 
paroît  garnie  que  dans  fa  Membrane 
commune.  Plulieurs  de  ces  Vclicuies 
ou  Cellules  MeduUaites  font  aufîi  tra- 
verfées  ou  divilces  par  des  l''ilct->  oiilux 
de  la  Subllance  caverneufe  de  rCjs;&  ces 
petits  Filets  ,  de  mê  ne  que  les  Filets 
ofTeux  du  Fiffu  Reticulaire  foni  entou- 
rés &  revêtus  par  des  portions  de  la 
Memûrane  moclleafe  en  manière  de  Pc- 
riofte. 

77.  On  peat  féparer  les  Membranes 
Médullaires  d'avec  la  Liqueur  moëlleufe 
qu'elles  conti  nnent ,  en  fuiiant  tremper  la 
MalFe  moëjleule  dans  de  l'eau  bien  chau- 
de ,  &  en  la  co  nprimant  enfiite  tout 
doucement  &  peu  à  peu.  Ce  n'eit  pas  cha- 
cune de  ces  deux  Subtlanccs  en  particu- 
lier,  c'ert  toute  la  Maiiè  compoice  des 
deux  que  les  Anaioiniltes  appellent  Moel- 
le. La  Membrane  Médullaire  eft  fort  fen- 
lîble  ;  le  Suc  moelleux  ne  l'eft  pas  ;  ce 
qui  eft  à  ooferver  p5ur  comprendre  ce 
qu'on  entend  dire  de  la  fcnlibiiité  de  la 
Moelle.  Il  elt  vrai  qu'en  fait  de  Matière 
Médicale  on  donne  auffi  ce  nom  à  laSab- 
llance  huilcule. 

78.  U  s  A  G  E.  La  Moelle  par  fa  portion 
liquide  &  ondueufe  rend  la  Subftance  de 
l'Os  en  quelque  m.\;iiere  fo  iple  &  moins 
calîante,en  s'y  iaiîn  ant  pou  à  pea  &  litis 
cefTe  julqu'i  la.  vieilleire,  dans  laquelle  les 
Os  en  étant  dcpotirvûs ,  deviennent  crès- 
fragiles. 
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LES  VAISSEAUX  DES  os 
FRAIS. 

-]().  Toutes  les  parties  des  Os  Frais  ont 
des  Vailleaux  fanguins ,  que  l'on  peut  ré- 
duire à  trois  Clalles.  Il  y  en  a  qui  vont 
aux  parties  externes  de  l'Os,  aux  Cartila- 
ges, aux  Ligamens,  aux  Glandes  Muci-  . 
lagineufes,  &  au  Periolk.  On  en  voit 
d'autres  qui  s  infinucnt  dans  la  Subftance 
de  l'Os;  il  y  en  a  enfin  qui  pénètrent juf- 
qu'aux  Cavités  internes,  &  qui  le  dilhi- 
bucnt  à  la  Moelle. 

80.  Les  Vailleaux  de  la  première  Clafle, 
c'ell-à-dire ,  ceux  qui  font  répandus  furies 
parties  externes  de  l'Os  ,  font  des  Ramifi- 
cation» de  ceux  qui  anofent  les  Mulcles 
voifins  &  d'autres  parties  fituées  autour  de 
rOs.  Le  plus  grand  nombre  de  ces  Vaif- 
feaux  vont  au  Perioile, dans  l'épaiflèur  du- 
quel ils  le  gliifent  &  fe  diviient  eu  une  in'^^ 
finité  de  Ramifications  Capillaires ,  difpo-' 
fées  en  manière  de  Raifeau  par  de  fréquen- 
tes communications.  Je  ne  déterminerai 
point  ici  ii  cette  Membrane  a  un  Reflbrt 
particulier  capable  d'augmenter  celui  des 
V^ailfeaux  fanguins.  -, 

81.  Les  Vailleaux  d'e  la  féconde  Claiïe, 
ou  ceux  de  la  Subltance  de  l'Os ,  font  des 
produ étions  ou  plutôt  des  continuations 
des  V:i!!ieaux  du  Pcrioik.  Ils  s  inlinuent 
en  manière  de  Filets  très-déliés  par  les  To- 
res de  l'Os,  &  s'étendent  en  lon^'  entre 
les  Fibres  odcufes.  L'o.iltence  de  ces  pc-' 
tits  Vailleaux  fc  manifelk  aflc'i:  dans  les 

Frac~ 
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Fra6turcs,  principalement  dans  lajeunef- 
le. 

82.  Il  femble  que  les  Artères  &  les  Vei- 
nes pour  la  plupart  ne  s'y  accompaj^nent 
point  comme  dans  d'autres  parties  du  Corps 
humain  ,  mais  qu'elles  fc  rencontrent  à 
l'oppolite  pour  s'aboucher.  C'eft  l'obli- 
quité à  contre- fens  de  certains  Trous  qui 
a  fourni  cette  idée.  Il  ne  faut  pas  cepen- 
dant s'imaginer  que  toutes  les  Artères  en- 
trent vers  une  extrémité  des  Os  longs», 
&  que  les  Veines  Ibrtent  par  l'autre.  La 
réunion  des  Os  frafturés  fuffit  pour  détrui- 
re une  telle  opinion. 

83.  Ce  n'eft  pas  feulement  par  les  Porcs 
externes  de  l'Os  que  fi  Subitance  reçoit 
des  VaiiTeaux  fanguins  ;  elle  en  reçoit  en- 
core d'autres  par  les  Porcs  de  toutes  les 
Cavités  internes ,  foit  grandes ,  foit  peti- 
tes ,  &  ils  fe  détachent  de  la  Membrane 
moëlleufc  ,  tout  comme  ceux  du  Periolèe. 

84.  Les  VaiiFeaux  de  la  troifieme  ClalTe 
viennent  auffi  du  Période.  Ils  paroilîent 
principalement  deftincs  pour  la  Moelle  & 
le  Suc  Médullaire,  &  on  les  voit  répan- 
dus en  grand  nombre  fur  les  Membranes 
de  l'un  &  de  l'autre.  Us  entrent  dans  les 
Cavités  des  Os  crcrx  par  les  Conduits  obli- 
ques de  leur  Subftance  compaft^,  &  i's 
entrent  dans  les  Cellules  par  d'autres  peti- 
tes ouvertures.  Us  s'y  diliribuent  en  tout 
fens ,  non  feulement  aux  Membranes  de 
la  MoëIle&  du  Suc  Médullaire,  nwis^ulU 
ils  fourniircnt  dans  leur  chemin  à  la  Sub- 
ftance  olfcufe. 

8f.  Les  Artères  &  les  Veines  de  cette 


Traite'  des  Os  Frais.  283 

CMVe  paroifTent  très-fouvent  s'accompa- 
gner eu  traverfant  la  Subftance  de  l'Os, 
Quelquefois  les  unes  &  les  autres  ont  leur 
palîlige  particulier. 

86.  Les  VailTeaux  de  la  première  ClafTe 
ferv  ent  principalement  à  nourrir  les  parties 
externes  des  Os,  &  fournillent  aulfi  aux 
Glandes  Mucilagineufes  la  matière  de  H 
Liqueur  qu'elles  leparent.  Ceux  de  la  fé- 
conde ne  paroiflent  deftinés  qu'à  l'entre- 
tien du  Suc  olTeux.  Les  ufages  des  Vaif- 
feaux  de  la  troifiéme  Claffe  font  affez  in- 
diqués ci-delfus, 

COULEUR.  DES  OS  FKAIS. 

87.  La  Couleur  naturelle  des  Os  d'un 
Corps  adulte  cft  blanchâtre  &  feulement 
teinte  d'un  rouge  pâle,  qui  étant  affez  re- 
marquable dans  lajeuneffe,  s'eft'ace  peu  à 
peu  avec  l'âge,  &  fe  perd  à  la  tin  dans  la 
vieillcffe.  Cette  teinture  rougeâtre  efi:  en 
même  tcms  plus  fenfible  à  route  la  furfa- 
cc  des  Os  fpongieux  ou  caverneux ,  & 
vers  les  extrémités  des  Os  creux  que  fur 
le  milieu  de  ces  derniers.  On  l'apperçoit 
même  plus  ou  moins  dans  ces  endroits ,  fé- 
lon que  la  Table  ou  les  Lames  offeufes  qui 
couvrent  la  Subftance  Cellulaire  ,  font 
plus  ou  moins  épaiffcs. 

88.  Cette  couleur  rougcâtre  provient 
des  VailTcaux  fanguins  des  Os.,  qui  étant 
plus  gros  &  moins  couverts  de  Suc  olfeux 
dans  la  jeuncffc  que  dans  un  âge  plus  avan- 
cé, tont  en  quelque  manière  paroître  la 
couleur  du  fang  à  travers  la  Subilancc  de 

l'Os; 
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l'Os  ;  fiu-licu  que  dans  la  vieillefTe  ces 
*  VailTcaux  étant  étranglés  par  l'augmenta- 
tion &  la  condenfiition  de  ce  même  Suc, 
n'ont  prefque  point  de  faiig  &  point  da 
tout  de  tranfparence. 

89.  A  l'égard  de  la  différence  particuliè- 
re de  la  couleur  roageâtre  ,  non  i'culemcnt 
dans  les  Os  du  même  fijet,m:iis  auffidans 
le  différentes  parties  de  quelques-uns  de 
ces  Os,  cela  dépend  du  Suc  moelleux, 
qui  efi:  beaucoup  plus  rouge  que  la  Muël- 
]e  en  raaiïè;  &  cela  dépend  auffi  du  peu 
d'épaifleur  de  la  Subftance  ofleufe  dont  ce 
Suc  e(l  recouvert. 


LES    OS  FRAIS 
EN  PARTICULIER. 

00.  /^Equc  je  viens  de  dire  fur  les  Vaif- 
féaux  &  les  Glandes  Mucilagi- 
neufes  des  Os  Frais  en  gênerai ,  fe  trouve 
à  proportion  dans  la  plu  art  des  Os  Frais 
en  particulier.  M  lis  les  Cartilages  &  les 
Ligamens  font  fi  ditîerens  dans  chaque  Oî, 
qu'il  ell  très-necclïiiire  d'en  donner  une 
Expofîtion  particulière.  Et  comme  fes  par- 
ties font  plus  divcrlifîées  ,  plus  étendues  & 
plus  dillindcs  dan-,  les  PIxtrémités  ^du 
Corps  que  dans  le  Tronc  &  dans  InTete, 
furtoutdans  les  Extrémités  intcr  enrcs ,  je 
trouve  à  propos  de  com  ncnccr  p.ir  les  Us 
de  ces  Extrémités,  &  de  les  faire  fcrvir 
d'exemple  do  ce  que  je  dirai  du  relie. 
91 .  De  plvis,  comme  ce  n'cft  que  dans  cet- 
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/tcOftcologieque  l'on  peut  donner  la  vraie 
idée  des  Articulations  &  de  leur  état  na- 

,  turel ,  je  me  trouve  obligé  de  commencer 
par  les  Us  Innominés  ou  Os  des  Hanches 
à  caufc  de  la  Cavité  Cotyloïde  ,  de  fa  con- 
nexion avec  l'Os  Fémur,  &  de  plufieurs 
particularités  qu'il  faut  necelfairement  fça- 
vjoir  pour  en  bien  comprendre  la  Mécani- 
que. 

_  92.  Quoique  les  Os  Innominés  appar- 
tiennent au  Fronc  félon  la  diviiîoii  ordi- 
naire du  Squelette,  on  peut  néanmoins  les 
conhdercr  par  rapport  aux  Extrémités  in- 
férieures ,  à  peu  près  de  la  ihéme  manière 
que  1  on  regarde  les  Omoplates  par  rap- 
port aux  Extrémités  fupcrieures.  Cela 
m  engage  de  parler  ici  de  l'Os  Sacrum  au- 
quel les  Us  innominés  font  joints;  nais 
ce  ne  iera  qu'autant  que  leur  connexion 
avec  cet  Us  le  pourra  demander.  Te  ferai 
par  lamemerailbn  obligé  de  faire  mention 
de  la  dernière  Vertèbre  des  Lombes 

93-  Le  détail  de  cette  Oftcologie  pre- 
fente  d'abord  une  difficulté  qui  ne  fc  ren- 
contre pas  da«s  le  Squelette.  On  peut  fai- 
re une  delcr.ption  entière  de  chaque  Os 
Sec;  mais  on  n'en  peut  pas  faire  une  com 
plctte  de  chacv-e  Os  Fi^iis ,  à  eu  4  de 
connexion  qu'il  a  avec  les  Os  voifins  dont 
Il  taut  abfolun.ent  défigncr  quelques  dT 
ties,  fir  tout  celles  qv^i  fervent  d'att-nï 
aux  Ligamcns.  °  attaches 

94-  Four  applanir  cette  difficulr^'  r 
déranger  un  certain  ordre  qui  pe  , 

ce  daail  facile  &  intellie  1  1/  J'''^"^^^ 

cha- 
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chaque  Os ,  de  la  manière  foivante  :  J'a- 
chèverai d'abord  l'Hiltoire  entière  de  tous 
les  Ligamens  qui  l'attachent  à  l'Os  voifin 
précèdent  ou  fuperieur,  &  je  me  conten- 
terai d'en  indiquer  cenx  qui  l'attachent  à 
l'Os  voilin  fuivant  ou  inférieur.  J'obfer- 
verai  la  même  chofe  dans  chaque  Os  qui 
eft  attaché  à  plufieurs  autres ,  foit  par  en 
haut ,  foit  par  en  bas. 

95'.  De  plus  ,  je  n'expliquerai  pas  com-  j 
ment  &  à  quel  ufage  un  Os  que  je  viens  I 
de  décrire  eft  joint  à  celui  dont  je  vais 
parler  enfuite ,  avant  que  d'avoir  donné  une 
connoiiïiince  fuffifante  de  ce  dernier  Os. 
Par  cette  même  railbn  je  ne  ferai  l'Hiftoi- 
re  de  la  connexion  de  l'Os  Innominé  avec 
l'Os  de  la  Cuilfe,  qu'après  avoir  expofc 
les  parties  de  la  Cuiffe  qui  y  ont  rapport; 
ni  celle  de  l'Articulation  de  l'Os  de  la  ; 
Cuifle  avec  le  Tibia,  qu'après  avoir  dé-  i 
crit  ce  qui  regarde  celui-ci  ,  &  ainll  du 
refte.  | 

96.  Pour  bien  profiter  de  cette  Ofteolo- 
gie,il  faut  neccflairement  être  bien  inftruit 
de  rOfteologie  précédente  &  de  toutes  les 
particularités  du  Squelette.  Car  je  n'en 
ferai  ici  mention  qu'autant  qu'il  en  faudra 
pour  y  appliquer  plus  ou  moins  tout  ce 
que  j'ai  dit  en  gênerai  fur  les  Os  Frais. 

LES  C  AliTlL  AGES  DES  OS 
IN  NO  MI  NE' S. 

97.  Les  Cartilages  de  chacun  de  ces  Os 
ne  font  pas  en  li  grand  nombre  qu'on  pour- 
ra fc  l'imaginer  en  examinant  le  Squelet-  ( 

te. 
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te.  On  prétend  y  voir  des  traces  de  Car- 
tilages leche's  fur  les  Crêtes  des  Os  des 
Iles,  lur  les  Tuberolîtés  des  Os  Ifchion, 
aux  Echancrures  qui  fervent  de  pafTageaux 
Tendons  des  Mufcles.  Toutes  ces  fortes 
d'incrullations  ne  font  pas  de  vrais  Carti- 
lages; elles  font  pour  la  plupart  tendineu- 
iès ,  aponevrotiques  ou  ligamenteufes.  Ces 
parties  e'tant  defFcchées  ont  fouvent  plus 
d'apparence  de  Cartilage  que  les  vrais  Car- 
tilages. 

98.  La  croûte  qui  couvre  la  Crête  de 
l'Os  des  Iles ,  eft  principalement  tendineu- 
fe,  &  en  partie  apone^  rotique  dans  un 
Corps  parfaitement  adulte.  La  jeuneiie 
&  la  vieilleffe  la  font  paroîtie  cartilagi- 
neufe.  Dans  lajeunelie  les  parties  dont 
l'olTification  n'clt  pas  encore  tout-à-fair  ac- 
complie, donnent  facilement  l'apparence 
devrais  Cartilages;  &  la  vicillelle  caufe 
fouvent  un  endurciffement  aux  Tendons , 
qui  les  fait  paroitre  Cartilagineux.  LaSub- 
ftancc  qui  revêt  la  Tuberolité  de  l'Ifchion 
cft  prefqu'entierement  tendineufe  ;  &  celle 
qui  enduit  les  Echancrures  dans  Icfquelles 
les  Tendons  pafTcnt ,  eft  comme  ligamen- 
teufe. 

99.  Les  vrais  Cartilages  des  Os  Inno- 
mines  d'un  Corps  adulte,  font  au  nombre 
de  cinq,  trois  communs  &  deux  propres. 

100.  Le  principal  des  commims  eft  celui 
qui  joint  les  deux  Os  Pubis  &  en  tait  la 
Symphyfc.  Il  s'e'tend  depuis  l'intervalle 
des  Epines  des  deux  Os  Pubis  j'ifq  'au 
commencement  de  l'Angle  formé  par  l'é- 
cartement  des  Branches  de  ces  Os  ;  de- 
forte 
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forte  qu'il  efl:  un  peu  plus  épais  ou  large 
.  en  haut  que  le  long  de  la  rencontre  des 
deux  Os;  mais  beaucoup  plus  large  en  bas, 
où  il  remplit  l'Angle  dont  je  viens  dépar- 
ier, &  il  y  forme  une  efpece  de  Ceinrre 
ou  d'Arcade  Gartilagineufe  plus  conlidera- 
ble  dans  le  fexe  que  dans  l'homme. 

ICI.  Les  deux  autres  Cartilages  com- 
muns .unifient  les  Os  des  Iles  à  l'Os 
Sacrum.  Ils  ne  font  pas  li  épais  que  ce- 
lui des  Os  Pubis. 

102.  Les  Cartilages  propres  font  ceux 
qui  encroûtent  les  Cavités  Gotyloïdes.  On 
fçait  par  l'Expofition  du  Squelette  que  le 
bord  de  chacune  de  ces  Cavités  elt  échan- 
cré  entre  la  partie  antérieure  &  la  partie 
inférieure.  &' qu'il  y  a  dans  la  Cavité  uu 
enfoncement  large, inégal  &  peu  profond, 
qui  s'étend  depuis  toute  l'Echancrnre  un 
peu  plus  ou  moins  au-delà  du  milieu  de 
de  la  Cavité.  Excepté  cet  enfoncement 
tout  le  rerte  de  la  furface  de  la  Cavité 
Cotyloïdc  cil  garni  d'un  Cartilage  très- 
blanc,  luifuit  &  poli,  qui  fe  termine  pré- 
cifément  au  bord  de  la  Cavité. 

103.  Le  Bord  de  la  Circonférence  de 
la  Cavité  Cotyloide  cft  garni  d'un  Bonr- 
1er  particulier,  dont  la  matière  ne  p.iroit 
ni  tout-à-fait  Gartilagineufe  ,  ni  tout-à-fnit 
ligamenteule.  Je  le  rangerai  parmi  les 
Ligamens. 
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LES  LIGAMENS  DES  OS 
INNOMJNE'S. 

104.  Ces  Lijramcns  font  dedeiix  fortes; 
il  y  en  a  de  communs,  &  il  y  en  a  de 
propres.  Les  Ligameas  communs  font 
ceux  qui  font  attachés  à  ces  Os  &  à  d'au- 
tres Os  voifins.  Il  y  en  a  plulîeurs ,  fça- 
■^oir: 

105-.  Un  commun  fuperieur  ,  attaché  par 
un  bout  à  la  Lèvre  interne  de  la  partie 
pofterieure  de  la  Crête  de  l'Os  des  lies  , 
environ  un  pouce  au-dcllUs  du  Coude  de 
la  Crête.  Il  occupe  environ  l'étendue  d'un 
pouce.  Par  l'autre  bout  il  ell  attache  à 
l'extrémité  &  à  tout  le  bord  inférieur  de 
l'Apophyfe  Tranfverfede  la  dernière  Ver- 
tèbre Lombaire. 

106.  Un  commun  inférieur  antérieur  , 
qui  d'un  côté  elt  attaché  à  la  Face  inter- 
ne du  Coude  de  la  Crête  de  l'Os  des  Iles, 
&  de  l'autre  à  la  partie  fupericure  anté- 
rieure de  lapremierc  fauiic  Apophyfe  tranf- 
verfe  de  l'Os  Sacrum.  Ce  Ligament  laif- 
fc  des  ouvertures  tranXverfales  qui  le  font 
paroître  plus  ou  moins  compofé. 

107.  Plufieurs  conmiuns  inférieurs  po- 
ftcricurs,  qui  d'une  part  font  attachés  le 
long  de  la  Lèvre  interne  de  la  Tubcrofité 
de  la  Crête  de  l'Os  des  Iles,  &  d'aurrc 
part  aux  trois  premières  taullès  Apophyfcs 
Tranfverfes  ,  &  de  là  ils  s'étendent  laté- 
ralement fur  les  tracts  des  faulics  Apo- 
phyfes  obliques  de  l'Os  Sacrum. 

108.  Parmi  les  Ligamens  communs  il 
Tome  I.  N  faut 
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faut  ranger  ceux  qui  attachent  les  Os  Fé- 
mur aux  Os  Innommés.  J'en  ferai  l'Ex- 
pofition  avec  celle  des  Ligamens  de  ces 
derniers  Os. 

_  109.  Les  Ligamens  propres  font  prin- 
cipalement quatre;  fçavoir,  deux  Sacro- 
Sciatiques,  l'un  grand  &  externe,  l'au- 
tre petit  &  interne; un  Obturateur;  &  un 
Inguinal. 

110.  Le  grand  Ligament  Sacro-Sciati- 
que,  ou  Sciatique  externe,  eft  attaché  fort 
légèrement  à  la  Face  externe  de  la  Tu- 
berolité  de  la  Crête  de  l'Os  des  Iles ,  cou- 
vre extérieurement  les  deux  Epines  polle- 
rieures  de  cet  Os ,  &  continue  fon  attache 
tout  au  long  aux  bords  antérieurs  des  fauf- 
fes  Apophyfes  Tranfverfes  de  l'Os  Sacrum 
à  leurs  Lèvres  externes. 

111.  De  là  ce  Ligament  defcend  obli- 
quement, en  fe  retreciffant ,  vers  la  Tu- 
berofité  de  l'Os  Ifchion ,  où  il  s'attache 
immédiatement  au-deflbus  de  l'Echancrure 
qui  eft  entre  laTuberofitc  &  l'Epine  Scia- 
tique.  Enfuite  il  continué  fon  attache 
tout  le  long  de  la  Lèvre  interne  de  la  por- 
tion inférieure  de  l'Os  Ifchion,  de  la  Lè- 
vre interne  de  la  Branche  de  cet  Os ,  & 
de  la  Lèvre  interne  delà  portion  inférieu- 
re de  la  Branche  voifine  ae  l'Os  Pubis. 

lia.  Dans  tout  ce  dernier  trajet  de  fon 
attache,  depuis  fon  arrivée  à  la  Tubcro- 
fité  de  l'Ifctiîon  ,  ce  Ligament  produit  une 
cfpece  de  Faulx  Lie[amenteufc  ,  dont  ie  Dos 
eft  attaché  aux  Os,  &  le  tranchant  eft  en 
l'air.  Cette  Faulx  ainfi  attachée  aux  par- 
tics  oftcufcs  forme  avec  elles  comme  une 
Gouttière  très -profonde.  i^S- 
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113.  Le  petit  Ligament  Sa.:ro-Sciatîque 
ou  Ligament  Sciatique  interne,  cil  fort 
uni  à  la  Face  interne  de  la  portion  poile- 
rieure  du  Ligament  précèdent.  11  cil:  at- 
taché intérieurement  au  bord  de  la  partie 
inférieure  de  la  quatrième  fauiïe  Apophyfe 
Tranfverfe  de  l'Os  Sacrum,  à  celui  de  la 
cinquième,  &  tout  de  fuite  jufqu'à  la  par- 
tie liiperieure  du  Coccyx. 

114.  De  là  il  monte  un  peu  obliquement 
en  fe  croifant  avec  le  grand  Ligament,  & 
en  s'unilîànt  fortement  à  la  Face  interne, 
p^our  aller  gagner  l'Epine  de  l'ifchion, 
lans  diminuer  beaucoup  de  fa  largeur.  Il 
s'attache  au  tranchant  de  la  pointe  de  cet- 
te Epine  &  à  celai  de  fa  partie  fuperieure, 

115'  Ces  deux  Ligamens  par  leur  ren- 
contre forment  deux  ouvertures  féparées , 
fçavoir  une  grande  avecl'Echancrurc  Scia- 
tique  fuperie. ire ,  &  une  petite  avec  l'E- 
cliancrure  Sciatique  inférieure. 

116.  Le  Ligament  Obturateur  occupe 
le  grand  Trou  Ovalaire ,  excepté  l'Echan- 
crurc  oblique  de  fa  partie  fuperieure.  Il 
eft  attaché  précifcment  au  bord  de  la  cir- 
conférence de  ce  Trou  Ovalaire ,  depuis 
la  partie  antérieure  de  fon  Echancrure 
oblique  ou  f.ipciieure ,  jufqu'à  la  Symphy- 
fe  de  l'Os  Pubis  avec  l'Os  Ifchion. 

117.  Delàjulqu'à  la  partie  poflericure 
de  l'Echancrure  inférieure  de  ce  Trou  ,  il 
cil  attaché  à  la  Lèvre  interne  du  bord  de 
la  Circonférence;  de-forte  qu'il  fait  dans 
Ion  trajet  une  petite  Gouttière  avec  la  Lè- 
vre externe  de  ce  Bord.   Enfuite  il  s'at- 

N  2.  tache 
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tache  précifémeiit  au  Bord  commun  du 
Trou  Ovsilaire  &  de  TEchancrure  Coty- 
loïdienne. 

118.  Par  une  telle  difpofition  ce  Liga- 
ment laifTc  en  haut  une  ouverture  particu- 
lière qu'il  forme  avec  l'Echancrurc  obli- 
que ou  fuperieure  du  Trou  Ovalaire.  Ou- 
tre cetle  ouverture  commune,  il  en  a  en- 
core d'autres ,  principalement  deux  parti- 
culières &  plus  petites  dont  il  eft  percé 
immédiatement  au-dcflous  de  la  commune. 

119.  Il  y  a  dans  la  Face  interne  de  la 
partie  fuperieure  anteiieure  de  l'Os  Pubis 
un  Ligament  Tranfverfal  en  manière  d'Au- 
vent ou  de  Demi-toit,  attaché  fuperieure- 
ment  à  l'Os  Pubis  ,  depuis  l'Echancrure 
oblique  ou  fuperieure  du  Trou  Ovalaire 
jufquesvers  la  partie  inférieure  de  laSym- 
phyfe  des  Os  Pubis ,  à  quelques  lignes  de 
diftancc  de  la  Circonférence  du  Trou. 

120.  Ce  Ligament  Tranfv'erfal  eû  large 
environ  d'un  demi-pouce  plus  ou  moins 
dans  l'adulte.  Il  s'unit  pofterieurementau- 
deflous  de  l'Echancrure  oblique  ou  fupe- 
rieure du  Trou  Ovalaire  au  Ligament  Ob- 
turateur par  le  moyen  d'un  repii  particu- 
lier ,  •&  en  s'écartant  du  Ligament  Obtu- 
rateur,  il  forme  avec  lui  une  efpece  de 
Gouttière  profonde  &  creufco  en  Angle 
aigu.  Son  ccartemcnt  cil  foutenu  par  des 
Brides  Ligamenteufes  plus  ou  moins  éten- 
dues. 

121.  Le  Ligament  Inguinal,  ou  Liga- 
nient  de  Fallopc  qui  l'a  décrit  le  premier, 
e(t  une  Bande  L'gamcnteufe  ou^  Apone- 
vrotiquc  attachée' par  un  bout  à  l'Epine 

an* 
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antérieure  fupcrieure  de  l'Os  des  Iles,  & 
par  l'autre  à  l'Epine  de  l'Os  Pubis.  Il  eft 
fort  étroit  le  long  de  fes  portions  moyen- 
nes, &  s'élargit -confiderablenicnt  vers  ies 
extrémités.  Il  eft  fortement  uni  aux  Muf- 
cles  du  Bas-Ventre  &  à  l'Enveloppe  Apo- 
ncvrotique  de  la  CûilTe.  Souvent  il  paroît 
manquer,  comme  je  ferai  rsmarquer  dans 
i'Expofition  de  ces  IVlufcles. 

122.  Outre  ces  Liganiens  propres  de 
chaque  Os  Innominc ,  il  y  en  a  un  petit 
qui  eft  plat  ,  très-fort,  tranlVerfalcment 
tendu  entre  les  deux  cingles  de  1  Echan- 
crure  Cotyloïdienne.  On  le  peut  nommer 
le  Ligament  Propre,  ou  le  Ligament  Tranf- 
verfal  de  l'Ecliancrure  Cotyloïdienne. 

12,3.  Le  Bourlet  CotyloVdicn,  c'eit^à- 
dire ,  le  Bourlec  à  reffort  ou  élaltique  ,  dont 
j'ai  fait  mention  ci-devant,  peut  aulîi  être 
rapporté  parmi  ies  Ligamens.  il  eft  com- 
me un  Bord  accelFoire  pofé  précifément 
fur  le  Bord  de  la  Cavité  Cotyloïdc ,  &  y 
eft  attaché  très-fortement  ,  de  manière 
pourtant  qu'il  cède  facilement  aux  Doigts, 
qiiand  on  le  poulfe  en  dedans  vers  la  Ca- 
vité, ou  en  dehors.  Il  prête  quand  on 
l'écarté ,  &  il  reprend  fon  diamètre  quand 
on  ccfle  de  l'écarter.  Son  TilRi  eft  très- 
particulier,  &  compofé  de  Fibres  élafti- 
gues  qui  s'entrelacent  tout  le  long  de  la 
circonférence  de  ce  Bourlet,  &  fe'rccour- 
bent  peu  à  peu  d'efpacc  en  efpace  vers  le 
Bord  propre  de  la' Cavité  Cotyloide.  11 
fait  un  Cercle  entier  ,&  paftl-fur  TEchan- 
c;ure  de  cette  Cavité,  où  le  Ligament 
iranfvcrlal  dont  je  viens  de  parler  lui  fert 
N  3  de 
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de  foutien  &  d'attache,  coinmelereftedu 
Bord  olleux. 

124.  Quoique j'aye remis  la  Dcfcription 
des  aeux  Ligameus  de  rArticulation  du 
Ferruir  a- ec  l'Os  Innomiaé,  il  cil  pour- 
tant à  propos  de  marquer  ici  leurs  atta- 
ches à  l'Os  Innomiue.  L'un  de  ces  Li- 
gamens  environne  l'Articulation ,  &  l'au- 
tre y  eft  renfermé.  Le  premier  ell  appel- 
lé  Ligament  Orbiculairc,  &  l'autre  a  été 
très-improprement  &  mal-à-propos  nom- 
mé Ligament  Rond. 

125-.  Le  Ligament  Orbiculaire  eft  très- 
fort  &  inégalement  épais.  11  environne 
toute  la  Circonférence  convexe  du  Bord 
ou  Sourcil  de  la  Cavité  Cotyloïde,  &  y 
eft  fortement  attaché  depuis  le  tranchant 
du  Bord  jufqu'à  trois  ou  quatre  lignes  plus 
ou  moins  au-delà;  d'où  il  paroît  enfuite 
fournir  un  cpanouifl^ement  Ligamenteux  ou 
A-poncvrotiqne ,  dont  il  fera  parlé  dans  le 
Traité  des  Mufcles. 

126.  Son  attache  au  tranchant  du  Bord 
de  la  Cavité  Cotyloïde  s'unit  à  celle  du 
Bourlet  élaftique ,  fans  que  le  Corps  du 
Bourlet  fc  confonde  avec  le  Ligament,  qui 
ne  fait  que  le  toucli-er  tout  autour.  En 
paftTant  fur  l'Echancrure  CotyloVdienne  il 
eft  attaché  au  Ligament  Tranfvcrfal  de 
cette  Echancrure. 

127.  Le  Ligament  renfermé  n'cft  pas 
rond ,  comme  le  nom  vulgaire  le  fait  en- 
tendre. Il  eft  comme  un  Cordon  plat  , 
large  par  un  bout  &  étroit  par  l'autre; 
de-forte  qu'il  eft  comme  triangulaire  ^cn 
long.    Son  attache  par  rapport  à  h  Ca- 
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vîté  Cotyloïde  ,  eft  aux  deux  Angles  de 
l'Echancrure  de  cette  Cavité.  Il  y  eft  at- 
taché par  le  bout  large  de  la  manière  que 
je  marquerai  ci-après  en  parlant  de  l'Os 
Fémur.  Cette  attache  large  ell  comme 
la  Bafe  du  Ligament.  On  voit  comme 
naître  de  répailFejr  de  la  Bafe  quelques 
Filets  Ligamenteux  particuliers,  c^uî  delà 
vont  s'attacher  d'cfpace  enefpace  a  la  Cir- 
conférence de  l'Empreinte  raboteufe  du 
fond  de  la  Cavité  Cotyloïde. 

LES  MEMBRANES, 

LES  GLAND  ES 
MUCILAGINEUSES, 

Et  LA  MOELLE 
DES  OS  INNO  MINE'S. 

128.  Le  Période  n'a  ici  rien  de  particu- 
lier ou  de  différent  de  ce  qui  en  a  été  dit 
en  général  ci-deflus ,  excepte  par  rapport 
aux  attaches  de  plnfieurs  Mufcles.  Mais 
comme  il  faut  avoir  connoilTance  de  ces 
Mufcles  pour  en  pouvoir  profiter,  je  n'en 
parlerai  qu'à  leur  occafîon. 

129.  L'Enfoncement  raboteux  ou  l'Em- 
preinte inégale  du  fond  de  la  Cavité  Coty- 
loïde ell:  occupé  par  une  Glande  Mucila- 
gineufe,  large,  plate,  bordée  d'une  Sub- 
liance  Adipcufe  ,  &  recouverte  d'une  Mem- 
brane fine  au  traversde  laquelle  fjinteune 
Liqueur  mucilagincule  qui  humecte  l'Ar- 
ticulation Mucilagincufe  ,  &  facilite  fes 
mouvemcns.  Cette Mcnibrane  s'clcvcau- 
delfus  de  la  Glande  Mucilagincule,  & 

N  4  don- 
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donne  ..ne  efpcce  d'Enveloppe  ou  Tuni- 
que au  Ligam.nt  lent'ermé,  appelle  fauf-. 
lerncnt  Ligament  Rond.  Les  '.  ailleaux 
Sanguins  qui  fervent  à  cette  Glande  paf- 
fent  entre  le  fond  de  l'Echaucrure  Coty- 
loïde  &  le  Ligament  Tranivcrfal  de  cette 
Echancrure. 

130.  Ces  Os  n'ayant  point  de  Cavité  in- 
terne, &  leur  Sublbnce  n'étant  que  Cel- 
lulaire ou  Cartilagineiife ,  ils  ne  renferment 
point  de  Moël.c  en  maffe.  Les  petites - 
Cavernes  du  TifTu  Cellulaire  de  ces  Os 
ne  contiennent  qu'un  Suc  moelleux  qui 
fuinte  continuellement  des  Membranes  , 
dont  toutes  ces  Cellules  ofleufcs  en  gêne- 
rai Ibnt  tapifïées. 

131.  Les  Vaiffeaux  Sanguins  paffent  prin- 
cipalement par  de  petits  Trous  de  la  con- 
cavité &  de  la  convexité  des  Os  Innomi- 
nés,  fe  ramifient  dans  les  Cellules  ofTeu- 
fes ,  &  y  aboutiflent  par  quantité  d.  petits 
y aiifeaux  Capillaires  ,  qui  font  paroître 
cette  Moelle  ou  ce  Suc  moelleux  rou- 
geâtre. 

LES  CARTILAGES  DE  L'OS 
DELA  CUISSE. 

132.  Il  n'y  a  que  la  convexité  unifor- 
me de  la  1  ctc  du  Fémur  &  la  Portion 
Articulaire  de  l'extrémité  inférieure  de  cet 
Os,  qui  font  couvertes  &  encroûtées  de 
vrais  Cartilages.  Les  Trochnntcrs  n'en 
ont  point  ;  ce  ne  font  que  des  Attaches 
Tendineufes  quicn  ont  quelquefois  la  ret- 
femblancc  ,  comme  j'ai  averti  ci-devant 

a  1  oc- 
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à  l'occafion  de  la  Crctc  de  l'Os  des  Iles. 
La  Sabftaiice  cartilagineufe  qui jufqu'à  un 
certain  âge  unit  les  Epiphyies  an  Corps 
'de  l'Os,  n'a  pas  lien  ici,  n'étant  qu'une 
matière  d'oiîîtication  ,  qui  fe  trouve  dans 
la  jeunefle,  &  s'efface  ordinairement  dans 
l'âge  parfait. 

133,  Cependant  la  Matière  cartilagineu- 
-fe  qui  tbutient  rEpiphyfc  de  la  Têce  du 
P'cmur ,  mérite  de  l'attention  par  rapport 
au  détachement  qa'on  en  a  vû  arriv  er  par 
des  chutes  violentes. 

134.  La  convexité  de  la  Têtedu Fémur 
jufqu'à  Syinphyle  avec  le  Col,  cil  re- 
couverte d'un  Cartilage  très-poli  &  lui- 
fînt,  comme  d'une  eljjece  de  Calotte.  Jl 
a  déjà  été  marqué  dans  le  Traité  des  Os 
Secs  qu'un  peu  au-deffous  du  milieu  de 
fa  convexité,  &  un  peu  eu  arrière,  il  y 
a  un  petit  enfoncement  en  Forme  de  Croif- 
fant.  La  Calotte  cartilagineule  eft  dans 
ce  fcul  endroit  interrompue  par  l'Attache 
du  Ligimeat  Articulaire  interne  de  la  Têce 
du  Fémur. 

135-.  Le  Cartilage  qui  rcvct  l'extrémité 
inférieure  de  l'Os  Fémur  répond  parfai- 
tement i  la  convexité  dcmi-ovale  de  la 
lurface  inférieure  de  chaque  Condyle,  & 
à  la  Poulie  formée  par  leur  union, 

136.  Outre  ce  Cartilage,  la  Tuberolîté 
latera'e  de  cha  i.ue  Condyle  a  en  arrière 
une  elpece  de  Facette  cartilagincufe.  J'en 
parlerai  encore  dans  l'Hiltoire  du  Tibia. 
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^  LIGAMENS  DE  L:oS 
DELA  CUISSE, 

137.  L'Os  Fémur  eft  joint  par  fon  ex- 
trémité f.ipericure  à  l'Os  Innominé,  & 
par  l'inférieure  aux  Os  de  la  Jambe ,  moyen- 
nant plulîeurs  Ligamens. 

138.  Les  Ligamens  de  l'extrémité  fupe- 
rieure  ou  de  la  Tête  du  Fémur  font  deux; 
un  qui  environne  l'Articulation  du  Fémur 
avec  la  Cavité  Cotyloïde,  &  un  qui  elt 
renfermé  dans  l'Articulation.  On  appelle 
le  premier  Ligament  Orbiculaire  de  la  Tê- 
te du  Fémur,  &  le  fécond  peut  être  nom- 
mé Ligament  interne  ou  renfermé.  On 
pourra  encore ,  quoique  improprement ,  en 
ajouter  untroitiéme,  qui  tient  lieu  de  Li- 
gament Capfulaire ,  comme  je  dirai  ci-a- 
près. 

139.  Le  Ligament  Orbiculaire  c(ï  Je 
plus  conlîdcrabic ,  le  plus  grand  &  leplus 
fort  de  tous  les  Li;:,amcns  Articulaires  du 
Corps  humain.  Il  ell  premièrement  tout 
attaché  autour  du  Bord  de  la  Cavité  Co- 
tyloïde, de  la  manière  que  j'i-.i  marquée 
ci-devant.  Enfuite  il  environne  très-am- 
plement la  Tête  &  la  portion  luperieure 
du  Col  du  Fémur,  &  s'attache très-ctroi- 
tement  autour  de  la  portion  inférieure  du 
Col,  c'ert-à-dire, depuis  fa  Bafe  jufqu'cn- 
viron  à  la  partie  moyenne  &  la  plus  étroi- 
te de  ce  Col. 

140.  Ce  Ligament  eft  compo'é  de  plu- 
fieurs  fortes  de  Fibres,  d.Tit  les  principa- 
les font  longitudinales  &  obliques.   11  ^'ft 

beau- 
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beaucoup  plus  épais  &  plus  fort  dans  quel* 
ques-uiies  de  les  portions  que  dans  d'au- 
tres. Son  cpailleur  elt  fort  grande  depuiî 
l'Epine  antérieure  inférieure  de  l'Os  des 
Iles  jufqu'à  la  petite  Tuberofité  antérieu- 
re, qui  fait,  pour  ainlî  dire,  l'union  de  la 
Bafe  du  grand  Troctiantcr  en  haut  a  ec  la 
J3afe  du  Col. 

141.  H  elt  encore  fort  épais  depuis  la 
méuic  Epine  jufqu'à  la  partie  moyenne  de 
la  Ligne  raboteufe  oblique  qui  fc  remarque 
antérieurement  entre  la  Tuberolité  &  le 
petit  Trochanter.  Cette  dernière  épaiifeur 
elt  fortifiée  par  un  troulfeau  de  Fi^^res  qui 
elt  accacné  au  palfage  du  Tendon  du  A4uf- 
cle  iliaque,  &  vers  la  portion  inférieure 
de  la  Ligne  raboteufe  oblique.  L'arran- 
gement des  Flores  Ligaaienteufes  do  iît  ces 
deux  épaiifeurs  font  compoiées ,  forment 
une  efpece  de  Triangle  av>-c  la  Ligne  obli- 
que riiuoreufc  qui  termine  la  Baie  du  Col. 

142.  A  lapart.e  polterieure  &  fupericu- 
re  cie  ce  Ligament ,  il  y  a  une  troifiémc 
épaiifeur  formée  par  des  Fibres  obliaues 
attachées  par  un  bout  entre  le  Bord  in- 
férieur de  II  Ca,  ité  Gotvloïde  tk  ]c  parta- 
ge du  'Fcudon  du  Mufcle  Obturateur  ex- 
terne ,  &  p-ir  l'autre  bout  à  la  partie  iupc- 
rieU'.  ede  la  petite  Tuberofité  du  grand  Tro- 
chanter dont   e  viens  de  parler. 

143  La  porcion  polterieure  &  inférieu- 
re du  Ligament  eit  allez  mince  &  plus 
courte  Liue  le  autres  portions.  Elle  elt 
néanmoins  fortifiée  p.^r  une  oanic  de  Fi- 
bres allez  fortes,  qui  depuis  t.îute  la  Crê- 
te antérieure  de  l'Os  p:  bis  delcend  obli- 

N  6  "  que- 
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quemcnt  proche  &  devant  l'Echancrure 
Cotyloïdc,  &  s'attache  à  la  partie  lupe- 
ricure  de  la  iiafe  du  Col  de  l'Os  Fémur  , 
immédiatement  an-dellus  de  la  petite  Tu- 
beroiité  antérieure  du  grand  Trochanter. 

144.  L'autre  Ligament  de  la  î^éte  du 
Fémur  que  j'ai  appelle  Interne  ou  Renfer- 
mé ,  e:l  comme  un  Cordon  applati ,  com- 
pofé  d'un  pacquet  de  Fibres  très- étroite- 
ment en. relacées ,  qui  par  un  bout  font 
plus  épanouies  &  comme  partagées  en  deux 
bandes  plates ,  dont  chacune  ell  attachée  à 
un  des  coins  de  l'Echancrure  Cotyloïdc  , 
de  !a  manière  marquée  ci-deffus.  Onpour- 
roit  lui  donner  le  nom  de  Ligament  Inter- 
Articulaire  de  la  Tête  du  Fémur. 

145-.  Depuis  cette  attache  il  fe  glifle  obli- 
quement en  arrière  &  un  peu  en  haut  en- 
tre la  Glande  Cotyloïdienne  &  la  conve- 
xité cartilagineufc  de  la  Tête  du  Fémur  , 
pour  s'attacher  a  la  partie  luperieure  de  la 
petite  Follette  femilunaire  ,  qui  cil  comme 
le  Pôle  de  la  convexité.  Cette  Attache 
eft  oblique ,  légèrement  arrondie  en  haut , 
&  prelquc  plate  en  bas,  où  dans  quelques 
fujets  laconvcxiic  dï  com;r.e un  peu  enfon- 
cée par  le  trajet  du  Ligament. 

146.  Les  Ligamens  de  l'Extrémité  infé- 
rieure du  Fémur,  qui  font  h  connexion 
de  cet  Os  avec  ceux  de  la  Ja  nbe  ,  font  plu- 
fieurs ,  fçavoir  deux  latéraux ,  un  poite- 
ricur ,  &  deux  mitoyens  appellés  Lig.^mcns 
Croifés. 

147.  Les  Ligamens  Croifés  font  dans 
l'Articulation  du  Fémur -.'vcc  le  Tibia  ,  où 
ils  font  attachés-  à  l'Echancrure  qui  icpare 

les 
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les  deux  Condyles  eu  arrière,  &  enfermés 
dans  le  Ligament  Capllilaire.  Les  autres 
Ligamens  font  hoïs  de  la  Capfule ,  &  y 
font  fortement  collés. 

148.  Des  deux  Ligamens  latéraux ,  l'un 
eft  interne  &  large ,  attaché  à  la  Tubero- 
lité  du  Condyle  interne  ;  l'autre  ell  exter- 
ne &  étroit,  attaché  à  celle  du  Condyle 
externe. 

149.  Le  Ligament  pofterieur  eft  large  & 
mince,  attaché  au-delius  de  la  convexité 
pollerieure  du  Condyle  externe ,  d'où  il 
defcend  obliquement  derrière  la  grande 
Echancri.,re  &  le  Condyle  interne. 

150.  Le  Ligament  Capfulaire  étant  col- 
lé aux  autres ,  comme  il  eft  dit ,  s'attache 
largement  toi^t  autour  de  l'extrémité  in- 
férieure de  l'Os  de  la  Cuiil'e,  à  quelque 
dillance  au-delTus  des  parties  antérieures 
latérales  &  polkrieures  du  Cartilage  qui 
l'cncroute,  &  au-dellus  de  la  partie'pode- 
rieure  de  la  grande  Echancrure.  Il  tapiiïe 
&  environne  l'Os  depuis  le  Cartilage  &c 
l'Echancrure  jufqu'à  la  dillance  marquée. 
De  là  il  fe  renverfe  en  bas  pour  former  la 
Capfule  de  la  Liqueur  Mucilagineufe  de 
r Articulation.  Je  remets  le  relie  qui  con- 
cerne tous  ces  Ligamens  à  la  dcfcription 
des  Os  de  la  Jambe. 

L  Â   MOELLE   DE   VO  S 
DE    LA  CUISSE, 

Kl.  La  Moelle  de  l'Os  Fcmur  cft  en 
mafTc  dans  la  Cavité  de  la  partie  moyen- 
ne de  cet  Os,  &  en  Grappe  dans  lesCel- 
N  7  lulcs 
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Iules  de  fes  extrémités.  Celle  qui  eft  en 
MalFe  cit  travcrfée  d'efpace  en  cfpace  par 
les  Filets  ofleux  ou  les°  Ramifications  du 
Tiffii  Reticulaire  qui  lui  fert  de  Ibatieii 
dans  les  mouvemens  violens  &  dans  les  fe- 
coufles  ;  par  exemple ,  quand  on  faute , 
quand  on  court ,  &c. 

LES  C  A  RTILAGES  DES  OS 
DELA  JAMBE. 

1^1.  Le  Tibia  a  quatre  ou  cinq  Car- 
tilages propres  &  deux  acceflbires. 

1^3.  Des  Cartilages  propres  il  y  en  a 
deux  qui  font  les  plus  épais,  &quirccou- 
vrent  les  deux  Faces  fuperieures  de  la  Tê- 
te du  Tibia.  Ces  deux  Faces  cartilagincu- 
fes  font  légèrement  caves.  L'interne ,  ou 
'  celle  qui  ett  du  côté  de  l'autre  Tibia,  cit 
plus  enfoncée  dans  fon  milieu  que  Tcxter- 
ne.  L'externe  s'abaifle  infcnfib.'emcnt  en 
arrière,  &  forme  là  une  efpece  de  convc' 
xité.  Elles  font  antérieure  ment  comme 
imies  par  leur  rencontre,  &  poilerieurc- 
ment  elles  font  en  quelque  façon  fcpnrées 
par  une  légère  Echancrure.  La  Tiibcro- 
fité  Articulaire  de  la  Tête  du  Tibia  les  di- 
vilc  par  le  mi  icu ,  &  participe  en  mcmc- 
tcms  de  leur  încraftation  cartilagineufo. 

15-4.  Le  troifi'Jme  r.ariilagc  revêt  la  pe- 
tite Facette  d'e  la  Tête  du  Tibia,  qui  cû 
au-deffous  de  fa  Face  externe,  c'cft-à-dî- 
re,à  la  partie  inférieure  du  CondyJe  ex- 
terne. 

iff.  Le  quatrième  Cartilage  enduit  la 
Face  inférieure  de  la  Bafe  du  Tibia ,  &  fe 

con- 
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continué"  fur  la  Face  voiiuic  de  la  Mal- 
léole interne.  Il  y  a  encore  des  Incrulla- 
tions  cartilagineules  fort  iuperricielles  fur 
la  partie  pollerieure  de  cette  Bafe ,  derriè- 
re l:i  Malléole  interne  ;  &  il  y  en  a  fur 
celle  de  la  Malléole  externe  pour  le  pafla- 
gc  des  Tendons. 

15-6.  Les  Cartilages  acceflbires  du  Tibia 
font  deux  ,  aufquels  on  a  donné  le  nom 
de  Demi-circulaires  ou  Scmilunaires ,  par 
rapport  à  leur  figure  ,  &  de  Cartilages  Mi- 
toyens Intermédiaires ,  ou  Inter- Articulai- 
res ,  par  rapport  à  leur  lituation. 

15-7.  Ces  Cartilages  forment  chacun  un 
Croillant  ou  an  C  Romain.  Leur  conve- 
xité ou  grande  courbure  eft  fort  épaiffe  ; 
&  leur  concavité  ou  petite  courbure  eft 
très-mince,  &  à  peu  près  comme  le  tran- 
chant d'une  Faulx.  Ils  font  couches  fur 
les  Faces  fupericures  de  la  Téte  du  Tibia, 
de  manière  que  leur  épailTeur  ou  convexi- 
té répond  ùux  bords  de  laTête ,  leurs  tran- 
chans  regardent  le  milieu  de  chacune  de 
ces  Faces,  &  les  Cornes  de  l'un  font  tour- 
nées vers  les  Cornes  de  l'autre. 

ij8.  La  largeur  de  chacun  de  ces  Car- 
tilages eft  telle,  qu'elle  couvre  environ  les 
deux  tiers  de  l.i  Face,  en  lailfant  dans  le 
milieu  à  peu  près  un  tiers  à  nud.  Leurs 
furfaccs  inforicurcs  font  plates  &  confor- 
mes aux  Faces  fur  lefquclles  elles  font  pla- 
cées. Leurs  fartages  fipcrie  rcs  font  ca- 
ves, &  conjointement  avec  les  portions 
mitoyennes  des  Faces  du  Tibia  forment 
des  :avitcs  convenables  à  la  convexité  des 
Cdndylcs  du  Fcmur. 

1)9.  Le 
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15-9.  L  E  P  E  R  0  N  e'  a  deux  Carcilages. 
L'un  encroûte  la  fommité  de  l'extré-nité 
fuperieurc  de  cet  Os ,  &  lert  à  fou  Articu- 
lation avec  la  petite  Facette  cartilagineufe 
de  la  Tête  du  Tibia.  L'autre  Cartilage  re- 
vêt la  Face  interne  de  l'extrémité  inférieu- 
re du  Péroné  ,  c'eft-à-dire ,  la  Face  interne 
de  la  Malléole  externe,  dont  la  pointe  a 
poilcrieuremeat  une  Incrullation  carti;agi- 
neufe  très-legere  ;  qui  fert  au  palTàgc  des 
Tendons  des  Mufcles  Peroniers.  Le  Car- 
tilage de  l'extrémité  fuperieure  du  Péroné 
paroît  plus  épais  que  celui  de  l'extrémité 
inférieure. 

160.  La  Rotule  qui  appartient  pro- 
prement au  Tibia,  &  non  pas  au  Fémur, 
eft  garnie  d'un  Cartilage  alfei  épais  à  fa 
Face  pofterieure  ou  Articulaire,  quielldi- 
vifée  par  une  Elévation  longitudinale  très- 
legere  ,  en  deux  demi-Faces  proportionnées 
aux  deux  portions  de  la  Poulie  de  l'Os 
Fémur;  comme  il  a  été  dit  dans  le  Traité 
des  Os  Secs. 

LES   L  IG  A  MEN  S   D  ES  0  S 
DE  LA  JAMBE. 

i6r.  J'ai  dit  ci-dclTus  que  les  Os  de  la 
Jambe  tiennent  à  l'Os  Fémur  par  le  moyen 
de  plulieurs  Ligamens  ,  fçavoir  de  deux 
latéraux ,  d'un  pollcrieur ,  &  de  deux  mi- 
toyens. J'ai  marqué  comment  ces  Liga- 
mens avec  le  Ligament  Capfuliiire de  l'Ar- 
ticulation font  attachés  à  l'extrcmiic  inrc- 
rieure  de  l'Os  Fémur.  Voici  leurs  attaches 
aux  deux  Os  de  la  Jambe. 
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162.  Des  deux  Ligamens  latéraux  ,  l'ia- 
ternc  qui  clt  le  plus  large ,  elt  attaché  af- 
îcz  bas  au  côté  interne  de  la  partie  lupe- 
rieurc  du  Tibia,  entre  le  commencement 
de  la  Crête  ou  de  l'Angle  antericLir  de  cet 
Os,  &  fon  Angle  interne  qui  regarde  l'au- 
tre Tioia.  Le  Ligament  latéral  interne  efl: 
encore  attache  au  bord  du  Cartilage  Semi- 
lunaire  ou  Inter-articulaire  interne. 

163.  Le  Li,iJament  latéral  externe,  qui 
eft  plus  étroic  &  plus  épais,  efl:  attaché  eu 
partie  au  Tibia,  immédiatement  au-dciTus 
du  Péroné,  &  en  partie  à  l'extréjuité  fu- 
perieure  du  Péroné.  Il  efl:  auffi  collé  au 
bord  du  Cartilage  Semilanaire  cxjtelme.  II 
faut  remarquer  que  ces  deux  Ligamens 
font  un  peu  reculés  en  arrière  de  côté  & 
d'autre. 

164.  Le  Ligament  pofterieur  eft  attaché 
par  plufieurs  épanoilillemens  à  la  partie 
;70iîericure  de  la  Tête  du  Tibia. 

16s.  L'un  des  deux  Ligamens  Mitoyens 
ou  Croifés  eft  attaché  par  un  bout  à  l'Em- 
preinte ou  Marque  fupcrficielle interne  de 
l'Echancrure  du  Fémur,  &  par  l'autre  bout 
à  l'Echancrure  de  la  Tête  du  Tibia,  der- 
rière le  Tubercule  cartilagineux  qui  eft  en- 
tre les  deux  Faces  fuperieures. 

166.  L'autre  Ligament  mitoyen  eft  atta- 
ché par  un  bout  à  la  Marque  externe  de 
l'Echancrurc^du  Fémur  ,  &  par  l'autre  bout 
devant  le  même  Tubercule  cartilagineux 
&  entre  les  portions  antérieures  des  m.émcs 
Faces. 

167.  Ces  deux  Ligamens  font  compofés 
de  plufieurs  Bandes  Ligamcnteufcs.  Le 

prc- 


3o6  '  Exposition  Anatomique. 

premier  qui  eft  l'interne  au  Fémur ,  &  le 
pofterieur  au  Tibia ,  eft  plus  large  &  pa- 
roît  plus  fort  que  l'autre,  qui  eft  l'exter- 
ne au  Fémur ,  &  l'antericar  au  Tibia.  • 

1(  8.  Les  Cartilages  Semilunaires  ont 
aufli  des  Ligamens  particuliers ,  outre  leur 
connexipn  àVcC  les  Ligamens  latéraux  du 
Tiûia.  Leurs  Cornes  dégénèrent  en  quel- 
que manière ,  &  le  terminent  en  des  Li- 
gamens courts  &  très-torts  qui  les  atta- 
chent au  Tubercule  cartilagineux  entre  les 
Faces  fuperieures  du  Tibia,  &  comm.uni- 
quent  par  quelques  portions  avec  les  Li- 
gamens CroUes. 

169.  Ces  Gartila«çes  ont  encore  un  Li- 
gament commun  à  eux  deux ,  qui  en  mi- 
nière d' Arcade  paffe  tranfvcrfaleir.ent  de 
la  convexité  antérieure  de  l'un  à  la  con- 
vexité antciieure  de  l'autre. 

170.  Ainli  ces  Cartilages  ont  trois  for- 
tes de  connexion.  Ils  font  liés  au  Tibia 
par  les  Ligamens  de  leurs  Cornes.  Ils 
font  lie's  l'un  à  l'autre  par  le  Ligament 
Tranfverlal.  Ils  font  enfin  lies  au  Fcmur 
par  leur  communication  avec  les  Liga- 
mens Croifés,  &  par  leur  adhérance  au 
Ligament  Capfulaire. 

171.  La  Rotule  eft  attachée  à  la 
Tuberolité  ou  Epine  du  Tibia  par  un  Li- 
gament large  &  très-fort,  qui  defcend  di- 
reâement  de  la  pointe  de  cet  Os ,  &  cil 
fouvent  comme  fortifié  par  la  continua- 
tion de  quelques  Fibres  d'mi Tendon  con- 
fidcrablc ,  qui  eft  attaché  à  la  partie  fupe- 
ricurc.  . 

172.  Elle  a  encore  de  petits  Ligamens 
'  la- 
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latéraux,  fçavoir,  un  au  bas  de  chaque 
côte  ou  bord  ,  Icfquels  defcendent  en  s'é- 
cartant  de  plus  en  plus  du  grand  Liga- 
ment, &  s'attachent  antérieurement  &  uii 
peu  latéralement  au  bord  de  la  Téte  du 
Tibia. 

17^.  Le  Ligament  Capfulaire  de  cette 
Articulation ,  dont  j'ai  décrit  une  partie, 
en  parlant  de  l'extrdmité  inférieure  de  l'Os 
.  de  la  Cuifle ,  eft  attaché  autour  du  bord  de 
la  Téte  du  Tibia,  &  au  bord  de  la  Rotu- 
le; de- forte  que  la  Rotule  même  forme 
une  partie  de  lu  Capfule  Mucilagineufe  de 
TArticulation  du  genou. 

174.  Les  Ligamens  croifés  &  ceux  des 
Cartilages  Semilunaires  font  renfermés 
dans  cette  Capfule  ,  mais  les  Ligamens 
latéraux,  le  Ligament  poilcrieur,  &  les 
Ligamens  de  la  Rotule  font  hors  de  la 
Capfule .  &  en  pai  tie  fortement  collés  à 
ù  furface  externe. 

175-.  Cette  Capfule  eft  encore  très-atta- 
chée  à  une  portion  confidcrable  de  la  cir- 
conférence des  Cartilages  Semilunaires. 
Elle  eft  auffi  fortifiée  en  dehors  d'cfpace 
en  cfpace  par  des  couches  plus  ou  moins 
épaiftes  d'une  efpece  de  Fibres  Liganien- 
teufcs.  Au  dedans  elle  eft  très-luifante  & 
&  polie  ;  &  elle  eft  fort  miace  aux  çndroits 
où  elle  n'cft  pas  couverte  par  des  Tendons, 
comme  je  dirai  ailleurs.  Quoiqu'elle  ren- 
ferme &  environne  les  Ligamens  que  je 
viens  de  nommer ,  elle  paroît  néanmoins 
leur  fournir  de  plus  une  efpece  de  Graine 
très-fine. 

176.  Il  y  a  encore  un  Ligament  fort  de- 
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lié  qui  eft  attaché  par  une  extrémité  au  bns 
de  la  Face  cartilagineulé  de  la  Rotule ,  & 
par  l'autre  à  la  partie  antérieure  de  la  gran- 
de Echaacrure  qui  ell  entre  les  Condyles 
du  Femnr.  Ce  Ligament  ne  paroit  être 
qu'une  cfpece  de  Bride  qui  empêche  la 
Graille  Articalaire  d'être  pincée  dans  les 
mouvemens  du  Genou. 

177.  Le  Perone'  ell  joint  au  Tibia 
par  neuf  Ligamens ,  fçavoir  quatre  à  cha- 
que extrémité ,  &  un  mitoyen  appelle  In- 
terolTeux. 

17B.  Les  Ligamens  de  l'Extrcmité  fa- 
perieure  du  Péroné  font  courts ,  plus  ou 
moins  obliques ,  très-forts,  &  comme  com- 
poles.  Il  y  en  a  deux  antérieurs  &  deux 
polterieurs  ,  pofés  les  uns  fur  le:  autres^ 
Les  faperiéurs  embraffent  plus  ctroitcrùent 
l'Articulation  du  Péroné  que  les  infé- 
rieurs,  qui  lailTent  un  petit  efpacc  entr'eux, 
&  paroilîent  moins  forts  que  les  autres. 
Ils  font  tous  collés  au  Ligament  Capfu- 
lairc  qui  eft  entr'eux  &  l'Articulation,  & 
s'attachent  aux  bords  des  Facettes  carti- 
lagineufes  de  l'un  de  l'autre  Os. 

179.  Les  Ligamens  ds  l'Extrémité  in- 
férieure du  Péroné ,  qui  dcfcend  plus  bas 
que  le  Tibia  &  forme  la  Malléole  externe, 
font  beaucoup  plus  forts,  plus  épais, plas 
compofés,  plus  larges,  plus  longs  &  plus 
obliques  que  ceux  de  l'Extrémité  lupericu- 
re.  Ils  font  rangés  à  peu  près  de  la  même 
manière  fçavoir  deux  en  devant,  &  deux 
en  arrière. 

180.  Ils  font  attachés  au  bord  antérieur 
&  poRerieur  de  l'Enfoncement  latéral  de 
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l'Extrémité  intérieure  du  Peronc.  Les 
deux  inférieurs  de  ces  Ligamens  font  les 
plus  longs,  &  ils  s'attachent  anterie-:re- 
nient  &  polterieurement  au  bas  de  la 
MalLecle  externe.  Les  deux  qui  (ont 
au-dcfïiis  s'attachent  plus  étroitement  & 
plus  près  l'un  de  l'autre,  laiffant  néan- 
moins entr'eux  un  intervalle  rempli  de 
Graille. 

iSi.  Et  conïmc  les  deux  Os  ne  retou- 
chent ici  que  par  la  partie  fuperieure  de  la 
Face  cartilagineufe  de  la  Malléole  exter- 
ne, &  par  le  petit  Bord  cartilagineux  du 
Bord  inférieur  de  l'Enfoncement  du  Ti- 
bia, il  y  a  dans  l'intervalle  une  efpece  de 
Ligament  Capfulaire  qui  fe  répand  fur  les 
Parois  olfeufes ,  les  tapifTe ,  &  fe  conti- 
mie  jufqu'à  la  vraie  x\rticulation  de  la 
Malléole  externe  avec  le  Bord  de  la  Bafe 
du  Tibia. 

182.  Le  Ligament  mitoyen  ou  Interof- 
feux  des  deux  Os  de  la  Jambe, ainii  nom- 
mé parce  q'  'il  eil  tendu  entre  ces  deux 
Os,  &  en  occupe  tout  l'intervalle,  eft  at- 
taché le  long  de  rx\ngle  polterieur  exter- 
ne du  1  iLia  &  de  l'Angle  voifin  du  Pé- 
roné. 

1^3-  Il  cft  principalement  compofé  de 
deux  Plans  de  !•  inrcs  Ligamenteuiei  fort 
obliques,  qui  fe  croifent  &  qui  paroilîcnt 
fe  multiplier  d'cipace  en  cfpace.  il  cft  per- 
ce en  haut  &  en  bas  pour  l'ordinaire  & 
quelquefois  en  plufieurs  endroits,  par  des 
ouvertures  particulières  qui  donnert  pas- 
lige  ùux  Vaillcaux  Sanguins  &  aux  Nerfs 

184-  Ce  n'cft  pus  un  vrai  Ligament  qui 

fert 
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fert  à  lier  ces  Os  cnfemble  ;  c'eft  plutôt 
une  Cloiibn  Lîgamentcufe  qui  tient  lieu 
d'Os  pour  les  Attaches  de  plufîeurs  Muf- 
eles.  Il  p.iroît  même  être  en  partie  une 
continuation  du  Periofte  du  Tibia  &  de  ce- 
lui du  Péroné. 

185-.  Au  bas  de  chaque  Malléole  il  y  3 
pour  l'ordinaire  trois  Ligamens  très-forts 
pour  la  connexion  des  Os  du  Tarfe  avec 
les  Os  de  la  Jambe,  fçavoir,  un  qui  fe 
jette  en  devant;  un  qui  fe  tourne  en  ar- 
rière, &  un  qui  defcend  plus  ou  moins 
direâemcnt  pour  s'attacher  aux  endroits 
que  je  marquerai  dans  la  fuite. 

186.  Il  y  a  encore  d'autres  Expan/îons 
Ligamenteufes  de  ces  deux  Os  de  la  Jam- 
be ,  mais  comme  elles  ne  fervent  pas  tant 
à  la  connexion  des  Os  qu'au  maintien  des 
Mufcles ,  leur  Dcfcription  aulTi-bicn  que 
celle  des  Ligamens  qu'on  appelle  Annu- 
laires, me  paroifTent  mieux  convenir  au 
Traité  des  Mufcles. 

LA  MOELLE, 
ET  LES  GLANDES 
MVCILÂGINEUSES 
DES  OS  DE  LA  JAMBE. 

1S7.  La  Moelle  de  ces  Os  cft  en  mafle 
dans  les  grandes  Cavités ,  &  en  molécules 
dans  les  Cavernes  ou  Portions  fpongicu- 
fes ,  à  peu  près  de  la  manière  que  j'ai  dit 
en  gênerai. 

188.  Les  Glandes  Mucilagineufes  font 
placées  dans  les  petits  Efpaces ,  Enfonce- 

mcns, 
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mens  ,  ou  Echancrures  légères  ,  qui  fe 
trouvent  aux  bord,  des  «.^artilages  dans 
chaque  Articulation.  Elles  font  couver- 
tes du  Ligament  Capfulaire  de  l'Articula- 
tion ,  &  plus  ou  moins  accompagnées  ou 
entrelardées  d'une  matière  grailleufe. 

1S9.  Celles  du  Genou,  &  qui  font  at- 
tachées aux  bords  de  la  Rotule  ,  font  les 
plus  confiderables.  Elles  lont  rangées  en 
manière  de  portions  de  Franges ,  foute- 
nuës  de  beaucoup  de  Subftance  Adipeufc, 
qui  forme  comme  une  même  Malle  avec 
elles. 

190.  Cette  Maffe  commune  eft  renfer- 
mée dans  le  Ligament  Capfulaire  ;  &  du 
côté  de  i' Articulation  elle  eft  revêtue  d'u- 
ne Membrane  particulière  très-fine  ,  qui 
tapille  le  dedans  ou  la  farface  interne  du 
même  Ligament.  On  diilinguc  facilement 
la  Subflance  Glanduleufe  d'avec  l' Adi- 
peufc par  la  couleur  plus  ou  moins  rou- 
gcâtre  des  Vailfeaux  Capillaires  qui  envi- 
ronnent les  Glandes. 

191.  La  portion  fiiperieurc  de  cette 
Maiic  elt  comme  fufpend;ië  &  bridée  par 
le  petit  Li.^amcnt  qui  eft  attaché  à  la  par- 
tic  antciieure  de  la  grande  Echancrurc 
commune  des  Condylcs  du  Fémur,  &de 
là  va  gagner  la  partie  iiiperieure  de  la  Ro- 
tule, comme  j';n  fait  remarquer  dans  la 
Dcfcription  des  Ligamens. 

_  192.  Il  y  a  encore  de  ces  Glandes  Mu- 
cilagineufes  aux  bords  des  Cartilages  Se- 
rrulunaires ,  tant  fupericurcmcnt  qu'infc- 
rieuremcnt. 
193-  Vers  le  Jarret  il  y  en  a  auffi  ,dont 

les 
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les  unes  fervent  à  l'Articulation ,  les  au- 
tres aux  Li.'^amens  Croifés.  Ces  dernières 
font  logées  dans  des  replis  qui  font  formés 
parla  Membrane  interne  du  Ligament  Cap-- 
fulaire,  &  qui  donnent  des  Enveloppes 
particulières  aux  Ligamcns  Croifés  &  à 
leurs  Bandes  voilincs. 

LES  CARTILAGES  DES  OS 
DU  PIED. 

194.  L'A  s  T  R  A  G  A  L  efi:  revêtu  de  trois 
Cartilages  Articulaires.  Le  premier  cou- 
vre les  trois  Faces  qui  font  la  convexité 
&  les  deux  côtés  de  fi  Poulie  ;  le  fécond , 
la  Face  concave  de  fa  partie  inférieure  ;  le 
troifiéme,  la  convexité  de  fa  partie  anté- 
rieure ;  &  il  fe  continué  en  dcifous  pour 
former  trois  Facettes ,  dont  une  n'eft  pas 
proprement  Articulaire. 

195-.  Le  premier  de  ces  Cartilages  efl 
pour  l'Articulation  de  cet  Os  avec  le  Ti- 
bia &  le  Péroné  ;  le  fécond  pour  leCalca- 
nenm;  &  le  troifiéme  pour  l'Os  Navicu- 
lairc  ou  ScaphoYde.  Des  trois  Facertes  in- 
férieures,  formées  par  la  continuation  de- 
ce  dernier  Cartilage , deux  font  pourl' Ar- 
ticulation avec  le  Calcaneum ,  &  la  troi- 
fiéme aide  à  former  une  cfpcccdeCoulihe 
po  ir  le  paifage  d'un  Tendon. 

196.  Le  Calcaneum  eft  garni  ds 
quatre  Cartilages,  dont  trois  iont  fupe- 
ricurs,  fçavoir,  un  grand  &  deux  petits 
pour  une  triple  Articulation  avec  1  Altra- 
cal  &  un  antérieur  pour  l'Articulation 
avec  l'Os  Cuboïde.  Il  faut  encore  y  en 

ajouter 
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ajouter  un  petit  allez  mince  <5c  comme  li- 
gnmcnteux  Ibus  le  Tubercule  de  la  Face 
e.v  terne  de  cet  Os. 

197.  L'O  s  S  c  A  p  H  o  ï  D  E  ou  Navicu- 
l;ure  a  deux  Cartilages  ;  un  pofterieur  pour 
ion  Articulation  avec  le  Calcaneum  ;  un 
antérieur  divile  en  trois  Facettes,  poau 
s'aiïembler  avec  les  trois  Os  Cuncïformcs- 

If 8.  L'Os  CuboVde  a  deux  Carti- 
I;iges  fort  confidcrables  ;  un  polkrieur  pour 
l'Articulation  avec  le  Calcaneum-;  un  an- 
térieur divifc  en  deux  Flans  ou  Facctrcs 
pour  les  Bafes  des  deux  derniers  Os  du. 
Metatarfc.  Il  en  a  encore  deux  autres  , 
fçavoir  un  interne  pour  l'Os  CuneVforme 
voifin ,  &  un  inférieur  qui  encroûte  une 
portion  de  l'Eminence  oblique  de  la  Face 
inférieure  de  cet  Os. 

199.  Les  trois  Os  Cunéiformes  ont 
chacun  un  Cartilage  en  arrière ,  pour  s'ar* 
ticuler  avec  les  trois  Facettes  cartilagineu- 
fcs  de  l'Os  Naviculaire;  ils  en  ont  aulli 
chacun  un  en  devant  pour  leur  Articula- 
tion  avec  les  trois  premiers  Os  du  Meta- 
tarfc. Ces  trois  Os  Cunéiformes  ont  de 
petits  Cartilages  fur  leurs  Facettes  laté- 
rales ,  pour  leur  Articulation  mutuelle  ; 
le  premier  &  le  troiiiéme  en  ont  encore 
de  petits  pour  cmbrailer  les  parties  latéra- 
les de  la  Bafe  du  fécond  Os  du  Mctatar- 
lè.  Le  troifiéme  en  a  de  même  ua  pour 
fon  Articulation  latérale  avec  l'Os  Cu- 
boVde. 

ioo.  Les  Os  du  Métatarse 
ont  leurs  Bafcs  &  leurs  Tctes  cncroatccs 
de  Cartilages. 

Tome  /.'  O  ■      201.  Les 
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201.  Le  s  P  H  AL  A  N  G  E  s  cn  oiit  de 
même  à  leurs  Bafcs  &  à  leurs  Têtes ,  ex- 
cepte les  Têtes  ou  les  Extrémités  des  der- 
nières Plialani^cs. 

202.  Les  Os  S  e  s  a  m  o  ïd  e  s  foiu 
aiilTi  revêtus  de  Cartilages  du  côté  de  l'Os 
fur  lequel  ils  glifferit. 

203.  li  faut  prendre  p;arde  de  ne  pas  con- 
fondre des  reftes  de  Tendons,  de  Liga- 
mens  &  d'Aponevrofes  avec  les  vrais  Car- 
tilages ;  par  exemple  ,  à  la  partie  pofterieu- 
re  du  Calcaneum.  j'en  ai  averti  en  par- 
lant des  Cartilages  en  gênerai. 

LES  LÎGAMENS  DÈ  S  OS 
DU  PIED. 

204.  Comme  le'  Pied  efl:  compofe'  de 
plulîeurs  Os ,  il  s'enfuit  qu'outre  les  Li- 
gamens  qui  l'attachent  aux  Os  de  Ja  Jam- 
be,  il  en  faut  encore  un  grand  nombre  pour 
lier  enfemble  tant  les  trois  parties  du  Pied 
cn  gênerai  ,  que  tous  les  Os  en  particulier 
qui  en  font  l'afiemblage. 

205-.  J'ai  déjà  marque  les  Attaches  de 
trois  Ligamens  à  chaque  Malléole  pour 
l'articulation  de  ces  Malléoles  avec  le 
Pied,  &  qu'il  y  en  a  un  antérieur,  un 
moyen  &  un  podcrieur. 

206.  Les  Ligamens  de  la  Malléole  îa- 
'ternc  s'attachent  tous  au  côté  interne  de 
l'Adragal.  Le  plus  antérieur  eftaffezlar- 
p;e,  &  quelquefois  paroît  ne  faire  qu'un 
Ligament  avec  le  moyen.  Il  cil  fouvcnt 
CvOmpofé  de  pluHeurs  couches  alTez  dillinc- 

tcs, 
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tes,  comme  d'autant  de  Bandelettes  eii' 
trdardées  de  graiife. 

207.  Des  trois.  Ligamens  qui  font  atta- 
ches à  la  A/Ialleole  externe,  l'antérieur  & 
le  moyen  qui  font  plus  ou  moins  larges  , 
s'attachent  au  côté  externe  de  l'Allraga!  ; 
le  pofterienr  qui  eft  plus  étroit  &  un  peu 
épais  ,  s'attache  prmcipalement  au  côté 
cKternc  de  la  grolie  portion  da  Calca- 
neum. 

208.  Tous  ces  Ligamens  couvrent  le  Li- 
gament Cnptalaire  qui  environne  l'Arti- 
culation de  l'Aflragal  avec  les  Os  de  hi 
Jambe. 

209.  Les  Ligamens  qui  tieniient  parti- 
culièrement les  Os  du  Tarfc  enlemble  , 
font  courts,  plats,  plus  ou  moins  larges^ 
&  paflent  des  uns  aux  autres  en  difîercns 
fcns.  Ils  font  tous  fuperficîels ,  excepté 
un  de  ceux  qui  lient  î'Aliragal  avec  le 
Calcaneum,  pour  la  plupart  fupericurs 
&  inférieurs  ;  il  y  en  a  peu  de  latéraux. 

210.  Enfin  il  y  en  a  qui  font  en  par^ 
tie  communs  à  pluh'eurs  Os ,  &  en  partie 
propres  à  deux,  c'ell-à-dirc,  dont  les  Fi- 
bres ou  Couches  fupL-rficielles  s'étendent 
au-delà  de  l'Os  voilin  jufqu'ù  celui  qui 
fuit ,  &  quelquefois  encore  plus  loin.  Mais 
ordinairement  les  Fibres  ou  Couches  les 
plus  proches  de  l'Articulation  fe  bornent 
aux  deux  Os  voifins. 

211.  L'A  s  T  R  A  G  A  L  cfi:  lié  avec  les  au- 
tres Os  du  Tarfc  par  plufieurs  Ligamens 
vrais  ou  proprement  dits ,  fçavoir  : 

212.  Au  Calcaneumdu  côté  intc'  nc  ,  par 
un  Ligament  qui  vient  de  laTubcroMié  po- 

O  3.  (l  e- 
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iierieure  interne  du  Corps  de  l'Aftragal 
&  s\j.tache  derrière  l'Apophyfe  latérale 
du  Calcaneum  à  une  inégalité  qui  s'y 
trouve. 

213.  Au  même  Os  encore  du  côte  inter- 
ne, par  un  Ligament  qui  vient  de  l'Apo- 
phyfe latérale  du  Calcaneum,  &  s'attache 
à  une  efpece  de  Languette  cactilagineu- 
fe  de  la  partie  interne  du  Col  de  l'A- 
llragal. 

21.4.  Au  même  Os  extérieurement  ,  par 
deux  Ligaraens  qui  viennent  du  bord  de 
l'Enfoncement  oblique  inférieur  de  l'Allra- 
gai,  &  s'étant  enfuite  un  peu  écartes ,  s'at- 
iachent  nu  côte  externe  de  lagrandeApo- 
phyfe  du  Calcaneum  ;  Tun  en  devant , 
qui  paroît  donner  une  petite  portion  à 
l'Os  Cuboïde,  &  l'autre  en  arrière,  qui 
x'il:  plus  ou  moins  large. 

2.15".  A  rOs  Scaphoïdc  fuperieurement, 
par  un  Ligament  qui  du  Col  de  l'Aiiragal 
va  à  la  partie  fuperieure  de  rOs  Scaphoï- 
de,  &  s'étend  même  à  l'Os  Cunéiforme 
moyen.  . 

216.  Au  même  Os  ScaphoVde  intérieu- 
rement, par  deux  Ligamens,  dont  l'un  eft 
la  continuation  de  celui  qui  de  l'Apophy- 
fe latérale  du  Calcaneum  va  à  îaLanguet- 
le  cartilagincufe  de  l'Aftragal  ;  l'autre  eit 
attenaitt  la  Languette ,  un  peu  couvert  du 
premier  ,  &  s'attache  fur  la  Tuberolîtéde 
l'Os  Scaphoïdc 

217.  Au  Calcaneum  par  un  Ligament 
qui  vient  de  l'Enfoncement  oblique  infc- 

.,ricur  de  l'Aftragal,  &  s'attache  àl'Enfon- 
cdiicnt  oblique  fuperieur  du  Calcaneum. 

218.  Si 
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ai8.  Si  on  ajoute  à  ces  principaux  Li- 
gamens  de  l' Allragal  pluliears  autres  moins 
remarquables  &  ceux  qui  le  lient  avec  les 
Malléoles,  le  nombre  eu  devient très-con- 
liderable- 

Z19.  A  l'égard  des  Ligamens  Capfulai- 
res,  ils  ne  s'étendent  gueres  au-delà  des 
bords  des  Jointures  de  cet  Os  avec  les  au- 
tres ;  &  ils  fonr  fort  adhérans  aux  vrais 
Ligamcns  qui  les  couvrent  6c  qui  les  ca^ 
chent. 

2io.  Le  C  a  l  c  a  n  e  u  m  ell  uni  avec 
la  Malléole  interne  &  avec  l'Altragal  par 
les  Li^atnens  ci-de/Tus  décrits.  Il  ell  en- 
core lié  par  plulicurs  Plans  ligamenteux 
i'Os  Scaplioïde  &  à  l'Os  Cuboïde. 

221.  Il  ell  attaché  à  l'Os  ScaphoVde 
10.  Par  une  continuation  du  Ligament  qui 
va  de  fon  Apophyfe  latérale  ou  interne  à 
la  Languette  cartilagineufc  de  l'Aftraga!. 
20.  Par  un  Plan  ligamenteux  qui  part  de  la 
Tubcrofité  inférieure  de  fa  grande  Apo- 
phyfe ,  &  s'attache  à  la  partie  inférieure  de 
la  circonférence  de  l'Os  Scaphoïde.  30- Par- 
un  Ligament  plus  étroit ,  qui  provient  de 
la  partie  fuperieure  &  interne  de  la  mê- 
me Apophyfe,  &  s'infere  à  la  partie  voi- 
fme  de  la  circonférence  de  l'Os  Scaphoïde. 

111.  Il  efl  lié  avec  l'Os  Giiboïdc  ,  i".  Par 
un  Ligament  ,  ou  plutôt  par  plufieurs 
Trouilcaux  ligamenteux  ,  qui  de  l'extré- 
mité de  fon  Enfoncement  oblique  fupcriciir 
vont  s'attacher  fur  l'Angle  voiiîn  de  l'Os 
Cuboïde.  2='.  Par  un  qui  ell  placé  entre  le 
premier  Ligament  &  la  petite  Tubcrofité 
latérale  externe  duCalcaneum,  &  de  là  va: 

O  3  s'iii- 
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s'infcrer  près  du  premier  à  côté  de  l'Oî 
Cuboïde.  3°.  Par  un  qui  eft  attaché  exté- 
rieurement &  un  peu  inferieurement  à  la 
grande  Apophyfe  du  Calcaneum  par  un 
bout,  &par  l'autre  bout-  à  la  partie  voifine 
du  Cuboïde  40.  Par  un  Plan  un  peu  large 
qui  revêt  la  partie  inférieure  du  Calca- 
neum, &  qui  de  la  Tuberofité  antérieure 
de  cette"  partie  fe  répand  fur  la  partie  in- 
férieure voiiine  de  l'Os  Cuboïde  ,  pour 
s'attacher  à  fon  Eminence  oblique,  y''.  Par 
im  Plan  plus  large,  qui  ayant  garni  la  par- 
tie inférieure  de  la  demi-voûte  latérale-  du 
Calcaneum,  va  s'attacher  principalement 
fous  l'Angîe  voiiin  de  l'Os  Cuboïde. 

223.  Les  Ligamens  Capfulaires  font  à 
proportion  fèmblables  à  ceux  de  l'iltira- 
gal. 

22,4.  L'Os  ScAPHOÏDEeft  lié  avec 
l'Aftragal  &  le  Calcaneum  de  la  manière 
<3ue  je  viens  de  marquer  dans  la  Defcrip- 
tion  des  Ligamens  de  ces  Os. 
.    22f .  îl  cft  joint  avec  l'Os  Cuboïde  & 
avec  tous  les  Os  Cuneïformes  par  plu- 
iieurs  Ligamens  ;  fçavcir  extérieurement, 
ou  du  côté  de  l'Os  Cuboïde,  il  y  en  a  un 
qui  l'attache  à  l'Angle voifîn  de  cetOs.  Su- 
périeurement il  en  a  deux  qui  vont  de  fa 
circonférence,  l'un  au  deuxième  Os  Cu- 
«eïformc,  &  l'autre  au  troiliéme.  Inté- 
rieurement du  côte  de  la  convexité  du  grand 
Os  Cuncïforme,  il  cft  joint  à  cet  Os  p^r 
deux  Ligamens.  Inferieurement  il  en  a  qua- 
tre-; le  premier  paroît  être  double,  &  part 
principalement  de  fi  Tuberofité,  &!i'infere 
à-  Ixi  Bafe  du  premier  ou  grand  Os  Cuncï- 
forme; 
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forme;  le  fécond  &  letroifiéme  des  Liga- 
mens  inférieurs  vont  obliquement  aux  deux 
autres  Os  Cunéiformes  ;  le  quatrième  de 
ces  Lig'.unens  eft  un  peu  tranfverfe  &  at- 
tache a  l'Angle  inférieur  interne  de  l'Os- 
Cuboïde. 

226.  L'Os  Cuboïde  outre  les  Li- 
gamens  qui  l'attachent  au  Calcaneum,  à 
i'Aftragal  &  à  l'Os  Scaphoïde,  comme  il 
efl  dit,  en  a  d'autres  qui  le  lient fuperieu- 
rcment  avec  le  troifiéme  Os  CuneVforme 
&  avec  les  deux  derniers  Os  du  Metatar- 
fe.  Les  fuperieurs  font  prefque  également 
plats  ;  les  inférieurs  font-  ine'galement  é- 
pais,  &plus  forts  que  les  fuperieurs.  L'ex- 
terreur  va  de  l'Os  Cuboïde  à  la  1  uberofi- 
tc  de  la  Bafe  du  dernier  Os  du  Metatarfe; 
à.  il  paroît  auffi  avoir  liaifon  avec  la  Bafe 
du  troifiénie  Os  du  Metatarfe,  par  quel- 
ques Fibres  ligamenteiifes. 
■  227.  Les  trois  Os  C une ï for- 
mes font  attacliés  à  l'Os  Scaphoïde  &  à 
l'Os  Cuboïde  par  les  Ligameas  fufdits. 
Ils  font  liés  enfemble  en  deflus  par  des 
Plans  Ligamenteux  particuliers ,  qui  vont 
plus  ou  moins  tranfvcrfolcment  d'un  Os 
à  l'autre,  &  font  unis  à  un  Plan  Liga- 
menteux commun  qui  les  couvre  tous,& 
s'étend  même  fur  l'Os  Cuboïde.  En  dcf- 
fous  ils  font  liés  enfemble  par  des  Liga- 
înens  plus  épais  &  beaucoup  plus  forts, 
Ces  trois  Os  font  encore  joints  avec  les 
trois  premiers  Os  du  Metatarfe. 

228.  Le  Grand  Os  Cuneï for- 
mée ell  joint  en  deffus ,  en  delTous  ,  &  du 
côté  de  fa  convexité ,  à  la  Bafe  du  pre- 
O  4  iiiicr- 
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mîcr  Os  du  Metataife  par  des  Fibres  Ir- 
j^amenteufes  qui  forment  prefque  un  Plan 
continu ,  dont  la  portion  infcrieuro  eft  for- 
te, épaiire,&  paroîc  comme  double.  Il  eft 
encore  attaché  au  côté  interne  de  la  Bafe 
du  fécond  Os  du  Mctatarfc  par  un  Liga- 
ment particulier. 

229.  Outr«  tous  CCS  Ligamcns  il  en  a 
au  côté  externe  de  fa  partie  inférieure  trois 
conliderables ,  &  plus  ou  m.oins  obliques , 
dont  le  premier  qui  eft  le  plus  court,  va 
à  la  Bafe  du  fécond  Os  du  Mctatarfc;  le 
fécond  à  celle  du  troififme  Os ,  &  le  der- 
nier qui  cft  le  plus  long,  va  à  la  Bafe  da 
quatrième. 

230.  Les  Os  du  Métatarse 
font  liés  enfemble  par  les  Bafes  &  par  les 
Têtes.  Les  Ligamens  qui  vont  d'une  Bafe 
à  l'autre  font  fuperieurs  &  inférieurs.  Les 
fuperieurs  font  plats  &  menus  :  les  infe- 
jieurs  font  forts,  épais,  6c  comme  mul- 
tipliés en  s'infinuant  entre  les  interllices 
des  Bafes. 

231.  Les  Ligam.cns  qui  vont  d'une  Tê- 
te à  l'autre  ont  à  peu  près  la  même  dif- 
pofition  en  général.  Les  inférieurs  ont  ce- 
la de  particulier,  qu'ils  s'étendcntplus  en- 
tre les  Têtes,  &  les  tiennent  un  peu  écar- 
tées. Leurs  portions  inférieures  s'attachent 
aux  Angles  qui  fc  trouvent  à  la  partie  in- 
férieure de  chaque  l'ête.  Ils  font  encore 
fortifiés  par  leur  union  &  leur  entrelace- 
ment avec  les  Bandes  ligamcnteufes  d? 
l'Aponevrofe  Plantaire,  dont  il  fera  parlé 
dans  la  fuite. 

232.  Les  PREMIERES  P  H  A  L  A  M- 
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CES  fout  attachées  aux  Têtes  des  Os  du 
Mctatarle  par  une  cfpece  de  Ligament  Or- 
biculaire  qui  environne  les  bords  de  la  Por-, 
tion  cartilagineufe  des  Têtes  &  ceux  delà- 
Baiè  des  Phalanges. 

233.  Les  quatre  Orteils  qui 
fuivent  le  Pouce,  ont  la  partie  inférieure 
de  ces  Ligamens  très-épailTe,  6c  comme 
encroûtée  d'une  Subrtance  cartilagineufe, 
qui  étant  attachée  à  la  Bafe  de  la  Phalan- 
ge, i'avance  fous  la  Tête  de  l'Os  voifin 
du  Aletatarfe,  &  avec  l'âge  s'endurcit  en. 
manière  d'Os  Sefamoïde. 

234.  Le  Pouce  ou  Gros  Orteil 
à  fa  première  Phalange  en  a  deux  confidc- 
rablcs ,  qui  font  les  plus  grands,  les  plu- 
tôt formes  &  les  plus  dilb'nguçs  de  tous 
les  Os  Sefamoïdcs.  Ils  ont  une  forme- 
olivaire,  &  environ  quatre  lignes  de  lon- 
gueur fur  deux  de  largeur.  Ils  font  attachés 
par  leurs  extrémités  antérieures  auBordid' 
ferieur  de  la  Baie  de  cette  Phalange  l'an 
auprès  de  l'autre ,  &  engagés  dans  les  deux: 
Eiifoncemcns  qui  font  à  la  Face  inférieu- 
re de  la  Tête  du  premier  Os  du  Mct.i» 
tiirfe. 

235-.  Les  Secondes  et  troi-;: 
siEMES  Phal.\nges  de  tous  les  Or- 
teils font  affermies  dans  leurs  Articulations 
en  Charnière  par  des  Ligamens  qui  vont 
de  la  partie  latérale  de  chaque  Bafe  à  iu^ 
partie  latérale  de  chaque  Tête  voilîne.  Jl 
y  a  au  bord  inférieur  de  toutes  ces  Bafes 
une  Matière  cartilagineufe  qui  s'unit  aux 
Ligamcn? ,  &  s'endurcit  plus  ou  moins 
avec  l'àgc ,  de  Ix  même  manière  qu'il  cft 

O  s  dit 
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dit  de  la  connexion  des  premières  Phalan- 
ges avec  les  Os  du  Metatarfe. 

236.  Les  Ligamens  Capsulaires de- 
toutes  ces  Articulations  font  difpolcs  pro- 
portionnémcnt  de  la  même  manière  que 
j'ai  fait  remarquer  par  rapport  aux  premiers  . 
Os  du  Tarfe. 

237.  Les  Ligamens  Annulaires  &  les 
Gaines  ligamenteufes  qui  fe  trouvent  à  la 
furface  de  pluiîeurs  de  ces  Os ,  &  qui  ne 
■font  rieii  à  leur  liaifon,  feront  expofe's 
dans  un  autre  endroit. 

LE  PERIOSTE,  LA  MOELLE,.. 
LES  GLANDES 
MU  C  I  L  A  G  I  N  EU  S  E  S 
DES  OS  DU  PIED. 

238.  Le  PerioRe  qui  couvre  tous  ces  Os  - 
en  particulier  eft  à  proportion  comme  cel- 
le, des  Os  de  la  Jambe. 

239.  La  Moelle  de  ces  Os  eft  confor- 
me à  leur  Structure  interne ,  c'eft-à-dire , . 
elle  eft  en  Molécules  dans  les  Portions 
caverneufcs ,  &  en  Maffe  dans  celles  qui  ■ 
ont  plus  de  cavité.  Ainfi  elle  eft  en  Mo- 
lécules dans  les  Os  du  Tarfe  ,  dont  la 
ftrudure  interne  eft  cavcrneufe  ou  fpou- 
gieufe . 

240.  Elle  eft  dans  les  Os  du  Metatarfe 
&  dans  les  premières  Phal.anges  à  propor- 
îlon  fcmblable  à  celle  du  Tibia  &  du  Pe- 
rou(5;-  c'eft-à-dirc ,  elle  eft  en  Molccuks. 
dans  kurs  extrémités, dont  la  ftruéturc in-^ 
terne  eft  fpongicufc.  Elle  eft  eu  iJalFc 
dans  leurs  portions  moyennes  ,  félon  Je  ■ 
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plus  ou  le  moins  de  cavité  de  ces  par- 
ties. Dans  les  autres  Phalanges ,  qui  l'ont 
tout-à-iait  ipongieufes  ,  elle  eft  en  Mo- 
lécules. 

241.  Les  Glandes  Mucilagineufes  répon- 
dent en  nombre  &  en  figure  aux  Enfon- 
cemens  &  aux  Echancrures  qui  fetrouvent  - 
entre  les  J3ords  cartilagineux  &  les  Liga- 
mens. 


LES  EXTREMÎTE'S- 

SUPERIEURES. 

LES  CARTILAGES 
D  E  S  0  S  D  E  VE  P  A  U  L  E. 

242.  T  'O  M  GPL  A  T  E.  Elle  paroVt  dans  - 
l_j  plufieurs  fujets  avoir  tout  le  long 
de  fa  Bafe  une  petite  Bordure  cartilaei- 
neufe.  Cette  Bordure  eft  afièz  réelle  dans 
k  jeuneiïe,  mais  elle  s'efface  avec  l'âge. 

243.  La  Cavité  Glenoïde  eft  revêtue- 
d'un  Cartilage  qui  eft  plus  épais  vers  la 
circonférence  que  vers  le  milieu,  &  un 
peu  élevé  au-deflTas  du  Bord  ofTeux.  Cette 
épaiffeur  du  Bord  cartilagineux  rend  la  Ca- 
vité Glenoïde  plus  profonde  &  plus  éten- 
due qu'elle  ne  paroît  dans  le  Squelette. 
Quelquefois  au-lieude  l'épaiffeur  il  fe  trou- 
ve une  Bordure  acceflbire  qui  eft  épaiiîc 
fur  la  circonférence  de  la  Cavité,  mince 
vers  le  fond ,  &  qui  a  très-peu  de  largeur 
Cette  Bordure  eft  fouple,  glillante,  &pa- 
0  6 
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roit  d'une  Subriance  différente  de  celle  du 
Cartila.^c  ordinaire.  Elle  a  quelque  rap- 
port avec  le  Bourlet  de  la  Cavité  Coty- 
loïde. 

2'44.  La  petite  Facette  cartilagineufc  de 
l'Acromion ,  dont  il  a  été  fait  mention 
dans  le  Traité  des  Os^  Secs ,  a  plus  d'é- 
paiffeur  dans  fon  état  naturel ,  &  y  parolt 
très-legcrement  convexe. 

245".  La  petite  Facette  triangulaire  de 
l'extrémité  de  TEpine  de  l'Omoplate ,  at- 
tenant la  Bafe  de  cet  Os ,  eft  encroûtée 
d'une  Lame  cartilagineufe  extrêmement 
mince,  &  par  confequent  moins  blanche 
à  caufe  de  la  tranfparence,  mais  fort  po- 
lie. 

246.  Il  ne  faut  pas  chercher  dVitres 
Cartilages  ordinaires  dans  l'Omoplate  , 
C]noique  l'on  apperçoive  quelquefois  dans 
les  Os  Secs  des  endroits  qui  paroiflcnt  a- 
voir  été  cartilagineux.  Ce  ne  font  que  des 
rcfles  de  Tendons  ou  de  Ligamens  deffe- 
chés. 

247.  La  Clavicule.  Son  Extré- 
mité Sternale  ou  Peftorale  eft  encroûtée 
d'un  Cartilage  un  peu  convexe ,  qui  en  oc- 
cupe toute  la  Facette  triangulaire.  Outre 
ce  Cartilage  propre  &  fixe,  elle  eft  cou- 
verte d'un  Cartilage  mobile  &  glilfant, 
dont  je  parlerai  ci-après  à  l'occalion  du 
Sternum. 

248.  La  petite  Facette  cartilagineufe  de 
fon  Extrémité  Humerale,  qui  répond  à 
celle  de  l'Acromion ,  a  beaucoup  plus  d'c- 
paiftcur  dans  les  Os  Frais  que  dans  les  Secs,  ^ 
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k  paroît ,  de  même  que  celle  de  rAcro- 
mion,  avoir  un  peu  de  convexité. 

249.  Il  y  dans  quelques  fujcts  entre  la 
Facette  cartilagineufc  de  la  Clavicule  & 
lu  pareille  Facette  de  l' Acromion  un  Cai-- 
tilage  inter-articulaire  très-mince  &  très^ 
poli  de  côté  &  d'autre. 

LES  L  I  G  A  M  EN  S  DES  OS 
DE  L'EPAULE. 

25-0.  L'Articulation  de  l'Acromion  avec 
l'Extrémité  voifine  de  la  Clavicule  eft  affer- 
mie tout  autour  par  plufieurs  petits  Liga- 
mens  très-forts ,  qui  paffent  de  l'un  des 
Os  à  l'autre.  Ces  Ligamens  font  fort  près 
les  uns  des  autres ,  &  Il  ferrée  autour  de 
l'Articulation,  qu'ils  la  cachent,  &  pa- 
roiflent  plutôt  être  une  Enveloppe  cartî- 
lagineufe  qu'un  l'ilTu  ligamenteux.  La  fur- 
face  Interne  de  ce  TifTu  ligamenteux  eft 
revêtue  de  la  Membrane  Capfulaire. 

25-1.  Quand  le  petit  Cartilage  interne 
articulaire  s'y  trouve,  il  efl  attaché  par 
toute  Cl  circonférence  à  ces  Ligamens. 

ifi.  L'Articulation  de  la  Clavicule  a- 
vec  le  Sternum  efl:  foutenuè  par  le  moyen 
de  plufieurs  Bandes  ligamentcufes ,  qui  par 
un  bout  font  cittachces  tout  autour  de  fou 
Extrémité  Peâorale  près  du  bord  de  la  Fa- 
cette triangulaire ,  &  de  là  paflcnt  par  la 
circonférence  du  Cartilage  Inter-articulai- 
re ,  dont  j'ai  parlé  ci-dcifus ,  &  vont  s'at- 
tacher r.u  Sternum  de  la  manière  que  je 
dirai  ci-nprès. 

^S3-  11  y  a  un.  Ligament  long,  étroit 
O  7  fit 
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&  fort  qui  paffe  d'une  Clavicule  à  l'autre 
derrière  la  Fourche  du  Sternum.  Le  Li- 
gament, que  j'appelle  Inter-Claviculaire, 
s'attache  aux  environs  de  l'Angle  interne 
de  l'Extrémité  voiline  de  l'une  &  l'autre 
Clavicule.  . 

25-4.  Le  Contour  du  Col  de  l'Omopla- 
te, à  très-peu  de  diftance  du  Bord  de  la 
Cavité  Glenoïde,  fert  d'attache  au  Liga- 
ment Capfulaire  ou  Tunique  Mucilaginéu- 
fe,  &  aux  Ligamens  Articulaires  de  l'Ar- 
ticulation de  rOmoplate  avec  l'Os  du 
Bras. 

2ff,  Outre  ces  Ligamens  Articulaires  de 
l'Omoplate,  il  y  a  trois  Cordons  liga- 
menteux attachés  à  la  Tuberolîté  du  liée 
Coracoïde,  dont  deux  font  attachés  par 
leur  autre  extrémité  àrl'Eminence  obli-, 
que  de  la  Face  inférieure  de  l'Extrémité 
Humerale  de  la  Clavicule  ;  letroilîéme  eft . 
attaché  par  fon  autre  extrémité  au-deilbus 
de  l'Acromion.    Il  y  a  encore  unè  Ban- 
de plate,  large  &  mince,  qui  s'étend  de- 
puis la  Crête  de  l'Epine  de  l'Omoplate 
jufqu'au  bord  de  la  côté  inférieure  de 
cet  Os. 

LES  CARTILAGES  DE  L'OS 
DU  BRAS. 

2^6.  Le  Cartilage  dont  le  dcmi-Globe 
de  la  Tête  de  l'Os  du  Bras  cft  encroûté, 
eft  comme  par  degrés  plus  épais  \ers  le 
milieu  de  la  convexité  que  vers  le  contour 
du  Bord. 

a0.  Les  quatre  -Faecttcs  qui  font  auz^ 
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Tuberofités ,  &  qui  paroiflent  cartilagîneu- 
fes  dans  les  Os  décharnés  &  dans  les  Os 
fecs,  ne  fervent  que  d'attaches  Tendineu- 
fes  aux  quatre  Mufcles  de  ceux  qui  meu- 
vent l'Os  du  Bras  fur  l'Omoplate, 
r  25-8.  La  Gouttière  ou  Coulifle  qui  def- 
cend  entre  les  deux  Tuberofités ,  ell  en . 
partie  enduite  d'une  Croûte  très -mince 
qui  paroît  plutôt  être  li^amenteufe  que 
cartilagineufe ,  &  en  partie  d'une  couche 
Tendiiieufe  ,  dont  il  iera  parlé  dans  la 
fuite. 

2J-9.  La  Poulie  &  la  petite  Tête  de  l'ex- 
ti-émité  inférieure  de  l'Os  du  Bras,  font 
revêtues  d'un  même  Cartilage  commun &. 
continu ,  dans  lequel  on  obferve  la  même 
proportion  d'épaîlfeur  que  dans  celui  de 
l'Extrémité  fuperieure.  Cette  remarque 
paroît_  afièz  générale  dans  les  Cartilages  Ar- 
ticulaires convexes. 

260.  Les  Follettes  voilines  de  la  Pouhe 
&  de  la  petite  Tête  font  légèrement  en- 
duites d'une  efpece  de  vernifFure  cartilagi- 
neufe ou  ligamenteufe.  . 

LES  LIGAMENS  DE  VOS 
DU  BRAS. 

.-^f-  Le  Ligament  Capfulaire  ou  Tu- 
mque  Mucilagincufe  de  l'Articulation  de 
la  1  ctc  de  1  Os  du  Bras  avec  l'Omoplate 
environne  toute  l'Articulation  adez  large- 
ment. Depuis  fon  attache  autour  du  Bord 
c^ç  laCavitc  Glcnoïde,  comme  je  viens  de 
ûire  il  s  ctciid  autour  du  Bord  de  l'He- 
mjlphcre  de  lu  Tête  du  Bord,  &  s'attache 

près  - 
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près  de  ce  Bord  vers  les  F'acettes  Mufcu- 
laires  de  la  grande  Tuberolîtc  ,  &  la  Facet- 
te Mufculaire  de  la  petite. 

262.  Eiifuité  il  s'en  éloigne  de  côté  & 
d'autre  dans  le  grand  Intervalle  des  deux 

'  Tuberolités ,  c'elt- à-dire  ,  entre  la  petite 
Tuberofité  &  la.  Facette  la  plus  inférieu- 
re de  la  grande  Tuberofité  cartilagincufe  , 
en  dclcendant  comme  par  degrés  far  le 
Col  de  rOs  jufques  au-deilbus  &  à  quel- 
que diftaiicc  de  la  portion  inférieure  de 
l'HemiTphere  cartilagineufe. 

263.  Dans  tout  ce  trajet  la  Capfule  s'at- 
tache fortement  à  l'Os ,  excepte  au  petit 
Intervalle  des  Tuberofités  ,  c'eft-à-dire,  à 
l'endroit  de  la  Gouttière  ou  Couliffe  dont 
il  a  été  parlé  dans  le  Traité  des  Os  Secs. 
Elle  forme  ici  un  Allongement  comme  ua 
tuyau  d'Entonnoir,  proportionné  3  la  ca- 
pacité delà  Couliflë,  &  fortement  attaché 
à.  la  portion  fiiperieurc  de  la  m^'me  Cou- 
liflë. Ce  Tuyau  membraneux  eil  la  Gair 
ue  du  Tendon  Inter-articulaire  du  Biceps, 
dont  il  fera  parlé  dans  le  Traité  des  Muf- 
cles. 

264.  Le  vrai  Ligament  de  cette  x^rticu- 
lation  eft  en  quelque  façon  del'efpecedes 
Lîgamens  dont jai  parlé  ci-defîiis  n.  37.  38. 
c'ett-à-dire,de  ceu.x  qui  paroiifer.t  ctre  coni- 
pofés  de  deux  fortes  de  Ligamens  forte- 
ment unis  enfcrnble  ;  fçavoir  ,  d'un  Liga- 
ment Cnpfulaire  qui  environne  tout-à-fait 
l'Article,  &  de  plufieurs  vrais  Ligamens, 
qui  d'cfpace  en  efpacc  s'étendent  fur  le 
Capfulairc,  &  s'y  uni/Iént  fort  étroitcmcnr. 

265-.  Ainfi  la  Capfule  ou  Tunique  A-lu- 
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cibgineufe  de  cette  Articulation  eft  en  par- 
tie fortement  unie  aux  quatre  Tendons 
plats,  attachés  aux  Facettes  des  deusTu-» 
beroiités;  &  elle  ell  en  partie  recouverte 
de  vraies  Bandes  ligamcnteufes ,  qui  entre 
ces  quatre  Tendons  &  à  côté  du  premier 
&  du  dernier  d'eux ,  forment  quelque  é- 
paifleur.  Le  refte  de  l'Intervalle  qui  eft  en- 
tre la  première  ou  la  plus  fuperieure  des 
trois  Facettes  de  la  grande  Tuberolîté  & 
la  Facette  de  la  petite  Tuberolîté  ,  ell: 
ii  peu  garni  de  Fibres  ligamenteulés ,  qu'on 
a  cru  qu'il  n'y  en  avoit  point  du  tout.  On 
s'eft  contenté  de  dire  ^qu'en  ces  endroits  le 
Ligament  Orbiculaire'  étoit  fort  raboteuï 
en  dehors,  quoique  très-luiiîmt  &  poli  au 
dedans. 

266.  Le  Tendon  Inter-artîculaire  du  Bi- 
ceps ,  dont  je  viens  de  faire  mention  à  l'oc- 
cafiondc  l'Allongement  du  Ligament  Cap- 
fulaire  de  la  Tête  de  l'Humcrus ,  &  qui 
ell;  enferme  dans  l'Articulation  ,  à  peu  près 
comme  le  Ligament  Inter-articulairedela 
Tête  du  Fcmur,  appelle  faulFement  le  Li- 
gament rond ,  pourroit  avoir  lieu  dans  ce 
Traité  ,  mais  je  le  renvoyé  à  celui  des 
Mulcles. 

267.  Il  y  a  fur  le  Corps  de  l'Os  du  Bras 
deux  Ligamcns  particuliers,  que  j'appelle 
Ligamcns  Intcr-Mufculaires ,  ou  Ligamens 
latéraux  de  l'Humcrus ,  &  qui  font  de  ceux 
dont  il  cfl:  parlé  en  général  ci-dcffusn.  5-2. 
Ce  font  des  Ligamcns  longs ,  plats ,  minces 
&  très-forts,  fans  beaucoup  de  largeur  , 
attachés  par  un  bord  &  connnc  de  champ 
le  long  du  Corps  de  l'Os,  depuis  environ 
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le  tiers  fnperieur  de  ce  Corps  jufqu'à  l'uir 
&  l'autre  Condyle.  lis  font  médiocre- 
ment bandés ,  fort  étroits  en  haut ,  &  plus 
larges  vers  les  Condyles. 

268.  L'Extrémité  inférieure  de  l'Os  du 
Bras  cft  jointe  aux  Os  de  l'Avant-Bras  par 
le  moyen  de  deux  Trouiïeaux  de  Ligamenî, 
dont  l'un  eft  attaché  au  Condyle  interne , 
l'autre  au  Condyle  externe.  Chaque  Trouf- 
feau^  eft'compofé  de  Filets  rama/îes  enfcm- 
ble  à  la  pointe  du  Condyle  ,  &  enfuite- 
écartés  par  bandes  eu  manière  de  pattes 
d'Oye. 

269.  Le  Ligament  Capfulaire  efl  immé- 
diatement attaché  aux-  Condyles  ,  ayiil 
couvre  à  ces  endroits;  enfuite  il  elt  atta- 
ché tout  autour  de  l'une  &  l'autre  Face 
de  l'Extrémité  de  l'Os,  au-deffous  des  Ca- 
vités ou  Foflettes  voifines  de  la  Poulie  & 
de  la  petite  Tête.  Son  attache  aux  Faces 
de  l'Os  efl:  comme  en  Arcade  ;  dc-lorte 
qu'elle  efl;  beaucoup  plus  éloignée  de  l'Ar- 
ticulation fur  le  milieu  de  ces  Faces  que 
furies  Condyles.  Les  Follettes  font  très- 
legerement  verniflees  d'une  matière  carti- 
lagineufe. 

270.  Cette  Capfule  paroît  fortifiée  par 
une  Toile  ligamenteufe  dont  les  Filamens- 
fe  croifent  en  divers  fcns.  Mais  il  faut 
avoir  grand  foin  de  ne  pas  prendre  pour 
Filamens  ligamenteux  quelques  Fibres 
Tcndineufcs  des  Mufcles  aufquels  clic  efl: 
trcs-adhérante.  Fille  paroît  plus  lâche  & 
plus  ample  quand  on  en  a  détaché  les  Mui- 
cles,  qu'elle  11c  l'cll  naturellement  &  pen- 
dant qu'elle  y  efl  attachée. 
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LES  CARriLAGES  DES  OS 
DE  L'AIDA  NT-B  RAS. 

271.  L'Os  DU  Coude.    Les  deux 
Cavités  Sigmoïdes  de  la  greffe  Extrémité 
,  font  encroûtées  d'un  Cnrtilage  commun  à 
1  l'une  &  à  l'autre.    Il  eft  unpeuinterrom- 
|  pu  fur  le  milieu  des  Bords  de  la  grande 
Cavité  par  les  petites  Echancrares  tranfver- 
fuies ,  dont  il  eft  fait  mention  dans  le  Trai- 
té des  Os  Secs.    Cette  Croûte  cartilagi- 
neufe  paroît  plus  lépaiffe  vers  le  Bord  des 
Cavités  que  dans  le  milieu. 

ijz.  L'Extrémité  inférieure  ou  la  petite 
Tête  de  l'Os  du  Coude,  eft  couverte  d'un 
Cartilage  qui  s'étend  autour  de  fon  Bord 
cylindrique ,  far  la  petite  Echancrure  du 
côté  du  Stilet,  &  un  peu  fur  ce  même 
Stilet. 

273.  Le  Rayon.  Le  Cartilage  qui 
en  recouvre  la  Tête ,  s'étend  de  même  à 
proportion  autour  du  Bord  cylindrique  de 
cette  Tête.  Une  portion  latérale  de  la 
Tuberofité  Mufculaire  qui  eft  immédiate- 
ment au-deffous  du  Col ,  elr  encroûtée 
d'un  Cartilage  luifant,  très-mince. 

2.74.  La  Bafe  du  Rayon  eft  cartilagineu- 
fc  par  toute  fa  Face  concave ,  qui  fe  trou- 
ve dans  plufieurs  fujets  comme  divifce  en 
deux  par  une  Ligne  faillante  très-fine  du 
même  Cartilage.  L'Echancrure  latérale 
de  la  Bafe  eft  auffi  recouverte  d'une  conti- 
nuation de  ce  Cartilage. 

^7S-  Les  Couliffcs  ou  demi- Gouttières 
i.atcralcs  de  la  .Bafe  du  Rayon  paroiffent 

auffi. 
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auffi  un  peu  revêtues  d'une  matière  Carti- 
lagi'neufe  ,  mais  c'eft  plutôt  par  des  por- 
tions de  Ligamens  Annulaires  ,  dont  il 
fera  parlé  ci-après. 

276.  Outre  c»s  Incruftations  le  Rayon 
porte  à  là  Baie  un   Cartilage  acceflbirc 

^  particulier.  C'efi:  une  Languette  triangu- 
laire d'environ  une  ligne  d'épaifleur ,  plus 
plate  qucj  cave  par  fes  B'aces  qui  font  très- 
polies.  Elle  eltattacriée  par  fa  Baie,  c'cft- 
à-dire,  par  le  petit  côté  de  fon  triangle., 
à  toute  l'Echancrure  Sigmoïde  ou  latérale 
de  la  Bafc  du  Rayon,  de-forte  qu'une  de 
fes  Faces  cd:  de  niveau  avec  la  grande  Fa- 
ce cartilagineufe  de  la  Baie  du  Rayon  ,  & 
fa  Pointe  diredement  vis-à-vis  ou  à  l'up- 
pofitedc  laPointeStyloVdeda  Rayon.  L'au- 
tre" Face  touche  le  fommet  plat  de  la  peti- 
te Tête  de  rOs  du  Coude,  fms  y  être  at- 
tachée. 

277.  Ce  Cartilage  eft  du  nombre  de  ceux 
dont  il  cft  parlé  ci-deffus  n.  26.  27.  &  peut 
par  confequent  être  appelle  Cartilage  In- 
, ter-Articulaire  de  L'Articulation  du  Carpe 

avec  l'Avant-Bra's.  Il  efl:  attaché  par  des 
Ligamens  extrêmement  courts  au  Rayon , 
dont  il  fait  les  mouvemens  en  gliflantfoiis 
le  fommet  de  la  petite  Tête  de  l'Os  du 
Coude.  Ainfi  il  efl  comme  un  allougc- 
ment  Articulaire  de  la  Face  inférieure  de 
la  Bafe  du  Rayon ,  &  remplie  dans  l'état 
naturel  le  vuide  qui  paroît  li  grand  dans 
le  Squelette  entre  la  petite  Tête  de  l'Os  du 
Coude  &  l'Os  voiliu  du  Carpe. 


LES 
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LES  LIG  Â  M  E  N  s  DES  OS 
DE  UAFANt-BRAS.. 

278.  Il  y  en  a  qui  leur  font  communs 
avec  l'Os  du  Bras  ;  il  y  en  a  qui  leur  font 
communs  avec  les  Os  de  la  Main,  &  il 
y  en  a  qui  leur  font  propres.  Ces  derniers 
iont  au  nombre  de  deux,  un  qu'on  appelle 
le  Ligament  Interoffeux  de  l'Avant-Bras 
&  un  qu'on  peut  nommer  le  Ligament 
Coronaire  du  Rayon.  On  y  peut  joindre 
^es  Liganiens  particuliers  appelles  Liga- 
mens  Annulaires ,  qui  ne  fervent  point  aux 
Os ,  mais  feulement  au  palfage  des  Vaif- 
fcaux;  &  on  y  peut  encore  ajouter  des 
Expanfions  ligamenteufes  ,  aufquels  on 
peut  donner  le  nom  de  Ligamens  Mufcu- 
laires. 

279.  Le  Ligament  Interoffeux  de  l'A- 
x-ant-Bras  cft  à  peu  près  comme  celui  de  la 
Jambe.  Il  cil  attaché  d'une  part  le  long 
^e  l'Angle  tranchant  de  l'Os  du  Coude, 
&  de  1  autre  part  le  long  de  l'Angle  tran' 
chant  d«  1  Os  du  Rayon.  Il  eft  principa- 
lement compofé  de  deux  Plans  de  Fibres 
tres-fortes,  qui  fe  croifent  obliquement 
&  tonnent  d'efpace  en  efpace  des  Trous 
.par  ou  paileut  les  Vailfcaux  finguins 

280  Ce  Ligament  fcrt  à  lier  "fortement 
cnfemble  les  deux  Os,  8c  ces  Plans  ou 
F  aces  fervent  d'attache  à  plufieurs  Muf- 
cles.  Il  cft  fort  tendu  dans  la  Supination 
de  la  Main,  &  paroît  un  peu  pliSônfa 
longueur  dans  la  Pronation.  ^^^""la 

2>ii-  Le  Ligament  Coronaire  du  Rayon 
•    •  cfl- 
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eft  comme  lui  Cerceau  ligamenteux  qui 
environne  la  circonférence  ou  le  Bord 
circulaire  de  la  Tête  de  cet  Qs,  depuis 
un  côté  de  la  petite  Cavité  Sigmoïdc  la- 
térale ou  tranlverle  de  l'Os  du  Coude, 
jufqu'à  l'autre;  de-forte  que  fon  contour 
fait  environ  trois  quarts  de  cercle.  Il  eli 
très-fort ,  &  approche  beaucoup  d'une  fo- 
lidité  cartilagineufe.  Il  ell  lilfe  &  poli 
du.  côté  de  la  Tête  du  Rayon,  &  quoi- 
qu'il la  tienne  ferrée  contre  l'Os  du  . Cou- 
de, il  lui  donne  aifez  d'aifance  pour  pou- 
voir rouler  de  coté  &  d'autre  par  le  mou- 
vement de  Pronation  &  de  Supination. 

282.  Le  Ligament  Gapfulaire  de  l'x\r- 
ticulation  des  Os  de  l'Avant-Bras  avec  l'Os 
du  Coude ,  defcend  depuis  fon  attache  à 
cet  Os  dont  j'ai  parlé  ci-devant ,  &  s'at- 
tache du  côté  de  l'Olecrane  tout  autour 
du  bord  de  la  grande  Cavité  Sigmoi'de,  en 
renfermant  la  Pointe  de  l'Olecrane  &  la 
Pointe  ou  Apophyfe  Coronoïde.  Il  s'a- 
vance aulfi  fur  la  Tête  du  Rayon ,  &  s'at- 
tache tout  autour  au  Ligament  Coronaire. 
Ainfi  il  environne  tout-à-fait  fArticuIa- 
tion  de  ces  trois  Os ,  &  fert  de  Capfulc  à 
la  Liqueur  Mucilagineufe  fournie  par  ks 
Glandes  &  la  Subftance  Adipeufe  ou  Graif- 
feufe  qui  s'y  trouvent ,  fur-tout  à  l'extri-» 
mité  de  l'Os  du  Coude. 

283.  Les  vrais  Ligamens  communs  qui 
lient  les  Os  de  T Avant-Bras  avec  l'Os  du 
Bras,  nommés  Ligamens  Latéraux,  font 
les  denï  Trouffeaux  ligamenteux  que  j'ai 
dit  ci-.-ielfus  être  attachés  aux  Condyles  de 
l'Os  du  Bras ,  &  former  par  leur  divirioii 

coin- 
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comme  des  pâtes  dOye.  On  peut  nppcl- 
Icr  T  igameut  Brachio-Cubital  celui  qui  e(l 
ati.iché  au  Coiidyle  interne,  &  Brachio- 
Radial  celui  qui  eft  attache  au  Coudylc 
externe. 

284.  L«  Ligament  Brachio-CubitaL  s'a- 
vance fur  le  Ligament  Capfulaire ,  auquel 
il  ell:  fort  adhérant,  defcend  enfuite  au- 
delà  du  grand  Bord  de  la  Poulie  de  l'Os 
du  Coude ,  &  s'attache  au  côté  de  la  gran- 
de Cavité  Sigmoïdc  de  l'Os  du  Coude  en 
manière  de  Rayons,  dont  le  Centre  ou 
l'Attache  centrale  cfc  au  Condyle  interne 
du  Bras.  Il  eft  couvert  de  plulîeurs  Ten- 
dons qui  y  font  fortement  collés  &  pa- 
roilïent  le  fortifier. 

iSf.  Le  Ligament  Brachio-Radial  efl 
difpofé  à  peu  près  de  la  même  façon , 
■mais  avec  plus  d'ctenduë.  Depuis  le  Con- 
dyle externe  de  l'Os  du  Bras  il  s'épanouît 
comme  d'une  cfpece  de  centre,  &  s'atta- 
che au  contour  du  Ligament  Coronaire  du 
Rayon,  jufqu'au  Col  de  cet  Os,  &  mê- 
me très-fortement  aux  parties  voilines  de 
l'Os  du  Coude.  Dans  tout  ce  trajet  il 
recouvre  le  Ligament  Capfulaire,  '&  ell 
lui-môme  recouvert  de  plulîeurs  Tendons, 
dont  je  parlerai  dans  le"  Traité  des  Muf- 
cles.  Il  eft  fort  adhérant  à  ces  Tendons 
&  à  ce  Ligament  Capfulaire. 

2%.  Des  Ligamcns  qui  font  la  conne- 
xion de  CCS  Os  avec  ceux  de  la  Main ,  il 
y  en  a  un  qui  efl  comme  un  Cordon  un 
peu  rond,  attache  à  l'Apophyfe  Stiioïdc 
de  rOs  du  Coude,  d'où  il  palfe  direde- 
nicut  fur  l'Os  Cunéiforme  du  Carpe,  en 

-  s'y 
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s'y  attachant ,  &  s'étend  enfuîte ,  comme 
on.  verra  ci-après.  Il  y  en  a  un  qui  cil  lar- 
ge ,  &  attache  autour  de  la  Pointe  da 
Rayon ,  &  de  là  va  s'attacher  aux  Os  du 
Carpe. 

287.  Depuis  ce  Ligament  Styloïde  du 
Rayoh,  tout  le  long  de-  chaque  côté  du 
bord  de  la  Bafe  du  Rayon, il  y  a  des  ran- 
gées de  Fibres  ligamenteufes ,  dont  la  di- 
rection eft  à  pea  près  comme  celles  du 
même  Ligament;  lefquellcs  rangées  font 
fuivies  d'autres  femblables,  jufqu'au  Li- 
gament Styloïde  de  l'Os  du  Coude.  Ces 
dernières  rangées  renferment  le  Cartilage 
Acceflbire  ou  Liter-articulaire  de  la  IBale 
du  Rayon  ;  &  du  côté  du  Ligament  Sty- 
loïde de  l'Os  du  Coude  elles  forment 
comme  un  Troufleau  particulier  attaché  à 
la  Pointe  du  Cartilage  Inter-articulaire. 

2S8.  Tout  cet  appareil  ligamenteux  re- 
cou\  re  jentierement  &  étroitement  le  Li- 
gament Capfulaire  ou  la  Capfule  Muci- 
lagineufe  qui  y  eft  iî  intimement  unie,  que 
l'on  a  de  la  peine  à  l'en  diUingucr.  Il  eft 
auffi  en  partie  recouvert  d'une  portion 
d'un  grand  Ligament  oblique ,  lequel  é- 
tant  très-largement  attaché  à  la  grolfc  Ex- 
trémité du  Rayon  ,  environ  deux  tra- 
vers de  doigts  au-deffus  de  fi  Pointe  Sty- 
loïde,  traverfe  cnfuite  obliquement  en  par- 
tie la  convexité  du  Carpe ,  fe  contourne 
enfin  vers  l'Os  Orbiculaire  &  s'y  attache. 
On  l'appelle  Ligament  Tranfverfal  exter- 
ne du  Carpe.  On  le  peut  auffi  nommer  le 
Grand  Ligament  oblique  du  Poignet. 
289.  Il  y  a  plulîeurs  petits  Ligamens 

An- 
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\nnulaires  de  dillance  en  dillance  fur  la 
con  etité  de  la  Bafe  da  Rayon,  depuis  ia 
Pointe  Styloïde  julqu'à  fon  Articulation 
avec  l'Extrémité  du  Coude.  Il  y  en  a  pour 
■le  moins  fix  ;  quelquefois  il  y  en  adedou- 
bles  &  de  triples. 

290.  Le  premier  elt  attaché  fur  la  Poin- 
te Styloïde;  le  fécond  à  la  Gouttière  \  oi- 
fine  de  la  Pointe  StyloVae;  le  troiliéme  à 
la  petite  Gouttière  étroite  ou  înitoyenne; 
le  quatrième  à  la  Gouttière  fuivante  ;  le 
cinquième  au  coin  de  l'Echancrure  Scmi- 
lunaiie  de  la  Bafe,  comme  fur  l'Articu- 
lation de  la  Bafe  avec  l'Os  du  Coude;  & 
la  fixicme  à  l'Extrémité  voilinede  l'Os  du 
Coude  vers  fon  Apophyfe  Styloïde. 

291 .  Ces  Ligamens  particuliers  font  pour 
la  plupart  couverts  du  grand  Ligament  o- 
blique  dont  je  viens  de  parler,  &  ils  y  font 
aulîî  fortement  attachés  d'un  côté  ,  qu'ils 
le  font  à  l'Os  même  de  l'autre  côté.  Ils 
font  très-forts  ,  &  kurs  concavités  qui  fer- 
vent de  palla :;e  &  de  bride  aux  Tendons 
des  Mufcles  particuliers,  font  très-polies, 
&  accompagnées  d'une  cfpece  de  Gaines 
Mucilagineufes  très-minces  ,  dont  il  fera 
parlé  dans  le  Traité  des  Mufcles. 

292.  On  peut  ranger  ici  les  Expanfîons 
Ligamenteufes  qui  couvrent  pluficurs  Muf- 
cles au  dehors  ,  en  manière  de  Bande  lar- 
ge, &  qiti  en  fépare  pluiieurs  comme  par 
autant  deCloifons  particulicrcs.  Les  unes 
&  les  autres  fervent  d'attaches  à  des  Mnf- 
clcs  ,  &  font  l'office  d'Os.    Elles  font 
très-ép  iilTes  à  leurs  attaches  aux  Os ,  & 
très-fortes.    On  peut  appcllcr  les  unes 

Tome  l.  P  Ban- 
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Bandes  Ligamenteufcs ,  ou  Gaines  Muf- 
culaires ,  &  les  autres  Cloifons  Ligamen- 
teufes ,  Ligamens  Inter-Mufculaircs ,  &c. 
j'en  renvoyé  l'Expcfition  au  Traité  des 
Mufclcs. 

LES  CARTILAGES  DES  OS 
DE  LA  MAIN. 

293.  Tous  ces  Os,fçavoir  ceux  du  Car- 
pe, ceux  du  Métacarpe  &  ceux  des  Pha- 
langes des  Doigts ,  font  encroûtés  de  Car- 
tilages aux  mêmes  endroits  que  j'ai  appel- 
lés  Facettes  Cartilagineufes  dans  le  Traité 
des  Os  Secs.  La  feule  différence  ell,que 
les  Cartilages  qui  répondent  à  ces  Facet- 
tes deifechces ,  font  dans  les  Os  Frais  plus 
épais ,  moins  durs ,  &  très-blancs.  Leur 
Figure  eft  la  même  dans  ceux  d'un  Corps 
parfaitement  adulte  :  elle  eft  altérée  dans 
les  Os  Secs  des  fujets  plus  jeunes,  &  très- 
dérangée  dans  ceux  des  petits  Entans.  Les 
Impreffions  &  les  Echancrures  qui  logent 
les  Glandes  Mucilagineufes  ,  font  plus 
marquées  dans  les  Cartilages  des  Os  Frais , 
à  caufe  de  leur  épaifleur ,  que  dans  les  Os 
Secs. 

L-E  S   LIGAMENS   D  ES  0  S 
DE  LA  MAIN 

294.  Le  Carpe.  Ses  Ligamens  font 
en  grand  nombre.  Il  y  en  a  qui  attachent 
chaque  Os  en  particulier  immcdiatcmcnt  à 
un  ou  à  deux  des  Os  voilins  dans  le  mê- 
me Rang.   Ces  Ligamens  font  compofés 
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d'une  grande  quantité  de  Filets  ,  mais  ils 
font  extrêmement  courts,  &  ne  permettent 
aux  Os  qu'un  pecit  mouvemeuc  fort  ooi- 
cur.  Il  y  en  a  qui  attachent  les  Os  d'une 
Rangée  à  ceux  de  l'autre  Rangée.  Ils  font 
de  mêmecompofés  de  beaucoup  de  P  ilets, 
mais  ils  ïont  moins  courts  que  les  prcce- 
dcns  ;  &  auffi  permettent-ils  un  mouvement 
plus  manitefte ,  comme  il  paroît  allez  quand  - 
on  fléchit  le  Poignet.  Il  y  en  aenlinqui 
font  la  connexion  des  troi^  premiers  Os  du 
Carpe  avec  les  Os  de  l'Avant-Bras.  On 
y  peut  encore  ranger  ceux  qui  attachent 
les  Os  dj  fécond  Rang  avec  les  Os  du 
Métacarpe  &  la  première  Phalange  du 
Pouce. 

295-.  Les  Ligam:ns  qui  fervent  a  l'Ar- 
ticulation-du  Carpe  avec  les  Os  de  l'Avant- 
Bras,  ont  été  décrits  ci  delTus  avec  ceux 
de  ces  deux  Os ,  excepté  leurs  Attaches 
au  Carpe.  Le  Ligament  Styloïdien  du 
Rayon  s'attache  autour  de  la  Tuberofué 
voifinc  de  l'Os  Scaphoïde.  Le  Styloïdien 
du  Coude  fe  colle  d'abord  à  l'Os  Cunéi- 
forme ,  &  enfuite  à  l'Os  Crochu ,  d'où  • 
il  s'étend  quelque  peu  fur  le  quatrième  Os 
du  Métacarpe. 

296.  Les  Rangées  Ligamcnteufes  qui  font 
entre  ces  deux  Ligamcns  ,  autour  de  la 
Bafe  du  Ra^'on  &  autour  d'une  partie  de 
la  petite  Téte  de  l'Os  du  Coude,  s'atta- 
chent aulTi  autour  de  la  convexité  convuu- 
nedcs  trois  premiers  Os.  LaCapfuIcMu- 
cilagincufe  qui  revêt  intimement  la  furface 
interne  de  ces  Rangées  Ivigamcntc  utés , 
S  attache  avec  elles  aux  mêmes  endroits. 

F  -  297.  Ou- 
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297.  Outre  ces  petits  Ligamens  courts 
de  chaque  Os  de  l'un  &  de  l'autre  Rang , 
les  farfaccs  raboteufcs  de  tous  ces  Os ,  fur- 
tout  celle  qui  compofcnt  la  convexité  du 
Carpe,  fervent  d'attaches  à  quantité  de 
Bandes  Ligamenteufes  qui  s'étend  fur  les 
petits  Ligamens  particuliers,  s'y  uniffent 
trèb-étroitement ,  &  femolent  par  là  les 
fortifier.  Il  s'en  trouve  aulTi  dans  la  con- 
cavité du  Carpe,  mais  ils  font  en  moindre 
quantité  &  moins  forts. 

298.  Il  y  a  encore  un  Ligament  confi- 
derable  qu'on  appelle  le  Ligament  Tranf- 
verfal  interne  du  Carpe.  On  lui  avoit  don- 
né le  nom  de  Ligament  Annullaire ,  qu'il 
peut  toujours  porter  à  jufte  titre,  félon  l'ex- 
plication de  ce  terme  Annulaire,  que  j'aj 
rapporté  ci-devant  en  parlant  des  Ligamens 
en  gênerai. 

299.  Le  Métacarpe.  Les  Os  du 
Métacarpe,  outre  les  Ligamens  courts  qui 
les  attachent  au  fécond  Rang  des  Os  du 
Carpe,  ils  en  ont  de  particuliers  qui  les 
attachent  les  uns  aux  autres  par  leurs  Ba- 
ies &  par  leurs  Têtes.  Les  Baies  du  troi- 
fiéme  &  du  quatrième  de  ces  Os  font  moins 
ferrées  que  celles  du  premier  &  du  fécond; 
ce  qui  rend  le  mouvement  de  ces  deux  Os 
très-fenlible ,  fur-tout  celui  du  quatrième 
Os  du  Métacarpe. 

300.  Les  Têtes  de  ces  Os  font  auflî  for- 
ten.cnt  attachées  les  unes  aux  autres  par  un 
Ligament  fort ,  qui  cft  placé  tranf\  crfalc- 
mcnt  dans  la  Paûme  de  la  Main ,  &  atta- 
ché par  des  allongcmens  particuliers  aux 
Extrémités  voifincs  des  Têtes,  de  maniè- 
re 
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re  qu'il  forme  fur  les  Intervalles  des  Tê- 
tes une  cfpece  de  Brides  percées  ou  échan" 
crées ,  par  où  palTent  liorement  les  Ten- 
dons des  iVlufcles  qu'on  nomme  Fléchif- 
feurs  des  Doigts.  Ces  Brides  Ligamenteu- 
fes  font  ibatenués  par  des  Expanlions  Apo- 
nevrotiques ,  dont  il  fera  parlé  dans  le  Trai- 
té des  Mufcles. 

301.  Les  Doigts.  La  première  Pha- 
lange du  Pouce  eft  attachée  à  l'Os  Trape- 
ïc  par  des  Ligamens  courts  qui  pafTcnt 
obliquement  fur  leur  Articulation.  Les 
premières  Phalanges  des  quatre  Doigts 
après  le  Pouce  font  attachées  aux  Têtes 
des  Os  du  Métacarpe  à  peu  près  delamê- 
me  manière  &  par  des  Ligam.ens  à  peu  prè* 
femblabks ,  qui  font  fortifies  par  l'adhc- 
rance  du  Li.4am.ent  TraniVerfal ,  dont  jc 
viens  de  parler.  La  féconde  Phalange  du 
Pouce  eft  attachée  à  la  première  par  des 
Ligamens  prcfque  pareils  aux  précedens. 

302.  La  troifiémc  Phalange  du  Pouce 
eft  jointe  à  la  féconde ,  de  même  que  les 
fécondes  Phalanges  des  quatre  Doigts  fui- 
vans  font  jointes  avec  les  premières,  & 
les  troiliémes  avec  les  fécondes,  par  des 
Ligamens  latéraux,  à  peu  près  comme  les 
Os  de  l'Avant -Bras  avec  l'Os  du  Bras; 
c'eft-à-dirc ,  que  les  Filets  de  ces  Ligamens 
latéraux  font  ramalTés  comme  en  pointe 
dans  leurs  attaches  aux  Tubercules  laté- 
raux des  Têtes  de  ces  Phalanges  ,  &  ils 
font  écartés  comme  en  Rayons  fur  les 
côtés  des  Bafes  des  Phalanges  voilines. 

303.  Les  deux  premières  Phalanges  de 
chaque  l^oigc  ont  chacune  une  Gaine  Liga- 
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menteiifc  très-forte,  attachée  aux  Lignes 
raboteufes  de  leurs  Faces  plates.  Le  de- 
dans des  Gaines  eft  tapiffé  d'une  Membra- 
ne Mucilngineufe  qui  s'e'tend  en  form.  de 
Tuyau  d'une  Phalange  à  l'autre  par-deffus 
leur  Articulation.  Elles  fervent  de  pafFage 
&  de  brides  aux  Tendons  des  Mufcles  Flé- 
chiffeurs  des  Doigts. 


LES   OS  FRAIS 
DU  TRONC. 


504. T  Es  Cartilages  de  toutes  les  Ver- 


fortes;  les  uns  font  propres  à  chaque  Ver- 
tèbre, les  autres  font  communs  à  toutes 
les  deux  Vertèbres  qui  fc  fuivent  immé- 
diatement. Les  premiers  font  Cartilages 
d'Articulation  ;  les  autres  font  Cartilages 
de  Symphyfe. 

305'.  Les  Cartilages  d'Articulation ,  ou 
Cartilages  Articulaires  propres  des  Vertè- 
bres de  toute  l'Epine  du  Dos,  font  les 
quatre  dont  les  Facettes  des  petites  Apo- 
phyfes  ou  Apophyfes  Articulaires  de  cha- 
que Vertèbre  font  incruflées.  Ils  font  dans 
leur  état  naturel  très-blancs,  très-polis, 
&  ont  beaucoup  plus  d'épaiffeur  que  dans 
les  Os  Secs.  Leur  circonférence  répond 
à  celle  des  Facettes ,  excepté  aux  endroits 
011  il  fe  trouve  une  efpece  de  petite  Echan- 
cAu'e  fuperficicUe.  Ceux  des  deux  premiè- 
res Vertèbres  du  Col  &  ceux  des  Vcrtc- 


gencral  font  de  deux 
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bres  des  Lombes  paroillent  les  plus  épais 
de  tous 

306.  Les  deux  inférieurs  des  Cartilai^cs 
Articulaires  de  la  première  Vertèbre  &  les 
deux  fuperieurs  de  la  féconde  paroiflcnt 
dans  les  Os  Frais  avoir  quelque  difpropor- 
tion  entr'eux  ,  mais  moins  que  dans  les  Os 
Secs.  On  trouve  dans  quelques  fujets  des 
Cartilages  mobiles  ou  Inter-articulaires  en- 
tre les  mêmes  Apophyfes  de  ces  doux  pre- 
mières Vertèbres. 

307.  La  première  Vertèbre  du  Col  a  une 
petite  Incrultation  Cartilagineufe  au  milieu 
de  la  concavité  de  fon  Arc  antérieur;  &  la 
Dent  ou  Apophyfe  Odontoïde  de  la  fé- 
conde Vertèbre ,  a  fur  le  devant  une  pa- 
reille Incruftation  Articulaire ,  proportion- 
née à  celle  de  la  première.  Ainfi  ces  deux 
Vertèbres  ont  pour  l'ordinaire  chacune  fix 
Cartilages  Articulaires  fans  les  Inter-rira- 
culaires,  dont  je  viens  de  parler. 

308.  Les  Vertèbres  du  Dos ,  outre  les 
quatre  Cartilages  Articulaires  de  leurs  pe- 
tites Apophyfes ,  en  ont  d'autres  qui  n'ap- 
partiennent pas  à  leurs  Articulations  pro- 
pres. Ce  font  ceux  qui  encroûtent  les  Fof- 
fettes  latérales  des  Corps  de  ces  Vertèbres , 
&  qui  encroûtent  les  FofTcttcs  des  Apo- 
phyfes Tranfverfcs  de  ces  mêmes  Vertc- 
bres ,  &  fervent  à  leur  Articulation  avec 
les  Côtes. 

309.  Les  Cartilages  de  vSymphyfe  font 
placés  entre  les  Corps  des  Vertèbres  ;  de- 
forte  que  la  Face  inférieure  du  Corps  d'u- 
ne Vertèbre,  &  la  Face  fupcrieurc  de  la 
Vertèbre  fuivante  renferme  dans  leur  In- 
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tervalle  un  de  ces  Cartilages ,  &  y  font 
intimement  unies.  La  largeur  de  ces  Car- 
tilages &  leur  circonférence  répondent 
exaâement  à  la  largeur  &  au  contour  des 
Faces  aufquelles  ils  font  attachés.  Leur 
hauteur  ou  cpaifïeur  eft  différente  dans  les 
ditterentes  Clallës  de  Vertçûrcs.  Ceux 
des  Vertèbres  des  Lombes  ont  trois  ou 
quatre  lignes  d'épailTeur  félon  la  grandeur 
du  Corps  de  l'Homme.  Ils  font  moins 
épais  dans  les  Vertèbres  du  Col ,  &  enco- 
re moins  dans  ceux  du  Dos. 

310.  Chacun  en  particulier  n'eft  pas  par 
tout  d'une  égale  épaifleur.  Ceux  du  Col 
&  ceux  des  Lombes  paroiflcnt  plus  épais 
fur  le  devant  qu'en  arrière.  Ceux  du  Dos 
au  contraire  paroiffenr  avoir  _un  peu  plus 
d'épailTeur  en  arrière  qu'en  devant.  Ces 
différences  font  plus  remarquables  dans  les 
Vertèbres  qui  font  au  milieu  &  vers  le  mi- 
lieu de  chaque  ClafTe ,  que  dans  celles  qui 
en  font  éloignées. 

311.  Ces  Cartilages  par  rapport  à  leur 
ftrudure  interne  font  difterens  de  tous  les 
autres  Cartilages  du  Corps  humain  ;  ce  n'eft 
qu'en  blancheur  &  en  élafticité  qu'ils  leur 
reflemblent.  En  regardant  la  furface  de 
leurs  contours  ils  paroiffent  uniformes  & 
maffifs  comme  les  autres  le  font  pour  l'or- 
dinaire. Mais  les  ayant  coupés  parallèle- 
ment aux  Faces  des  Vertèbres ,  de  façoo 
qu'une  moitié  reftc  attachée  à  la  Face  d'u- 
ne Vertèbre ,  &  l'autre  moitié  refte  atta- 
chée à  la  Face  d'une  autre  ;  fi  alors*  on 
l'examine ,  on  verra  qu'il  eft  compofé  de 
plufieurs  Cerceaux  Cartilagineux  trcs-min- 

ccs , 
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ces ,  renfermés  les  uns  dans  les  autres 
comme  autour  d'une  clpece  de  centre  , 
avec  très-peu  d'intervalle  entre  leurs  con- 
tours. Ils  paroiiïcnt  plus  ferrés  &  plus  min- 
ces vers  le  centre  qu'ailleurs ,  &  iémblent 
enfin  vers  le  milieu  dégénérer  à  une  Sub- 
llance  plus  molle. 

312.  Ces  Cerceaux  ne  conferv.ent  pas 
leur  contour  en  arrière.  Ils  y  iontunpeu 
repliés  conformément  à  la  portion  polte- 
rieure  &  échancrée  ou  Corps  de  la  V'^cr- 
tebre.  lis  font  pôles  de  champ  les  uns  au- 
tour des  a  itres,  de  manière  que  par  l'un 
de  leurs  bords  ii  font  at'.achés  à  la  Face 
d'une  Verccbre ,  &  par  l'autre  bord  à  la. 
Face  de  la  Vertèbre  voiline.  Leurs  Inter- 
valles lo-it  remplis  d'une  Humeur  Muci- 
lagineufe ,  moins  coulante  que  celle  des 
Articulations.  Leur  hauteur  oa  largeur  eil 
égale  à  }a  diltince  des  Vertèbres  aufquel- 
les  ils  font  atcachés, 

313.  Cnacune  de  ces  Lames  Cartilagi- 
neaies  en  particulier  elt  très-pliante  félon 
fa  largeur,  m.as  toutes  enfenuile obéVffent 
moins  ;  &  c;]a  en  partie  à  caufe  de  leur 
difpofition  cFS-culaire ,  en  panie  à  caufe  de 
leur  prôximiré  mutuelle  &  leur  grand  nom- 
bre. Cependant  ils  cèdent  aux  diîièrentes 
inflexions  de  l'Epine  du  Dos ,  de-ibrte  que 
IcLir  contour  externe,  qui  dans  r-.utit.idc 
ordinaire  elt  de  niveau  avec  le  contour 
des  Vertèbres,  devient  faillante  &  cnma- 
niere^de  Bourlct  du  côté  de  rinllc.xiôn ,  où 
les  Cartil;,<ges  Ibnt  alors  le  plus  compri- 
mas par  les  Vertèbres. 

3M-  II")  plient  encore  de  tous  côtes  à  I  i 
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fois  fans  inflexion  de  l'Epine  da  Dos, par 
la  pefanteur  de  la  Tête  &  des  Extrcmitcs 
fnpcrieures,  mais  imperceptiblement,  peu 
à  peu  &  à  la  longue,  fur -tout  quand  la 
Tête  ou  les  Extrémités  fnpcrieures  font 
chargées  de  quelque  fardeau  étranger. 

315-.  Ils  fe  remettent  enfuite  peu  à  peu 
par  la  jÇeule  délivrance  ou  diminution  de 
la  pefanteur  ;  de  forte  que  le  même  hom- 
me fe  trouve  raccourci  après  avoir  marché 
ou  porté  pendant  un  tems  conliderable , 
&  fe  trouve  rallongé  après  avoir  été  cou- 
ché pendant -quelque  tems.  C'eft  de  là 
qu'on  peut  tirer  l'explication  la  plus  fim- 
ple  &laplus  naturelle  de  cet  allongeaient 
&  de  ce  raccourcilTement  obfervés  par  un 
YVnglois  ,  &  vérifiés  par  M.  Morand  de 
l'Acadcmie  Royale  des  Sciences. 

316.  Les  Cartilages  Intervertébraux  du 
Col  étant  pour  laplupart  pofés  chacun  en- 
tre la  con\'exiié  d'une  Vertèbre  &  la  con- 
cavité d'une  autre,  ont  à  proportion  plus 
d'étendue  fur  ces  Vertèbres,  que  n'en  ont 
les  Cartilages  Intervertébraux  du  Dos  & 
des  Lombes  fur  leurs  Vertèbres. Sans  cet- 
te convexité  &  cette  concavité  des  Vertè- 
bres du  Col,  qui  font  plus  petites  que  cel- 
les du  Dos  &  des  Lombes ,  les  Cartilages 
de  leurs  Corps  n'auroient  pas  eu  allez  d'é- 
tendue pour  rcfifter  aux  efibrts  &  aux  grands 
jnouvemens. 

317.  L'Os  Sacrum  n'a  de  Cartilages  que 
celui  qui  efl:  entre  la  Face  fupcrieuredefa 
première  portion  ou  faufle  Vertèbre,  &  la 
Face  inférieure  de  la  cinquième  ou  derniè- 
re Vertèbre  des  Lombes;  &  les  Cartilages 

qii 
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qui  font  les  Symphyfcs  de  cet  Os  avec  les 
Os  des  Iles ,  &  qui  ont  été  expofés  au  com- 
mencement de  ce  Traité  à  l'occafion  des 
Os  Innominé.s. 

318.  Les  Cartilages  Intervertébraux  de^ 
l'Us  Sacrum  font  ordinairement  trop  ef- 
facés dans  un  Corps  pariaitcmcnt  adulte, 
pour  en  faire  ici  une  defcription  particu- 
lière. 

319.  Les  Cartilages  qui  joignent  les  por- 
tions du  Coccyx  fe  confer.vent  quelque- 
fois jufqu'à  un  âge  bien  avance;  mais 
fouvent  ils  deviennent  prefque  entièrement 
olleux. 

LES    L  I  G  A  M  E  N  S 
DE  UE  P  [NE  DU  D  OS. 

320.  Toutes  les  Vertèbres  font  très-for- 
tement attachées  les  unes  aux  autres  par 
le  moyen  de  trois  fortes  de  Ligatiiens. 
Chaque  Vertèbre  en  particiiliereft  attachée 
aux  deux  Vertèbres  voiiines  par  un  grand 
nombre^  de  petits  Ligamens  très-courts  , 
mais  très-forts  ,  qui  fe  croifent  oblique- 
ment &  s'attachent  par  un  bout  tout  au- 
tour au  bord  du  Corps  d'une  Vertèbre  & 
par  l'autre  bout  tout  autour  du  bord  de  la 
Vertèbre  voiline. 

3ZI.  Ces  Ligamens  entrelacés  ou  croi- 
fcs  couvrent  la  circonférence  des  Cartila- 
ges Intervertébraux  &  s'y  collent.  Ils  pa.- 
roilTent  plus  lâches  dans  les  Vertèbres  du 
Col  &  des  Lombes  que  dans  celles  du  Dos. 
Ils  fuivent  les  faillies  des  mdmes  Cartila- 
ges Intervertébraux  dans  les  différentes 
P  6  1";^. 
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inflexions  de  l'Epine  du  Dos  ,  dont  j'ai 
parle  ci-deiius. 

322.  Les  Corps  de  toutes  les  Vertèbres 
de  l'Epine  du  Ijos  font  enveloppés  dans 
une  demi-Gaine  Ligainenteufe  ,  qui  couvre 
leur  convexité  &  b'y  attache  le  long  de 
toute  la  Rangée  Vertébrale ,  depuis  la  fé- 
conde Vtrtebrj  du  Col  jufqu'à  l'Os  Sa- 
crum. Cecre  demi-Gaine  covrvrc  toas  les 
Ligamcns  Croifés.  Elle  ell  compolcc  de 
pluiie.irs  F  ilets  &  rroufieaux  Ligamenteux 
dirîerernment  entrelacés ,  en  partie  obli- 
quement, mais  pour  la  plupart  en  long. 

323  Toutes  les  Vertèbres  tiennent  en- 
core très-t'ortement  enlbmble  par  une  ef- 
pece  de  Roaleau  ou  Tuyau  Ligamenteux , 
qui  tapilie  toute  la  furface  interne  du  Ca- 
nal Ollèux  de  l'Epine  du  Dos,  depuis  le 
grand  Trou  Occipital  jufqu'à  l'Os  Sa- 
crum, &aui  rcprefente  une  clpece  d'En- 
tonnoir très-long  &  flexible  :  car  en  haut 
la  capacité  cft  cgaleau  Diamètre  du  Grand 
Trou  Occipital ,  &  en  bas  il  va  en  pointe 
vers  l'Extrémité  del'Os  Sacrum. 

324.  Ce  Ligament  clt  compofé  d'un  en- 
trelacement particulier  de  piufieurs  Cou- 
ches de  Fibres  longitudinaicment  obliques; 
&.  il  elt  fort  adhérant  au  contour  interne 
du  grand  Trou  mitoyen  de  chaque  Vertè- 
bre ,  par  le  m.oyen  de  quantité  de  Filets 
qui  s'en  détachent,  &  s'infinnent  dans  les 
Porofités  de  la  furface  interne  de  ce  Trou. 

325".  La  première  Vertèbre  n'ert  pas  feu- 
lement attachée  à  l'Occiput  par  '.me  por- 
tion de  l'Entonnoir  Ligamenteux  que  je 
viens  de  décrire,  iU'eft  encore  par  un  Sur- 
tout 
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tout  Liftaiiici'tcux  très-fort ,  qui  environne 
fort  ctioiccment  &  avec  une  adhérancc 
très  -  intime  la  même  portion  de  l'iinton- 
noir  Ce  Surtout  eft  d'une  part  attache 
\m  peu  largement  à  l'Os  Occipital  autour 
du  grand  'l'rou,  où  il  fe  joint  &  s'unit  a- 
vec  la  portion  de  l'Entonnoir;  &  de  l'au- 
tre part  ii  elt  attaché  au  bord  Tuperieur  de 
tout  le  contour  de  la  première  V  ertebre. 

326.  La  lecoiide  Verteure  ,  outre  les 
Ligainens  communs  en  a  deux  particu- 
liers; un  qui  attache  la  Dent  ouApophy- 
fe  Odontoïde  de  cette  Vertèbre  à  l'Occi- 
p  it,  &  un  qui  par  fa  fituation  traniVerlale 
aiîujettit  la  même  Apophyie  à  la  portion 
anteiieure  de  la  concavité  de  la  première 
Vertèbre.  Le  premier  peut  être  appelle 
Ligament  Occipital  de  rApophyîe  Odon- 
toïde ,  &  l'autre  Ligament  Tranfverfal  de 
la  même  Apophyfe. 

327.  Le  Ligament  Occipital  cft:  très- 
épais  &  extrêmement  fort.  Il  embraffe 
avec  une  adhérance  très-fingulierc  les  trois 
Pans  de  la  pointe  de  l' Apophyfe,  d'où  il 
fe  partage  comme  en  deux  &  quelquefois 
en  trois  Cordons ,  qui  s'attachent  avec  \\~ 
ne  pareille  adhérance  au  bord  antérieur 
du  grand  Trou  de  l'Os  Occipital ,  &  aux 
Inégalités  voifines  de  l'Apophyfc  Bafilaire 
de  cet  Os. 

32S.  Le  Ligament  Tranfverfal  de  cette 
Apophyfe  appartient  plutôt  à  ]  \  p'.cm'"ere 
Vertèbre,  par  rapport  aux  attaches  de  fes 
deux  Extrén.i  és  aux  ImprcHions  latcrr.Ies 
du  Contour  interne  de  cette  Vertèbre 
dont  j'vii  parlé  dans  le  Traité  des  Os  Secs'. 

7  Mais 
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Mais  tant  par  rapport  à  fon  ufage  que  par 
rapport  à  l'attache  de  la  portion  moyenne 
on  le  peut  ranger  parmi  les  Ligam'ens  de 
la  féconde  Vertèbre. 

329.  Il  eit  comme  une  Bande  épailTe 
fortement  tendue  depuis  un  côte  du  Con- 
tour concave  de  la  première  Vertèbre  ,juf-. 

'  qu'au  côté  oppofé  du  même  contour.  Au 
milieu  antérieur  de  cette  étendue  fontilTo, 
iparoît  ferré;  &  par  cette  portion  particu- 
lière il  elt  attaché  à  la  partie  poftcrieurede 
-l'Apophyfe  Odontoïde.  Il  a  même  paru 
avoir  des  Troulfeaux  accelfoires ,  qui  par 
un  bout  font  unis  à  fes  Extrémités ,  &par 
l'autre  fe  terminent  chacun  au  côté  voifin 
de  l'Apophyfe. 

330.  Tout  le  long  du  Canal  Offeux  de 
l'Epine  du  Dos ,  entre  les  Racines  ou  Ba- 
fes  des  Apopnyfes  Epineufes  de  chaque 
Vertèbre,  il  fe  trouve  un  Ligament  plat, 
un  peu  jaunâtre,  &  très  -  éladique ,  qui 
remplit  particulièrement  les  grandes Echan- 
crures  pofterieures  des  Vertèbres,  &  ell: 
fortement  attaché  à  tout  le  bord  de  ces  E- 
chancrures.  Ces  Ligamcns  fe  collent  aux 
portions  voilines  de  l'Entonnoir  ou  grand 
Tuyau  Ligamenteux. 

331  Entre  les  Extrémités  ou  Pointes  des 
Apophyfes  Epineufes,  on  trouve  de  petits 
Cordons  Ligamenteux  qui  vont  d'une  Epi- 
ne à  l'autre.  Ils  font  doubles,  quoiqu'ils 
ne  paroiflcnt  que  fimples  aux  Vcrtebresdu 
Dos  &  des  Lombes.  Ils  font  attachés  fé- 
parement  aux  Epines  Fourchues  des  Vertè- 
bres du  Col. 

332.  Entre  toutes 'es  Apophyfes  Epineu- 
fes , 
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les ,  depuis  leurs  Extrémités  ou  Pointes 
iniques  \  cfs  le  milieu  de  leurs  liafes  ,  il  y 
ajunc  Membiane  Ligamenteufe  qui  va  d'u- 
ne Epiphyfe  à  l'autre,  &  en  diilingue éga- 
lement le  côté  droit  d'avec  le  côté  gauche, 
il  y  en  a  une  pareille  entre  les  Apophyfes 
TranlVerfes. 

333.  Ce  font  des  Ligamens  Inter-Muf- 
culuires  ou  Cloifons  Li.fjamentcules  qui  fé- 
parent  les  Mufclcs  d'un  côte  avec  ceux 
d'un  autre,  comme  j'ai  dit  dans  l'Article 
des  Ligamens  en  gênerai  ;  &  que  l'on  ver- 
ra plus  particulièrement  dans  le  Traité  des 
Mufcles.  On  en  peut  appeller  les  premiers 
Intcr-Epineux ,  &  les  autres  Inter-Tranf- 
verfaircs. 

334.  Les  Ligamens  Articulaires  de  l'E- 
pine du  Dos  font  ceux  qui  attachent  les 
deux  Cavités  Glenoïdes  de  la  première 
Vertèbre  aux  Condyles  de  l'Os  Occipital  • 
ceux  qui  joignent  la  FacectcCartilagineufê 
de  l'x^pophyfe  Odontoïdeà  celle  du  Con- 
tour antérieur  de  la  première  Vertèbre  •  & 
enfin  ceux  par  lefquels  toutes  les  petites 
Apophyfes  ou  Apophyfes  Articulaires  vul- 
gairement appellées  Obliques ,  tiennent  en- 
lèmblc. 

335".  Ce  font  de  petits  TroufTcaux  Liga- 
menteux courts  &  forts,  qui  p?.r  un  bout 
font  attachés  autour  de  chaque  Facette 
Cartilagineufe,&  par  l'autre  bout  autour 
de  la  Facette  voilîne.  Ils  'environnent 
tort  étroitement  les  Ligamens  Capfulai- 
rcs  de  toutes  ces  Articulations  particuliè- 
res. 

33<5-  Les  Ligamens  Vertébraux  des  Cô- 
tes, 
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tes,  c'eft-à-dire,  ceux  qui  aftermilTeiit  le> 
Articulations  des  Côtes  avec  les  Corps  &  ' 
les  Apophyfes  Tranfverfcs  du  Dos ,  font  de 
la  même  elpece  ,  étant  attaches  par  un  bout 
autour  de  chacune  des  Follettes  Cartilagi- 
neufçs  de  ces  Corps  &  de  ces  Apophyles. 

337.  Outre  tous  ces  Ligamens  de  l'Ëpi- 
ne  du  Dos ,  il  y  en  a  un  qui  s'étend  com- 
me une  Membrane  depuis  l'Occiput  juf- 
qu'aux  deux  dernières  Vertèbres  du  Col. 
Il  efl:  large  en  haut ,  &  fa  largeur  diminue 
à  mefure  qu'il  defcend.  Il  elï  attaché  par 
fon  Extrémité  fuperieurc  &  large  le  long 
de  l'Epine  Occipitale ,  &  par  un  de  fes  bords 
au  Tubercule  poiterieur  de  la  première 
Vertèbre ,  au  milieu  des  Fourches  Epineu- 
fes  des  Vertèbres  fuivantes ,  &  à  la  Poin- 
te ou  Extrémité  pollerieure  des  dernières 
Vertèbres.  L'autre  bord  de  ce  Ligament 
cft  comme  en  l'air.  C'eft  auffi  un  Liga- 
ment Inter-Mufculaire.  Je  l'appelle  Liga- 
ment Cervical  pofîerieur. 

338.  Il  y  en  a  encore  deux  latéraux  de 
la  même  cfpece  fur  les  Apophyfes  Tranf- 
veries  des  Vertèbres  du  Col.  J'en  remets 
l'Expoiiuon  à  celle  des  Mufcles. 

'  339.  Les  Ligamens  qui  fe  trouvent  à 
'l'Os  Sacrum  font  décrits  au  commence- 
ment de  ce  Traité  des  Os  Frais. 
LES  CÂRTI LÂGES 
'     DU  STERNUM 
ET  DES  COTES. 
340.  Le  Sternum  a  toujours  pour 
l'ordinaire,  dans  un  Corps  parfaitement 
adulte  ,  feiie  Cartilages ,  dont  quatorie 
font  Articulaires ,  &  les  deux  autres  lont 

ÛC 
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de  Symphyfe.  Des  quatorze  Articulaires 
il  y  en  a  deux  ^ui  encroûtent  les  Echan- 
crures  Claviculaircs ,  &  douze  qui  encroû- 
tent les  Echancrures  Articulaires  qui  ré- 
pondent aux  Extrémités  de  la  féconde  , 
troKiéme,  quatrié  iie,  cinquième  &  Icp- 
tiénie  Vraie  Côte  de  chaque  côté.  Les 
deux  Cartilages  de  Symphyfe  lui  font 
communs  avec  la  première  Côte  de  cha- 
que côté. 

341.  11  y  a  un  Cartilage  de  Symphyfe 
par  lequel  la  portion  fupericure  ou  large 
de  cet  Os  eft  fondée  avec  la  portion  in- 
férieure ou  étroite.  Ce  Cartilage  s'effàce 
fouvent  avec  l'âge. 

342.  L'Apophyfe  Xiphoïde  ou  Enfifor- 
me  eft  le  plus-  fouvent  Ofléufe  vers  le  Ster- 
num, &  Cartilagineufe  à  fon  extrémité 
dans  les  uns  plus,  dans  les  autres  moins! 
Rarement  eft-elle  toute  OfTeufe  avant  un 
grand  âge.  Quelquefois  on  la  trouve  tou- 
te Cartilagineufe  dans  les  Corps  parfaite- 
ment adultes. 

343.  Les  Côtes  ont  toutes  des  por- 
tions Cartilagineufes ,  différentes  les  unes 
des  autres  par  rapport  à  leur  longueur  à 
leur  largeur,  à  leur  courbure,  à  leurs  at- 
taches &  à  leurs  extrémités  ou  terminai- 
ions ,  comme  il  a  été  dit  ci-devant  dans 
le  Traité  des  Os  Secs.  Il  fuffit  ici  de  fai- 
re obferver,que  les  portions  Cartllagineu- 
les  ïont  dans  leur  état  naturel  blanches 
polies ,  plus  larges  &  plus  épaiffes  que  quand 
elles  font  delTéchées. 

>;  344-  -Les  Cartilages  des  Fauffes  Côtes 
lont  naturellement  plus  fouples  &  plus 
tendres  que  celles  des  Vraies  Côtes.  L 
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milieu  de  l'e'paifTeur  ou  le  dedans  des  Car- 
tilages des  Vraies  Côtes  devient  avec  l'âge 
comme  OlTeux,  quoique  le  dehors  paroif- 
le  Cartilagineux.  Leurs  Extrémite's  Arti- 
culaires le  foudeat  quelquefois  tout-à-tait 
avec  les  Echancrures  Articulaires  du  Ster- 
num, &  deviennent  entièrement  Ofleufes. 

LES  L  [G  A  MENS 
DU  STE  R  NUM 
ET  DES  COTES. 

345"  Le  Sternum  a  plufieurs  Li- 
gamens  qui  font  fa  connexion  avec  les  Cb- 
vicules  &  les  Côtes.  Il  eft  joint  aux  Cla- 
vicules par  le  moyen  des  Ligamens  courts 
&  très-forts;  attachés  par  un  bout  tout 
autour  du  Bord  de  fes  deux  grandes  Echan- 
crures fuperieures  ,  par  l'autre  bout  aux 
Extrémités  voilines  des  Clavicules,  &  par 
leur  portion  moyenne  aux  Cartilages  mo- 
"biles  ou  Interarticulaircs  dont  je  viens  de 
parler.  Ils  environnent  le  Ligament  par- 
ticulier qui  efl:  entre  le  contour  ou  bord  de 
-ces  Cartilages  &  le  Sternum,  de  même 
que  leurs  attaches  aux  Clavicules  renfer- 
ment le  Ligament  Capfulaire  qui  eft  entre 
les  Clavicules  &  la  circonférence  des  Car- 
tilages. 

346.  Les  CÔTES.  Elles  font  toutes 
liées  aux  Corps  des  Vertèbres  par  des 
-TroufTeauxLigamenteuxtrès-courts&trcs- 
forts ,  qui  d'une  part  font  attachés  au  cou- 
tour  des  Follettes  latérales  de  ces  Corps , 
&  de  l'autre  part  au  contour  de  la  Tête  do 
chaque  Côte.  Elles  font  toutes  liées  les 
unes  aux  autres  par  des  15»ndcs  Ligamcnteu- 
fes  trcs-minccs,  dont  les  Fibres  vont  obli- 
quement 
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quement  de  la  portion  Cartilagineufe  d'une 
Côte  à  celle  de  la  Côte  voiline. 

347.  Les  dix  Côtes  fupciieures  de  cha- 
que côte  font  liées  aux  Apophyfes  Tianf- 
verles  des  Vertèbres  du  Dos  par  des  Li- 
gamens  Articulaires  courts  &  forts  qui  s'at- 
tachent à  leurs  Tuberolîtés  autour  des  Fof- 
fettes  des  Apophyfes  Tranfveries,  à  peu 
près  de  la  même  manière  que  ceux  qui 
tiennent  leurs  Têtes  attachées  aux  corps  des 
mêmes  Vertèbres.  Ces  deux  fortes  d'Ar- 
ticulations, comme  toutes  les  autres  ,  font 
chacune  proportionnément  pourvues  d'un 
Ligament  Capfulaire. 

348.  L'oniiémc  Côte  de  chaque  côté 
au  défaut-  d'Articulation  avec  l'Apophyfe 
Tranfverfe  voiline  qui  cft  très-courte  ,  pa- 
roît  être  compenfée  par  des  Ligamens  auxi- 
liaires attaches  à  fon  C0I&  à  rApophyfe. 

349.  La  dernière  Côte  n'elt  attachée  que 
par  la  Tête  au  Corps  de  la  dernière  Ver- 
tèbre du  Dos,  mais  elle  a  une  connexion 
particulière  avccl'Apophyfe  Tranfverfe  de 
la  première  Vertèbre  des  Lombes  par  un 
Ligament  fort  large ,  qui  eft  attaché  en- 
viron aux  deux  tiers  du  bord  inférieur  de 
la  Côte  &  le  long  du  bord  fuperieur  de 
l'Apophyfe. 

35-0.  Des  Vraies  Côtes  la  première  n'a 
point  d'attache  Ligamcnteufe  au  Sternum  , 
y  étant  foudée  par  la  portion  Cartilagincu- 
le.  Les  (uivantes  y  font  étroitement  join- 
tes par  de  petites  Bandelettes  Ligamcnteu- 
fe s ,  qui  par  un  bout  s'attachent  au  con- 
tour de  l'Extrémité  de  la  portion  Cartila- 
gineufe de  chaque  Côte  ,  &  par  l'autre  bout 
autour  de  l'Echancrure  voifiue  du  Sternum. 

Ces 
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Ces  Ligamcns  font  courts  de  part  &  d'au- 
tre au-deflas  &  au-deflbas  de  chacune  de 
ces  Articulations  :  mais  fur  le  devant  ils 
s'épanouïiïent  fur  la  Face  antérieure  du 
Sternum  en  manière  de  Rayons. 

35-1.  Le  Cartilage  de  la  première  Fau/Te 
Cote  eft  étroitement  attaché  le  long  du 
bord  fupcrieur  de  fa  petite  extrémité  au 
bord  intérieur  du  Cartilage  de  la  dernière 
des  Vraies  Côtes  par  plufieurs  Filets  courts. 
Les  Côtes  fuivantcs  font  attachées  les  unes 
aux  autres  à  peu  près  de  la  même  maniè- 
re, avec  cette  différence,  que  le  Cartilage 
de  la  quatrième  eft  attaché  à  celui  de  la 
troiliéme  par  des  Filets  un  peu  plus  longs, 
&  que  celui  de  la  cinquième  ou  dernière 
eft  attaché  au  Cartilage  de  la  quatrième 
par  des  Filets  beaucoup  plus  longs.  Ces 
connexions  lâches  rendent  les  deux  der- 
nières Côtes  comme  vacillantes. 

LE  PERIOSTE,  LA  MOELLE^ 
LES  GLANDES 
MUC  IL  ÂGINEUSES 
DES  FERTEB  RES, 
DU  STERNUM,  DES  COTES. 

35-1.  Les  Expanfions  Ligamenteufes  des 
Vertèbres  leur  fervent  de  Periofte,  tant 
extérieurement  qu'intérieurement.  Le  Srer- 
mim&  les  portions  Offeufes  des  Côtes  ont 
leur  Periofte  particulier  comme  les  autres 
Os.  Leurs  portions  Cartilagincufes  font 
auffi  revêtues  chacune  d'une  pareille  Mein- 
branc  nommée  Perichondrc.  La  ftruSu- 
re  interne  de  ces  Os  n'étant  que  Cellulai- 
re ou  Spongieufe,  ils  ne  font  remplis  que 
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de  Moelle  en  Mollecules ,  ou  d'un  Suc 
moelleux  plus  ou  moins  rougcâtre ,  à  peu 
près  comme  celui  des  Vertèbres. 

35-3.  Les  Glandes  Mucilagineufcs  de 
toutes  ces  Articulations  font  très-petites, 
&  femblcnt  être  compenfées  par  des  Pe- 
lotons Grailîèux  qui  environnent  les  Join- 
tures. La  furface  interne  du  Tuyau  Liga- 
menteux qui  revêt  le  Canal  OlTeux  de  l'E- 
pine du  Dos,  elt  enduit  d'une  Subltance 
très-onftueufe  &  comme  Adipeufe,  dont 
il  fera  parlé  dans  un  autre  Traité  à  l'oc- 
cafion  du  Cerveau. 


LES   OS  FRAIS 

DE  LA  TETE. 
LES  C  ARTILAGES  DES 
OS  DE  LA  TETE. 

35-4.  T  Es  Apophyfes  CondyloVdes  de 
I  j  l'Os  Occipital,  les  Cavités  Gle- 
noïdes  ou  Foffcttcs  Articulaires  des  Os 
Temporaux  ,  les  Eminences  voifines  de  ces 
Cavités,  &  les  Apophyfes  CondyloVdes  de 
la  Mâchoire  intérieure  font  encroûtées  cna- 
cune  d'un  Cartilage  très-blanc  &  très-po- 
li. 11  y  a  un  Cartilage  mobile  ou  Inter- 
articulaire dans  l'une  &  l'autre  Articula- 
tion de  la  Mâchoire  inférieure  avec  les 
Os  des  Tempes. 

^SS-  Ce  Cartilage  Inter-articnlaire  eft 
épais  vers  la  circonférence,  fort  mince  & 
trsnfparent  dans  le  milieu,  où  on  le  trouve 
quelquefois  tout-à-fait  percé.    Sa  Face  in- 
férieure 
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fcrieure  cfl:  fimplement  concave ,  propor- 
tionnement  à  la  convexité  oblongue  du 
Condyle  Maxillaire.  Sa  Face  luperieure 
eft  en  partie  concave  &  en  partie  conve- 
xe ,  conformément  à  la  Foffette  &  à  l'E- 
mincnce  de  l'Os  Temporal.  La  Mécani- 
que de  ce  Cartilage  eft  expofée  dans  le  Trai- 
té des  Mufcles. 

35-6.  Les  autres  Cartilages  des  parties 
Oilcufes  de  la  Tête ,  fçavoir  ,  la  Cloifon 
Cartilagineufe&:  les  Cartflages  particuliers 
du  Nez, le  petit  Anneau  Cartilagineux  de 
l'une  &  de  l'autre  Orbite ,  les  Cartilages 
des  Oreilles  externes ,  ceux  qui  font  atta- 
chés à  rOs  Hyoïde ,  feront  plus  commodé- 
ment expofés  dans  le  Traité  des  Vifceres. 

LES   LIGAMENS  DES  OS 
DE   LA  TETE. 

35-7.  Il  y  en  a  pluficurs  ,  fçavoir,  i"; 
Ceux  de  l'Articulation  des  Condyles  de 
l'Os  Occipital  avec  les  Apophyfcs  fupe- 
rieures  de  la  premicre  V ertebrc  du  Col.  2°. 
Ceux  qui  font  la  connexion  de  l'Apophy- 
fe  Odontoïde  de  la  féconde  Vertèbre  du 
Col.  30.  Ceux  qui  font  à  l'iVrticulation de 
la  Mâchoire  inférieure  avec  les  Os  djs 
Tempes.  40  Enfin  ceux  qui  attachent  l'Os 
Hyoïde  aux  Apophyfes  Styloïdcs  ;  lans 
parler  de  ceux  qui  attachent  les  Cartilages 
de  l'une  &  de  l'autre  Oreille ,  les  Cartila- 
ges particuliers  du  Nez,  les  petites  Pou- 
lies Cartilagineufcs  des  Orbites,  &  enfin 
les  C/artilagcs  (  iliuircs. 

3f8.  Les  Ligamens  des  Condyles  font 

à 
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à  proportion  comme  les  Ligamciis  Arti- 
culaires de  toutes  les  Vertèbres,  c'ell-à- 
dire ,  un  Tillli  de  Filets  Ligamenteux  très- 
forts  ,  rangés  les  uns  auprès  des  autres 
très  étroitement  autour  de  l'Articulation, 
de  manière  que  par  un  bout  ils  font  atta- 
chés à  l'Occiput ,  &  par  l'autre  autour  du 
bord  de  l'une  &  de  l'autre  des  Apophyfes 
fuperieures  du  Col.  Ils  renferment  des  Li- 
gamens  Capfulaires  conformes. 

35-9.  Les  Ligamens  qui  vont  de  l'Os 
Occipital  à  l'Apophyfe  Odontoïde ,  font 
fort  épj.is  &  comme  feparés  par  piquets  , 
lefquels  fe  réunifient  après  en  un  gros 
Troulièau.  Les  Paquets  font  attachés  im- 
médiatement devant  le  grandTrou  de  l'Oc- 
ciput à  la  Face  inférieure  de  l'Apophyfe 
Bafilaire  de  cet  Os.  L'attache  du  gros 
TroulTeau  eft  décrite  dans  l'Expofuion  de 
la  féconde  Vertèbre  du  Dos. 

360.  Les  L'gamens  de  l'Articulation  de 
la  Mâchoire  inférieure  font  très-forts ,  & 
ont  à  peu  près  le  même  arrangement  & 
de  pareilles  attaches  que  ceux  de  l'Articu- 
lation des  Clavicules  avec  le  Sternum.  Ils 
font  attachés  par  un  bout  de  leurs  Fibres 
autour  de  la  Cavité  Glcnoïde  ou  Follette 
Articu'aire  &  de  l'Eminence  voifine  de 
chaque  Os  des  Tempes  ;  par  leur  portion 
moyenne  au  Contour  du  Cartilage  Inter- 
aiticulaire,  par  l'autre  bout  autour  de  l'un 
ëc  l'autre  Condyle  de  la  Mâchoire  infé- 
rieure. Le  Ligament  Capfulairc  de  cttc 
Articulation  par  rapport  au  Cartilage  In- 
termcdiaire,  clt  à  peu  près  comme  celui 
de  l'Articulation  des  Clavicules  avec  le 
otcrnum. 


■^6o    ,jExPOSiTiON'  Anatomique. 

LE'PERiOS  TEf  LA  MOELLE. 
ET  LES  G  LA  M D ES 
MUCIL  AGINEUSES 
t      Bes  OS  DE  LA  TE  TE. 

.361.  LesOsdelaTétefontdemêmeque 
tous  les  autres  Os  du'  orpshamain,  revê- 
tus d'une  Memuanc particulière ,  dont  la 
portion  qui  couvre  précife'menr  les  Os  du 
Crâne  elt  nommée  Pericrâne ,  &  la  portion 
qui  revêt  la  Face  des  deux  Mâcnoires  eiî 
lîmplementappellée  Période,  j'en  parlerai 
plus  amplement  dans  le  Traite  des  Parties 
molles  de  la  Tête. 

362.  La  Struflure  interne  de  la  plupart 
des  Os  de  la  Tête  étant  Cellulaire  ou  Spon- 
gieufe ,  ne  contient  qu'une  Moelle  en  Aîo- 
lecules  renfermée  dans  les  Cellules  mem- 
brancifes  dont  leDiploë  ert  parfemé. 

363.  Les  Sinus  Fro:itaux ,  les  Maxillai- 
res &  les  Sphenoïdaux  font  tapilïés  d'une 
Membrane  glandaleufç ,  qui  y  répand  un 
Mu -ilage  très-differentde  celui  des  Articu- 
lations ,  &  dont  il  fera  parlé  dans  un  au- 
tre _  Traité. 

364.  Les  vraies  Glandes  muciiagineufes 
des  x\rticulations  Condyloïdienncs  &  Ma- 
xillaires n'ont  rien  de  pardcu  ior.  Elies 
fo'  proportionnées  à  ces  Articulations  , 
logé. s  entre  l'attache  des  Ligi  nens  l.ap- 
fuîaires  &  la  circonférence  des  Cartilages. 


Fin  du  premier  (Volume, 
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